
Le «cadeau» de Saddam Hussein
Tous les étrangers seront autorisés à quitter l'Irak

Le président irakien Saddam
Hussein a demandé hier la levée
de toutes les restrictions imposées
aux étrangers, répondant ainsi en
partie aux exigences du Conseil
de sécurité de l'ONU, en vue
d'une solution pacifique à la crise
du Golfe. La décision du prési-
dent irakien a été accueillie com-
me un signe d'espoir dans les pays
impliqués dans la crise, sous ré-
serve toutefois de sa confirmation
vendredi matin par le Parlement
de Bagdad.
Le président Saddam Hussein a
ordonné au Parlement irakien
de lever toutes les restrictions
imposées aux étrangers, afin
qu 'ils puissent quitterÏTrak et le
Koweït occupé, a indiqué hier
l'agence de presse irakienne
INA.

Il reste environ 2000 Occiden-
taux et Japonais en Irak et au
Koweït occupé par les forces
irakiennes depuis le 2 août, et
quelque 3300 Soviétiques. Sad-
dam Hussein avait déjà déclaré
que les étrangers seraient autori-
sés à partir par groupes, sur
trois mois, à partir du jour de
Noël - le 25 décembre.

SIGNE D'ESPOIR v
Les Etats-Unis, la Grande-Bre-
tagne et le Japon ont été les pre-
miers pays à saluer comme un
signe d'espoir l'annonce de la li-
bération des étrangers, sous ré-
serve de sa confirmation aujour-
d'hui vendredi par le parlement.

Concernant la décision de
Saddam Hussein, les Etats-Unis

et l'Allemagne ont notamment
estimé que la libération des
otages était une condition indis-
pensable à une solution pacifi-
que à la crise du Golfe, tout en
soulignant qu 'il existait d'autres
exigences du Conseil de sécurité
des Nations Unies, notamment
le retrait des troupes irakiennes
du Koweït.

JOIE SUISSE
Marc Biedler, un des otages
suisses contacté au téléphone à
Bagdad, a fait part à l'ATS de
son «immense joie» et de cel'e
des six autres otages, en regard
de la bonne nouvelle qui a «sur-
pris» tout le monde au moment
de sa diffusion à la radio. «Les
valises sont prêtes», a-t-il ajou-
té.

Le Département fédéral des
Affaires étrangères (DFAE) at-
tendait de son côté une confir-
mation officielle de la décision
irakienne, a indiqué M. Marco
Cameroni, porte-parole du
DFAE.

EFFORTS RÉCLAMÉS
Par ailleurs, l'assouplissement
de la position irakienne sur les
otages coïncidait avec la rencon-
tre des ministres de la Défense
de l'OTAN, réunis durant trois
jours à Bruxelles, pour discuter
notamment de la crise du Golfe.
A ce égard, les ministres améri-
cain et britannique de la Dé-
fense ont demandé à leurs parte-
naires au sein de l'Alliance at-

lantique de soutenir le déploie-
ment militaire en Arabie
séoudite.

Le secrétaire américain à la
Défense, Dick Cheney, a no-
tamment demandé à ses alliés de
dépêcher dans la région des uni-

tés antiaériennes et d'artillerie,
du matériel médical , des muni-
tions et des moyens de trans-
port , pour aider à l'achemine-
ment des renforts américains.
M. Dick Cheney n'a pas évoqué
de renforts en hommes ou en ar-

mement autre que munitions.
Le ministre britannique de la
Défense Tom King a pour sa
part requis une augmentation
des «moyens de transports mari-
times et aériens».

(ats, afp, reuter)

Joy eux Noël
Le conte est job, émouvant
même.

Voilà que, troquant ses ori-
peaux de Père Fouettard contre
ceux de saint Mcolas, Saddam
Hussein, grand comédien de-
vant Allah, choisit le six décem-
bre pour annoncer implicite-
ment la libération de tous les
otages retenus au Koweït et en
Irak!

Pour des milliers de familles
dans l'angoisse, le cadeau de
Noël est somptueux.

La morale de l'histoire est,
elle, beaucoup plus ambiguë, à
la mesure des enjeux que recou-
vre la crise du Golfe.

Depuis qu'en acceptant un
éventuel recours à la force, le
Conseil de sécurité a, en quel-
que sorte, fixé la limite tempo-
relle de cette complexe partie
d'échecs, le jeu, très naturelle-
ment, s'emballe. Sans que l'on
sache encore si cette valse des
pièces et des pions débouchera
sur la paix ou la guerre-

Principal enjeu de ces
grandes manœuvres engagées
respectivement par Washington
et Bagdad, des opinions publi-
ques que le pourrissement de la
crise rend de plus en plus réti-
centes à l'idée d'une confronta-
tion militaire.

En tendant une main réservée
à l'Irak, le président Bush ne
cherche guère plus que rassurer
ses concitoyens, museler provi-
soirement l'opposition démo-
crate et donner l'impression à
ses alliés qu'il tient compte de
leurs appels à la modération.

En libérant les otages, qui,
dans l'esprit des Occidentaux,
sont, au Iil des semaines, deve-
nus le principal enjeu de la crise,
Saddam Hussein vise avant tout
à renforcer l'hostilité des Euro-
péens, mais aussi des Egyptiens
et des Asiatiques, au déclenche-
ment de la guerre.

En acceptant, sur le conseil
notamment de la France, le
principe d'une Conférence de la
paix sur le problème palestinien
en général et celui des «terri-
toires occupés» en particulier,
c est le monde musulman dans
sa totalité que Washington s'ef-
force d'amadouer. Timide flirt
qui ne suffira évidemment pas à
effacer comme par magie le di-
vorce arabe d'avec l'Occident
provoqué en 1967 par les retom-
bées de la Guerre des Six jours.
Mais qui du moins devrait per-
mettre aux régimes arabes al-
liés des Etats-Unis de mieux
faire a valer la pilule à leurs peu-
ples.

Tout cela, on le voit n'engen-
dre pas forcément un optimisme
débridé.

Il y a tout de même une petite
chance qu'à tant vouloir refuser
d'endosser le chapeau du fau-
teur de guerre, les principaux
protagonismes de la crise finis-
sent par enclbncher, serait-ce
involontairement, une certaine
«dynamique de paix»...

Roland GRAF

Flou artistique à Bruxelles
La conférence du GATT provisoirement sauvée du flop
La conférence du GATT, mena-
cée d'ajournement en raison du
conflit persistant entre la CEE et
les Etats-Unis sur le volet agri-
cole, va poursuivre ses travaux
mais n'est pas assurée pour au-
tant du succès.
Hier en fin d'après-midi, les né-
gociateurs ont annoncé leur in-
tention de poursuivre les discus-
sions, la Communauté euro-
péenne ayant «fait des ouvertu-
res», selon l'expression du
commissaire européen aux Re-
lations extérieures, Frans An-
driessen. La délégation euro-
péenne serait prête à faire
preuve de davantage de sou-
plesse sur la question des sub-
ventions agricoles, alors que les
Etats-Unis, de leur côté, feraient
des concessions sur le dossier
textile.

Cette interprétation , toute-
fois, a été aussitôt contestée par
la France. Les ministres du
Commerce extérieur , Jean-Ma-
rie Rausch, et de l'Agriculture,
Louis Mermaz, ont estimé que
la Commission européenne dé-
passait le cadre du mandat de
négociation qui lui avait été ac-
cordé par les ministres des
Douze et qu 'elle «improvisait».

«LUEUR
D'ESPOIR»

Cela étant , les détails concer-
nant cette nouvelle position de
la CEE étaient hier soir extrême-
ment flous. Le ministre du Com-
merce australien , Neal Blewett ,
a déclaré que la proposition eu-
ropéenne offrait «une lueur d'es-
poir». «Les choses ne sont plus
définitives», a-t-il ajouté.

«Nous sommes sortis de l'im-
passe», s'est contenté de souli-
gner David Woods, porte-pa-
role du secrétariat du GATT.

On ignorait encore hier soir si
la conférence, qui rassemble 107
pays, devait s'achever comme
prévu ce soir, ou si, compte tenu
du retard accumulé, elle se pro-
longerait durant le week-end.
La conférence s'est ouverte lun-
di passé. Hier matin encore,
l'ajournement des travaux sem-
blait imminent , les conflits sur le
dossier de la réduction des sub-
ventions agricoles n'ayant pu
être résolus. L'ensemble des né-
gociations, mercredi soir, était
complètement bloqué.

LA SUISSE DÉNONCE
La Suisse a dénoncé avec force
la «charade indigne» en cours à

la conférence et estimé qu'une
suspension sine die de la réunion
serait totalement «inaccepta-
ble», selon l'expression de l'am-
bassadeur David de Pury .

Berne, a rappelle M. de Pury,
est prêt à s'engager «tout de sui-
te» dans une négociation glo-
bale sur les cinq domaines des
pourparlers (agriculture, pro-
priété intellectuelle et mesures
liées aux investissements, règles,
textiles et services).

Raison pour laquelle l'ambas-
sadeur estime qu'une suspen-
sion sine die des travaux serait
totalement «inacceptable». Cela
signifierait un échec et, a-t-il
ajouté, «tout le monde sait
qu'une négociation ne reprend
pas après un échec».

(ats, ap)
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Assurez
aujo urd 'hui

votre v7e
de demain

Aujourd'hui: beau temps. Le ma-
tin , stratus régionaux sur le Pla-
teau, sommet 1000 mètres. La
bise devrait cesser de souffler.

Demain: au début encore assez
ensoleillé. Par moments très
nuageux et dès samedi, quelques
précipitations surtout à l'ouest.
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Une idée qui fait son chemin
Les cinq grands seraient d'accord sur le principe

d'une conférence internationale de paix au Proche-Orient
Des cinq pays membres perma-
nents du Conseil de sécurité de
l'ONU, les Etats-Unis étaient
jusqu 'à présent les seuls à refuser
le princi pe d'une conférence
internationale pour régler le
conflit israélo-arabe. U semble
toutefois que la position améri-
caine soit à cet égard en train de
changer, cn dépit de déclarations
contraires à Washington.
Sous réserve de l'accord de leur
capitale , les ambassadeurs des
cinq membres permanents du
Conseil de sécurité de l'ONU -
et donc des Etats-Unis - se sont
mis d'accord mercredi sur un
projet de résolution qui «consi-
dère que la réunion à un mo-
ment approprié d'une confé-
rence internationale de paix au
Proche-Orient , proprement
structurée , avec la participation
des parties concernées, facilite-
rait la conclusion d'un accord
global et d'une paix durable au
Proche-Orient», a-t-on appris à
New York de sources diploma-
tiques.

Le paragraphe concernant la
tenue d'une «conférence inter-
nationale de paix» fait partie
d'un projet de résolution présen-
té initialement par quatre pays

James Baker: «Nous avons pris depuis longtemps une position selon laquelle une
conférence internationale, proprement structurée et à un moment approprié, pourrait être
utile». (AFP)

non alignés, membres du
Conseil de sécurité (Malaisïe ,
Yémen , Colombie, Cuba), à la

suite de la fusillade du 8 octobre
à Jérusalem, portant sur la pro-
tection des Palestiniens et de-

mandant la réunion des 164
Etats signataires de la IVe
Convention de Genève (1949)

sur la protection des popula-
tions civiles en cas de conflit.

PRÉCISIONS
AMÉRICAINES

Le Conseil de sécurité devrait se
réunir ce matin et devrait débat-
tre de ce projet de résolution.

En dépit d'informations sur
cette évolution de leur position ,
les Américains maintenaient
une position ambiguë. Le secré-
taire d'Etat James Baker a ainsi
affirmé hier: «Nous avons pris
depuis longtemps une position
selon laquelle une conférence
internationale , proprement
structurée et à un moment ap-
proprié , pourrait être utile. Telle
est la politique des Etats-Unis
depuis longtemps. Nous ne re-
commandons pas la tenue d'une
conférence internationale sur le
conflit israélo-arabe. Et nous ne
soutenons pas non plus une ré-
solution du Conseil de sécurité
qui rechercherait la tenue d'une
telle conférence. Précisément
parce que nous avons comme
position constante de ne pas lier
la crise du Golfe et te différend
arabo-israélien , ce n'est certai-
nement pas un moment appro-
prié pour une conférence inter-
nationale. »

Selon l'ambassadeur soviéti que
à l'ONU , Youli Voronstov , les
Etats-Unis ne devraient pour-
tant pas faire usage de leur droit
de veto, «car nous travaillons
désonnais de manière différente
(...) . sur la base du consensus, et
c'est d'ailleurs un signe des
temps» .

Bien que le projet de résolu-
tion n 'ait pas de lien direct avec
la crise du Golfe, il répond par-
tiellement aux exigences de Sad-
dam Hussein, qui lie depuis le 12
août tout retrait du Koweït aux
autres «problèmes d'occupa-
tion» dans la région. Et il n 'est
pas impossible que la décision
irakienne de libérer tous les
otages soit liée à l'évolution du
débat à l'ONU.

ISRAËL INTRANSIGEANT

En revanche, le texte, s'il était
adopté , devrait mécontenter les
Israéliens , pour lesquels la seule
approche valable est une négo-
ciation bilatérale avec chacun
des belli gérants arabes et des ac-
cords de paix séparés à l'instar
de celui qu 'il a conclu avec
l'Egypte.

(ap)

Bain de sang en Haïti
Un meeting électoral mitraillé

Sept morts et 52 blessés: c'est le
bilan du mitraillage de la foule
venue assister à un meeting élec-
toral près de Port-au-Prince du
candidat le mieux placé à la pro-
chaine élection présidentielle.
Après cette attaque menée mer-
credi soir à l'issue d'une réunion
électorale du père Jean-Ber-
tra nd Aristide à Petionville, ce
dernier a accusé hier les an-
ciennes milices duvaliéristes des
tontons-macoutes et demandé à
ses partisans de ne pas se laisser
intimider en allant voter lors du
scrutin prévu à la mi-décembre.

«Ayez du courage, séchez vos

larmes, tenez-vous par la main» ,
a lancé hier matin le père Aris-
tide lors d'une déclaration émue
sur Radio-Antilles. «Nous al-
lons continuer de marcher en-
semble car le 16 décembre (date
des élections présidentielles),
qu 'ils le veuillent ou non , les ma-
coûtes disparaîtront d'Haïti .»

Le père Jean-Bertrand Aris-
tide est l'un des favoris parmi les
11 candidats aux présidentielles.
Il fait en effet figure de prophète
national et possède le soutien
des jeunes et des pauvres dans ce
pays de six millions d'habitants,
l'un des plus déshérités des Ca-

raïbes. L'attentat de mercredi
soir a été commis à Petionville .
une ville située à une dizaine de
kilomètres de la capitale. Le prê-
tre était parti depuis une demi-
heure et la foule - environ
10.000 personnes - se préparait
à quitter les lieux lorsque , selon
la radio , plusieurs hommes cir-
culant à bord d'une jeep ont
profilé d'une coupure d'électri-
cité de dix minutes pour lancer
leur attaque.

Des témoins sur place ont
précisé avoir entendu une exp lo-
sion et des coups de feu dans
l'obscurité, (ap)

Un avion militaire italien , dont
le pilote s'était éjecté, s'est écrasé
hier sur un lycée professionnel
de la banlieue de Bologne, tuant
12 personnes et faisant au moins
70 blessés.

L'accident s'est produit à 10 h
40 alors que 200 élèves environ ,
âgés de 14 à 18 ans, se trou-
vaient dans le lycée profession-
nel Gaetano Salvemini de Casa-
lecchio di Reno, à environ cinq
kilomètres de Bologne, ville du
centre de l'Italie.

L'appareil était en flammes
lorsqu'il s'est écrasé sur l'établis-
sement, creusant un trou de
quatre mètres de diamètre dans
le deuxième étage d'un bâtiment
en briques rouges. Certains
élèves ont sauté par les fenêtres
pour échapper aux flammes.
D'autres , bloqués par une
épaisse fumée noire, ont été sau-
vés par les pompiers.

L'appareil , un avion d'entraî-
nement Macchi-326, avait dé-
collé de Vérone et se rendait à
Bologne. Le pilote, âgé de 24
ans, a averti la tour de contrôle
que ses instruments ne répon-
daient plus et que son moteur
était en flammes avant de s'éjec-
ter. Souffrant d'une fracture des
vertèbres, il a été hospitalisé . Le
procureur Forte a pu l'interro-
ger sur son lit d'hôpital peu
après son admission, (ap)

Bologne:
un avion tombe

sur un lycée

Irlande: vouloir
et pouvoir

La Grande-Bretagne retrouve
enf in ses esprits. Mais le départ
de Maggie ne laisse pourtant
pas augurer d'un avenir serein.

Car même si son successeur
John Major symbolise le média-
teur capable d'insuff ler l'oxy-
gène nécessaire au monde politi-
que britannique asphyxié par les
querelles intestines qui ont se-
coué le Parlement ces derniers
mois, l'héritage thatchérien sera
diff icile à gérer. Le nouveau pre-
mier ministre devra envisager la
réf orme de la f ameuse «poil
tax», cet impôt inégalitaire qui
f r a p p e  durement les contribua-
bles pauvres. Il lui f audra mener
campagne en vue des prochaines
élections de 1992 contre son re-
doutable avdersaire travailliste
Neil Kinnock, une tâche peu ai-
sée si on s'en réf ère  aux récents
sondages, qui ne lui donnent
qu'une maigre avance de 12%.
Quant au dossier européen, il
nécessitera d'être traité avec un
soin tout particulier.

Il aura besoin du charisme de
l'ancienne résidante du 10 Dow-
ning street et d'une volonté de
changement sans f aille pour

réussir son pari. Mais ses pro-
blèmes ne s'arrêtent pas  là. Au-
cune esquisse de solution viable
n'a pour l'instant été dessinée
concernant l'Irlande du Nord.
Le nouveau souff le libéral bri-
tannique n'est pas prêt d'étein-
dre la f lamme irlandaise mise en
veilleuse ces derniers temps. En
conf irmant Peter Brooke com-
me secrétaire d'Etat à l'Irlande
du Nord, John Major œuvre
dans la continuité sans prendre
de risques. Sa décision d'en-
voyer 500 soldats britanniques
renf orcer l'imposant eff ectif de
11.000 hommes déjà présents
dans l'île n'a encore rien résolu,
pas plus que le crédit de 70 mil-
lions de livres destinés à lutter
contre le terrorisme. En contre-
partie, il tend un sucre aux Ir-
landais en leur promettant la
création de 1800 emplois. Une
mesure anodine eu égard à l'im-
portance des problèmes.

Les chiff res parlent d'eux-
mêmes: le taux de chômage
dans certains ghettos catholi-
ques du Nord atteint p lus  de
85% des personnes actives. Plus
de 40% de la population vit en
dessous du seuil de pauvreté. Ce
bilan socio-économique est en
contraste avec celui de son voi-
sin, la République d'Irlande,
dont la croissance du PNB en

1989, de 4%, et l'augmentation
des exportations de 11% f a i t  re-
descendre le taux de chômage à
17%.

L'Irlande du Nord survit
grâce aux subsides octroyés par
Londres. Elle est la victime éco-
nomique d'une politique colonia-
liste qui perdure  depuis le dou-
zième siècle. Aux yeux des répu-
blicains nord-irlandais, l'amorce
d'un dialogue dépend avant tout
de la levée de la tutelle britanni-
que sur le nord de Tîle. Ces der-
m'ers, ainsi que les unionistes de-
mandent aussi l'abrogation des
Accords d'Hillsbowugh de 1985
(droit de regard des sudistes sur
l'Irlande du Nord. Ces accords
étaient considérés comme la
meilleure solution au règlement
du conf lit).

Mais les p ropos  et les me-
sures édictées par John Major
vont à contresens des exigences
irlandaises. Une attitude prév i -
sible à quelques mois des élec-
tions. Le premier ministre ne
peut et ne veut pas se risquer au
jeu des concessions pour résou-
dre ce casse-tête, car cela pour-
rait lui être f atal.

Dans l'immédiat, le départ de
Mme Thatcher ne change rien
au douloureux dossier de l 'Ir-
lande.

Thierry CLÉMENCE

Une nouvelle page
La France et l'Iran renouent

La France et l 'Iran inaugurent
une nouvelle page de leurs rela-
tions avec la visite officielle qu'ef-
fectue à Paris le ministre iranien
des Affaires étrangères Ali Ak-
bar Velayati qui a été reçu hier en
fin d'après-midi par le président
François Mitterrand.

Un entretien entre MM. Mitter-
rand et Velayati a mis en évi-
dence une «volonté politique»
commune de mener à bien la né-
gociation sur les contentieux fi-
nanciers franco-iraniens.

Le président français a donné
son accord pour que le négocia-
teur iranien , le vice-ministre des
Affaires étrangères Mahmoud
Vaezi qui accompagne M. Ve-
layati reste à Paris pour poursui-
vre les pourparlers avec son vis-
à-vis français M. François
Scheer, secrétaire général du mi-
nistre des Affaires étrangères.

Dans la matinée, M. Velayati ,

à l'issue de sa rencontre avec M.
Rocard , avait déclaré que «lés
deux pays sont déterminés à ré-
gler les problèmes et à les élimi-
ner».

CONTENTIEUX
Car si plusieurs dizaines de so-
ciétés françaises ont conclu des
contrats avec l'Iran qui a entre-
pris un vaste programme de re-
construction (120 milliards de
dollars ont été consacrés au plan
quinquennal 1990-1994), Paris
et Téhéran, malgré des négocia-
tions engagées il y a 15 mois, ne
sont pas encore parvenues à un
accord sur les litiges financiers
qui les opposent depuis 1979.

Ceux-ci portent sur des rup-
tures de contrats dans le do-
maine nucléaire, les sommes
contestées se montant à plu-
sieurs centaines de milliers de
dollars, chacun des deux pays
s'affirmant créditeur.

Les Droits de l'Homme ont
également été évoqués. M. Ve-
layati a eu à ce sujet une discus-
sion «longue et approfondie»
avec M. Rocard, au lendemain
de l'adoption par la Commision
sociale de l'ONU chargée no-
tamment des droits de l'homme,
d'une résolution demandant à
Téhéran de «rectifier les ques-
tions des droits de l'homme».

Amnesty International de son
côté vient d'inviter l'Iran à met-
tre fin à une décennie «implaca-
ble et impitoyable de violations
des droits les plus fondamen-
taux en Iran».

Le Liban, l'Afghanistan, la si-
tuation dans les territoires occu-
pés par Israël et la crise du Golfe
ont également figuré au menu
des entretiens de MM. Velayati
et Dumas qui devaient se revoir
vendredi en fin de matinée avant
le départ de M. Velayati pour
Téhéran, (ats, afp)

CHILI. - Le président
George Bush a entamé hier
une visite officielle au Chili de
23 heures qui devrait parache-
ver la normalisation de rela-
tions américano-chiliennes
ayant plusieurs fois frôlé la
rupture depuis 20 ans.

MANIF. - Une quinzaine de
milliers de partisans du
Congrès national africain
(ANC) ont manifesté hier dans
les centres de Johannesburg
et Pretoria pour exiger la dé-
mission du gouvernement
blanc et la formation d'un exé-
cutif provisoire multiracial.

BANGLADESH. Le
président démissionnaire du
Bangladesh, Hossain Moham-
mad Ershad, a officiellement
remis le pouvoir hier à un vice-
président intérimaire, le juge
suprême Shahabuddin Ah-
med.
ANGOLA. - Les rebelles
angolais de l'UNITA sont prêts
à signer un cessez-le-feu pour
conclure la guerre civile si le
parti au pouvoir à Luanda, le
MPLA, approuve le principe
du pluripartisme lors de son
congrès, qui s'est ouvert hier.

ÉCLAT. - Michel Noir, maire
de Lyon, et Michèle Barzach
ont démissionné avec éclat
hier de leur poste de député et
leur parti, le Rassemblement
pour la République (RPR , néo-
gaulliste), et appelé à de nou-
velles élections pour assainir la
vie politique du pays.

CAMEROUN. - L'As-
semblée nationale camerou-
naise a adopté mercredi soir un
projet de loi instaurant le multi-
partisme au Cameroun. «C'est
une session de la liberté», a dé-
claré Lawrence Fonka Shang,
président du Parlement came-
rounais à l'issue du vote qui
venait d'instituer le pluralisme
politique au Cameroun.

SLOVÉNIE. - Les députés
Slovènes ont voté à une écra-
sante majorité, hier, en faveur
de l'organisation d'un référen-
dum d'autodétermination
avant la fin de l'année pour
trancher la question de la pour-
suite ou non de l'adhésion de
la Slovénie à la fédération you-
goslave.

GRECE. - La Grèce a été
paralysée hier par une grève
générale déclenchée par les
deux plus grandes centrales
syndicales des secteurs public
et privé qui s'opposent au pro-
jet de loi de réforme du droit de
grève du gouvernement
conservateur de M. Constantin
Mitsotakis.

DÉMISSION. - Le minis
tre allemand de la Justice,
Hans Engelhard, a présenté
hier sa démission. C'est le troi-
sième membre du gouverne-
ment du chancelier Helmut
Kohi qui met fin à ses fonc-
tions depuis les élections pa-
nallemandes de dimanche der-
nier.

_»* LE MONDE EN BREF ¦—¦
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W de la Saint-Nicolas

avec
l'orchestre VITTORIO PERLA

et ses 6 musiciens
Dimanche 9 décembre 1990-14 h 30

au restaurant «Les Endroits» à La Chaux-de-Fonds
Une surprise à chaque participant.

Service de transport gratuit depuis l'arrêt «LE GYMNASE».
Bus «LA RECORNE» dès 13 h 30.

Entrée: Fr. 8.-; couple, Fr. 14.-.
PRO SEN ECTUTE - Service d'animation - <f) 038/25 46 56

28-012278
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Bientôt - et c 'est vraiment sous peu - oncle Etienne choisira soigneusement son premier pra liné,

i . < - - ..¦¦ ¦• -nov . " . ' -i . - - - • .
,:, alors qutip 'apa, étalera sa collection de cravates, décidera de n 'en porter aucune ,

et se ravivera pour 'faire pla isir à maman... qui sera alors occupée aux dernière s touches

décoratives. Puis tous rejoindront les invités au salon pour un pre mier moment

d'agréa ble convivialité, avant que la fête commence. Il est des attentes si confortables

qu 'elles valent en qualité le motif de l 'attente.

Ensemble rembourré «Buffalo » en cuir semi-aniline brun , mod. 316.314.4:

canapé 3 p laces, 2 fauteuils, livré 3390.-/retiré au dépôt 3190. — .

Lampadaire «Havanna» , mod. 510.145.6 , 1 ampoule , t illeul/nickel, 540. -/490.- . £
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le bon sens helvétique

Neuchâtel Terreaux 7, tél. 038 25 7914

Votre
HORLOGE
MORBIER
PENDULE

ancien, récent,
ne va plus.

Révision avec
garantie 1 an.

Reprise
Echange - Vente

Chez Walty
Les Reussilles
' 032/97 51 36

06-012904

POURQUOI

PAS VOUS?

| DONNEZ DE

VOTRE SANG

! SAUVEZ

DES VIES

J^G OFFREZ
Fî f\ 

une bouteille de

_î_ PRUNE BERUDGE
de la maison J. GRISONI & Cie

Producteurs et négociants
2088 Cressier

<P 038/47 12 36 - Fax 038/47 1210
Ouvert du lundi au vendredi de 7 à 12 heures et de
13 h 15 à 17 heures. Samedi matin de 9 h 30 à 11 h 30.

87- 227

ill Ujy V * ' * d'esthétique et de cosmétologie
£̂8 1 Diplôme ADAGE INFA-AFIEC

H
4,™ ADAGE
-4P 1 Rue Vérésius 12, Bienne E
'JÊL̂àÊÊ0*.j f f 032 22 46 

47
;<̂  ̂ I Rue de Neuchâtel 39

Peseux, 038 31 62 64
Veuillez m'envoyer votre documentation (jour/demi-jour/soir)
Nom; Prénom: 

Adresse : 
28 000863

Baignoires Acryl
Vente, montage, changement de cuve

sans dommage aux catelles
Toutes les teintes à disposition.

Conseils sans engagement.
Hagi-Plastic, Bienne

Case postale 543 - Tél. 032/42 20 04
06-003025

Publicité intensive, Publicité par annonces

NÏM

AVIS
MEYER-FRANCK / JEAN-MARIE GRANGE
informent le public que désormais, il est stricte-
ment interdit de déposer des objets hétéroclites
(pneus, plastiques, huiles usagées, vieux
papier, fer léger, machines à laver, frigos,
etc., etc.) à la gare des marchandises.

Les contrevenants seront poursuivis.

A l'avenir toute livraison de fer doit être
préalablement annoncée au bureau.

Il va de soi que, malgré la situation précaire du
moment, nous resterons toujours preneurs de
tous les déchets industriels habituels. Seules
les conditions de reprises doivent être adaptées
à la situation actuelle et nous restons naturelle-
ment à votre disposition pour trouver une solu-
tion à ces problèmes.

Fonte -MMM^
I

Déchets ¦ j5=fffS_| \ \
industriels ______H__W___1 >
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flue des Fleurs 1-3
2400 Le Locle
tél. 039/31 42 18

91 -670
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C0M% UNIVERSITÉ DE NEUCHÂTEL

S 1 ™ Faculté des sciences
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" Lundi 10 décembre 1990
à 17 heures
au grand auditoire
des instituts de biologie

Présentation publique de la thèse de doctorat de
M. Byron Papadopoulos, diplômé de l'Université
aristotélique de Thessalonique

Les tiques des animaux domestiques
et les hématozoaires
qu'elles transmettent
en Macédoine (Grèce)

Le doyen: Cl. Mermod
28-000064
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La petite annonce.
Idéale pour porter
un toast à la san-
té d'une entreprise
centenaire.
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Le projet d'horaire
ferroviaire

critiqué
Les Lucernois ignorent le bon
usage administratif: ne traiter
qu'un objet par lettre. Celle que
leur gouvernement vient d'adres-
ser à la direction générale des
CFF ne compte pas moins de 40
points. Ce sont autant de criti-
ques adressées au projet d'ho-
raire ferroviaire 1991-93.

François GROSS

L'essentiel tient dans l'inquié-
tude provoquée par le détourne-
ment croissant du trafic interna-
tional vers Zurich. Ville touristi-
que par excellence, Lucerne
craint d'être reléguée dans les
circuits secondaires, d'être trai-
tée comme une banlieue. Or,
pour les Lucernois, il est impor-
tant que les touristes américains
ou japonais - qui sont leur fond
de commerce - ne soient pas
happés par les splendeurs coû-
teuses de la Bahnhofstrasse et
qu'ils ne délaissent pas le Pilate,
le pont de bois et son château
d'eau et les romantiques rivages
du lac des Quatre-Cantons.

DE VRAIS
MARATHONIENS

Comme Lucerne est une étape
pour ceux qui font le tour de
l'Europe en dix petits jours, au-
cune minute ne doit être négli-
gée. Une trop longue marche
d'approche pourrait décourager
les organisateurs de ces tours
marathoniens. Ainsi, un arrêt de
24 minutes à la gare principale
de Zurich pour les voyageurs al-
lant de Zurich à l'aérodrome de
Kloten.

Siège du deuxième arrondis-
sement des CFF, jadis considé-
rée comme gare de départ pour
la traversée du Gothard, Lu-
cerne est, peu à peu, supplantée
dans ce rôle par Zurich. Les
trains intervilles ne s'arrêtant
plus à Olten et la ligne Berne-
Lucerne étant décidément trop
capricieuse, le détour par Zurich
représente un gain de temps
pour ceux qui viennent de Suisse
romande, quand ils ne prennent
pas l'avion pour Lugano.

Cette évolution est déjà telle-
ment amorcée que les jéré-
miades du gouvernement lucer-
nois arrivent bien tard. Elles
ont, néanmoins, le mérite d'atti-
rer l'attention sur une tendance
qui ira s'accentuant.

F. G.

Les
jérémiades

gouvernement
lucernois

Otto Stich se déguise en Père Noël
La caisse de guerre de la P-26 pour la Croix-Rouge et le CICR

La caisse de guerre de l'organisa-
tion de résistance secrète P-26 -
soit environ trois millions de
francs - doit être affectée à une
noble cause. Le Conseil fédéral
décidera lors de sa séance de lun-
di de l'avenir de cet argent qui
pourrait être offert pour moitié à
la Croix-Rouge suisse et pour
l'autre moitié au Comité interna-
tional de la Croix-Rouge
(CICR).
C'est ce qu'a expliqué hier le pa-
tron des finances fédérales Otto
Stich lors des débats sur le bud-
get de la Confédération pour
1991 que le Conseil des Etats ve-
nait d'entamer.

Ce «trésor de guerre?, comme
l'appelle la commission d'en-
quête parlementaire (CEP) qui
s'est penchée sur le Départe-
ment militaire fédéral (DMF) et
en a révélé l'existence, fut créé
en 1986 à l'initiative du chef de
l'état-major général de l'armée
Joerg Zumstein. Afin de garan-
tir les ressources financières de
la P-26 en cas de conflit , ce der-
nier a consenti à ce que six mil-
lions de francs soient convertis
en petits lingots d'or entre 1986
et 1992, ce qui est chose faite
pour la moitié de la somme envi-
ron, écrit la CEP. Cet or est dé-

posé dans différentes banques
suisses.

Lors des débats, le conseiller
fédéral Otto Stich a expliqué
que l'idée d'offrir cette galette à
la Croix-Rouge émanait de son
collègue Kaspar Villiger, chef
du DMF. Lui-même ne mérite
aucune louange, qui n'a fait que
donner son accord en tant que
ministre des Finances. Pour
Otto Stich, il s'agit d'un geste
qui pourra peut-être réparer un
peu le mal que la Confédération
a fait à la Croix-Rouge quant le
ministère public s'était servi
d'un fichier sur des enfants
étrangers venus en Suisse, fi-
chier que la CRS avait entreposé
chez lui.

BUDGET MILITAIRE
SOUS LA LOUPE

Le conseiller fédéral a encore
précisé que des représentants
des Départements militaire et
des finances ainsi que le contrôle
des finances allaient passer à la
loupe le budget du DMF afin de
découvrir la totalité des verse-
ments secrets. Cet argent sera
immédiatement bloqué puis on
informera le Parlement à son su-
jet. Il appartiendra aux Cham-
bres en dernière instance de dé-

cider de l'utilisation de ces
fonds. Le groupe de contrôleurs
sera institué lundi.

C'est à ces conditions que le
Conseil des Etats, à l'instar du

Conseil national, a accepté de ne
pas amender le budget du DMF
en la matière. Il a en revanche
retranché, avec l'accord d'Otto
Stich, huit millions de francs

que la suppression des cours de
«landsturm» permet d'économi-
ser. Le débat sur le budget re-
prendra la semaine prochaine
au Conseil des Etats, (ap)

Pour Otto Stich, ce don à la Croix-Rouge devrait réparer le mal fait par la Confédération.
i (Keystone)

Budget CFF adopté au National
Des charges pour 1,8 milliard de francs

Le Conseil national a adopté hier
par 128 voix contre 3 le budget
1991 des CFF, qui prévoit une
contribution de 1,8 milliard de
francs de la part de la Confédéra-
tion. Aux Etats, on s'occupait des
différents postes du budget
Le budget du compte des inves-
tissements s'élève à 2,264 mil-
liards de francs, dont 2,207 mil-
liards sont mis à la charge des
CFF, après , déduction .des
contributions de tiers et de di-
vers produits. Le budget du
compte des résultats est équili-
bré, les produits et les charges
atteignant chacun 5,719 mil-
liards de francs.

La Confédération verra la
charge qu'elle assume en raison
des CFF augmenter en 1991,
puisqu'elle passera à 1,8 milliard
de francs, contre 1,46 milliard
en 1989 et, selon les estimations,
1,63 milliard en 1990. La barre
des deux millards sera sans
doute dépassée à partir de 1994.

Il n'y a pas heu de pavoiser
car le rendement des CFF va en
diminuant et la situation finan-

Malgré une situation financière préoccupante, les conseil-
lers nationaux ont accepté le budget des CFF. (Keystone)

cière des CFF devient préoccu-
pante.

DÉCISIONS AUX ÉTATS
Au Conseil des Etats, quelques
décisions sont déjà tombées.
Ainsi, une demande de 15 postes
supplémentaires pour les ser-
vices du Parlement a été approu-
vée, contre l'avis de la majorité
de la commission, par 25 voix
contre 9. Une augmentation des
crédits pour l'équipement infor-
matique des parlementaires a
également passé par 19 voix
contre 11.

En revanche, une proposition
d'accorder 5 postes supplémen-
taires à la Commission fédérale
des banques, a été rejetée par 24
voix contre 8. La proposition de
porter de 140 à 160 millions les
crédits pour les installations de
protection des eaux contre la
pollution a été approuvée,
contre l'avis du Conseil fédéral,
par 14 voix contre 13.

Sur un total de 33 milliards de
dépenses, on en est déjà à une
progression de 9% après les dé-
cisions prises jusqu'ici, (ats)

Danger de politisation
Les remous de la non-réélection d'un juge fédéral

Un de ces juges fédéraux qui font
honneur à la science juridique
confiait récemment à son entou-
rage qu'il n'appréciait guère l'in-
trusion à Mon-Repos des que-
relles politiques. Comme il se re-
fusait i en dire davantage, force
était de supposer que tout n'allait
pas pour lé mieux derrière les
murs du Tribunal fédéral ' jr* À

. . . . . j - jjC.jflj

François GROSS

Personne n'imaginait cependant
que l'on en était au point où un
robin, en désaccord avec l'un de
ses collègues, en appellerait à
son parti - l'udc - pour qu'il
rappelle à l'ordre le trublion.
Cette cabale qui a fait jeudi lon-
guement réfléchir les éditoria-
listes alémaniques, jette une lu-
mière crue sur l'état de la plus
haute autorité judiciaire de la
Confédération. Pas plus que le
législatif ni l'exécutif, elle
n'échappe à la crise des institu-
tions.

DANGER
DE POLITISATION

D'aucuns, dans le but de proté-
ger les juges fédéraux de la moi-

sissure ambiante, voient déjà le
remède dans le lancement d'une
initiative pour une élection à vie
des membres du TF. L'incident
Schubarth invite, en tout cas, à
prendre la mesure du danger de
politisation accrue dans l'admi-
nistration de la justice. Même
réparé par l'élection la semaine
jjrochaine, du juge bâlois chassé
¦Mm siège, U ne sera pas ou-

^FACTEURS
PERSONNELS

Ce coup de tonnerre dans une
élection habituellement sans his-
toires a rejeté au second plan les
résultats médiocres du Tessinois
"Plavio Cotti et du Neuchâtelois
René Felber. On s'est beaucoup
attaché en Suisse romande à une
analyse du caractère ombrageux
du futur président de la Confé-
dération. Les facteurs person-
nels ont certes joué un rôle dans
ce léger revers et personne ne
disconviendra que le chef du
Département de l'intérieur ait
des défauts proportionnels à ses
grandes qualités.

Les Alémaniques insistent
peu sur cet aspect-là des choses.
La personne de M. Cotti et celle
de M. Felber sont moins en

cause que leur appartenance à
un Conseil fédéral qui déçoit
voire mécontente beaucoup de
monde.

Comme l'ensemble du collège
gouvernemental n'était pas,
cette fois, soumis à réélection,
les Chambres ont pris pour ci-
bles deux infortunés ministres et¦exercé sur eux"des représailles. Il

-ne pouvait en être autrement
dans le désarroi actuel: l'Assem-
blée fédérale avait sous la main
deux boucs émissaires et elle n'a
su se priver du plaisir de les en-
voyer balader.dans la toundra .
Ces mêmes parlementaires qui
avaient fort bien élu une cer-
taine Elisabeth Kopp à la vice-
présidence du Conseil fédéral se-
raient bien en peine de justifier
une «leçon» infligée à deux re-
présentants des minorités lin-
guistiques moins épargnés que
leurs collègues alémaniques.

S'il fallait prouver le peu de-
poids que le 700e anniversaire
de la Confédération exerce sur
la réalité politique, on n'aurait
pas choisi mieux que cette mes-
quine élection de celui qui en
présidera, dès janvier prochain,
les cérémonies les plus mar-
quantes.

F.G.

Bernard Reist nouveau
rédacteur en chef de PATS

Le Conseil d'administration de
l'Agence télégraphique suisse
(ATS) a nommé lors de sa séance
d'hier M. Bernard Reist en quali-
té de rédacteur en chef et prési-
dent de la direction. M. Reist,
âgé de 43 ans et actuellement cor-
respondant en Valais de l'ATS,
entrera en fonction le 1er janvier
prochain.
La direction de l'ATS est ainsi
formée de Bernard Reist (prési-
dence et rédaction en chef), Wil-
ly Schaer (direction commer-
ciale) et Peter Millier (direction
technique). Bernard Reist a pas-
sé sa jeunesse en Valais, où il a
suivi les écoles jusqu'à la maturi-

té. Après ses études de lettres â
l'Université de Genève et à l'Ins-
titut des Hautes Etudes interna-
tionales de cette ville, il a exercé
la fonction de délégué du CICR.

Il est entré dans le métier de
journaliste en 1978, comme sta-
giaire à l'ATS. De 1980 à 1983,
il a été rédacteur à «L'Illustré».
De 1983 à 1986, il a exercé la
fonction de «product manager»,
de nouveau à l'ATS, avant de
prendre durant trois ans la di-
rection de l'agence «Sport Infor-
mation» (SI) à Zurich. Depuis le
début 1990, il occupait le poste
de correspondant en Valais de
l'ATS. (ats)

Garde-frontière
jugé pour meurtre

Le procès du garde-frontière genevois qui a abattu près de la
douane de Fossard, dans la nuit du 7 au 8 avril 1990, un Français
de 29 ans qui n'avait pas obtempéré aux sommations d'usage s'est
ouvert hier devant le Tribunal militaire de division 1. En vertu du
Code pénal militaire, il risque entre cinq et vingt ans de prison. Le
débat a notamment porté sur les compétences des douaniers et leur
formation. Le jugement devrait tomber vendredi en fin d'apès-
midi.
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BIJOUTIER JOAILLIER

En vente exclusive à
LA CHAUX-DE-FONDS, 109, AV. LÉOPOLD-ROBERT

NEUCHÂTEL, 8, PLACE DES HALLES

Un gros hold-up, digne d'un gang de professionnels, a été perpé-
té hier à Genève. Quatre individus portant des cagoules et habil-
lés de noir ont attaqué à la hache la bijouterie Tabbah, sise à la
rue du Rhône, au centre de la ville. Ils ont fracassé deux vitrines
et emporté des bijoux et des montres valant plusieurs millions de
francs.

Bijouterie attaquée à la hache
à Genève

Le pyromane présumé de l'Hôtel Montbrillant à Genève ne sera
pas jugé. Atteint d'un cancer de la gorge et souffrant de troubles
mentaux, il est mort en prison à l'âge de 55 ans, a révélé le quoti-
dien «La Suisse» dans son édition d'hier. L'Hôtel Montbrillant,
situé près de la Gare Corna vin avait brûlé dans la nuit du U au 12
août. Deux touristes françaises, une femme de 63 ans et sa fille de
36 ans, ont péri dans l'incendie.

Incendiaire décédé en prison
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Que vous préfériez les tons doux et agréables ou les tons vifs et dynamiques, O ̂ =^n n̂ x /^=J /gïeb
le tapis d'Orient vous offre toutes les nuances dont vous avez besoin. Ĵ) %=J\ U U ŵ!w __=_

'̂ J.Jy fMj é  A /} +9 ~r £*J f 
Av. Charles-Naine45 
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/ 1 ^Bric à Brac
Meubles et bibelots d'occasion

J. et A. Marcozzi
Passage Léopold-Robert 6, La Chaux-de-Fonds

OUVERT TOUS LES SAMEDIS DE 8 À 12 HEURES
28-012438 .

Ainsi, le L 300 ne vous
surcharge pas. j

Les glaces latérales lui font

5,7 m1 de volume intérieur défaut, mais nous pouvons

pour économiser des dé- y remédier)/

\ 1200 kg de charge utile. Le /

\ L300 Fourgon long vous / Portes coulissantes sur les

Nous vous fournirons des \ fait économiser des sous, / / deux flancs,

banquettes pouvant ac- \ pas de la place! / /

nés. \. "_W-HHTIIITMfmmi«iM i / /  vers le haut.x. * ,,,>» —^̂ B™* "" '̂ m\ " ' ' 1 K̂4M
_ .̂ s
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/ / \ I Veuillez m'envoyer gratuitement, sans sur- '

/  ' iD Combi i
S Châssis-poutre en Y et zone et 24 heures par jour. Guère ni d e  ir h 

/  de protection antichocs. utilisé, mais bien rassu- D Camionelle 1
Moteur à essence de 2.0 I rant| .D Bus/Wagon 1
ou diesel de 2.51 pour des [DCountry 4x4 "<"«' Mi

frais d'exploitation réduits Pnèfe de découper ce bullelin et de l'envoyer i :MMC Automobile AG.Steigstr. 26.
MOI Winleithor. tél. 052/23 57 31

3 A N S  DE G A R A N T I E  D ' U S I N E  et 6 ans de

garantie contre la perforation par la rouille, ce n'est pas

l'apanage de toute automobile. Mais de toute Mitsubishi.

EFL financement avan- ££
tageux, prêts, paiements ^^par,ie,s,.asing. d,scre,e, 

S ILENCE PUISSANCE MITSUBISHI ÀW^
rapide - Tél. 052/23 24 36. MITSUBISHI

MOTORS

L300 Caraionelte. pour construire des rou- 2.5 I. pont alu de fabrication suisse, le Fourgon. Différentiel autobloquant à Ou en version essence 2.0 1 sans 4x4. Ou encore le nouvel L 300 Bus GL à meil-
les, des ponts ou votre avenir. Diesel 1000 kg de charge utile. Egalement en l'arhère el moyeu de roues libres à l'avant leur compte.

 ̂
version châssis-cabine. 

 ̂
L 300 Bus GLX. le minibus confortable. _

/fr I \ # // I l  / / 1 \\ Dossiers arrière à réglage multiple, direc- 
 ̂ \ 

\r ,y \k—TT-)!̂
//  \ , 

l3M <**¦ jl se 'H & '""s l« grains. f̂a=gJ 
"' ' " U tion assistée. Moteur à essence de 2.0 I. 

^
A ~—\ I r II " Il \\

H ĵ- l J 
Moteur 2.35 I à injection d'essence h— ) fl Et le Country 4x4 pour le tout terrain. Ç\ ^ ®  

\
n jLJ__ iaj P°ur le Combi ou Turbodiesel 2.5 I pour , '[_MÊL ÊÊ-\ - ' 0u lc L 300 Wa(J°" l'our Plus de c0l,,0,t ' H _P% _P~_

41-582/4x4

VÊTEMENTS CUIR - DAIM - FOURRURE
Réparation - Transformation - Nettoyage

Vêtements de cuir - Mouton retourné
t.srrr/rj e'n/ ty f t  fo/lr / r / t f lr  wrc tff(7trr//rj »// >rfty t/tr ô

Manteau de fourrure (ancien ou trop étroit)
¦.y >rr ".iU 'lJ>H7/tr./r <i- en trû/c nwmiéts . /̂07/tr/eô- mry r<>

Ŝt-r/t c / t *f f  / / G i > / < 7f .  / tf r l-  lr//>rf r ùf rj / à- ej /y< raen,e *t/.-
„ ,M _— fKvfo, rft?Cf//}/ettnr7/w>t- c/ /atfit. ¦
: PhotcfX 

 ̂
/

: çornaroX 
^̂  

Renseignements: 14 à 19 heures
J~~*r>XJ  ̂

cp 
021 /963 

02 
86

M«Siie ) 1, place de la Paix S
i lutta' 1820 Montreux !?

0lw'wnjE Ascenseur, 2e étage, DELAITRE %

BMW
325 IX

4 portes, intérieur
cuir, toit ouvrant,
jantes aluminium,

pneus neige,
1987,73000 km.

Fr. 25000.-
Centre de

vente Toyota
Avenue Léopold-

Robert 117
La Chaux-
de-Fonds

|? 039/23 64 44
k 28-0120O3# 9 Notre point commun.

CUISINE?
100% garantie

yt^ -̂ ̂>\>x A/\/\  -̂ 2--̂ ;
Délais, direction des travaux, pièces dé-
tachées de cuisine et ménager, service
après-vente même le samedi matin.
Garantie 5 ans sur les meubles.
Garantie 2 ans sur la pose.
Garantie 2 ans total sur les appareils
ménagers. Devis gratuit.

28 012183

Vaccination polio
1990

Cette vaccination gratuite pour adultes et enfants est
organisée par vos médecins:

Dr Chopov Bogomil, Courtelary <p 039/44 11 42
Dr de Watteville Guy, Corgémont <p 032/97 11 67
Dr Hubik Miroslav, Péry $ 032/96 11 32
Dr Ruchonnet Michel, Courtelary 0 039/44 10 10
Dr Salomoni Ennio, Corgémont <p 032/97 17 66
Dr Salomoni Ivano, Sonceboz <p 032/97 24 24

Veuillez vous annoncer à votre médecin traitant jus-
qu'au 8 décembre 1990.

La vaccination aura lieu dans tous les cabinets du
Haut-Vallon le vendredi 14 décembre 1990 de
16 à 18 heures.

N'oubliez pas votre carnet de vaccinationI
06-123060

HP Soumission
Des travaux sur diverses routes cantonales seront mis en
soumission durant l'année 1991, au gré des besoins, dans
les domaines suivants:
a) revêtements (superficiels, tapis et enrobés) et renforce-

ments routiers;
b) corrections et reconstruction de routes (travaux de

génie civil);
c) entretien et renforcement d'ouvrages d'art (béton armé

et maçonnerie);
d) plantation d'arbres et arbustes en bordure des routes;
e) fourniture et pose de glissières de sécurité.
Le département cantonal des Travaux publics prie les entre-
preneurs désirant recevoir, tout au long de l'année 1991 les
documents de soumission, de s'annoncer par écrit, en pré-
cisant les travaux qui les intéressent, auprès de l'Office des
routes cantonales, case postale 1332, 2001 Neuchâtel,
jusqu'au 21 décembre 1990.

Le chef du département des Travaux publics:
Jean-CI. Jaggi

28-000119



Nette
reprise

Bourse
de Genève

Les Américains mettent la
pression - surtout verbale -
avant les négociations. C'est
un processus qui plaît aux
boursiers. Les marchés retrou-
vent des volumes intéressants
et l'optimisme naissant est
confirmé par la détente obser-
vée sur les marchés pétroliers.

Pour une fois, tout va donc
dans le bon sens et les titres
qui ne se sont pas inscrits dans
cette trajectoire portent sûre-
ment en eux quelques pro-
blèmes.

Tout en haut du tableau des
hausses nous trouvons l'action
Buehrle (455 +35) qui aurait
vendu sa division Adats, l'ac-
tion Fischer (1460 +100) et le
bon (232 +15), un groupe qui
ne méritait pas d'être décroché
par rapport à une BBC (4220
+90) rayonnante. Swissair
(635 +40) profite à plein de la
baisse du brut et les assu-
rances confirment de manière
éclatante leur retour sur le de-
vant de la scène boursière.

La reprise de ce secteur si-
gnifie peut-être que les taux
vont enfin se détendre mais
surtout, qu'en période de ra-
lentissement économique, les
assurances deviennent des va-
leurs refuges par excellence.
Derrière un bon Bernoise (430
+40) particulièrement en
verve nous avons, bien placés,
la nominative (2220 +70) et le
bon (2200 +50) Bâloise, les
bons Réassurance (559 +17)
ou les actions Winterthur
(3850 +50) et la nominative
Zurich (3110+60).

Le dollar
recule

Le dollar a reculé, hier à Zurich,
où il valait 1,2725 (1,2805) fr.
en fin d'après-midi. La livre
sterling a également cédé du
terrain, passant de 2,4694 fr. à
2,4634 fr.

A l'exception du yen, les au-
tres devises importantes se
sont dépréciées par rapport au
franc suisse, (ats)

Moins soumises aux caprices de la conjoncture
Les femmes toujours plus nombreuses sur le marché du travail
Au cours des cinq der-
nières années, de 1985 au
troisième trimestre 1990.
les femmes n'ont cessé de
renforcer, quantitative-
ment, leur présence sur le
marché du travail helvéti-
que.

Erik NOLMANS
cps-InfoRom

Au cours de cette période de
croissance économique et
d'assèchement du marché du
travail, l'indice de l'emploi a
augmenté de 6,4%. Alors que
le taux d'occupation des hom-
mes n'a cessé de diminuer de-
puis 1986, celui des femmes
est en constante augmenta-
tion. Mais l'augmentation de la
représentation féminine dans
l'industrie et l'agriculture est
faible. Tout comme l'accès des
femmes aux positions diri-
geantes.

En se référant aux chiffres
fournis par l'Office fédéral de la

statistique (OFS), on constate
depuis 1970 une augmenta-
tion constante du taux d'occu-
pation des femmes. Ainsi, en
1971, une femme sur trois était
professionnellement active. En
1989, .la proportion était de
deux sur cinq. Si l'on retient
uniquement la classe d'âges de
15 à 62 ans, on remarque un
taux d'occupation de 50,4% en
1971. Il a atteint 60% en 1989.
Parallèlement, ce même taux a
diminué chez les hommes. En
1971, 98,3% de ceux qui
étaient âgés de 15 à 65 ans
étaient actifs. Aujourd'hui,
cette proportion est descendue
à 90%.

Les cinq dernières années de
croissance économique conti-
nue n'ont pas renversé cette
tendance. Alors qu'en 1986 le
taux d'occupation, en regard
de la population résidante,
était d'environ 50%, on a
constaté en 1989 un recul de
0,2%. Première baisse depuis
1976. Si l'on considère uni-
quement la population mascu-

line, le taux d'occupation a di-
minué de 1,3% depuis 1986.
Seule la part toujours plus
grande de femmes et d'étran-
gers sur le marché du travail a
donc empêché un recul impor-
tant.

PRIMAIRE ET
SECONDAIRE
À LA TRAÎNE

Un regard sur les vingt der-
nières années montre égale-
ment que la main-d'œuvre fé-
minine ne se laisse plus réduire
au rôle de tampon, destiné à
amortir les difficultés conjonc-
turelles. Certes, durant la ré-
cession des années septante,
le taux d'occupation des fem-
mes a bien diminué. Mais cette
baisse s'est limitée à 2,6% en-
tre 1974 et 1976, contre 3,5%
pour les hommes. Depuis cette
période, le pourcentage d'ac-
tifs masculins n'a fait que dé-
croître, contrairement à celui
des femmes professionnelle-
ment actives.

Malgré cette hausse cons-

tante, il subsiste de notables
différences selon les secteurs
économiques, les branches et
les professions. Actuellement,
dans le secteur des services, on
compte une proportion à peu
près égale de femmes et
d'hommes. Mais dans l'indus-
trie, sur 100 personnes actives,
on ne compte que 22 femmes.
Dans l'agriculture, elles sont
30 sur 100 personnes actives.

DOMAINES
RÉSERVES

Si l'on considère la répartition
des professions selon les
sexes, on remarque une forte
subsistance des «domaines ré-
servés». Ainsi, les femmes re-
présentent-elles aujourd'hui
moins d'un pour cent des per-
sonnes en formation dans les
métiers de la métallurgie et des
machines. Pour ce qui est des
professions techniques, mal-
gré une forte hausse au cours
de la dernière décennie, la pro-
portion de femmes oscille en-
tre 20 et 25%. Ce n'est que

dans l'hôtellerie, le secteur de
la santé et particulièrement
dans les professions de bureau
que le nombre de femmes dé-
passe 50%. Au cours des dix
dernières années, la proportion
de femmes occupées dans les
bureaux a même augmenté,
passant de 62 à 66%.

Enfin, les différences entre
les sexes sont encore particu-
lièrement marquées en ce qui
concerne l'accession à des
fonctions dirigeantes. On y
trouve trois fois plus d'hom-
mes que de femmes. Et une
formation de haut niveau sem-
ble encore insuffisante pour
gommer les différences. En ef-
fet, 12% seulement de femmes
hautement qualifiées occupent
des fonctions dirigeantes,
contre 39% des hommes.

Malgré une augmentation
constante au cours des 15 der-
nières années, la Suisse est en-
core nettement à la traîne sur le
plan international.

nniA/ iniilFQ A 5.12.90 2610,39 yi ia ir t - I  +> 5.12.90 920,40 < êêQ  ̂
Achat 1,2625

UUVV JUIVES V 6.12.90 2602,47 mCUKIUH X 6.12.90 938,70 | P UO W Vente 1,2925

MÉTAUX PRÉCIEUX

Ol" Achat Vente
$ Once 366.50 369.50
Lingot 14.900.— 15.150.—
Vreneli 106.— 116.—
Napoléon 92— 101.—
Souver. $ new 110.— 123 —
Souver. $ old 110.— 119.—

Argent
$ Once 4.05 4.25
Lingot/kg 165.30 173.60

Platine
Kilo Fr 17.489.— 17.544.—

CONVENTION OR
Plage or 15.400 —
Achat 15.050 —
Base argent 210.—

INVEST DIAMANT
Décembre 1990: 245

A = cours du 5.12.90
B = cours du 6.12.90

Les cours de clôture des bourses
suisses sont communiqués par le
groupement local des banques

A B
Kuoni 23000- 23000-

C. F. N. n. 1350.- 1350 —
B. Centr. Coop. 720.— 720.—
Crossair p. 365— 382.—
Swissair p. 600 — 665.—
Swissair n. 565.— 600.—
LEU H0 p. 1160.- 1210 —
UBS p. 2780.- 2880.-
UBS n. 595.- 615.—
UBS b/p 110.50 115.—
SBS p. 276- 282.-
SBS n. 231 - 237 -
SBS b/p 226.- 232 —
C.S. hold. p. 1695.- 1735 —
C.S. hold. n. 327.- 332 —
BPS 1090.- 1150.—
BPS b/p 104- 105.—
Adia Int. p. 830 — 850 —
Elektrowatt 3230 — 3230 —
Forbo p. 2120 - 2190 —
Galenica b/p 325— 320 —
Holder p. 3960.- 4120-
Jac Suchard p. 8000 — 7900.—
tandis n. 1040 — 1050 —
Motor Col. 1330- 1370.-
Moeven p. 5150.— 5140.—
Buhrle p. 440 — 455.—
Buhrle n. 158.- 159.—
Buhrle b/p 145 - 140 —
Schindler p. 4600 — 4700 —
Sibra p. 360.— 360 —
Sibra n. 300.— 300.—
SGS n. 1370- 1390.-
SMH 20 150.— 150.—
SMH 100 413.- 430.-
La Neuchât. 930.— 930 —
Rueckv p. 2940 — 3070 —
Rueckv n. 1960.— 1995.—
Wthur p. 3800.- 3920.-
W'thur n. 2880.- 2920.-
Zurich p. 4030.- 4120 —
Zurich n. 3060 — 3120.—
BBC I-A- 4110.- 4290.-
Ciba-gy p. 2460.— 2530 —
Ciba-gy n. 2080 — ' 2150.—
Ciba-gy b/p 2050- 2110.—

Jelmoli 1540.- 1570-
Nestlé p. 7550.- 7670.-
Nestlé n. 7270.- 7440.-
Nestlé b/p 1420.- 1440.—
Roche port. 6650 — 6650.—
Roche b/j 3780.- 3830.-
Sandoz p. 8950 — 8950 —
Sandoz n. 8170.— 8280 —
Sandoz b/p 1770- 1820.-
Alusuisse p. 972— 979 —
Cortaillod n. 4900.— 4900 —
Sulzer n. 4420 - 4520.-

A B
Abbott Labor 55.75 57.75
Aetna LF cas 47.75 49.50
Alcan alu 23.25 24.—
Amax 24.50 26.-
Am Cyanamid 63.50 64.75
ATT 38- 38.75
Amoco corp 65.— 66.25
ATL Richf 163- 161.—
Baker Hughes 34.25 32.25
Baxter 35.75 36.50
Boeing 57.50 60.25
Unisys corp '3.90 4.05
Caterpillar 54.— 56 —
Citicorp 18— 20.25
Coca Cola 60— 61 .—
Control Data 11.75 12.50
Du Pont 46— 47.75
Eastm Kodak 53.25 54.50
Exxon 64.25 63.75
Gen. Elec 70.25 73.—
Gen. Motors 47— 48 —
Paramount 53.— 53.50
Halliburton 59.25 57.75
Homestake 21— 20 —
Honeywell 118.— 120 —
Inco ltd 32.50 33.25
IBM 146.- 147.50
Litton 97— 96.25
MMM 104.50 106.50
Mobil corp 74.25 73.75
NCR 107.50 115.50
Pepsico Inc 33.25 34.75
Pfizer 101.50 100.50
Phil Morris 62.75 63.75
Philips pet 33.50 33.50
Proct Gamb 106.50 108.50

Sara Lee 40.— 40.75
Rockwell 34.25 ' 34.-
Schlumberger 71.25 70.—
Sears Roeb 33.— 33.25
Waste mgmt 43.75 45.25
Sun co inc 38.25 38.50
Texaco 75.— 74.25
Warner Lamb. 87.25 88.75
Woolworth 37.75 38.50
Xerox 44- 47.75
Zenith el 7.75 8 —
Anglo am 35— 34.75
Amgold 87.— 86 —
De Beers p. 25.50 25.50
Cons. Goldf I 22.50 22.50
Aegon NV 81.— 82 —
Akzo 53— 56.—
ABNAmro H 23.25 23.50
Hoogovens 40.— 41.25
Philips 16.— 16.25
Robeco 65.25 65.50
Rolinco 61.— 61.—
Royal Dutch 99.75 99 —
Unilever NV 111.50 112.50
Basf AG 180.- 187.—
Bayer AG 186.- 194.—
BMW 360- 367.—
Commerzbank 208.— 214 —
Daimler Benz 504.— 517.—
Degussa 257.— 258.50
Deutsche Bank 529.— 541.—
DresdnerBK 316.- 320-
Hoechst 173.— 183.—
Mannesmann 233.— 237.50
Mercedes 411.— 418.—
Schering 625.— 592 —
Siemens 523.— 634.—
Thyssen AG 166.— 170.—
VW 292.- 306.-
Fujitsu ltd 9.50 9.—
Honda Motor 12.50 12.—
Nec corp 12.25 12.—
Sanyo electr. 5.10 5.15
Sharp corp 10.75 10.75
Sony 54.75 56.—
Norsk Hyd n. 40.- 40.—
Aquitaine 83.— 83.50

A B
Aetna LF & CAS 38% 39%
Alcan 1914 197*

Aluminco of Am 56% 56%
Amax Inc 20% 21 .-
Asarco Inc 25% 26-
ATT 30- 30%
Amoco Corp 51 % 50%
Atl Richfld 127% 122%
Boeing Co 46% 46-
Unisys Corp. 3- 3-
Can Pacif 17% 17%
Caterpillar 43% 44%
Citicorp 15% 14%
Coca Cola 47% 47.-
Dow chem. 46% 47%
Du Pont 37% 37.-
Eastm. Kodak 41% 41%
Exxon corp 50% 49%
Fluor corp 38% 37%
Gen. dynamics 23% 23%
Gen. elec. 57- 57%
Gen. Motors 37.- 37%
Halliburton 45% 45%
Homestake 16.- 15%
Honeywell 93% 94%
Inco Ltd 26% 26%
IBM 114% 111%
IH 47% 48%
Litton Ind 75% 76.-
MMM 83% 84%
Mobil corp 57% 56%
NCR 86% ' 92%
Pacific gas/elec 25% .25%
Pepsico 26% 26%
Pfizer inc 78% 78%
Phil. Morris 49% 50%
Phillips petrol 26% 25%
Procter & Gamble 84% 84%
Rockwell intl 27% 26%
Sears, Roebuck 26% 26%

Sun co 30% 30%
Texaco Inc 58% 57%
Union Carbide 16% 16%
US Gypsum 1 % 1 %
USX Corp. 31% 30%
UTD Technolog 47% 48.-
Warner Lambert 69% 69%
Woolworth Co 30 29%
Xerox 36% 37.-
Zenith elec 6% 6%
Amerada Hess 48% 48-
Avon Products 29% 29%
Chevron corp 71.- 69%
UAL 103% 106%

Motorola inc 55- 54.-
Polaroid 23% 22%
Raytheon 68% 68-
Ralston Purina 100% 92%
Hewlett Packard 33% 32%
Texas Instrum 36.- 34%
Unocal corp 27% 26%
Westingh elec 28% 28%
Schlumberger 55- 54%

(Wertheim Schroder & Co.,
Incorporated, Genève)

x_s8S8HH_^_33J3lfiB_Bfl
A B

Ajinomoto 1430 — 1540.—
Canon 1250.— 1250 —
Daiwa House 1760 — 1720 —
Eisai 1840- 1870.-
Fuji Bank 2170.- 2180.-
Fuji photo 3310.— 3260 —
Fujisawa pha 1500 — 1540 —
Fujitsu 975— 973.—
Hitachi chem 1380 — 1400 —
Honda Motor 1270.— 1290.—
Kanegafuji 619— 639 —
Kansai el PW 2840.- 2920.-
Komatsu 950.— 949.—
Makita elec. 1340— 1340 —
Marui 2100.— 2110.—
Matsush el I 1610— 1620.—
Matsush el W 1520.— 1550.—
Mitsub. ch. Ma 564.— 580.—
Mitsub. el 604.— 605 —
Mitsub. Heavy 639 — 658 —
Mitsui co 665.— 680.—
Nippon Oil 850 — 868.—
Nissan Motor 700.— 710.—
Nomura sec. 164Ô — 1660.—
Olympus opt 950 — 955.—
Ricoh 686 — 696.—
Sankyo 2420 — 2450.—
Sanyo elect. 540.— 560.—
Shiseido 2060.— 2090 —
Sony 5700.— 5800 —
Takeda chem. 1590 — 1710.—
Tokio Marine 1290.— 1310.—
Toshiba 680.— 709.-
Toyota Motor 1760 — 1800 —
Yamanouchi 2660.— 2730 —

BILLETS (CHANGE)
Court de la veille Achat Vente

1 $US 1.24 1.32
1$ canadien 1.04 1.14
1 £ sterling 2.36 2.61
100 FF 24.25 26.25
100 lires 0.1060 0.1210
100 DM 84.50 86.50
100 fl. holland. 74.75 76.75
100 fr. belges 4- 4.30
100 pesetas 1.27 1.42
100 schilling aut. 12.-' 12.30
100 escudos 0.85 1.05

DEVISES

1$US 1.2625 1.2925
1$ canadien 1.0850 1.1150
1 £ sterling 2.4450 2.4950
100 FF 24.85 25.55
100 lires 0.1120 0.1145
100 DM 85.- 85.80
100 yen 0.9480 0.96
100 fl. holland. 75.30 76.10
100 fr belges 4.08 4.18
100 pesetas 1.3150 1.3550
100 schilling aut. 12.08 12.20
100 escudos 0.9475 0.9875
1 ECU 1.7450 1.7650

L'immobilier romand inquiet
Rareté et envolée des prix
des terrains, cherté des
constructions, hausses
successives du taux hypo-
thécaire: les profession-
nels romands de l'immobi-
lier sont inquiets et quatre
sur dix s'interrogent même
sur l'avenir de leur entre-
prise. C'est ce qui ressort
d'un sondage de l'institut
MIS Trend, à Lausanne,
publié hier dans cette ville
par le salon Habitat & Jar-
din, ym wj£ ¦

L'institut a interrogé en no-
vembre 34 architectes et cons-
tructeurs, 31 gérances et régies
et 53 caisses de pension et
d'assurance de toute la Suisse
romande; le sondage présente
le point de vue des profession-
nels impliqués dans la cons-
truction et le financement de
logements: bureaux d'archi-
tectes, entreprises de travaux.

assurances et banques, gé-
rants et promoteurs.

Crise ou pas crise dans le
secteur immobilier? Oui, ré-
pondent en cœur les intéres-
sés, qui expliquent cette dé-
pression par des facteurs ma-
cro-économiques leur échap-
pant. Quatre personnes
interrogées sur dix estiment
que l'avenir de leur entreprise
est «problématique, voire très
problématique». La proportion
s'élève à 50% pour les archi-
tectes et atteint 58% dans les
gérances.

Les investisseurs du marché
immobilier romand parlent de.
fermeture de petites entre-
prises au profit des grandes, de
baisse de 70% de la construc-
tion, de banques devenant
propriétaires et de propriétaires
évincés. Mais «le catastro-
phisme n'est pas généralisé»,
précisent les auteurs du son-
dage, (ats)

La crise plane Les espoirs de Delamuraz
Prochaine réunion ministérielle CE-AELE
Le conseiller fédéral Jean-
Pascal Delamuraz a décla-
ré hier espérer que la réu-
nion ministérielle con-
jointe CE-AELE le 19 dé-
cembre à Bruxelles éveil-
lera des «espoirs rai-
sonnables» pour la suite
des négociations sur l'Es-
pace économique euro-
péen (EEE).

Faute de temps, il est possible.-'
que la Communauté euro-
péenne (CE) ne fournisse pas
le 19 décembre une réponse
«complète» aux conditions po-
sées le 22 novembre par les six
pays-membres de l'Associa-
tion européenne de libre-
échange (AELE) en vue d'une
percée politique dans les né-
gociations sur l'EEE, a reconnu
M. Delamuraz, qui préside
l'AELE jusqu'à la fin de l'an-

née. Les Six, rappelle-t-on,
s'étaient déclarés prêts à ré-
duire le nombre d'exceptions
qu'ils souhaitent à la reprise de
l'acquis communautaire (la lé-
gislation des Douze qui sera
celle de l'EEE) à condition que
la CE leur propose une offre
«acceptable» sur le volet insti-
tutionnel des négociations sur
l'EEE.

.-
jjla réunion ministérielle du

«'to décembre devra néan-
moins, selon M. Delamuraz,
permettre de répondre à ces
conditions «quant au princi-
pe».

L'AELE attend des «si-
gnaux» dans ce sens, a-t-il ex-
pliqué devant la presse au len-
demain d'un entretien à
Bruxelles avec le chef de la di-
plomatie italienne, Gianni de
Michelis, dont le pays préside

actuellement la CE. Cette réu-
nion ne débouchera peut-être
pas sur la percée politique
«que d'aucuns avaient souhai-
tée», a souligné le chef du dé-
partement fédéral de l'Econo-
mie publique en marge de la
conférence ministérielle de
l'Uruguay Round du GATT
réunie à Bruxelles. Elle se résu-
mera sans doute, selon lui, â
un «bilan intermédiaire».

M. Delamuraz a déclaré
s'être entretenu en outre avec
M. de Michelis de la proposi-
tion italienne d'instaurer un
conseil des ministres CE-AELE
dans le cadre de l'EEE, initia-
tive qui n'a toutefois pas en-
core été formellement discutée
par les Douze. Le chef du
DFEP s'est félicité de ces «for-
mules nouvelles» qui tradui-
sent des «ouvertures».

(ats)



• vacances-voyages

k 
autocar/  ̂Ji>voyage/ piper
Dimanche 9 décembre Dép.: 10 h

Net: Fr. 57.-
Notre journée de Saint-Nicolas
avec un excellent repas de midi

Une petite attention sera remise
à chacun

Samedi 15 décembre Dép.: 7 h
Net: Fr. 40.- ù

| Marché de Noël
à Freiburg en Brisgau Allemagne

Carte d'identité 

Inscriptions:
Voyages GIGER Autocars 2

% Avenue Léopold-Robert 114
2300 La Chaux-de-Fonds *

<p 039/23 75 24
Télex 952 276 28,012184 %
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Isuzu Trooper 4x4 Comfort. ^̂ ^̂ WB|j -̂^J!È îife-i>}yi-- ¦.'..^̂ afe" ' '"- " ' ¦.2;¦, '-- - iW^WS»**-*?*¦- - |p ||,

boite 5 vitesses, boîte de réduction Fr. 37'975-. ^^^̂ WHJ*WBiWKaw£';**-^-''"'.* BBBBW "̂'" -

A grand luxe, petit budget.
Sur le nouveau Trooper Comfort 5 portes, conducteur chauffant et réglable en hau-
seul le prix se fait tout petit. Côté élé- teur, lève-glaces électriques et vitres
gance, confort et espace, en revanche, ce teintées bronze. De couleur anthracite ou
tout-terrain 4x4 satisfait aux plus hautes bleu marine, dans le trafic urbain ou
exigences. Il est fait pour les amateurs hors des sentiers battus, peu importe, le
de vrai luxe. A l'extérieur, mentionnons Trooper Comfort porte bien son nom.

««îîi m m pana, simplement les élargisseurs d'ailes, Un véhicule d'exception, pour un maxi-
/*"* JCSn  ̂

le 
sP°'ler avec antibrouillards intégrés, mum de plaisir au volant.

jpS ŷjjfijipBESi |es iantes en a,|iage 
lé

§
er et ,es ppeus

%i__S| rggj ,
tMMf larges, le lave-phares et la très exclusive ,&_*-*¦ ¦¦¦ _¦¦ ¦ _TVTJ mmm

^pdtjt;"; |î décoration Comfort. A l'intérieur, tout l̂ !_i $ ____! I I ' ï HH'*̂ ÊmÊÊÊÊÊ^^^^' est calme et sérénité : volant cuir, sièges u%m&\Jr&m%mW 1—J Êmm
isuzu Trooper 4x4 -Magic» 3 portes, Fr. 33 9oo.-. sport tendus de tissu spécial, siège du Chez votre agent OPEL/ ISUZU.

06-000591

Une nouveauté
extraordinaire

en exclusivité dans votre parfumerie

J|2 y " '¦ '

BEVERLY
H I L L S
GALE HAYMAN

t v '- '"'v.,,. ."- "
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Cadeau de fin d'année

+ double chèques f idélité ___
Institut ;:;
de beauté

_^  ̂Boutique
Jr _^7K

77T27
A7_B

0 _t_—_—_«̂  ̂ Avenue
f #^_->. Ld-Robert 53

_# _f M' ""XJ1&

Parfumerie Dumont
de l'Avenue

28 012404

AIDEZ CELUI QUI
A BESOIN / f̂Vy

DONNE Ẑ *™*£>
DE VOTRE SANG

SAUVEZ DES VIES

by Brian Basset
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Restaurant du Raisin

Chez Patricia et Claude
Hôtel-de-Ville 6
La Chaux-de-Fonds
0 039/28 75 98

i cherche pour le 1 er février 1991

sommelier(ère)
jeune et dynamique, aimant travail-
ler dans une ambiance sympathique.

Téléphoner ou se présenter le matin.
. 28-012111 .

¦ 
Commencez l'année en beauté!
Pourquoi ne pas changer d'emploi?
Nous cherchons pour début janvier |

I une téléphoniste-réceptionniste .
¦ 

avec bonnes connaissances d'anglais et notions d'allemand f.

Le poste: ¦

I 

Travail varié, contacts, secrétariat, tenue du stock. |
Notre client: une importante entreprise horlogère.

I

Si votre profil correspond, pas d'hésitation! \
Prenez vite rendez-vous avec Martine Ryser qui se réjouit de
faire votre connaissance. p

I A  
bientôt 1

91-684 "

I (TP? PERSONNEL SERVICE I1 ( V J ^
T Placement fixe et temporaire |

| N̂ ^^_T\  ̂ votr e 
fu tur  

emp loi sur V I D E O T E X  * OK # '

\f| IW Département des
Travaux publics

\| M Service des ponts
^—  ̂ et chaussées

Suite à la prochaine mise à la retraite
du titulaire, le Service des ponts et
chaussées cherche un

cantonnier-
chauffeur

rattaché à la division d'entretien III /
Cantonnement No 51 - secteur: Cen-
tre d'entretien de La Vue-des-Alpes -
Le Crêt - Les Ponts-de-Martel - Plam-
boz - Les Petits-Ponts.
Entrée en fonction: 1er mars ou
date à convenir.
Conditions d'engagement :
- être citoyen suisse;
- être en possession d'un permis de

conduire poids lourds (possibilité
de passer le permis aux frais de
l'Etat);

- jouir d'une bonne santé et d'une
robuste constitution;

- logement de service obligatoire mis
à disposition (3 pièces).

Traitement: légal.
Adresser les offres de service, accom-
pagnées d'un curriculum vitae, au
Service des ponts et chaussées, case
postale 1332, 2001 Neuchâtel, jus-
qu'au 20 décembre 1990.

28 000119

¦' ¦ ».,

% A vous qui
; - avez une formation

\ d'infirmière
| sage-femme ou
'\ de sage-femme
\ - bénéficiez d'une expérience
s professionnelle de plusieurs
\- années;
r - souhaitez à terme endosser

des responsabilités,

f. nous avons un poste à vous of-
!; frir au sein de notre service
S d'obstétrique.
t Date d'entrée: 1er février 1991

ou à convenir.

£ Les offres avec documents
i usuels sont à adresser a la Direc-

I

tion de l'Hôpital de zone de
Montreux, 1820 Montreux,
<P 021 /963 53 11.

482002-107715

| Nous engageons pour des entre-
il prises régionales: |

J - monteurs
en chauffage j

i ou aides expérimentés. .
i Missions temporaires pour une J
" durée à convenir. Postes pouvant i
I devenir fixes si convenance.

91-634 j

I (TP? PERSONNEL SERVICE I
1 ( V J . T Placement fixa e» temporaire I
j ^^y>*  ̂ Voir, lului «mp lol lur VID COTEX « OK » '

"¦" "'¦"¦", ^
En assurant le service de

conciergerie
d'un petit immeuble neuf PPE,
vous pouvez devenir proprié-

1 taire d'un appartement de
4 pièces en ne payant que 2

¦j  Fr. 759.- de «loyer mensuel».

j  Financement Aide fédérale.

Notice et plans à disposition
- sur demande.

y 28 012083

l^T______ \
ffnK - -̂  ̂X tM s**o °W

L'avenir est à vous
Pour des entreprises de la boîte de mon-
tre, nous cherchons

des acheveurs
avec de bonnes connaissances du sou-
dage au four et du collage. Expérience de
fraisage et perçage. Travail motivant.
Rémunération attractive.
Contactez Patrice Blaser _--T.qui se réjouit _^--—"""̂ "

Jé\de votre appel. r-- ,« ttjl

-_n_F'iP-W"̂ »L-.
Conseils en personnel Ê\mÊmmW

31, av. Léopold-Robert (Tour du Casino)
2300 La Chaux-de-Fonds
Neuchâtel 038/25 13 16

28-012610

L'annonce,
reflet vivant du marché

\'mmôm 

Avis de recherche
Nous cherchons pour plusieurs entreprises:

- secrétaires trilingues
(français, allemand, anglais)

- secrétaires bilingues
(langue maternelle allemande
ou très bonnes connaissances)

avec CFC d'employée de commerce ou titre équivalent.

- Disponibles;
- aimant le contact, la variété, les responsabilités.

Appelez sans tarder Laetitia Locatelli pour en savoir
plus.

. UeÔ \ Tél. 23 63 83
¦/Jrw-_| ÔĴ >̂  31, av. Léopold-Robert

IBcBi&r&\ 2300 La Chaux-de- Fonds
Conseil» en personnel j / S m A J  28 012610 Neuchâtel 038/25 13 16

28-012610

ài&mm:-:. . . . .

Publicité intensive, Publicité par annonces

555  ̂
La 

Chaux-de-Fonds jf
Implantée dans les cantons de Neuchâtel, Jura et Berne, notre société
de distribution, forte de ses 750 collaborateurs, connaît un constant
développement.

Pour y faire face, nous sommes à la recherche

d une vendeuse
(Suissesse ou permis C)

Secteur parfumerie, cosmétique
du Super Centre Coop Ville

Vous aimez travailler de manière indépendante!

Quelques années d'expérience dans le domaine parfumerie, cosméti-
que seront un atout supplémentaire.

D̂at§ d'entrée: mi-janvier 1991. :.- r , >j f\ l. ,&,
Excellentes conditions salariales et sociales. î ? -" 1 9U < _.

Faire offre à:
COOP LA CHAUX-DE-FONDS, service du personnel, rue du Com-
merce 100 à La Chaux-de-Fonds, <$ 039/25 11 61, ou prendre contact
avec le gérant du magasin, M. R. Lehmann, <$ 039/23 89 01.

28-012081

A . L ' Â>J¥cJrv4r7',r''" '-^ 8̂9R2!E9!RE9SK_tti_t_ÉI_fl_l_H_H_l_H_l_H_H_H_IHfêM
' V.-. y1. . -y - .ltr:,J/3ramV&'

¦ Notre client, UNE COMPAGNIE D'ASSURANCES VIE DE |
i NIVEAU INTERNATIONAL a l'ambition de vous faire connaî-
' tre les joies du succès. ij
s Voici les prestations offertes : , {j
I - un nom;
* - un produit;
¦ - une excellente formation;
j  - un suivi, un bon encadrement;
¦ - un portefeuille, un potentiel client acquis; ;'
¦ - un salaire fixe; &
I - une rémunération supérieure en fonction de votre développe-
' ment. B
¦ Profil recherché:
F - vous avez entre 25 et 30 ans;
* - de l'entregent et une bonne présentation; S
¦ - de l'ambition; '
K - l'expérience de la vente, commerciale ou financière;

I Nous vous proposons un poste de 1

i collaborateur i
.,. ou collaboratrice I

1 pour la région de'La Chaux-de-Fonds.
N'hésitez pas, Martine Ryser attend vos offres qui seront |

I traitées avec la plus grande discrétion. s
1 91-584

I (TP? PERSONNEL SERVICE I
1 ( V 1. T Placement fixe et temporaire j
| ^^^^V  ̂

Voi re  fu tu r  
emp loi sur V IDEOTEX * OK # ¦

jÉ=j Direction de l'instruction publique
 ̂

du Canton de Berne
Le CIP met au concours le poste suivant:

responsable du secrétariat
central et
de la comptabilité
Taux d'occupation: 100%.
Date d'engagement: au plus vite ou à convenir.
Domaine d'activité: responsable du secrétariat central et de la

comptabilité.
Profil souhaité: v expérience dans le domaine commercial et

pratique dans l'utilisation des outils bureauti-
ques, gestion de personnel, bonnes connais-
sances de l'allemand parlé et écrit.

Exigences : formation commerciale ou formation jugée
équivalente, intérêt pour le secteur de la for-
mation des adultes.

Nous offrons, dans le cadre des dispositions légales, des prestations
sociales et un salaire correspondant à la formation et aux responsabili-
tés confiées.

Lieu de travail : Tramelan.
Postulations: à adresser à la Direction du Centre interrégio-

nal de perfectionnement. Service du person-
nel, 2720 Tramelan.

Renseignements: Direction du CIP, M. Michel Beuret, chef
administratif, <p 032/97 07 51.

, 2rO-3b3001

PARTNERvQcp-
y 'C7 av u.-R—e- .a C-2.x-:e-ro"cs

Offrez-vous le plaisir
de bien choisir!
Mandatés par plusieurs entreprises,
nous cherchons pour des places sta-
bles et temporaires:

SERRURIERS CONSTRUCTEURS
MONTEURS EN CHAUFFAGE
(avec CFC ou grande expérience).
N'hésitez pas à nous contacter pour
de plus amples renseignements.

Offrez-vous un job à la
hauteur de vos aspira-

A

tions en téléphonant à
M. Hàsler.

91-176

T Tél . 039 23228 8

% offres d'emploi
w*.w:«sw«.v:.\<.-x.-««.vxj.\.w*»\.s\̂ w  ̂ .. .. . , ,, - .. ~ . ,,



¦* JmW Ê̂Êmm—mm «& M M n n Avec notre catalogue Kenya de 52 pages,

\j f  w*—m \ I \ \/_ C # V c'est.un vrai plaisir d'organiser ses vacances.
y f |̂ _« _ V I \ T # /il Un «HIT» de notre programme:

A F M ][ TâV «M^WR.»
J V-V I I U VJ U U U 1 semaine de vacances balnéaires

au «LEISURE LODGE HOTEL»
seulement Fr. 3'340.-* par pers.,

avec pension complète et vol de week-end avec

 ̂
. BALAIR DC-10

r̂\ 
u. ...et ceci pendant 

la haute saison
M jlk _f Ĵk & (prix janv./fév. 1991).
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|E*>°N0  ̂ ™ O" 1
I $ Le centre neuchâtelois du meuble rustique 1

1 • Plus de 2000 modèles sur 1000 m2 
^
i

S de haut niveau m̂dÊËw? I0 ^̂ S
K Un cadeau à chaque visiteur '9È£P ̂ °° >r ĵ m
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Publicité intensive/ Publicité par annonces 
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A vendre au Val-de-Travers

CHALET
2 grandes chambres, cuisine, cave, dé-
pendances.
Situation privilégiée, vue magnifique
en bordure de forêt.
Adresser demande écrite pour visite et
renseignements à: C.A.M., case 53,
2114 Fleurier.

28 031233

CRANS-MONTANA/Valais
A vendre au centre de Crans, près golf,
tennis et remontées mécaniques

situation calme et ensoleillée

magnifique
appartement neuf

VA pièces
Grand séjour, plein sud, cuisine

superbement agencée, 2 chambres,
2 salles d'eau, terrasse de 60 m2,

construction luxueuse.
Fr. 347 000.-.

Renseignements: ,' 027/23 53 00
243-733449

La Chaux-de-Fonds
A louer,

rue Jardinière

appartements
neufs

de 2 et 3 pièces
cuisines agencées
Loyer: dès Fr. 980-
/ 038/33 14 90

87-52

A louer près
de Saint-Imier (JB)
appartement confort

3% pièces
Fr. 695.- + charges.

/ privé
039/41 25 20

<p bureau
032/55 32 82

06-352544

A louer à Renan
beaux appartements
de 41/2 pièces Fr. 895.- + Fr. 100.-
de charges, 3% pièces, Fr. 820 -
+ Fr. 80.- de charges i
- rénovés; S
- grands balcons;
- très belle vue;
- situation ensoleillée et calme.
Pour tous renseignements: j?
Agence immobilière
Béatrice Paoluzzo, Nidau,
<f> 032/51 71 80 oe oo3i9o

(( =̂A vendre au plus offrant

Région: La Brévine.
Faire offre sous chiffres 87-1982
à ASSA Annonces Suisses SA,
faubourg du Lac 2,
2000 Neuchâtel.v> 0

Centre
de La Chaux-de-Fonds

Au centre
de La Chaux-de-Fonds,
près de la Migros,
nous louons à partir du
1er décembre 1991,
les locaux suivants: '

magasin
au rez-de-chaussée
et au 1er étage

environ 380 in2 net

bureaux
commerciaux
au 2e et 3e étage

environ 465 m2
(bureaux duplex).

Pour tous renseignements
téléphoner au 062/34 31 31
M. P. Lùscher.

75-8150

f _C__|
M gestion immobilière sa

J Raffinerie 1,2004 Neuchâtel, ,'038/24 22 44

H Rue de la Paix 145
fel à La Chaux-de-Fonds

appartement
2 pièces

Fr. 810- plus charges
•I Pour visites et renseignements,
1 s'adresser à la gérance. 28-000152

SNGCI 
i J MEMBRE DE LA SOCIETE NEUCHÂTELOISE
U DES GERANTS ET COURTIERS EN IMMEUBLES

A vendre près de Porrentruy
j, ... _ ' . .... .. . . >

immeuble
d'habitation
avec grande étable et grange.

Plus de 2000 m2 de terrain avec des
arbres fruitiers et pâturage.

Fr. 750000.- 03.002243
Theurillat Treuhand AG

Laufen 061 /89 23 77
03-0022243

m immobilier
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îRL Samedi 8 décembre 1990
iSP̂ e  ̂ 17 h 30

™ (Championnat de 1 re ligue)

LE LOCLE HC LE VERGER I
;̂  1".;, ' reçoit ' " — — —

MOUTIER
Sponsors officiels: Le match est parrainé par:
Façade Rideau P.A. Bozzo S.A. Serge Personeni, carrelages et revêtements, Le Locle
La Chaux-de-Fonds Salon de coiffure Christine, Le Locle
A. Monnard, Pub Le Baron Willy Pétremand, plâtrerie-peinture, Le Locle
Le Locle Philippe Raval, menuiserie-vitrerie, Le Locle
Pierre Notari & Cie Frédy Bula, électricité, Le Locle
Entreprise de construction, Le Locle Pressing Le Savoir-Fer, Le Locle
Famille Nteolet Leg cannes de ,a rtie sont offertes par:Restaurant de la Poste . .. ...... ...
La Chaux-du-Milieu Société de Banque Suisse, Le Locle
Bernard Rôthlin Les pucks par:
Plâtrerie-peinture, Le Locle Carrosserie Jacques Favre, Le Locle
Pierrot Ménager
La Chaux-de-Fonds 

_^_^

Fournisseur officiel: VAUCHER SPORT, Le Locle ": - " "EE I I i(BWSfKGS8iHâlp^3_5_B |
Joueurs, entraîneurs et dirigeants vous remercient ===== _¦ / f| / l /| / _ f f / f / _ |
pour votre appui et votre fidélité. 
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En cas de temps incertain, le No 182 _¦_¦_!
vous renseignera dès 15 heures. 21531
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K// St. Gallerstrasse 194

v̂ Case postale 1062
CH-9202 Gossau
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Bet C
Discrétion ga-

AN^̂ te. rantie

CD©®®
Nom 
Adresse 
Téléphone 

Tél. 071 856509
Tél. 071 855949

33-3267/4x4

| Publktté Intensive, Publldté por annonce» |

CCD DIRECTION DE POLICE
**=** Mise au concours
%Vïrm La direction de Police met au concours

un poste de

manœuvre-mécanicien
Obligations et traitement:
légaux.
Entrée en fonction :
à convenir.

Les offres de service manuscrites, accompagnées
d'un curriculum vitae, doivent être adressées
à la direction de Police, case postale 2246,
2302 La Chaux-de- Fonds, jusqu'au 15 décembre
' 990- La direction de Police

28-012406

Solution du mot mystère
VÉNÉNEUX

DOMAINE VITICOLE DU
CANTON DE NEUCH ATEL

engage pourf ïe début de Tannée 1991
on date à convenir
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Q e conviendrait à un
monsieur de 35 à 40 ans , détenteur
d'un permis de conduire , aimant le

travu extérieur et ayant de
l'expt ice avec les machines.

f Permis "B".

Pour tous renseignements , s
tél. 038 47 11 51

WŒcJT̂ Smm^mml' 
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La Mazda 626 GLX -ABS Plus- vous
offre plus que de raison: ABS, toit
ouvrant électrique et 4 pneus
d'hiver. Et ça pour zéro franc zéro
centime. Comme si vous receviez
un cadeau de Fr. 3570.-. Ça vaut la
peine de courir jusqu 'ici pour l'es-
sayer.

f GARAGE DE L'AVENIR
ë Progrès 90 - <p 039/23 10 77
£ VOTRE CONCESSIONNAIRE À

É LA CHAUX-DE-FONDS
<

Rouler de l'avant 11132133

L'annonce, reflet vivant du marché

• off res d'emploi



«Je peux battre n'importe qui »
Manuela Maleeva-Fragnière ambitieuse à l'aube de la nouvelle saison
Manuela Maleeva-Fra-
gnière sera-t-elle la pre-
mière Suissesse à gagner
un tournoi du Grand Che-
lem? A l'aube de la nou-
velle saison, la Vaudoise
d'adoption ne cache en
tout cas pas ses intentions.
Le travail accompli depuis
trois ans, sous la houlette
de son «entraîneur-ma ri»
François Fragnière et de
son préparateur physique
Pierre Paganini, porte gen-
timent ses fruits, môme s'il
ne devrait payer qu'en
1992. Sa superbe saison
1990 démontre en tous les
cas qu'elle a les moyens de
ses ambitions.

ECUBLENS
Renaud TSCHOUMY

Neuvième mondiale l'an der-
nier à pareille époque, Manue-
la Maleeva-Fragnière n'a pas
progressé d'un rang. Reste que
la Bulgare d'origine se mon-
trait fort satisfaite de sa saison.

«Je pense même que c'est la
meilleure que j 'aie jamais faite»
déclarait-elle hier au Centre
national de tennis d'Ecublens.
Pourtant, Manuela n'a gagné
aucun tournoi, alors qu'elle en
avait gagné cinq en 1984.
«Bien sûr. Mais tout a telle-
ment évolué que plus rien n'est
comparable».

IMMENSE PROGRESSION
Oui, le tennis féminin a pro-
gressé comme jamais. «Il n'y a
plus de matches faciles, concè-
de-t-elle. Chacun des tournois
est devenu plus difficile à ga-
gner et l'on doit se battre dès le
premier tour pour passer, ce
qui n'arrivait pas auparavant».

Etipuis, la hiérarchie s'est-*
quelque peu équilibrée. «La
meilleure preuve, c'est que j 'ai
accompli d'excellents résultats
cette saison, et que je suis tou-
jours neuvième».

Et son mari François d'ajou-
ter: «La saison dernière, Ma-
nuela avait une moyenne de
points par tournoi de 82.
Celle-ci est désormais passée à
104. Si elle avait eu cette mo-
yenne de 104 il y a douze mois,
elle aurait été classée cinquiè-
me.» Des chiffres révélateurs.

PHYSIQUE
PRIMORDIAL

Cette progression, Manuela
Maleeva-Fragnière la doit
beaucoup au travail physique
qu'elle accomplit depuis trois
ans. Le duo Fragnière-Pagani-
ni a en effet réussi à lui faire
comprendre l'importance de la
préparation. Ce qu'on ne lui
enseignait pas en Bulgarie.

«Le tennis féminin se rajeu-
nit de plus en plus, commente
Pierre Paganini. Prenez un
exemple: seules deux filles qui
figuraient dans le top-ten il y a
cinq ans y sont toujours: Ma-
nuela et Martina Navratilova.
Les autres n'ont pas résisté à la
poussée des Steffi Graf, Ga-
briela Sabatini, Monica Seles,
Arantxa Sanchez ou autre Jen-
nifer Capriati.

«Pourquoi cela? .Parce
qu'elles n'étaient pas prêtes
physiquement, qu'elles n'ont
pas évolué sur ce plan-là. Ma-
nuela, depuis quatre ans, s'est
astreinte à travailler physique-
ment. Le résultat est là.»

PRISE DE CONSCIENCE
Et tout indique que Manuela
se rapproche des meilleures.
«J'ai battu Navratilova à deux
reprises cette année, explique-
t-elle. J'attendais ce moment
depuis longtemps. *4
' »Émotionnellement parlant

le premier de ces succès est le
plus important. Mais d'avoir
réussi à confirmer cette vic-
toire, au terme d'un match où
tant Martina que moi avons

Manuela Maleeva-Fragnière: l'une des rares «anciennes» à avoir résisté à la poussée des
jeunes joueuses. (Lafargue)

trois fois mieux joué qu'à Flus-
hing Meadow, reste mon plus
grand moment de l'année». Et
puis, Manuela a échoué de
peu contre Monica Seles à Ro-
land-Garros (deux petits
points) et a sérieusement ac-
croché Steffi Graf lors de leurs
trois derniers matches.

Le sommet n'est plus très
loin. «Manuela sait désormais
qu'elle peut battre n'importe
iqtii et, surtout, qu'elle est ca-'
pable de gagner un tournoi du
Grand Chelem».

L'événement se produira-t-il
cette saison? Qui sait...

R.T.

Bien
de chez
nous
La Bulgare

d'origine se plaît
en Suisse

«Je suis une Suisses-
se». Manuela Maleeva-
Fragnière est nette
quand on évoque sa na-
tionalité. Même si une
partie de son cœur est
naturellement restée à
Sofia.

«On n'oublie pas son pays
d'origine du jour au lende-
main, dit-elle. A plus forte
raison lorsque l'on consi-
dère les événements qui s'y
sont produits. Il s'est en ef-
fet passé ce dont tout un
peuple a rêvé.»

POLITIQUEMENT
ENGAGÉE

Reste que l'hiver sera rude
en Bulgarie. «Oui, c'est cer-
tain. La dette extérieure du
pays se monte à 11 mil-
liards de dollars, on y man-
que sérieusement de nour-
riture et l'électricité est
coupée toutes les deux
heures, pour des raisons
d'économie.»

Manuela Maleeva-Fra-
gnière se sent donc tou-
jours concernée par le sort
de la Bulgarie. A tel point
qu'elle a ouvertement sou-
tenu le parti d'opposition
lors des dernières élec-
tions. «Nous avons perdu,
regrette-t-elle. Mais les
choses sont en train de
changer, puisque le pre-
mier ministre vient de dé-
missionner.»

CHAUVINE
Comment a-t-on jugé son
départ pour la Suisse? «Les
gens qui m'aimaient sincè-
rement sont encore auprès
de moi. Les autres ont tour-
né leur veste. Il a même été
écrit que j 'avais épousé un
Suisse riche et vieux, qui
aurait touché 100.000 dol-
lars pour m'avoir épousée.

»Mais je me sens bien en
Suisse, poursuit-elle. Ain-
si, j'étais très contente le
soir de la victoire de la
Suisse contre la Bulgarie,
en football». Sur quel sco-
re? «2-0, non»? Si. Gagnél

Le mot de la fin à Fran-
çois Fragnière: «Elle est en-
core plus chauvine que
moi quand elle regarde une
course de ski à la télévi-
sion.» Le doute n'est plus
permis: Manuela Maleeva-
Fragnière est «bien de chez
nous». R.T.

Sans l'URSS
? BASKETBALL _¦

Phase préliminaire du championnat d'Europe
L'URSS ne participera pas
à la phase finale du cham-
pionnat d'Europe, dont
elle avait pris la troisième
place en 1989. Elle a été éli-
minée après la victoire
remportée par la Tchécos-
lovaquie face à Israël (92-
83) dans le dernier tour de
la phase préliminaire.
Depuis 1951, l'URSS s'était
toujours classée dans les trois

premiers lors des différentes
éditions du championnat d'Eu-
rope. En 1991, la phase finale
aura lieu à Rome du 25 au 30
juin.

Poule A: 1. Grèce 11. 2. Bul-
garie 10. 3. Suède 9. 4. Rou-
manie 6.

Poule B: 1. Italie 11. 2. Po-
logne 9. 3. Hollande 8 (+ 13).
4. Belgique 8 (- 13).

Poule C: 1. Yougoslavie 12.
2. Espagne 10.3. Allemagne 8.
4. Angleterre 6.

Poule D: 1. France 10. 2.
Tchécosalovaquie 9 (+ 6). 3.
URSS 9 (- 6). 4. Israël 8.

Les deux premières équipes de
chaque poule sont qualifiées
pour la phase finale.

(si)

Gare à la chute
European Team Cup: la Suisse en danger
Engagée en 1re division de
¦'European Team Cup, à
Metz, l'équipe de Suisse a
perdu ses deux rencontres
de poule face à la Grande-
Bretagne et l'Allemagne,
sur le même score de 3-0,
et devra affronter le der-
nier du groupe B en bar-
rage contre la relégation
en 2e division.

Contre les Britanniques, com-
me face aux Allemands, les
Suisses n'ont pas eu la moin-
dre chance sur la surface ra-
pide (Taraflex) de la cité lor-
raine.

Stefano Mezzadri s'est incli-
né contre Nick Brown, son
frère Claudio étant dominé
plus nettement encore par Je-
remy Bâtes. Dans le double,
Thierry Grin et Claudio Mezza-
dri ont nettement subi la loi de
Bates-Brown.

Pas le moindre set remporté
non plus dans les deux simples
contre l'Allemagne, Grin étant
battu par Udo Riglewski et
Claudio Mezzadri par Michael
Stich. En compagnie du capi-
taine-joueur Roland Stadler,
l'aîné du duo tessinois enlevait
une manche dans le double,
avant de perdre néanmoins
face à Wôhrmann-Zôcke.

RÉSULTATS
Groupe A: Grande-Bretagne
- Suisse 3-0 (Brown bat S.
Mezzadri 6-2 7-5, Bâtes bat C.
Mezzadri 6-2 6-2, Bates-
Brown battent Grin-C. Mezza-
dri 6-3 6-0). Allemagne -
Suisse 3-0 (iglewski bat Grin
6-4 6-4, Stich bat C. Mezzadri
7-6 (7-4) 6-1, Wôhrmann-
Zôcke battent C. Mezzadri-
Stadler 6-7 (4-7) 6-3 6-3.
Groupe B: URSS - Tchécos-
lovaquie 2-1. (si)

m» LE SPORT EN BREF

tennis

Seles gagne
Madrid. Tournoi-exhibition
féminin, finale: Seles (You)
bat Capriati (EU) 6-4 6-3.

hockey sur glace

Martigny:
on renvoie
Le HC Martigny (LNB)
s'est séparé avec effet im-
médiat de ses attaquants
Bruno Kaltenbacher (29
ans) et Paul Christoffel (30
ans), venus tous deux cette
saison respectivement
d'Ambri-Piotta et Rappers-
wil-Jona, pour «insuffi-
sance de performances».
Depuis le début du cham-
pionnat, Kaltenbacher a
«compte» 5 buts et deux as-
sists, Christoffel 6 buts et
deux passes décisives.

tooToau

Locarno: rapide >
L'assemblée générale du FC Locarno n'a pas soulevé le moin-
dre problème. En moins de vingt minutes, tout était ditl Dans
ce laps de temps, l'assemblée a notamment réélu le comité in
corpore sous là présidence de Franco Fiori.

«Toto» suspendu
Fabio Poli, le compagnon d'attaque de Kubilay Turkyilmaz à
Bologne, ainsi que Salvatore Schillaci (Juventus), ont été
suspendus, respectivement pour deux et un matches, suite à
leur altercation, à l'issue du match Bologne - Juventus (0-2)
le 11 novembre dernier.

F

Demianenko à Magdebourg
L'international soviétique Anatoli Demianenko (82 sélec-
tions) a signé un contrat au FC Magdebourg, qui participe au
championnat de l'Oberliga Nord-Est (ex-RDA) où il occupe
le 9e rang.

Tamakuma conserve son titre
Le Japonais Yukihito Tamakuma a conservé, à Toyko, son ti-
tre mondial des poids mouche, version WBA, en faisant
match nul avec le Vénézuélien Jésus Rojas.

Le numéro un sorti
Delémont: en route pour les quarts
Tête de série numéro un du
Masters du Circuit satel-
lite suisse, qui se déroule à
Delémont, le Polonais Wij-
tek Kowalski a été éliminé
dès son entrée .en lice, en
huitièmes de finale, par le
Tchécoslovaque Martin
Damm.
Kowalski est classé 300e jou-
eur mondial, Damm 325e. En
quarts de finale, Damm sera
l'adversaire du dernier Suisse
qualifié, l'Argovien Reto Stau-
bli.

Le numéro 2 du tournoi ju-
rassien, le Britannique Danny
Sapsford a passé le cap des
huitièmes de finale, en élimi-
nant l'Américain Dick Bosse.
Alors que Sapsford menait 6-3

et 4-2, Bosse s'est tordu une
cheville et a dû abandonner la
partie. No 3, l'Allemand Kars-
ten Braasch a dû batailler
ferme pour éliminer un autre
Américain, Dan Goldbergv

RÉSULTATS
Huitièmes de finale: Damm
(Tch) bat Kowalski (Pol.1) 6-
4 6-1. Sapsford (GB-2) bat
Bosse (EU) 6-3 4-2 ab.
Braasch (AII-3) bat Goldberg
(EU) 6-2 6-7 (5-7) 6-4. Stau-
bli (S) bat Walker (EU) 6-3 7-
6 (7-4).
Ordre des quarts de finale
(dès 9 h 30) : Damm - Staubli.
Braasch - Donar. Bryan - Fet-
terlein et Sapsford - Marcu.

(si)
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Des tapis d 'Orient
qui font... r &v e/ *,
Avenue Charles-Naine 45 <Jj) \j \ y |] v^^w^L,
2300 La Chaux-de-Fonds V /VV^
Tél. 039/26 85 15 _V^ %

SPORTS A LA TV

FR3
14.05 Ski artistique.

ARD
23.25 Sportschau.

ZDF
22.50 Die Sport-Reportage.

Eurosport
10.00 Tennis. Tournoi Seiko

(finale).
12.00 Hippisme.
13.30 Snooker. Open d'Asie.
15.30 Tennis. Classiques 90

(finale Agassi - Gomez
de Roland-Garros).

18.30 Golf. Ryder Cup 91.
19.30 Eurosport News.
20.00 Patinage artistique.

Trophée NHK.
21.00 Tennis.

Agassi - Chesnokov.
24.00 Eurosport News.
00.30 Snooker. Open d'Asie.
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Fitness - Bodybuilding - Aérobic ballestétic
Stretching - Sauna - Solarium

En plus garderie d'enfants gratuite
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Bureau technique

Application électrique, électronique
Etude hydraulique, pneumatique
Construction, câblage, montage

JOSEPH
BRULHART

Avenir 17-Tél. 0 039/31 74 65
CH-2400 Le Locle
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Leitenberg
Grenier 14

2300 La Chaux-de-Fonds
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Le Locle - Halle polyvalente
Samedi 8 décembre 1990 de 21 heures à 4 heures

6e anniversaire
Concert LIVE avec N. &^U- /
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 ̂ offre à /a jeunesse de la région un service de bus par les TC:
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Bulle
battu

• BULLE-GRANGES
1-2 (0-1)

Stade de Copet (Vevey) : 200
spectateurs.
Arbitre : Blattmann (Zeiningen).
Buts: 45e Jaggi 0-1. 79e Sonnle-
tiner O-2. 81e Kunz 1-2.

1. Yverdon 20 13 5 2 45-21 31
2. Old Boys 20 12 5 3 55-36 29
3. Et. Carouge 20 10 6 4 37-31 26
4. Chx-de-Fds 20 8 9 3 50-33 25
5. UGS 20 9 4 7 45-33 22
6. Granges 20 8 4 8 39-27 20
7. Fribourg 20 6 8 6 46-36 20
8. Bulle 20 7 5 8 31-33 19
9. Malley 20 2 11 7 21-33 15

10. Montreux 20 4 610 27-44 14
11. Chênois 20 2 711 19-48 11
12. Berthoud 20 1 613 8-48 8

PROCHAINE JOURNÉE
Dimanche 9 décembre. 14 h
30: La Chaux-de-Fonds - Bulle.
Fribourg - Berthoud. Malley -
Chênois. Montreux - Yverdon. Old
Boys - Etoile Carouge. UGS -
Granges.

Vers un déferlemen t
Douze joueurs allemands pressentis en Italie

Le football italien, qui a
déjà engagé sept joueurs
de Bundesliga, négocierait
pour recruter douze autres
vedettes allemandes, selon
le quotidien «Bild Zei-
tung».
«Les Italiens pillent la Bundes-
liga» affirme le journal en révé-
lant des négociations secrètes
menées par l'agent italien An-
tonio Caliendo, qui a des bu-
reaux à Rome, Florence et Mi-
lan, et son «partenaire» alle-
mand Wolfgang Fahrian, dix
fois international, de Cologne.

DU BEAU MONDE
Wolfgang Fahrian a confirmé
avoir rencontré Antonio Ca-
liendo en Italie il y a quinze
jours, sans donner plus de dé-
tails: «Il est clair que l'Italie ap-
précie beaucoup nos joueurs
et que certains vont sans doute
jouer en Italie à l'avenir, mais il
est encore beaucoup trop tôt
pour parler des négociations
en cours» a-t-il dit.

Sur la liste publiée par «Bild
Zeitung» figure Andras Thom
(Leverkusen), qui devrait aller

à Bari, Manfred Binz (Entracht
Francfort), pressenti pour Ge-
noa, Guido Buchwald (VfB
Stuttgart) pour Parme, le Bré-
silien Jorginho (Leverkusen)
pour Torino et Jùrgen Kohler
(Bayern Munich) pour la Ju-
ventus.

LE SUCCESSEUR
DE MARADONA

Le «magicien» du Bayern de
Munich, le Danois Brian Lau-
drup, doit pour sa part succé-
der à Maradona à Napoli pour
20 millions de DM, Andy Môl-
ler (Eintracht Francfort) doit
aller à la Lazio de Rome, Ste-
fan Reuter (Bayern Munich)
devrait signer en faveur de la
Juventus et Ralf Sturm (FC
Cologne) à Atalanta Bergamo.
Enfin, Ulf Kirsten (Leverku-
sen), Matthias Sammer (VfB
Stuttgart) et Olaf Thon
(Bayern) sont pressentis res-
pectivement pour la Fiorenti-
na, Pise et Torino.

La transaction s'élèverait
globalement à 95 millions de
DM, précise le journal , (si)

Stefan Reuter: direction Turin? (ASL)

Des mesures strictes
? ATHLETISME1

La Fédération allemande réagit
La Fédération allemande
d'athlétisme (DLV) a
adopté, lors d'une réunion
extraordinaire tenue à
Hambourg, un catalogue
de dix mesures destinées à
empocher le dopage parmi
ses sportifs.
«La Fédération allemande
d'athlétisme fera tout ce qui est
en son pouvoir pour pouvoir
présenter une équipe nationale
«propre» lors des compétitions
internationales de 1991 et elle
entreprendra tout pour empê-
cher les manipulations de per-
formances par dopage», af-
firme en préambule la DLV,
afin de se défendre contre les
accusations portées massive-
ment depuis plusieurs se-
maines contre les athlètes alle-
mands d'Est et d'Ouest.

La DLV exige ainsi que les
contrôles antidopage soient
«massivement» augmentés en
qualité et en quantité à partir
de 1991, et elle est prête à of-
frir les moyens financiers né-
cessaires pour qu'aucun spor-
tif ne puisse «passer entre les
mailles du filet».

L'inscription des sportifs aux
compétitions sera désormais
liée à une déclaration formelle
de l'intéressé d'accepter les
contrôles. L'entraînement à
l'étranger ne sera autorisé que
s'il existe une possibilité
d'exercer des contrôles pen-
dant l'entraînement.

La DLV se préoccupera,
avec les organisations compé-
tentes, de faire développer des
méthodes de contrôle scientifi-
quement plus sûres pour faire
échec à la fraude.

A tous les entraîneurs sera
rappelé que l'aide ou l'incita-
tion au dopage aura pour eux
des conséquences profession-
nelles négatives.

La Fédération a fait son
autocritique, reconnaissant
avoir «souvent, par le passé,
laissé les athlètes se débrouil-
ler seuls pour être à même de
réaliser les performances que
l'on exigeait d'eux». A partir de
maintenant, elle «renonce à im-
poser des normes de perfor-
mance pour les championnats
internationaux», déclare-t-elle.

(si)

Sensation italienne
GYMNASTIQUE i

-Jurï Chechi vainq ueur à Chiasso
L'Italien Juri Chechi a fait
sensation à Chiasso en
s'adjugeant le Mémorial
Arturo Gander de Chiasso
devant le Soviétique Valeri
Belenki, le vainqueur de la
Coupe du monde.

Le Transalpin, médaille de
bronze du championnat d'Eu-
rope, n'a pas commis la moin-
dre faute alors que Belenki a
laissé passer sa chance de
s'imposer en chutant à la barre
fixe.

Le Suisse René Plùss a ter-

un sans- faute pour Juri Chechi. (Keystone)

miné avec l'excellent total de
56,30. Il a réussi un remarqua-
ble exercice à la barre fixe
(9,70) mais il fut beaucoup
moins bon aux anneaux
(9,15).

Chez les dames, la Soviéti-
que Natalia Laschenova s'est
imposée devant les surpre-
nantes Américaines Betty Oki-
no et Kim Zmeskal.

Chiasso. Mémorial Artu-
ro Gander. Messieurs: 1.
Chechi (It) 58,05. 2. Belenki
(URSS) 57,65. 3. Nakamura

(Jap) 57,50. 4. Bùchner (Ail)
57,40. 5. Ruizhi (Chine)
57,15.6. Fajkusz (Hon) 56,95.
7. Ringnald (EU) 56,80. 8.
Hibbert (Ca) 56,45. 9. Plùss
(S) 56,30. 10. Taskov (Bui)
56,20.

Dames: 1. Laschenova
(URSS) 39,425. 2. Okino
(EU) 39,275. 3. Zmeskal (EU)
39,100. 4. Lei (Chine) 38,875.
5. Popa (Rou) 38,775. 6. Ne-
culita (Rou) 38,525.7. Molnar
(Hon) 38,350. 8. Shinoda
(Jap) 38,275. Puis: 13. Mo-
rello (S) 36,325. (si)

Finale mouvementée
La police intervient à Barcelone
Le Real Madrid a pris une
sérieuse option sur la vic-
toire dans la Super-
Coupe d'Espagne en al-
lant s'imposer par 1-0 à
Barcelone.
Ce match aller aura été mou-
vementé, au cours duquel le
Hollandais Johan Cruyff,
l'entraîneur du FC Barcelona,
et le Bulgare Hristo Stoich-
kov, l'attaquant-vedette du
club catalan, ont été expul-
sés.

Ces expulsions et la défaite
de leur équipe ont échauffé

les supporters du Nou Camp
qui ont empêché la sortie de
l'arbitre et des joueurs du
Real au coup de sifflet final
en lançant toute sorte de pro-
jectiles sur la pelouse. La po-
lice a dû intervenir.

Barcelone. Match aller
de la Super-Coupe d'Es-
pagne: FC Barcelona - Real
Madrid 0-1 (0-0). But: 54e
Michel 0-1. Expulsion de
Stoichkov (Barcelona) à là
43e minute. Match retour le
12 décembre à Madrid.

(si)

Où et
quand?
L'agenda régional

DAMES
LIGUE NATIONALE A
Samedi 8 décembre
15.00 La Chaux-de-Fonds -

Femina Lausanne

MESSIEURS
PREMIÈRE LIGUE GR. 2
Vendredi 7 décembre
20.30 Corcelles - Marly

PREMIÈRE LIGUE
Samedi 8 décembre
13.00 Championnat suisse par

équipes aux trois bandes
(CAB)

course a pied
Samedi 8 décembre
13.30 Tour de Cortaillod
Dimanche 9 décembre
10.00 Maison-Monsieur - Les

Joux- Derrière

football

LIGUE NATIONALE B OUEST
Dimanche 9 décembre
14.30 La Chaux-de-Fonds -

Bulle

PREMIÈRE LIGUE GR. 3
Vendredi 7 décembre
20.15 Fleurier - Villars
Samedi 8 décembre
17.30 Le Locle - Moutier
DEUXIÈME LIGUE GR. 5
Vendredi 7 décembre
20.00 Star Chx-de-Fds - Allaine
20.30 Les Ponts-de-Martel -

Unterstadt
Samedi 8 décembre
17.00 Université - Court
18.15 Tramelan - St-lmier
20.30 Sainte-Croix -

Franches-Montagnes
HOCKEY FÉMININ
Dimanche 9 décembre
18.00 La Chaux-de-Fonds -

Lausanne

DAMES
LIGUE NATIONALE B
Samedi 8 décembre
15.00 Colombier - Thoune
PREMIÈRE LIGUE
Samedi 8 décembre
16.00 Le Noirmont - Kôniz
Mardi 11 décembre
20.30 NUC II - Kôniz
MESSIEURS
LIGUE NATIONALE B
Samedi 8 décembre
17.00 Colombier - TGV-87
PREMIÈRE LIGUE
Samedi 8 décembre
15.00 Colombier ,- Trois-Chêne
18.00 Le Noirmont • Kôniz
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FC Bulle
Dimanche 9 décembre 1990
à 14 h 30

• - ___ "¦ ¦ -- • ¦

Sponsor officiel: \Jls X̂ >̂ \̂GEmuf iSi =E T

ëMEM «Iî
itfTttubloft-fîiâ^i
i Boie/ NE C'estmô/nscher i<&m) > \
M (près'GÏte-CFÊ Boudry) V ^̂ « 

Wff

W* *>#W# # ^̂ . f̂ f j

MUM'
f'' __ »HBHSHBBBWWS* i ,;̂ B__ ^__8_B__flf' MBWIfi^^ l̂Jl-F v? <*'**' I - ¦  j^ ŝ ¦ i y ,. * v ^̂ ^|
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': " . _B^̂ ^̂ ^̂ Î«__B__B_55__M__£ it^

Hj 539 ̂ §ili$îïJ)CW'W3^ *̂̂ ĵPpPÎ ^̂  ̂ IS
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BERYL SANDOZ

PSYCHOLOGUE-PSYCHOTHÉRAPEUTE SPV/ASP
ouvre son cabinet de consultation de
psychothérapie
rue de la Serre 71,2300 La Chaux-de-Fonds

f 039/23 19 12 ou 039/26 94 15
Consultations sur rendez-vous

28-126250

f '
Nos plus belles occasions 4x4

pour l'hiver qui arrive !
MERCEDES 260 E 4 Matic. ABS 1987 Fr. 49 700.-
AUDI QUATTRO TURBO, ABS 37 000 km Fr. 32 500-
RANGE ROVER VOGUE 1985 Fr. 26 500.-

. DAIHATSU JEEP FEROZA EL 10 600 km Fr. 21 900.-
ALFA 33 SPORT-WAGON voiture direction Fr. 19 500.-
LANCIA PRISMA INTEGRAL 40 000 km Fr. 15 700-
SUBARU - grand choix: Bus 6 places - Justy + Justy

automatique -1,8 Sedan + 1,8 Sedan automati-
que - Station - Super Station Turbo.

POUR TRANSPORTEURS:
OPEL BLITZ - Pont alu + bâche
charge utile: 1600 kg - Expertisé Fr. 7 900 -

POUR FAMILLE NOMBREUSE:
Bus TOYOTA LITE-ACE, 8 places 1990 Fr. 18 300.-

**< GARAGE ET CARROSSERIE
_£s£nî AUTO-CENTRE
^8?F LA CHAUX-DE-FONDS
Fritz-Courvoisier 66 <0 039/28 66 77

. 28-012388

A vendre cause changement de modèles

IL NOUS RESTE
CUISINES EN CHÊNE
MASSIF ET CHÂTAIGNIER
avec les appareils garantis au prix excep-
tionnel de Fr. 6950.-
Possibilité de faire sur mesures et plan.

MAGNIFIQUES SALLES
DE BAINS
complètes, tous coloris, Fr. 1350.-
L'HABITAT <p 032/91 32 44
Grand-Rue 8 TAVANNES
Ouvert uniquement le samedi. ,„ ,_._

243-102476

fÇ3 Vente des sapins
»« de Noël
Dès ce jour et jusqu'au 24 décembre à
midi, la vente des sapins de Noël aura
lieu sur la i i

PLACE
DES SIX-POMPES

' Le parcage et la circulation demeurent
libres sur la place des Marronniers.

SERVICE DE L'HYGIÈNE
ET DE L'ENVIRONNEMENT

28-012406



A l'affiche
Première ligue

Ce soir
20.00 Star Lausanne - sion
20.15 Fleurier - Villars

Demain
17.00 Rot Blau - HCC
17.30 Le Locle - Moutier
20.00 Viège - Yverdon

CLASSEMENT
1. Neuchâtel 1010 0 0 66-19 20
2. Viège 9 7 1 1  57-19 15
3. Moutier ' 9 6 0 3 33-31 12
4. Yverdon 9 5 1 3 41-3511
5. Chx-de-Fds 9 4 1 4 41-33 9
6. Le Locle 9 4 1 4 28-56 9
7. Sion 9 3 2 4 30-41 8
8. Villars 9 2 3 4 33-32 7
9. Star-Lausan. 9 2 2 5 26-32 6

10. Saas-Grund 10 3 0 7 22-42 6
11. RB Bùmpliz 9 2 1 6 29-42 5
12. Fleurier 9 0 2 7 18-42 2

Deuxième ligue
Ce soir

20.00 Star - Allaine
20.30 Pts-de-Martel - Unterstadt

Demain
17.00 Université - Court
18.15 Tramelan - Saint-Imier
20.00 St-Croix - Fr.-Montagnes

(à Yverdon)
CLASSEMENT

LStar ChrFds 7 6 1 0 52-2013
2. Tramelan 7 6 0 1 44-2512
3. Saint-Imier 7 4 3 0 49-1811
4. Unterstadt 7 4 2 1 41-2710
5. Uni Ntel 7 2 2 3 25-32 6
6. Allaine 7 1 3 3 26-36 5
7. St-Croix 7 2 1 4 31-45 5
8. Court 7 1 1 5 26-44 3
9. Fr.-Montag. 7 1 1 5 27-47 3

10. Pts-Martel 7 1 0 6 29-56 2

La surprise du chef
Deuxième ligue: Saint-Imier, invaincu, se déplace à Tramelan
Alors que la mi-parcours
se profile à l'horizon, deux
formations demeurent in-
vaincues dans le cham-
pionnat de deuxième li-
gue: Star La Chaux-de-
Fonds d'une part, ce qui
était prévu et, ce qui l'était
un peu moins, Saint-Imier.
Pour tout dire, les proté-
gés de Stefan lonescu
constituent une agréable
surprise. Après avoir
contraint Star au partage,
ils se déplaceront demain à
Tramelan pour ce qui
constituera un choc au
sommet, les deux équipes
n'étant séparées que d'une
unité dans la hiérarchie
dont elles occupent les

places deux et trois. Au-
tant dire qu'il y aura lieu
d'accrocher les ceintures
du côté des Lovières.

par Jean-François BERDAT

Meilleure défense et seconde
attaque du groupe, la forma-
tion chère au président Jean
Molleyres n'en finit pas d'éton-
ner. Après une entrée en ma-
tière cahin-caha qui s'est sol-
dée par deux remis face à Al-
laine et Unterstadt - non sans
avoir un instant mené 6-2 à
Fribourg! - elle a raflé le tout à
quatre reprises. Avant de parta-
ger une fois encore l'enjeu ré-
cemment avec Star. Et encore.

à en croire le président imérien,
les Stelliens ont-ils dû une
fière chandelle aux directeurs
de jeu. Mais on ne refait pas
l'histoire.

NOMBREUX DÉPARTS
Celle de ce Saint-Imier cuvée
90/91 trouverait place dans un
livre de contes. «Il faut bien ad-
mettre que c'est une surprise,
glisse le président Molleyres.
D'autant plus que nous avons
dû pallier de nombreux départs
et non des moindres.» Et de ci-
ter Dupertuis (Star), Wyssen
(Tramelan) et Niederhauser
(Le Locle). «Pour compenser
ces défections, nous avons dé-
cidé de faire confiance à nos
juniors. Et les Hinni, Nicklès,
Dubail ne nous déçoivent
pas.»

UN MATCH
COMME UN AUTRE

En dépit de ce remarquable
parcours, les Imériens gardent
les patins bien sur la glace. «En
début de saison, terminer par-
mi les cinq premiers aurait suffi
à notre bonheur. Aujourd'hui,
nous n'avons pas revu nos ob-
jectifs à la haussé. A quoi bon

mettre de la pression sur les
épaules des gars...»

Un langage dans lequel l'en-
traîneur Stefan lonescu
abonde: «Le championnat est
encore long et seules deux for-
mations participeront aux fina-
les.» Dans cette optique, le dé-
placement à Tramelan revêt
une importance certaine.
«C'est un match comme un au-
tre, assure lonescu. Et Saint-
Imier rencontrera des pro-
blèmes à chacune de ses sor-
ties.» A commencer, selon
toute vraisemblance, demain
soir à Tramelan.

Où Saint-Imier aura néan-
moins une belle carte à jouer.
Diable! Brunner et Kaufmann
ne caracolent-ils pas en tête du
classement des «compteurs»
de la catégorie avec respecti-
vement 19-13 buts et 6 as-
sists - et 16 - 9 buts et six as-
sists - à leur actif? Par ailleurs,
les Imériens ont signé un au-
thentique exploit en cours de
semaine en boutant Berthoud,
à Berthoud qui plus est, hors
de la Coupe bernoise. Cela au
terme de l'épreuve des penal-

Du travail en perspective pour Sébastien Allemann demain
soir à Tramelan. (Henry)

ties après que la rencontre se
soit achevée sur la marque de
trois partout. Un succès qui
prend d'autant plus de valeur
que les Emmentalois occupent
pour l'heure la seconde place
de leur groupe de première li-
gue.

RETROUVAILLES
Prometteur, ce derby sera aussi
l'occasion de quelques retrou-
vailles. «Ogi, Wyssen, Tanner
et Boehlen sont tous des gar-
çons de Saint-Imier qui sont
partis évoluer à Tramelan. Sans
que l'on sache trop pourquoi,
commente Jean Molleyres.
Nous n'avons même pas cher-
ché à les retenir. Dès l'instant
où ils ne voulaient plus jouer
pour nous...»

Le portier Allemann pour sa
part se retrouvera en face de
ceux qui étaient ses coéqui-
piers la saison dernière encore.
Nul doute qu'il sera tout parti-
culièrement motivé demain
soir. Quand à savoir si cela suf-
fira à Saint-Imier pour s'impo-
ser et passer devant son hôte
dans la hiérarchie, c'est une
autre paire de manches.

J.-F. B.

Outsiders en vue
SKI ALPIN

Entraînements à Val d'Isère
Une chose est certaine
après les trois premiers en-
traînements de la descente
masculine de Val d'Isère:
les favoris sont les mêmes
que l'an dernier, mais ils
trembleront sans doute sa-
medi jusqu'à la fin du 2e,
voire du 3e groupe.

Le Français Denis Rey (dos-
sard 28) a fait une nouvelle
fois parler de lui en se classant
second, derrière l'inattendu
Norvégien Lasse Arnesen (no
18). Daniel Mahrer (5e) et
Franz Heinzer (8e) se sont
confirmés comme les Suisses
les plus à l'aise, alors que Peter
Mùller (23e) enregistrait une
nette progression.

Crédité des meilleurs chro-
nos tant qu'il a donné son
maximum, Daniel Mahrer a fait
excellente impression, alors
que Franz Heinzer, en délica-
tesse avec la compression, y
perd le temps gagné dans le
secteur de glisse.

Val d'Isère. 3e manche
d'entraînement: 1. Arnesen
(No) 1"59"03. 2. Rey (Fr) à
0"21. 3. Kitt (EU) à 0"24. 4.
Mahrer (S) à 0"37. 5. Belczyk
(Can) à 0"42. 6. Henning (Su)
à 0"49. 7. Wirnsberger (Aut) à
0"60. 8. Heinzer (S) à 0"66. 9.
Ortlieb (Aut) et Hôflehner
(Aut) à 0"74.11. Fahner (S) à
0"81. Puis: 23. Mùller (S)'à
1"73. 36. Gigandet (S) à
2"33. 38. Summermatter (S) à
2"45. 44. Kàlin (S) à 2"52. 68.

Besse (S) à 3"64. 69. Alpiger
(S) à 3"65. 73. Accola (S) à
4"08. 77. Hangl (S) à 4"56.

PETRA.
MAIS AUSSI ALINE

La première manche d'entraî-
nement en vue de la descente
féminine d'Altenmarkt n'a pas
livré de gros enseignements,
même si le meilleur temps a été
signé par la dominatrice de ce
début de saison, l'Autri-
chienne Petra Kronberger.

Créditée du 4e chrono, Hei-
di Zurbriggen n'en tirera au-
cune conclusion intempestive,
compte tenu du fait qu'elle
s'est employée plus à fond que
la plupart des ses rivales. A no-
ter le 24e temps de la Locloise
Aline Triponez (20 ans), pour
sa première épreuve de Coupe
du monde.

Altenmarkt. 1 re manche
d'entraînement: 1. Kronber-
ger (Aut) 2'01 "83. 2. Sadleder
(Aut) à 1 "04. 3. Pace (Can) à
1"12. 4. Zurbriggen (S) à
1"25. 5. Kirchler (Aut) à 1"47.
6. Stôckl (Aut) à 1"54. 7. Vogt
(AH) à 1"77. 8. Haas (Aut) à
2"10. 9. Wallinger (Aut) à
2"17. 10. Meier (Ail) à 2"26.
Puis les autres Suissesses:
22. Spescha à 3"64. 24. Tripo-
nez à 4"02. 36. Fournier à
4"89. 53. Bernet à 9"18. 54.
Haas à 10"61. 57. Schneider à
11 "14. Faute de carres-élimi-
née: Bournissen. (si)

Suisses en sursis
m+CURLING

Championnats d'Europe: décisions ce matin
Après avoir battu la France
par 7-5, la Suisse féminine
était aux portes des demi-
finales des championnats
d'Europe à Lillehammer,
en Norvège.
Pour y parvenir directement, il
leur eût fallu glaner un nou-
veau succès au détriment de
l'Ecosse. Or, les Britanniques
l'ont emporté par 7-4 contre la
formation bernoise dirigée par
Cristina Lestander-Wirz.

Comme la Norvège, ga-
gnante par 9-4 face a l'Alle-
magne, l'Ecosse s'est ainsi
qualifiée directement pour les
demi-finales. Les Helvètes au-
ront une ultime chance ce ma-
tin face à la Suède.

L'équipe suisse masculine
est également en sursis. Mar-
kus Kànzig et ses hommes de
Berne-Wildstrubel n'ont pas
réussi à accéder directement
aux demi-finales. Les Suisses
ont dû s'incliner, non sans op-
poser une terrible résistance
dans un match à suspense, par
8-7 face aux Norvégiens d'Ei-
gil Ramsfjell , et ce après trois
ends supplémentaires.

La qualification helvétique
pour les demi-finales se jouera,
ainsi ce matin dans le face à
face avec l'Ecosse.

RÉSULTATS
MESSIEURS. Tour final (divi-
sion A). 1er tour: Suisse - Galles
6-2. Norvège - France 10-3. An-
gleterre - Finlande 7-0. Suède -

A l'instar de l'équipe suisse masculine, l'équipe féminine a
perdu l'occasion de se qualifier directement. (Keystone)

Ecosse 7-5. 2e tour: Norvège -
Suisse 8-7 après 3 ends supplé-
mentaires. Angleterre - Suède 4-1.
France - Pays de Galles 8-4.
Ecosse - Finlande 6-3. L'Angle-
terre et la Norvège qualifiées pour
les demi-finales. Programme du
3e tour: Ecosse - Suisse et Suède
- France. Les vainqueurs seront
qualifiés pour les demi-finales.
Dames. Tour final (division A).
1er tour: Suisse - France 7-5.

Norvège - Finlande 5-4. Ecosse -
Danemark 5-4. Allemagne - Suède
7-3. 2e tour: Ecosse - Suisse 7-4.
Suède - Finlande 9-2. Norvège -
Allemagne 9-4. Danemark -
France 10-1. La Norvège et
l'Ecosse qualifiées pour les demi-
finales. Programme du 3e tour:
Suisse - Suède, Allemagne - Da-
nemark. Les deux vainqueurs se-
ront qualifiés pour les demi-fi-
nales, (si)

«l*-£ jmtm +ZwM On****
Meiringen: c'est
tout bon
Le feu vert a été donné à
l'organisation des épreuves
féminines de Coupe du
monde de Meiringen-Hasli-
berg (descente, super-G et
géant du 14 au 16 décem-
bre), à l'issue de l'inspec-
tion de l'expert en sécurité
de la FIS, Christian Steud-
ler.

Entre cadets
Obereggen (It). Super-G
masculin de Coupe d'Eu-
rope: 1. A. Mair (It)
V19"24. 2. Schick (Ail) à
0"42. 3. Markstein (No) à
0"75. 4. Krôll (Aut) à 0"83.
5. Marco Hangl (S) à 0"89.
Puis: 13. Sulliger à 1"53.
27. Locher à 2"01. 28.
Aregger à 2"02.

curling

Suisse
à l'honneur en 93
A l'occasion des européens
de Lillehammer, les cham-
pionnats d'Europe 1993
ont été attribués à Loèche-
les-Bains. La Suisse ac-
cueillera les CE pour la qua-
trième fois, après 81, 85
(Grindelwald) et 89 (En-
gelberg). En 93, la Suisse
accueillera également les
championnats du monde, à"
Genève.

m* EN BREF wmmmm
Oe soir ou jamais
Fleurier se doit de vaincre face à Villars
Fleurier abattra une nou-
velle carte importante ce
soir en accueillant Villars.
S'ils devaient s'incliner
une fois encore, Jean-Mi-
chel Courvoisier et ses
gens se rétrouveraient en
fâcheuse position tout au
bas de la hiérarchie. Déjà
que leur position d'avant-
match n'a rien de confor-
table...

Les deux revers concédés lors
des derbies face au HCC et à
Neuchâtel n'ont en rien affai-
bli les Vallonniers sur le plan
moral. «J'ai senti l'équipe
plus concentrée cette se-

maine, note du reste «Cou-
cou». Cela étant, c'est tou-
jours difficile sans points... Il
faudrait absolument en glaner
quelques-uns avant Noël...».

L'occasion semble propice
ce soir avec la visite d'un Vil-
lars qui alterne le bon et le
moins bon dans ce cham-
pionnat. Cependant, et La Pa-
lice ne l'aurait pas nié, il faut
marquer des buts pour pré-
tendre s'imposer. Et avec ses
deux réussites de moyenne
par match, Fleurier ne fait pas
le poids. «Nos deux meilleurs
joueurs sont nos gardiens. On
ne peut tout de même pas leur
demander de marquer pour

nous...». Et le mentor fleuri-
san de livrer un constat lourd
de sens: «Quand une équipe
milite dans le haut du tableau,
tout le monde joue contre
elle. En revanche, quand une
formation est reléguée dans le
bas de la hiérarchie, c'est tout
qui se ligue contre elle.» Et de
mettre en exergue la «perfor-
mance» de certains arbitres.

Mais à quoi bon s'apitoyer.
Les Fleurisans ont un urgent
besoin de points et en sont
parfaitement conscients. En
outre, en vertu de la loi des
nombres, ils finiront bien par
s'imposer un jour. Ce soir?

J.-F. B.
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Les
sélections

SUISSE
Gardiens: Pavoni (Kloten,
22 ans, 35 sélections), Tosio
(Berne, 26, 70). Défen-
seurs: Bertaggia (Lugano,
26, 65), Balmer (FR Gottéron,
22, 13), Brasey (Lugano, 26,
69), Kessler (Zoug, 24, 8), S.
Leuenberger (Berne, 21, 12),
Massy (Lugano, 27, 25),
Rauch (Berne, 25, 30),
Tschumi (Ambri, 27, 2). At-
taquants : Celio (Kloten, 24,
87), Eberle (Lugano, 28,
126), Howald (Berne, 21,
19), Hollenstein (Kloten, 25,
57), Jaks (Ambri, 24, 75), M.
Leuenberger (Bienne, 28,
74), Lùthi (Lugano, 29, 83),
Rôtheli (Olten, 20, 14), Ton
(Lugano, 28, 28), Wager
(Kloten, 27, 73), Walder (Lu-
gano, 23, 16), Weber (Zurich,
26,17).

ALLEMAGNE
Gardiens: Merk, Heiss. Dé-
fenseurs: Kiessling, Pokory,
Kreis, Wagner, Rentsch, Sin-
ner, Prusa. Attaquants:
Brandi, Birk, Kôpf, Draisaitl,
Liebsch, Kammerer, Kumer,
Hilger, Oswald, Bleicher,
Schinko, Hiller, Gebauer.
Coach: Ladislav Olejnik
(Tch).

TEAM CANADA
Gardiens: Billington, Dads-
well. Défenseurs: Paek,
Hynes, Bisson, Andrusak,
Archibald, MacArthur, Dy-
khuis, Schlegel. Attaquants:
Barnes, Gratton, Lafreniere,
Lindberg, Walker, Bennett,
Strueby, Brost, Roy, Smith,
Priestlay, Charonneau.
Coach: Dave King (Can).

Bykov et Khomutov retrou-
veront leur maillot national
l'espace de deux matches.

(Widler)

URSS
Gardiens: Chtalenkov, Ma-
riin. Joueurs de champ:
Uvaiev, Kravchuk, Malakhov,
Mirnov, Biakin, Fedosov,
Maslennikov, Kovalenko, Tju-
rikov, Davidov, Nemtchinov,
Kamenski, Chaidarov, Kons-
tantinov, Potaichuk, Kovaliev,
Semak, Butsaiev, Lomakin,
Gordiuk, Andrievski, Cham-
nov, Khristich, Buchmeliev,
Khomutov, Bykov. Coach :
Viktor Tikhonov.

LE PROGRAMME
Ce soir
20.00 Suisse - Team Canada

à Zoug
20.00 URSS - Allemagne à

Fribourg

Demain
15.00 finale pour la 3e place

à Berne
18.30 finale pour la 1 re place

à Berne

Le AAreii cle.pai.rfc
Tournoi des quatre nations:

\MW\ premier test pour la Suisse
L'équipe de Suisse, et avec
elle son entraîneur Hans
Lindberg, va affronter en
cette fin de semaine sa
première échéance sé-
rieuse de la saison. Après
les Goodwill Games en
juillet et les deux matches
contre l'Italie début no-
vembre, les Helvètes se
mesureront à l'occasion du
Tournoi des quatre nations
à des adversaires du grou-
pe A.
Ce soir vendredi à Zoug, la
Suisse rencontre le Team Ca-
nada, alors que la seconde
demi-finale, à Fribourg, oppo-
sera l'URSS à l'Allemagne. Les
finales se dérouleront demain
samedi à Berne.

Les deux matches contre
l'équipe olympique cana-
dienne et l'URSS ou l'Alle-
magne constituent l'une des
deux seules possibilités of-
fertes au coach national de
mettre en place sa formation,
avant la préparation propre-
ment dite aux Mondiaux de
Finlande. Les sélectionnés ne
se retrouveront ensuite qu'en
février, pour se mesurer une
fois encore au Canada.

TROIS FORFAITS
Avant même le premier entraî-
nement à Zoug, le Suédois dé-
plorait le forfait de trois jou-

eurs. Gil Montandon, Thomas
Vrabec et Dino Stecher, qui
aurait dû se voir offrir une
chance dans la cage, ont re-
noncé en raison de blessures.
Une circonstance qui ne sau-
rait servir d'éventuelle excuse,
d'autant que les Luganais - ab-
sents face à l'Italie - seront
cette fois de la partie.

L'objectif helvétique est
d'obtenir une victoire: que ce
soit face au Canada ou, en cas
de défaite, plus que probable-
ment contre l'Allemagne, n'a
guère d'importance. En fait,
seule l'URSS, qui se présente-
ra avec onze des champions
du monde de Berne, est hors
de portée. La jeune formation
canadienne de Dave King et
l'Allemagne de Ladislav Olej-
nik, qui a laissé au repos les
internationaux de Dusseldorf,
apparaissent en revanche dans
ses cordes.

RÉSULTAT ET MANIÈRE
Tout aussi importante que le
résultat sera la manière. Après
avoir été contraints à faire le
jeu plus souvent qu'à leur tour
contre l'Italie, les Suisses pour-
ront évoluer cette fois plus dé-
fensivement et l'on sait que ce
type de jeu leur convient
mieux. Lindberg n'entend ce-
pendant pas que ses hommes

se barricadent dans leur zone.
Le Suédois entend savoir si ses
hommes sont capables, par
exemple, de réagir en cas de re-
tard à la marque sans se dégar-
nir exagérément en défense.

Jôrg Eberle: me revoilà! (Lafargue)

Simultanément, l'équipe B
de Juhani Tamminen et les
moins de 20 ans de Bruno
Zenhàusem seront également
sur la brèche. Les premiers dis-
puteront deux matches contre

la deuxième garniture alle-
mande à Peissenberg et
Fùssen, les seconds seront en
lice à Zuchwil et Matten contre
la sélection soviétique des
moins de 18 ans. (si)

A-tterrtiore danger!
Importante assemblée de la Ligue nationale, samedi, à Berne

Attention danger! Réunis
en assemblée générale ex-
traordinaire demain matin
à Berne, les représentants
des clubs de la Ligue natio-
nale auront à se prononcer
sur une décision lourde de
conséquence émanant
d'Ambri-Piotta. Les Tessi-
nois suggèrent l'introduc-
tion d'un troisième étran-
ger dans le championnat
helvétique, accessoire-
ment la qualification en
tant que joueurs suisses
des mercenaires ayant
évolué durant plus de cinq
ans dans le même club. Ba-
liverne que tout cela, qui
ne pourrait que nuire au
hockey de ce pays l Ga-
geons que Messieurs les
dirigeants sauront s'en
rendre compte.

par Jean-François BERDAT

Il est incontestable - et incon-
testé - que sans l'apport des
étrangers le hockey suisse ne
serait pas ce qu'il est actuelle-
ment. Le seul exemple de Fri-
bourg suffit d'ailleurs à s'en
convaincre. Depuis l'arrivée de
Bykov et Khomutov, il devient
plus facile d'acheter des ce-
rises, fut-ce à cette époque de
l'année, que de se procurer un
sésame pour Saint-Léonard ou
une bouteille de vodka et du
caviar pour arroser les succès
de Gottéron. Bref : les deux So-
viétiques ont redonné le goût
de vivre à toute une région.
Dans ce domaine, Fribourg fait
toutefois office d'exception. A

Berne, Kloten, Lugano ou ail-
leurs, les affluences n'ont pas
décuplé de par les arrivées
conjuguées de Ruotsalainen,
Eldebrink Nàslund et des au-

tres, tous valeurs reconnues
sur la planète hockey. L'an der-
nier à pareille époque, l'AII-
mend faisait ainsi le plein et
cela quand bien même un cer-

Kent Nilsson et les étrangers: deux c'est assez! (Widler)

tain Boutilier ne bénéficiait pas
de l'aura de «Rexi». Tout cela
pour dire que le spectateur,
certes ébloui par les exploits
des étrangers, ne se déplace
pas uniquement pour eux.

Vérifiable, cet argument ap-
paraît pourtant dérisoire en
comparaison de celui de
l'équipe nationale. Si les
hockeyeurs helvétiques ont
progressé au point de retrou-
ver leur place parmi l'élite, les
étrangers qui ont transité chez
nous n'y sont sans doute pas...
étrangers. Au contact des Wal-
tin, Johansson, Malinowski,
Bowman, Nethery et autres
Dupont ou Gagnon, les Vra-
bec, Montandon, Lùthi et
consorts ont appris leur métier,
c'est indéniable. Demeure qu'il
faut savoir raison garder. Deux
c'est assez, trois c'est trop!
Quelles seraient en effet les
«responsabilités» d'un Brod-
mann à Fribourg si d'aventure
Kamenski venait y rejoindre
ses deux compatriotes? Steh-
lin ou Dubois seront-ils ali-
gnés en supériorité numérique
la saison prochaine si Dupont
est assimilé?

ARGUMENT DE POIDS
Autant de questions dont les

réponses coulent de source et
qui, osons l'espérer ne laisse-
ront pas insensibles les délé-
gués des clubs au moment de
déposer le bulletin dans l'urne.
Dieu merci, une majorité néga-
tive semble se dégager à la
veille de cette réunion dans la-
quelle l'avenir du hockey
suisse tout entier se jouera.

Demeure qu'Ambri-Piotta et
les partisans du changement
disposent d'un argument de
poids: le nerf de la guerre. Il
faut savoir en effet qu'un
étranger, fut-il du haut de
gamme, se négocie à des tarifs
nettement inférieurs à ceux qui
ont cours lors de transferts
d'internationaux suisses. A ce
taux-là, on comprend un peu
mieux - sans pour autant l'ac-
créditer - la démarche des diri-
geants de la Léventine qui
n'ont plus péché de gros pois-
son depuis belle lurette, à sa-
voir depuis l'apparition de Lu-
gano au faîte du hockey de ce
pays. Reste que l'on ne saurait
mettre en péril tout l'édifice
dans l'intérêt d'un seul club,
aussi sympathique soit-il.

Autre élément, il n'y a plus
de place à l'heure actuelle pour
des hockeyeurs de seconde
zone ou sour le déclin. Ce ne
sont pas Malinowski et Naud
qui prétendront le contraire,
qui ne sont plus guère en
odeur de sainteté du côté de
Langnau. Or, ce n'est pas de-
main la veille que Gretzky, Le-
mieux, Yzerman ou Coffey si-
gneront chez nous. C'est tou-
tefois de l'Est que le danger se
précise. Avec l'ouverture des
frontières, l'offre dépassera
bientôt la demande. Il faudra
alors savoir résister à la tenta-
tion. Pour l'heure les clubs
nord-américains sont de pré-
cieux alliés, qui offrent des
ponts d'or aux talents d'Eu-
rope de l'Est. Jusqu'à quand?

J.-F. B.

Manuela Maleeva-Fragnière est confiante à l'aube de la saison nouvelle. Bien
préparée par son entraîneur et mari François Fragnière et par Pierre Paganini, la
Vaudoise d'adoption se lance à l'assaut des grandes. Neuvième joueuse mon-
diale, elle s'est convaincue de ses possibilités ces derniers temps. Désormais,
elle sait qu'elle peut battre n'importe qui.

? 11

A l'assaut des grandes
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CŒ LE CONSEIL COMMUNAL
$**** DE LA VILLE
VWV DE LA CHAUX-DE-FONDS

M/se a ban
Avec l'autorisation du président du Tribunal de district de La Chaux-de-Fonds,
le Conseil communal met à ban les installations suivantes du Musée Internatio-
nal d'Horlogerie, situées sur l'article 11 580 du Cadastre de La Chaux-de-Fonds:
- le Carillon;
- la toiture se trouvant au-dessus et derrière les gradins du Carillon, y compris

les murs y donnant accès, ainsi que la tour de ventilation attenante;
- le mur incurvé en béton faisant face au Musée d'histoire et Médaillier, ainsi

que la végétation et les pavés en verre formant sa toiture;
- la toiture du monte-charge et de l'entrée des ateliers.

Par conséquent, défense formelle et juridique est faite d'y accéder à toute
personne non autorisée.
Les parents sont responsables de leurs enfants et les tuteurs de leurs pupilles.
Tout contrevenant sera poursuivi conformément à la loi.
La Chaux-de-Fonds, le 23 octobre 1990.

Au nom du Conseil communal':
Le chancelier: Le président:

D. Berberat C.-H. Augsburger ¦
Mise à ban autorisée
La Chaux-de-Fonds, le 26 octobre 1990.

Le président du Tribunal II:
C. Bourquin

28-012406
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Armes anciennes
Achat , aussi collection entière.

p 021/731 43 13
238-885054

EZZ3 VILLE
*> ja ai
**__»* DE
JOK LA CHAUX -DE- FONDS

Récupération
de l'aluminium
SAMEDI 8 DÉCEMBRE 1990

aux endroits habituels, soit:

place du Marché, de 8 à .11 h

collège des Forges, est ; collège
de Bellevue, sud; collège des
Gentianes, sud, de 9 à 11 h.

Groupe de récupération
et direction
des Travaux publics

28 012406 r
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' 039/28 40 98
Tous les soirs .

nous vous proposons notre menu j
«GRANDE BOUFFE»

(min. 2 personnes)

Apéritif j
Fondue bourguignonne de bœuf

(à volonté)
Fromage

Sorbet Colonel
Une bouteille de bordeaux 5

Café et pousse-café <j
; Fr. 35.- par personne

vi L/

f ^RESTAURANT
DE BIAUFOND

HORAIRE D'HIVER
Le restaurant sera fermé
du lundi au mercredi
dès le 3 décembre 1990,

jusqu'à nouvel avis.

FERMETURE
ANNUELLE

du 17 décembre 1990
au 16 janvier 1991

inclus.
cp 039/28 64 85

L 28 126360 i
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Prêts personnels
jusqu 'à Fr. 40 000 - en 24 heures.

Discrétion absolue. Sans aucune garantie,
reprise de crédit en cours possible.

Frontaliers exclus.
Tél. (039) 23 01 77 de 8 h à 20 h 30

Intermédiaires exclus
91-11
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Avec son talent fou , la Peugeot 405 vole Nous vous attendons pour un essai routier
de succès en succès. Equipement , confort de la Peugeot 405, l'exemple par excel-
et design - elle est citée en exemple dans lence.
sa catégorie. Un exemple ' La 405 SRI est Peugeot 405 SRI, Fr. 26 390.- (ill.).
dotée, entre autres, de lève-glaces électn- Peugeot 405 SRI Automatic ,
ques à l'avant , du verrouillage central avec fr. 27 950.-.
télécommande de série , d'un volant ré- "I
glable en hauteur, de rétroviseurs exté- """"' 

•••ce M
rieurs chauffants , etc. Son moteur 1,9 litre \ _*? fg d© f©"' "j
a injection électronique développant 88 ISUp©^ 
kW/120 cv (CEE) se charge de lui conférer \_
un tempérament à la mesure de son talent »-*̂ « ¦ M M ^yi
et des réserves de puissance plus que suf- l"̂ Ë_i\/tllï_^  ̂I 4UJ

fisantes UN TALENT FOU.

ENTILLES SA
GARAG E ET CARROSSERIE

La Chaux-de-Fonds — (p 039/26 42 42
Le Locle - ? 039/31 37 37

mm
CONCESSIONNAIRE PEUGEOT TALBOT ¦ ¦
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LAISSEZ-VOUS TENTER PAR LE DIABLE...

WA B^B BMa0J> ¦W 53 
 ̂
g Venez déguster !

¦ - ¦ •*J Ê̂Ê m̂m- Caveau ouvert tous les jours ,

^ v^SjWm, _ . y compris le samedi matin

H UWI ^ âVB t'
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Jamais à côté de la plaque, la Justy!
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Votre bien-être suprême en vacances, au nouvelle avec le moteur 74 ch DIN injection,

volant d'une Justy, est en rapport étroit avec la technique multi-soupapes, la boîte 5

son volume de chargement variable et avec vitesses ou ECVT-Supermatic et 3 ou 5

sa sobriété et sa fiabilité légendaires; chez portes, à partir de Fr. 16590.-.

votre concessionnaire Subaru, vous verrez _Ë__>1 1_E_1 _% _"̂ i ¦ y^nn/V7/~~\
encore bien d'autres raisons de prendre *«_Pfc_J _ _̂P_̂ %« aW-i *¦—JAAlf/szzJ

plaisir à la Justy. Subaru 1.21 Justy 4WD, la Technique de pointe pilote

Tous renseignements auprès de l'importateur: Streag AG, 5745 Safenwil, tél. 062/99 9411, et les plus de 300
agents Subaru. Subaru-Multi-Leasing avantageux, tél. 01/4952495.
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PATINOIRE DES MÉLÈZES
Vendredi 7 décembre 1990
à 20 heures

Championnat de 2e ligue de hockey

HC STAR LA CHAUX-DE-FONDS
reçoit

LE HC ALLAINE
Le parrain du match est l'entreprise
«ELEC», R. Berra Les pucks de la rencontre sont offerts par:

Carrosserie H. Sécha ud
¦_HBSHn^̂ ^Hn̂ Sn«ffl Arnet S A

( i *ù&k*& ¦ R3;2 ;: 
CRJ ¦ ' ' _____ ' '

v "•'̂ ÉfâS'̂  ̂ ***' ; CTMN «Centre de tennis»
;'¦ ' - , ¦ ^W' Dubois SA, menuiserie-agencement
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%\ Station AGIR, F. Siragusa

* d , Corthésy S.A.
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L'annonce, reflet vivant du marché
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Nouvel-An avec le TCS
_ 29.12.90 au 2.1.91 _

H SFr. 895.- H
H ï TGV 1re classe - Hôtel 3*** H 1
WèM Wk mSoirée de réveillon ifàgà
|v| à l'Abbé Constantin |-j |
0JBJJ| Cuisine de qualité, spectacle, danse, BBH|H

cotillons, tombola, menu, Champagne p̂ Pp||
à discrétion s£ il g||
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"Jura neuchâtelois: |es|
la Montagne des Monta gnons" . éd;t'ons|a a du quotidien!

de Raoul Cop

"Moscou-Riga-Tbilissi"
de Gil Baillod

y- r - i;

_Uepuis 1881, L'Impartial se fait l'écho de notre quotidien.
Point de rencontre enraciné au carrefour de la région, témoin fidèle d'une actualité fugace, le
journal est toutefois à l'image de l'actualité , éphémère.

.y -

f a rce qu'ils témoi gnent d'une expérience unique, d'une sensibilité particulière ou d'une
connaissance périssable, il est pourtant de ces écrits qui méritent un sort plus durable.

Tour assurer leur pérénité , L'Impartial crée , aujourd'hui, "les éditions du quotidien", cahiers
à thème dont les textes proviendront tous du journal .

J_ériodiquement, nous éditerons de nouvelles publications afin que ces textes qui nous
ressemblent puissent prendre place dans notre bibliothèque.

BON DE COMMANDE

Je désire recevoir, pour 8 francs la pièce, port compris:

Moscou-Riaa-Tbilissi: Nb ex. I I La Montagne des Montaqnons: I I
A retourner

Nom: à L'Impartial,
Prénom: Mn*» P™,?™,'rue Neuve 14,2301
Adresse: La Chaux-de-Fonds

i

Fmlp ^xamen d'admission
LUUIC pour le cours préparatoire

Cantonale Année scolaire 1991/92
rS' artc Délai d'inscription :u ano 28 février 1991

y | SIJ fi | S L'examen se compose de deux parties:
Première partie: devoirs à exécuter à la

7RD7 Rôpnnp mais°n
•̂JUfc UICIIIIC Délai de remise: 19 avril 1991.

Deuxième partie: examen d'admission
à l'Ecole cantonale d'Arts Visuels
Bienne, 13/14 mai 1991.
Conditions d'admission et feuilles
d'inscription sont à disposition au se-
crétariat de
L'Ecole cantonale d'Arts Visuels
5, rue Wasen, 2502 Bienne
2e étage, du lundi au vendredi.
8 à 11 heures, <? 032/41 02 34.

06001824



1991 : la perche devrait tenir la vedette
Bilan de la pêche professionnelle sur le lac de Neuchâtel

Tous les chiffres ne sont pas en-
core connus. Mais sur la base des
données professionnelles pour dix
mois, les tendances de la pêche
sur le lac se dessinent assez clai-
rement. 1990 aura été une année
palée, 1991 pourrait être une an-
née perche.

Une soixantaine de pêcheurs
professionnels naviguent sur le
lac de Neuchâtel. Dont 19 Neu-
châtelois. Les prises des dix pre-
miers mois permettent d'établir
des tendances puisqu'il faut at-
tendre la fin de l'année - et le tri
des carnets de pêche amateurs -

pour obtenir des chiffres défini-
tifs.

Les professionnels vivent de
la palée et de la bondelle: les co-
régones... Ils ont été gâtés cette
année puisque par rapport à
1989, sur dix mois, l'augmenta-
tion avoisine les 120 pour cent!

L'inspecteur cantonal de la
Chasse et de la Pêche, Arthur
Fiechter, analyse régulièrement
les écailles des poissons afin d'en
déterminer l'âge. Pour que l'ave-
nir soit assuré, la proportion des
animaux de deux à trois ans doit
rester importante, garantissant
la reproduction. Une trop

grande quantité de gros pois-
sons est nuisible: ils dévorent les
jeunes... Actuellement, l'inspec-
teur considère que «tout va
bien».

La truite affiche une nette di-
minution. L'omble reste stable,
le brochet aussi, avec une légère
tendance â la hausse. Baisse
d'un tiers et plus pour les pois-
sons blancs: vengeron, brème,
carpe.

PROMESSES
POUR LA PERCHE

La perche se pêche par cycle de
trois ans. Une échelle, un peu
perturbée ces dernières années,
mais qui laisse entrevoir une
grande année pour 1991, peut-
être aussi 1992. 1990 a été infé-
rieure de 20 pour cent à 1989.
Les problèmes rencontrés par
les perches dans le Léman - ma-
ladies attribuées à une surpopu-
lation - ont amené les autorités
à préconiser une baisse de la me-
sure. Neuchâtel n'a pas voulu
entrer dans ce jeu: dans quel-
ques mois, on saura qui a eu rai-
son. AO

L'année 1990 pour les pê-
cheurs professionnels neu-
châtelois aura été celle de la
palée. (Comtesse)

La mesure...
Les poissons ne peuvent être
péchés durant leur période de
reproduction et doivent attein-
dre une certaine mesure pour
être tués. 35 cm pour la truite,
protégée du 1er octobre au 31
décembre. 25 cm pour l'omble,
du 1er novembre au 31 décem-
bre. 25 cm pour la bondelle, du
1er décembre à la date fixée
par la commission intercanto-
nale. 30 cm pour la palée, du
15 octobre au 31 décembre. 45
cm pour le brochet, du 1er

mars au 30 avril. Pour les be-
soins de la pisciculture - le re-
peuplement est garanti par le
trvail du pisciculteur cantonal
Edgar Hofmann - certains
professionnels sont autorisés à
pêcher pendant la période de
fraie, pour que puissent être
recueillis les œufs, incubés à la
pisciculture où seront élevés
les alevins. Les premiers filets
étaient posés avant-hier: la
pêche «de pisciculture» s'est
ouverte hier. AO

Et la lumière fut...
La Chaux-de-Fonds: le galop

des fêtes de Noël

Et la lumière fut... Depuis hier soir, La Chaux-de-Fonds est illuminée par une pléiade d'am-
poules pendues à une douzaine de sapins, dont celui de la Grande Fontaine, et une myriade
d'autres qui figurent les traditionnelles cloches et étoiles annonçant Noël. La période des
fêtes approche à grands pas. Le galop des achats est pour bientôt. L'illumination nocturne
tiendra décembre éveillé jusqu'au 2 janvier. (Impar-Gerber)

Aumôniers des cœurs tatoués
Prisons neuchâteloises: quand le désespoir

est plus vif
Léo et André font le tour des cel-
lules neuchâteloises. Ils y rencon-
trent des destins comme inélucta-
blement orientés vers l'échec.

Dans les deux prisons de Neu-
châtel et de La Chaux-de-
Fonds, on place les délinquants
condamnés à des peines courtes:
condamnés pour toxicomanie et
ses effets secondaires, comme le
vol, le trafic, pour délinquance
sexuelle, ou infractions graves
au code de la route. Parfois, on
garde en préventive des délin-
quants plus dangereux. Cela va-
rie entre 70 et 80 détenus.

Le règlement et les consignes
sont fort stricts en ce qui
concerne les visites, les sorties.
D'autant plus en cours d'ins-
truction, quant il s'agit de briser
la résistance du prévenu. A part
ce formalisme de rigueur, les au-
môniers Léo et André appro-
chent ce désarroi si frappant des
gens qui sont en train de tout
perdre. Les sauvetages sont
rares, les récidives proverbiales,
la révolte infuse.

«Nous sommes d'ailleurs
soupçonnés de deux côtés: des
détenus parfois que l'on veut ai-
der, et du pouvoir judiciaire qui
craint notre proximité avec les
délinquants. Etre proche des
hors-la-loi , comme geôliers ou

comme aumôniers, c'est être un
peu en marge.»

«Le découragement est iné-
luctable» expliquent Léo et An-
dré. «On a beaucoup de peine à
imaginer la privation de liberté.
C'est un choc immense, et révol-
tant. J'ai vu des assassins pleu-
rer comme des enfants et des
jeunes paumés clamer leur inno-
cence très longtemps» dit Léo.
«Notre rôle, c'est de réconcilier
les gens avec eux-mêmes, avec
leur entourage, et la société.
C'est à cette condition-là qu 'ils
prennent conscience de leur res-
ponsabilité et qu'ils reconnais-
sent leur foi. Ne pas juger, ni
moraliser, ni infantiliser. Je tra-
vaille à l'éveil de leur pensée, je
les relie à leur foi par commen-
taires discrets et respectueux»
dit encore André.

Mais il y a aussi les rechutes,
les mensonges, les manipula-
tions qui caractérisent souvent
le toxicomane. En ont-ils assez,
des tricheurs, des séducteurs
prêts à tous les chantages?

«C'est très dur. Quant je vois
que la dèche continue, que je re-
vois quelqu'un que je croyais
sorti d'affaire, alors là j'en
pleure vraiment. Je ne peux pas
prendre mes distances. Je prie
pour recevoir du courage.»

André le sentimental laisse al-
ler son chagrin. Léo contient sa
colère et sent sa compassion:
«Non je ne m'énerve pas. Je
reste très en amour avec eux; tri-
cheurs, victimes, beaux, tout à la
fois. Je suis tout près de leurs
souffrances. Ils sont amochés
par cette pléthore de consom-
mation.»

PAR LÀ-DESSUS
Noël arrive par là-dessus. La
fête tragique. Sans leurs enfants,
sans leurs familles, le cœur est
déchiré. Les rares femmes déte-
nues n'ont pas toujours pu fêter
le Noël organisé par la prison.
Cela ne fait qu 'ajouter à la dé-
tresse ordinaire, à l'isolement,
faute de pouvoir sortir, faute de
surveillants. Les deux aumô-
niers luttent pour humaniser la
détention.

«La prison, c'est ni plus ni
moins la privation de liberté.
Mais ça ne doit pas être l'isole-
ment! Toute entrave aux
contacts, à l'échange, mène à
des souffrances inutiles. »

«Nous sommes les aumôniers
de tous. Il y a les geôliers, les dé-
tenus, ct ceux qui sortent de pri-
son. Ceux-là n'ont rien. Il n'y a
pas assez de foyers d'accueil.
C'est une nécessité!»

C.Ry

Aucun élément décisif
Le meutrier du chauffeur de taxi

toujours en fuite
Selon le juge d'instruction Cor-
nu, aucun élément décisif n'est
intervenu au cours de la journée
d'hier dans l'enquête menée sur
le meurtre d'Emilie Fiorillo. Le
malheureux chauffeur de taxi,
assassiné près de Fontainemelon
dans le soirée de mardi, sera en-
seveli en Italie. Une messe réu-
nira ses proches ce soir, à 18
heures, à Boudry.
Les nombreux indices laissés

sur les lieux du crime (étui de
couteau et sac à dos) et les pré-
cisions concernant les déplace-
ments probables de l'agresseur,
n'ont pas encore conduit à son
arrestation. Les liens éventuels
entre cette affaire et les agres-
sions dont ont été victimes des
chauffeurs de taxis lausannois
ne sont pas établis.

Même si tout porte à croire
que le meurtrier est un déséqui-

libré, la direction prise par les
recherches ne va pas exclusive-
ment dans ce sens-là.

En fait «rien de spécial»
n'est à signaler dans cette af-
faire qui doit tourmenter les
collègues d'Emilio Fiorillo pré-
sents à la gare le soir du drame.
Le meurtrier, comme il est de
coutume, était monté dans le
premier taxi de la file...

(at)

Approchant le solstice d'hiver,
la f onte du jour, la nuit f roide, la
chrétienté prépare l'Evénement
qui la sauve de l'angoisse. Saint
Luc nous a raconté cet Avent,
Elisabeth, puis sa cousine Ma-
rie, recevant Gabriel, Jean né à
Nazareth, alors que Marie porte
encore Jésus. L'Evangile ra-
conte la tragique pauvreté qui

entoure le nouveau-né Messie,
les persécutions que ses parents
vont f u i r, les conditions misé-
reuses de l'accouchement.

Noël est une f ête tragique, la
f ête d'un bébé réf ugié. Nous
voulons envers et contre tout ne
voir de Noël que les paillettes, et
nous n'y  arrivons pas. Interro-
gez les vendeuses de magasins,
les parents, interrogez-vous
vous-mêmes, et vous verrez: il y
a un hiatus douloureux entre
cette f éerie  souhaitée, et la soli-

tude qui tenaille les cœurs. Les
chemins se séparent: l'un dans la
f rénésie, l'excès, la compensa-
don, l'autre dans la pauvreté du
sens, la tristesse de rater quel-
que chose, comme l'an passé!
Tout est or ou tout est noir: pe r -
sonne ne voudra nuancer les
choses. A tant dissocier le cœur
de la f ête, la tristesse du récon-
f ort, notre société ne récolte que
l'hypocrisie, la f atigue, la soli-
tude.

Catherine ROUSSY WESSNER
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Qu'est-ce que le Téléthon?

ENTRAIDE

C'est tout d'abord un prodi-
gieux show télévisé consacré à la
lutte contre la myopathie. Télé-
thon se déroulera sur Antenne 2
du vendredi 7 décembre à 19 h
au samedi 8 décembre à 24
heures. Téléthon, c'est 30 heures
de solidarité, un superbe enjeu
pour que plus personne ne
puisse dire «myopathie, je ne
connais pas»!

Le Téléthon est un événement
européen. L'Association suisse
romande contre la myopathie et
la Fondation suisse de recherche
sur les maladies musculaires y
participent activement.

Samedi 8 décembre, une
grande kermesse sera organisée
à Neuchâtel. Les pompiers et les
Lion's Clubs de Suisse ro-
mande, des clubs sportifs et des
sociétés de musique de la région
animeront cette kermesse. Le
public est convié à se joindre à
cette manifestation.

Tous les clubs et sociétés qui
organiseront des manifestations
en faveur du Téléthon sont invi-
tés à venir à Neuchâtel remettre
leur chèque ou leurs promesses
de dons.

Dans le cadre de la participa-
tion suisse au Téléthon, un dé-
placement est prévu de Lausan-
ne à Besançon, un des centres de
firomesse télévisé du Téléthon
rançais. Ce voyage sera effectué

samedi 8, avec le car de l'Asso-
ciation suisse des paraplégiques.
Le prestigieux ensemble «Col-
lège des cuivres de Suisse ro-
mande» s'associe bénévolement
à ce voyage dont le départ est
prévu à 8 h 30 de Lausanne.

Téléthon, c'est aussi et sur-
tout réunir des fonds qui per-
mettront, dans un proche ave-
nir, de guérir les myopathes.

En Suisse, un centre de pro-
messes sera ouvert pendant la
durée du Téléthon. Le numéro
de téléphone de ce centre, le
(038) 30.11.30 sera en service
vendredi 7 de 18 h à 24 h et le
samedi 8 de 8 h à 24 h.

• Toutes les sociétés sportives,
musicales, etc. sont appelées à se
joindre au Téléthon et peuvent
appeler , pour de plus amples in-
f ormations, le Centre de coordi-
nation suisse du Téléthon, secré-
tariat ASRM, 1170 Aubonne,
p  (021) 808.74.11, cep 10-16-2.

Almanach 1991 de la Croix-Bleue
ENTRAIDE

L'almanach 1991 de la Croix-
Bleue (82e édition) est sorti de
presse.

Il offre, à côté des inévitables
renseignements d'ordre structu-
rel et administratif, un choix de
belles photos, une nouvelle ori-
ginale et vivante du pasteur
Alain Burnand, un texte dense
mais pourtant accessible à cha-
cun concernant la maladie al-
cooli que, sans oublier le mes-
sage émouvant d'un jeune aux

prises avec les difficiles pro-
blèmes posés par l'alcoolisme.

Feuilleter cet almanach avec
sympathie, essayer de le faire
connaître, surtout là où il peut
apporter une aide positive, c'est
ce que souhaite et espère
l'Agence romande de la Croix-
Bleue qui l'a édité, (comm)

• Agence romande de la Croix-
Bleue, rue Haldimand 15, 1003
Lausanne, tél. 021 312.63.05.

NEUCHÂTEL
Plateau libre: Nuit du reggae; 21 h, Gan-

glords; 23 h, Azikmen.
Bibliothèque publique et universitaire:

Prêt Fonds général, lu à ve 10-12 h,
15-18 h; sa 9-12 h. Lecture publi-
que, ma-ve 13-20 h, sa 9-17 h. Expo
perm. J.-J. Rousseau, manuscrits.
Salle de lecture, lu-ve 8-22 h, sa 8-
17 h. Expo: Illustrateurs de la «Di-
vine Comédie»; ouv. lu-ve 8-22 h,
sa 8-17 h. Jusqu'au 2S.1.

Bibliothèque des pasteurs: Fbg Hôpital
41, lu-ve 14-17 h 30. (Ouverte au
public).

Musée d'ethnographie: expo Passion
d'un voyageur en Asie. Tous les
jours, 10-17 h, sauf lu. Jusqu'au
6.1. Expo Le trou. Jusqu'au 6.1.91.

Musée d'art et d'histoire: Le rêve du pein-
tre, Baratelli, Jaquet, Kern, Os-
wald; du ma au di 10-17 h, je 10-
21 h. Jusqu'au 6.1.91.

Musée des beaux-arts: tous les jours sauf
lundi, 10-12 h, 14-17 h, je 20-22 h.

Musée d'histoire naturelle: expo Graine
de curieux. Du ma au di 10-17 h.
Jusqu'au 13.1.91.

Musée d'archéologie: tous les j. sauf lu
14-17 h.

Galerie de l'Orangerie: expo M. Sébas-
tian, aquarelles, acryliques, sculp-
tures; ouv. ts les jours sauf lu, 14-18
h 30. Jusqu'au 22.12.

Galerie de la Maison des Jeunes: expo
Peggy Donatsch. Ouv. me-di 14-18
h. Jusqu'au 21.12.

Galerie de l'Evole: expo O. Rochat,
huiles; ouv. mc-ve 14 h 30-18 h 30,
sa-di 15-17 h. Jusqu'au 23.12.

Galerie des Amis des Arts: expo Aloys
Perregaux, aquarelles. Ouv. ma-ve
14-18 h, sa-di 10-12 h, 14-17 h. Jus-
qu'au 20.12.

Galerie Ditesheim: expo M.-A. Ponia-
towska, dessin; ouv. ma-ve 14-18 h
30, sa 10-12 h, 14-17 h, di 15-18 h.
Du 7.12 jusqu'au 13.1.

Galerie du Faubourg: expo S. Martini ,
peintures; ma-ve 14 h 30-18 h 30,
sa-di 15-18 h. Jusqu'au 20.1.

SIDA-Info: f 038/31 13 13 (test ano-
nyme sur rendez-vous) (lu au ve,
17-19 h, sa, 10-12 h).

Information diabète: Fbg de l'Hôpital 65,
me après-midi, # 038/24 33 44.

SOS Alcoolisme: # 038/25 19 19.
Alcool. Anonymes: <p 038/55 10 32 (le

soir).
La Main-Tendue: # 143.
Service d'aide aux victimes d'abus

sexuels: lu 9-11 h, je 14-20 h; #
039/28 79 88.

SOS Futures mères: <p 038/42 62 52, lu
ct ve 8-21 h, ma, me, je 8-13 h.

Consult. conjugales: # 039/28 28 65.
Service du Centre social protestant: #

038/25 1155 : 039/28 37 31.
Parents-info: # 038/25 56 46, lu 18-22 h,

ma 9-11 h. je 14-IS h.
Pro Senectute: Côte 48a. Service social,

activités sportives, vacances, #
038/24 56 56. Repas à domicile, <f)
038/25 65 65 le matin. Service ani-
mation, # 038/25 46 56, le matin.

Phannacie d'office: Bornand, rue St-
Maurice, jusqu'à 21 h. Ensuite
? 25 10 17.

Hauterive, Galerie 2016: «3 démarches
photographiques»: expo M. Jacot,
J. Sauter «Portraits en miroir»;
ouv. me-di 15-19 h, je 20-22 h. Du
13.12 jusqu'au 23.12. Vern. me dès
18 h.

Cormondrèche, Galerie M.-L. Mulier:
expo B. Donzelli, technique mixte;
ouv. me-di 14 h 30-18 h 30. Jus-
qu'au 9.12.

Petit-Cortaillod , Galerie Jonas: Icônes,
Russie 17e, 18e, 19e siècle; ouv.
me-sa 14 h 30-18 h 30; di 14 h 30-17
h. Jusqu'au 22.12.

Le Landeron, Galerie Di Maillard: expo
E. Rosset, aquarelles; ouv. ma-sa
14-18 h, ve jusqu'à 21 h. Jusqu'au
15.12.

Thielle, Musée Pierre von Allmen: Gé-
rard Schneider, peinture, ma-di 10
h-17 h,je 10 h-21 h.

Zoo du Rothaus: ouv. lu-ve 13-18 h 30;
sa-di 10-18 h 30.

Office du tourisme du Jura bernois, av.
Poste 26, Moutier, # 032/93 64 66.

Service social du Jura bernois, (inform.,
renseign. et conseils): Courtelary,
rue de la Préfecture. #
039/44 14 24. Corgémont, Centre
village, # 032/97 14 48. Court, rue
du Temple I , # 032/92 97 50.

Service médico-psychologique: consult. en-
fants, personnelle, conjugale, so-
ciale, adolescents et familles, St-
lmier, # 039/41 13 43, Tavannes,
032/91 40 41.

Centre social protestant: service de
consult personnelle, conjugale, so-
ciale et juridique sur rendez-vous, C
032/93 32 21.

Pro Senectute Jura bernois: service d'in-
formation sociale aux personnes
âgées, rue du Pont 4, Tavannes, #
032/91 21 20.

Information diabète (ADJB): Case postale
40, St-Imier.

«Contact» Service d'aide et de prévention
pour questions de drogue et d'alcool.
Grand-Rue 36, Tavannes (concerne
aussi Tramelan, St-Imier, Moutier,
La Neuveville). Lu et me 14-18 h,
autres jours, # 032/91 15 16.

Accord Service Jura bernois, accompagne-
ment et relève auprès des personnes
handicapées ou malades; # BIS
Courtelary 039/4414 24.

La Main-tendue: # 143.

SAINT-IMIER

Espace Noir: expo Fono. peintures. Jus-
qu'au 9.12

CCL: expo Maggioni, marbres, bronzes,
arts graphiques; ouv. lu-me-ve-sa
14-18 h. Jusqu'au 21.12.

Bibliothèque municipale (Ecole pri-
maire): me, 16 h 30-18 h 30, je. 15 h
30-19 h 30.

Ludothèque: ve 14-17 h.
Vestiaire: troc d'habits, lu. 15-17 h.je 15-

17 h, 19 h 30-21 h.
Bureau renseignements: rue du Marché 6.

# 41 26 63.
Centre de culture et loisirs: lu-me-ve. 14-

18 h. p 41 44 30.
Services techniques: électricité,

# 41 43 45; eaux et gaz,
# 41 43 46.

Service do feu: ? 118.
Police cantonale: ' 41 25 66.
Police municipale: ' 41 20 47.

Ambulance: #4211 22.
Médecin de service (St-lmier et Haut Val-

lon): # 1 1 1 , jour ct nuit.
Phannacie de service: Liechti.

041 21 94. Ensuite, <f ! U \ .
Hôpital: # 42 11 22, chambres com-

munes: tous les jours. 13 h 30 à 15
h. 18 h 30 à 19 h 30. Demi-privé. 13
h 30 à 16 h, 18 h 30 à 20 h. Privé. 13
h 30 à 20 h.

Soins à domicile, permanence:
#41 31 33.

Aide familiale: £41 33 95. 9-1 1 h et
41 38 35 (urgences).

A.A. Alcooliques anonymes: 032.
97 27 97 et 039/23 24 06.

COURTELARY

Préfecture: expo Babusiaux (huiles), Ry-
ser (tapisseries): ouv. lu-ve 14 h 30-
17 h. sa-di 15-18 h. J usqu'au 16.12.

Service du feu: # 118.
Police cantonale: .' 44 10 90.
Administration district: ? 44 11 53.
Soins à domicile: #44 18 88.
Médecins: Dr Chopov. <p 039/44 11 42

Ruchonnet, # 039/44 10 10 a
Courtelary - Dr Ennio Salomoni ,
# 032/97 17 66 à Corgémont - Dr
Ivano Salomoni, # 032/97 24 24 à
Sonceboz et Dr de Watteville. #
032/97 11 67 à Corgémont.

TRAMELAN

Ludothèque : ma et je 15-17 h.
Bureau de renseignements: Grand-Rue.

# 97 52 78.
Service techn. et permanences eau-électri-

cité: #9741 30.
Feu: # 118.
Police cantonale: # 97 40 69.
Police municipale: # 97 41 21 jour et

nuit.
Médecins: Dr Graden # 032/97 51 51.

Dr Meyer # 032/97 40 28. Dr
Geering # 032/97 45 97.

Pharmacie: H. Schneeberger
032/97 42 48. J. von der Weid. (
032/97 40 30.

Service de soins à domicile et dépôt sani-
taire: # 97 68 78. 14-15 h, tous les
jours.

Aide familiale: #97 6 1 8 1 .
Landau-service: # 97 62 45.
Patinoire : 19 h 45-21 h.

JURA BERNOIS
Musée d'horlogerie , Château des Monts:

tous les jours sauf lu, 14-17 h.
Musée des beaux-arts: expo de Noël:

Condé, Dubois, Dundakova,
Kuhn, Quervain, Thurston, gra-
vures; ouv. ma-di 14-17 h, me 20-
22 h. Jusqu'au 13.1.

Bibliothèque Ville: lu-ve 14 h 30-18 h 30.
sa 10-12 h.

Bibliothèque des Jeunes, M.-A.-Calame
15: ouv. lu-ve 13 h 30-18 h, sa 10-
12 h.

Ludothèque: Crêt-Vaillant 37, lu et je 15
h 30-18 h, sa 9-11 h.

Dépôt d'objets sanitaires des samaritains:
Poste de Police, #31 10 17.

Soins à domicile: 16 h 30-18 h 30, lu-ve #
31 20 19, ma, me, je
# 3 1 1 1 4 9 , 17-18 h 30.

Information diabète: Hôpital, lu après-
midi, #341144.

La Main-Tendue: # 143.
AVIVO: # 31 51 90.
Pro Senectute: gym, ma 8 h 45-11 h, 14-

16 h, â Paroiscentre.
Service aide fam: # 31 82 44, lu-ve 8-

11 h 30.
Planning familial: # 28 56 56, lu-ve.
Consultations conjugales: lu-ve, <P

038/24 76 80.
Office social: Marais 36, # 31 62 22.
SOS alcoolisme: # 038/25 19 19.

Service d'aide aux victimes d'abus
sexuels: lu 9-11 h, je 14-20 h, #
28 7988.

SOS futures mères: Montagnes neuchâte-
loises, # 039/31 77 88, 24 h sur 24.

Crèche pouponnière: garderie tous les
jours, # 31 18 52.

Garderie, Marie-Anne-Calame 5 #
31 85 18; ve 14-16 h 30.

Société protectrice des animaux: #
31 13 16 ou 31 41 65.

Vestiaire Croix-Rouge: Envers I , je
14-17 h.

Contrôle des champignons: sa-di-lu 20-
21 h, Envers 20. Sinon tél. au nu-
méro 31 31 71 , entre 18 h 30 et
19 h.

Phannacie d'office: de la Poste, jusqu'à 20
h. Ensuite # 1 1 7  renseignera.

Permanence médicale: en l'absence du
médecin traitant, #31 10 17 ou
service d'urgence de l'hôpital , #
341144.

Permanence dentaire: #31  10 17 rens.
Les Brenets, Galerie du Bourg: expo de

lithographies (Rouault, Toulouse-
Lautrec, Buffet, etc.). Ouv. ma-sa
14-18 h 30. Jusqu'au 28.2.91.

MONTAGNES NEUCHÂTELOISES

Service aide familiale: # 37 18 62.

LE LOCLELA CHAUX-DE-FONDS
Office du tourisme de La Chaux-de-Fonds

et du Jura neuchâtelois, rue Neuve
II: lu-ve 9-17 h 30, sa 10-14 h.
# 039/28 13 13.

Bois du Petit-Château: parc d'acclimata-
tion , 6 h 30 jusqu'à 17 h. Vivarium:
10-12 h. 14-17 h, ts les jours sauf
ma matin.

Musée paysan: expo regards sur la
chasse. Me-sa-di 14-17 h; 1er di-
manche du mois, dentellières au
travail.

Musée d'histoire naturelle: ouv. ma-sa
14-17 h, di 10-12 h, 14-17 h. Expo
sur la bionique. J usqu'au 20.3.

Musée international d'horlogerie: tous les
jours sauflu, 10-12 h, 14-17 h.

Musée des beaux-arts: fermé pour réno-
vations.

Musée d'histoire et médaillier: expo Les
francs-maçons; ouv. ma-ve 14-17
h, sa-di 10-12 h, 14-17 b. Jusqu'au
27.1.91.

Galerie La Plume: expo Slav Bakalov;
ouv. ma-ve 9-12 h, 14-18 h 30, sa 9-
12 h, 14-17 h, lu 14-18 h 30. Jus-
qu'au 13.1.

Galerie de l'Encadreur; expo E. Chassot,
abstractions musicales, peintures;
ouv. lu-ve 14-18 h 30, sa 10-12 h 30.
Jusqu'au 15.1.

Galerie du Parc: expo F. Maire, pein-
tures. Jusqu'au 22.12.

Galerie du Manoir: expo Garran, pein-
tures, tous les jours, sauflu, de 15-
19 h, me 15-22 h, di 10-12 h. Jus-
qu'au 19.12.

Galerie Delt'Art: expo E. Siniakowicz , E.
Urbanowicz, peintures; ouv. lu-ve
14-20 h, sa 15-21 h. Jusqu'au 15.12.

Club 44: expo Rafet Jonuzi, peinture;
ouv. lu-ve 10-14 h, 17-22 h. Jus-
qu'au 31.12.

Galerie Louis Ducommun: ouv. ma, je,
sa 17 h 30-21 h.

Galerie Sonia Wirth: expo artistes suisses
et français, lu, ve 14-18 h 30, sa 14-
17 h.

Bibliothèque de la Ville: prêt, discothè-
que, salle de lecture, lu 14-20 h, ma-
ve 10-20 h, sa 10-16 h. Départe-
ment audiovisuel, lu 14-18 h, ma-ve
10-12 h, 14-18 h, ou sur rendez-
vous. Expo du Photo-Club des
Montagnes neuchâteloises, ouv. lu
14-20 h, ma-sa 16-20 h, di 14-18 h.
Jusqu'au 15.12.

Bibliothèque des Jeunes: Présidcnt-Wil-
son 32, Ronde 9, lu-ve 13 h 30-18 h,
sa 10-12 h, 13 h 30-16 h.

Ludothèque: Serre 16, lu, je 15 h 30-18 h,
ma 15 h 30-19 h.

Ménageothèque: rens. # 28 14 46.
Piscine des Arêtes: lu 9-18 h; ma 9-19 h;

me 10-2 1 h; je 9-18 h; ve 10-21 h; sa
10-12 h, 14-20 h; di, 9-18 h.

Patinoire des Mélèzes, piste couverte: lu
9-11 h 30, 14-15h45; ma-je 9 - l lh
45, 14-15h45; ve 9-l lh45 , 14-15h
45, 20 h 45- 22 h; sa 14-16 h, 20 h
30- 22 h; di 9-1 1 h 45, 15-17 h. Piste
ouverte, tous les jours 9-12 h, 14-17
h, 20-22 h.

C.A.R.: en dehors des activités, lu-ve 10-
12 h, 16-18 h.

Centre de loisirs pour enfants, ferme Gal-
let: lu, ma, je, ve 16-18 h, me
15-18 h.

Planning familial: Sophie-Mairet 31 , #
27 2091 , lu 12-18 h, ma-ve 15-
18 h, me 15-19 h.

Consultât, conjugales: # 28 28 65.
Service d'aide familiale: rue du Collège

11 , #28 22 22, lu-ve 8-12 h,
14-16 h.

Ecole des parents: # 26 87 76 et
23 02 84. Garderie ma # 26 99 02,
ve#  26 72 12 et 26 41 13.

Parents inform: # 038/25 56 46.
Parents anonymes: aide aux parents en

difficulté , # 039/26 89 94.
SOS Futures mères: Montagnes neuchâ-

teloises, # 039/31 77 88, 24 h sur
24.

Groupe allaitement: #23 36 48 et
28 51 55, 038 63 19 54.

Crèche de l'amitié, Manège 11: lu-ve
# 28 64 88.

Crèche Beau-Temps 8: lu-ve # 26 87 77.
Garderie La Farandole, N.-Droz 155:

#23 00 22, lu-ve 6 h 45-18 h.
Halte garderie Les petits loups (Progrès

13): lu-ve 6 h 45-18 h 30;
# 28 12 33.

Services Croix-Rouge : Paix 71 ,
#23 34 23. Baby sitting, 7 h 30-11
h 30; soins à domicile et conseils
diététiques, 7 h 30-12 h, 14-17 h 30.
Consultations pour nourrissons lu
et ve 13 h 30-16 h 30.

Soins à domicile, Collège 9: tous les jours,
#27 6341.

Service de stomathérapie, Collège 9,
#28 44 80.

Ligue contre la tuberculose: Serre 12,
# 28 54 55, lu-ve.

Information diabète: Collège 9, ve après-
midi, # 27 63 4L

Assoc. suisse pour les sourds démutisés:
Jardinière 23, centre d'orthopho-
nie, perm. dernier je du mois,
13-15 h.

Pro Infirmis: Marché 4, # 28 83 28, lu-
ve.

Groupe de maintenance cardio-vascu-
laire, entraînements: lu 17 h, me 12
h, au Centre Numa-Droz. Rens.
#23 81 70 ou 23 65 13.

Boutique 3e âge: Serre 69, lu-ve 14-17 h.
Vestiaire Croix-Rouge: Paix 73, me 14-18

h 30, je 14-18 h.
Habillerie du CSP: Soleil 2, me et ve, 14-

17 h 30, sa, 9-11 h 30.
Vieux puits du CSP: Puits 1, me et ve 14-

18 h, sa 9-11 h 30.
Boutique et bouquiniste CSP: Soleil 2, lu-

ve 14-18 h, sa 9-11 h 30.
Pro Senectute: lu-ve, Service soc., gym,

natation: Léopold-Robert 53,
# 23 20 20, le matin. Repas à do-
micile: # 23 20 53, le matin.

AVIVO: 026 53 48 ou 23 50 85.
Accueil du Soleil: Serre 67, 14-17 h, tous

les jours, sauf je et di.
Eglise réformée: secrétariat, <f> 23 52 52.
Drop in: Industrie 22, tous les jours 16-

19 h, #28 52 42.
Service médico-social: Paix 13, info., pré-

vention et traitement de l'alcoo-
lisme, # 23 16 23, lu-ve.

Alcooliques Anon.: # 23 24 06.
SOS alcoolisme: # 038/25 19 19.
Groupe familial Al-Anon (aide aux fa-

milles d'alcooliques): #41 41 49
et # 23 07 56.

La Main-Tendue: # 143, 20" d'attente.
Service d'aide aux victimes d'abus

sexuels: Serre 12, lu 8-11 h, 16-20 h;
ma 8-11 h, 14-18 h; je 8-11 h, #
28 79 88.

Consommateurs-Information et Conseils
en budget: Grenier 22, lu 14-17 h,
# 23 37 09.

Consult. juridiques: Serre 67, je 16-19 h.
Centre social protestant: Temple-AU. 23,

consult. sociales, juridiques, conju-
gales, pour toute nationalité , ma-
tin: lu à ve 8-12 h, après-midi: lu-je
13 h 30-17 h 30, ve 14-17 h 30,
#28 37 31.

Confédération romande du travail: per-
manences syndicales, lu 19-20 h,
L.-Robert 83, # 23 30 50.

Société protectrice des animaux: Hôtel-
de-Ville 50b, # 26 51 93, tous les
jours.

Hôpital: #27 21 11.
Police secours: # 117.
Feu: # 118.
Pharmacie d'office: Hôtel-de-Ville, L.-

Robert 7, jusqu'à 19 h 30. Ensuite
police locale, # 23 10 17, rensei-
gnera.

Service d'urgence médicale et dentaire:
# 23 10 17 renseignera. (N'appe-
lez qu'en cas d'absence du médecin
de famille).

La Sagne, musée: Tous les lers di-
manches du mois, 13 h 30-17 h, ou
sur demande, # 31 51 06.

Chouette - Ludothèque, collège de La
Saene: chaque ve de 15-17 h 30.

VAL-DE-RUZ
Valangin, Château: expo A. Dubach,

sculptures; ouv. tous les jours 10-12
h, 14-17 h, sauflu et ve après-midi.
Jusqu'au 9.12.

Service de garde phannacie et médecin: en
cas d'urgence, # 1 1 1  ou gendar-
merie # 24 24 24.

Hôpital et maternité: Landeyeux, #
53 34 44.

Ambulance: # 117.

Ligue contre la tuberculose et soins à do-
micile: lu-ve, 11-12 h, 17 h 30-18 h,
#53 15 31.

Aide et soins à domicile: # 53 15 31. Lu
à ve 8-11 h, 14-17 h.

La Main-Tendue : # 143.
SOS alcool: # 038/25 19 19.
Protection des animaux: # 038/31 82 23.
Les Gcncveys-sur-Coffrane, bibliothèque

des jeunes: tous les je, 15 h 30-17 h.

Môtiers, Château: expo Christiane Cor-
nuz. Ouv. ma-di 10-23 h. Jusqu'au
31.12.

Couvet, Vieux Collège: Ludothèque, lu
17-18 h 30, je 17-18 h 30.

Couvet, Pavillon scolaire: bibliothèque
communale, lu 17-19 h, me 15-17 h,
ve 14-16 h.

Fleurier, collège primaire Longereuse: bi-
bliothèque communale, lu-ma 17-
20 h,je 15-18 h.

Baby-sitting: #61 17 29.
Fleurier, Centre de rencontre: #

61 35 05.
Informations touristiques: Gare Fleurier,

#61 10 78.

Police cantonale : # 61 14 23.
Police (cas urgents): # 117.
Feu: Centre de secours du Val-de-Tra-

vers: # 118 .
Hô pital de Fleurier: #61 10 81.
Hôpital de Couvet: maternité et urgences

# 63 25 25.
Ambulance: # 1 1 7 .
Aide familiale du Val-de-Travers: #

61 28 95.
Fleurier, infirmière visitante: #61 38 48.
Fleurier, Pro Senectute: Grand-Rue 7, lu

et je matin, # 61  35 05, repas à
domicile.

La Main-Tendue : # 143.
SOS alcool: # 038/25 19 19.

VAL-DE-TRAVERS

'Office du tourisme des Franches-Mon-
tagnes, Saignelégier: lu-ve 9-12 h,
14-18 h, sa 9-12 b, 14-16 h, #
039/51 21 51.

Service social des Fr.-Montagnes: puéri-
culture, soins à domicile, aide fami-
liale, planning familial, aide aux al-
cooliques (me ap-m.), Pro Infirmis.
Le Noirmont, rue du Pâquier,
# 039/53 17 66/67.

Transport handicapés, service «Kangou-
rou»: # 65 11 51 (Porrentruy) ou
22 20 61 et 22 39 52 (Delémont).

Dépôt-atelier de réparation de moyens
auxiliaires pour handicapés: Ch. de
l'Etang 5, Delémont, # 22 60 31.

SOS futures mères: # 066/22 26 26.
Delémont, Bibliothèque de la Ville: lu-je

15-19 h, ma 16-20 h 30. me 15-20 h
30, ve 14-18 h, sa 10-12 h.

La Main Tendue: # 143.

LES ROIS

Ludothèque: 1er lu du mois, sauf octobre
«juillet , 14 h 30-17 h 30. 1er étage,
halle communale.

Gymnastique mère-enfant, lu 13 h 30.
Renseignements, #61 13 09, au-
près de Viviane Bouille.

LE NOIRMONT

Ludothèque: salle sous l'église, 3e me du
mois, 13 h 30-16 h 30.

LES BREULEUX

Ludothèque: anc. école primaire, 4c me
du mois, 13 h 30-16 h 30.

SAIGNELÉGIER

Galerie du Soleil: expo Sylvie Aubry:
ouv. ma-di 9-23 h. Du 9.12 jus-
qu'au 6.1. Vern. di dès 11 h.

Piscine, solarium, lu 13 h 30-21 h. ma-sa
10-2Ih , di 10-18 h: sauna, ma. me,
ve 1 7-21 h. sa 13-21 h, di 13-18 h:
fitness. lu, me, je 18-21, ma. ve 16-
21 . sa 9-14 h. Patinoire: lu 13 h 30-
16 h 45; ma-je 10-11 h 45. 13 h 30-
16 h 45: me 10-11 h 45, 14-16 h 45:
ve 10-11 h 45. 13 h 30-I6 H45 , 19 h
30-21 h 45; sa-di 14-16 h 45.

Ludothèque: Sommêtres 2. ma 14 h 30-16
h.je 16-17 h 30. Ordinateur, ma 16-
18 h.

Syndicat d'initiative et Pro Jura: rensei-
gnements # 51 21 51.

Préfecture: # 51  1181.
Police cantonale: # 51 11 07.
Senice du feu: # 118.
Senice ambulance: # 51 22 44.
Hôpital maternité: # 51 13 01.
Médecins: Dr Boeeli. # 51 22 88: Dr

Bloudanis , #
"51 12 84; Dr Mev-

.rat. # 51 22 33: Dr Baumelcr. Le
Noirmont , # 53 11 65: Dr Bos-
son, Le Noirmont, # 53 15 15, Dr
Tettamanti, Les Breuleux .
# 54 17 54.

Phannacie des Franches-Montagnes:
# 039/51 12 03.

Service social tuberculose et asthme:
# 5 1 1 1  50.

Baby-sitting Croix-Rouge: 039/51 13 42.
MURIAUX

Musée de l'Automobile : du lu au ve 13 h
30-17 h 30; week-end et jours fériés.
10-18 h.

CANTON DU JURA
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Flash sur
la radiophoto

La Ligue contre la tuberculose
s'équipe

Le nouvel appareil a été inauguré hier. (Impar-Gerber)

La Ligue contre la tuberculose et
les maladies pulmonaires tire des
milliers de clichés par an. Déclaré
inapte, son très vieil appareil à
radiophotographier a été rempla-
cé au début de l'année. L'inaugu-
ration a eu lieu hier.

Panique à la ligue lorsque un
jour de l'an dernier l'Office fédé-
ral de la santé publique, sans
crier gare, ordonne la fermeture
le lendemain du poste sanitaire
de frontière qu'elle gère. La rai-
son? L'appareil à radiophoto-
graphier d'occasion mis à dispo-
sition par la Confédération en
1971 n'est plus du tout dans les
normes.

Grâce au Dr Berthet, prési-
dent de la ligue, celle-ci se tire
provisoirement d'affaire et dé-
cide l'achat d'un nouvel appa-
reil. En vendant une propriété,
elle peut se permettre cette
grosse dépense: 139.000 francs.

La nouvelle installation de ra-
diophotographie entre en fonc-
tion en février dernier, avant
l'arrivée massive des saison-
niers.

Avec les autres immigrés,
ceux-ci représentent la plus
grosse part de ceux qui viennent
dans les locaux de la rue de la
Serre 12, puisque ceux-ci fonc-
tionnent comme poste sanitaire
de frontière. Ainsi, la ligue a
procédé cette année à plus de
10.000 radiophotographies,
dont un millier pour des méde-
cins ou des particuliers auxquels
le poste est bien sûr ouvert.

Dans le lot, une trentaine en-
viron a révélé des tuberculoses
non actives et une dizaine de cas
contagieux. Parfaitement gué-
rissable, la maladie est actuelle-
ment en augmentation, même
en Suisse. Elle se manifeste da-
vantage depuis l'apparition du
sida, (rn)

«Après bien des hésitations»
Audience du Tribunal correctionnel

Les audiences se suivent et les in-
fractions se ressemblent. Le Tri-
bunal correctionnel avait hier à
juger une affaire de stupéfiants et
d'attentat à la pudeur des en-
fants. Après «bien des hésita-
tions», il a condamné F. C. à 20
mois d'emprisonnement, peine
suspendue au profit d'un traite-
ment ambulatoire, et le soumet à
un patronage assorti de règles de
conduite.

Le prévenu était accusé d'avoir
détenu, aux fins de trafic , 65
grammes d'héroïne (dont 30
grammes étaient contestés, ce
qu'a admis le tribunal), revendu,
offert et procuré 20 grammes,
consommé 15 autres grammes.
Il étai t encore prévenu d'avoir
acquis, détenu et consommé en-
viron 30 quarts d'héroïne.

F. C. a souligné être détermi-

né à cesser toute consommation
de drogue, et évoqué les diffé-
rents efforts fournis ces derniers
mois pour s'en sortir après la re-
chute qui l'a conduit hier devant
le tribunal.

Le procureur a estimé que
l'attentat à la pudeur «était un
bien grand mot pour le cas pré-
sent. La «victime» n'avait pas
16 ans. Mais elle n'en était guère
loin. C. savait-il que son amie
n'avait pas 16 ans? «En réalité,
on ne s'en était pas beaucoup
préoccupé».

Quant à la détention contes-
tée des 30 grammes d'héroïne, le
procureur veut bien admettre
«que C. n'a rien fait pour qu'on
les lui livre, que l'intention délic-
tueuse en l'espèce n'est pas éta-
blie». La peine devra cependant
tenir compte de la récidive, du

trafic de drogue dure sur 20
grammes environ (à partir de 12
grammes, le Tribunal fédéral
juge le cas grave). «Cela fait
beaucoup». Mais d'autres élé-
ments sont à retenir: il a été
«victime d'un concours de cir-
constances», il a fait preuve de
faiblesse, il s'est dénoncé lui-
même à la police. «Si F. C. a re-
chuté, c'est en raison de sa frag i-
lité», remarque le procureur. Il
n'est pas établi qu 'il ait agi par
lucre.

Le procureur a requis 20 mois
d'emprisonnement sans sursis,
laissant au tribunal le soin dé ju-
ger s'il est possible de suspendre
cette peine. «La situation est dé-
licate».

«Il lui manque peu pour s'en
sortir, vous avez la possibilité de
l'aider, vous devez le faire. Je
vous demande de lui donner une

dernière chance», a relevé l'avo-
cat. Il demande que la peine soit
baissée à 15 mois d'emprisonne-
ment, une peine suspendue au
profit d'un traitement ambula-
toire ou en milieu fermé.

Après «bien des hésitations»,
le tribunal a condamné F. C. à
20 mois d'emprisonnement
(moins 29 jours de détention
préventive) et 1300 francs de
frais. Il suspend l'exécution de la
peine au profit d'un traitement
ambulatoire et soumet C. à un
patronage assorti de règles de
conduite strictes. ™

• Tribunal correctionnel: pré-
sident: M. Frédy Boand; jurés:
Mme Janine Bauermeister et M.
Michel Anderegg; ministère pu-
blic: M. Thierry Béguin, procu-
reur général; greff ière: Mme
Christine Amez-Droz.

L'URSS mode d'emploi
Eric Hoesli, journaliste, au Club 44

La Mafia omniprésente, un fonc-
tionnement économique empiri-
que et la réalité d'une tiers-mon-
disation avancée, telle est
l'URSS dépeinte par Eric Hoesli,
journaliste à «L'Hebdo», hier
soir, au Club 44. Analyse perti-
nente, documentée, relatée de
manière vivante.

L'année dernière, Eric Hoesli a
passé quelques mois en URSS,
avec femme et bébé. Il était aussi
l'accompagnant ce printemps
d'un groupe de Suisses dont fai-
sait partie Gil Baillod, présenta-
teur de la soirée.

Pour expliquer la situation
actuelle, le journaliste a remonté'
l'histoire. Elle commence en
1917, avec la Révolution, mar-
que un premier heurt en 1929,
début des années de terreur sta-
linienne et connaît l'apogée du
massacre en 1937, avec les
grandes purges décimant l'élite.
Enquêtant sur ces temps som-
bres, le journaliste a mesuré l'hé-
catombe et ses conséquences
douloureuses. Les jeunes vivent
un drame collectif, se posent des
questions d'identité. Gorbat-
chev et sa perestroïka restent

toujours pour les Russes, les
descendants du régime qui a
semé la terreur.

«Comment convaincre dès
lors les paysans de travailler
pour s'enrichir, de revenir à l'in-
dividualisation, discours qu'ils
ont déjà entendu en 1920 et qui
les a conduits ensuite à la dépor-
tation?» Cette ambiguïté, ce
désarroi sont présents à tous les
niveaux et conditionnent la vie
sociale et économique actuelle.
Difficile d'oublier 70 ans de pro-
pagande et d'Etat contraignant.

Le quotidien décrit par Eric
Hoesli, est un mode d'emploi
qu'il a lui-même expérimenté. Si
chez nous l'individu est la base
du système, là-bas il n'est rien.
Son réseau lui donne vie; à sa-
voir l'ensemble de relations qu 'il
tisse par son activité profession-
nelle, son origine, son lieu d'ha-
bitation, ses connaissances, son
statut familial, etc. Un contexte
élargi qui lui donne accès à des
produits de consommation ou
alors à des gens qui connaissent
des gens qui... etc.

Le système des réseaux, c'est
la base de la survie et aussi le ter-

reau idéal de la Mafia et des
gangs présents quasiment par-
tout. Un changement de situa-
tion , ne permettant plus d'acti-
ver son propre réseau, soit d'of-
frir quelque chose à l'échange,
équivaut à la mise hors circuit,
avenir inéluctable d'un nombre
considérable de Soviétiques. Ce
système pernicieux, sur lequel il
est bien difficile d'avoir prise,
s'est étendu aux entreprises, aux
collectivités, voire aux républi-
ques qui reviennent au troc pour
les échanges. D'ailleurs la réus-
site personnelle se porte mal en
URSS, engendrant jusqu 'à la
haine. L'âme viscéralement col-
lectiviste, les Russes sont at-
teints parallèlement d'une iner-
tie profonde. La tâche est im-
mense pour Gorbatchev et l'Oc-
cident a de quoi se soucier de
cette menace de déstabilisation
grondant à son flanc.

Parmi les autres faits relevés,
tous aussi pertinents et éclai-
rants, Eric Hoesli dégage des
points positifs, comme le sens de
l'hospitalité. Une touche d'es-
poir.

(ib)

De Telemann à Bartok
L'OCC au Temple Farel

Diverses circonstances ont rendu
ces derniers mois au Temple Fa-
rel le rôle de foyer musical qui fut
le sien par le passé. Ainsi, après
un temps de relatif oubli, l'on re-
découvre que le lieu bénéficie
d'une très bonne acoustique et
qu'il permet d'organiser des
concerts dans des conditions très
enviables.

L'occasion de s'y produire était
offerte, dimanche, à l'Orchestre
de chambre de La Chaux-de-
Fonds dont on apprécie à cha-
que fois la motivation, les pro-
grammes originaux qu'il pro-
pose (même si le dernier en date
a paru excessivement ambitieux
à certains égards) et la vie qui lui
insuffle son talentueux et dé-
voué chef: Pierre-Henri Ducom-
mun.

L'affiche se présentait sous la
forme de trois volets distincts.

L'un d'eux donnait aux
cordes seules l'occasion d'inter-
venir à deux reprises. Dans le
«Concerto en mi majeur» de
Bach, tout d'abord , qui voyait
Samuel Terraz, violoniste, assu-
mer avec bonheur la redoutable
partie de soliste et faire de l'ada-
gio un moment particulièrement
heureux. (L'accompagnement
fut efficace et bien dosé, bien
que dans les traits rapides de
l'allégro initial , la justesse laissât
quelque peu à désirer). Dans les
«Dix pièces» de Bartok , ensuite
destinées à l'origine aux jeunes

pianistes. Ces miniatures qu'on
n'entend quasi jamais, proba-
blement parce qu'elles n'ont pas
le poids d'autres partitions pour
cordes, sont néanmoins char-
mantes. Très à l'aise, l'OCC si-
tua chacune d'elles dans son
meilleur climat, atteignant à un
résultat des plus séduisants.

Un second volet sollicitait les
instruments à vent dans la
«Suite en si bémol majeur» de
R. Strauss, treize instruments,
dont quatre cors, auxquels le
compositeur n'a pas épargné les
difficultés (qu'on pense à la vo-
lubilité de la Gavotte ou à la Fu-
gue du dernier mouvement). Le
grand Strauss n'est évidemment
pas encore présent dans cet opus
4 mais connaît déjà admirable-
ment son métier. Cette intéres-
sante «rareté» nous a toutefois
paru trop exiger des exécutants
pour qu 'ils restituent dans sa
vraie dimension le lyrisme, le re-
lief et la virtuosité qu'elle re-
quiert.

Avec sa solennelle Intrada , le
«concerto pour trois trompet-
tes» de Telemann ouvrait les
feux de belle manière. Aux ta-
lents réunis de Laurent Tingue-
ly, Paul Montandon et Claude
Bourquin , il convient d'associer
le hautbois, suffisamment à dé-
couvert (avec l'appui du basson)
pour figurer épisodiquement au
rang de soliste.

S'attaquer , en conclusion de
programme, à la «Symphonie
concertante» de Mozart repré-

sentait une entreprise périlleuse.
Après une entrée qui eût pu être
meilleure, l'orchestre se mon-
trait tout à fait à la hauteur de sa
tâche, entourant avec soin
Claire Musard, hautbois, Jean-
François Lehmann, clarinette
(sensibles et très sûrs dans les
traits brillants), ainsi qu 'André
et Yan Greub dans les parties un
peu moins gratifiantes de cor et
de basson. Ce concert qui a exi-
gé, on s'en doute, une prépara-
tion considérable et qui fut très
plaisant à suivre en dépit de
quelques inégalités, a été récom-
pensé par la présence d'un pu-
blic nombreux et chaleureux. Il
sera répété samedi à Chavornay
et dimanche à Serrières.

J.-C. B.

CELA VA SE PASSER

Pauvreté
Le POP invite à une confé-
rence-débat sur «La pauvreté
dans le canton» à l'aula du
CPJN, Serre 62, samedi 8 dé-
cembre, à 14 h 30. (ib)

Disco-transport
La disco mobile Over'night
lëte son 6e anniversaire same-
di à la Halle polyvalente du
Locle, avec The Red Bidons
en concert, des attractions et
un grand concours. Un ser-
vice de bus est mis sur pied à
partir de La Chàux-de-
Fonds, toutes les heures. Pre-
mier départ à 20 h 30 de la
gare TC. Dernier retour à 4 h
de la halle. (Imp)

Chouette
En collaboration avec le Mu-
sée d'Histoire naturelle, le
Cercle ornithologique des
Montagnes neuchâteloises
met sur pied une conférence
de Pierre-Alain Ravussin, en-
seignant et naturaliste , ce soir
à 20 h 15 au Musée d'Histoire
naturelle. Cet exposé illustré
permettra de faire mieux
connaissance avec la
Chouette Tengmalm dans la
chaîne jurassienne , (comm)
Opération 1000 livres

Pour son vingtième anniver-
saire, la Bibliothèque des Jeu-
nes Président-Wilson orga-
nise une grande fête. Elle of-
frira , demain samedi 8 décem-
bre, de 10 h à 17 h, 1000 livres
à... 1000 enfants de la ville
(rien né sert de se presser, il y
en aura pour tout le monde!).
Pour l'occasion, la Bibliothè-
que ouvrira grand ses portes
et exposera des travaux des
enfants du collège de Cernil-
Antoine, des livres (et des
idées pour Noël) ainsi que
des photographies de lec-
teurs. Un apéritif est prévu
sur le coup des 11 h du matin.

(Imp)

PUBLI-REPORTAGE =̂ ^= =̂= ^

Le 25 octobre dernier s'ouvrait à La Chaux-de-Fonds, le nou-
veau Bar-Restaurant Manhattan (anc. Restaurant du

• Collège) situé à l'entrée est de la ville.
Cet établissement entièrement rénové et dirigé par M. Daniel
Oppliger, vous propose, dans un cadre tranquille et moderne
un menu à Fr. 10.- à midi ainsi qu'une carte de restaura-
tion.
Egalement le spécialiste des cocktails new-yorkais, le
Manhattan est ouvert tous les jours de 7 à 24 heures
(vendredi et samedi jusqu'à 2 heures du matin).

Rue du Collège 14- La Chaux-de-Fonds
cp 039/286 600

28-14263

Budget refusé aux Planchettes
Dans sa séance d'hier soir, le lé-
gislatif planchottier a adopté
une nouvelle échelle fiscale à
l'avantage des contribuables.
Par ailleurs, il a accepté deux ar-
rêtés pour le projet «Cridor
plus» et pour la signature de la
Convention sur le renforcement
du réseau électrique.

En revanche, pour une erreur

d'écriture, il a refusé le budget
pour 1991 qu'il réexaminera
dans une semaine. Il a encore
donné son accord de principe
pour que la Société de dévelop-
pement poursuive son étude
pour la réfection de la cuisine du
Pavillon. Nous reviendrons sur
cette séance dans une prochaine
édition, (yb)

Nouvelle échelle fiscale

NAISSANCE

STÉPHANIE et MARIE
partagent avec leurs parents

la joie d'annoncer la naissance
de leur petit frère

MORGAN
le 5 décembre 1990

Clinique LANIXA S.A.
La Chaux-de-Fonds

Isabelle et André
VAUCHER-MEYER

Mélèzes 31
2?00 La Chaux-de-Fonds

Nous cherchons une

SECRÉTAIRE-
COMPTABLE

ou employée
de commerce «G»
avec expérience,
pour début janvier.

OK PERSONNEL SERVICE
<p 039/23.04.04

91-584

CE SOIR

GRAND LOTO
du Basket

La Chaux-de-Fonds
20 heures au Capitole

40 tours = Fr. 16-
28-126435



?????  ̂ VILLE DU LOCLE Dans le cadre du jumelage entre les villes de Gérardmer et du 
Locle, le Conseil communal et la société théâtrale COMOEDIA invitent la

CiTTTii population à assister à la représentation de la troupe des Anciens d'Afrique du Nord de Gérardmer qui aura lieu le
*?_$_*

samedi 8 décembre 1990 à 20 h 30 au Casino-Théâtre
A l'affiche:

Je viendrai comme un voleur - Comédie en 3 actes de Georges de Tervagne
Entrée libre - Collecte recommandée as-nooa

^̂  
_ ¦ ¦ _i___ i__t _r ¦ Samedi 8 décembre à 20 h 15

Grand lot© ûu HC La Brev.ne Sïïtfs^ï srsïir"0"
Superbes quines: sucre, appareils ménagers, fromage à raclette, dindes, jambons, cageots garnis.
30 tours Fr. 16.- 2  abonnements = 3e gratuit, premier et dernier tours gratuits.
3 CARTONS, AVEC: DEUX PENDULES NEUCHÂTELOISES. UN COCHON FUMÉ, UN VOYAGE À PARIS, UNE PAIRE DE SKIS.

Dès 23 heures: BAL avec l'orchestre «DUO DES N'HOMMES» - Bar
• 28-142025

m gastronomie

COQIML

• Civet de lièvre Fr. 17-

• Entrecôte de cerf Fr. 20-

• Râble de lièvre
pour deux personnes Fr. 54-

Le Locle - <p 039/31 15 44

Restauration tardive
28-14224
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PORTES OUVERTES
AU LOCLE - BELLEVUE 8-10

Samedi 8 décembre 1990
de 10 à 12 heures et de 13 h 30 à 15 heures

À VENDRE: 2 VILLAS
entièrement refaites à neuf, avec garages et jardin.

À LOUER:
MAGNIFIQUE ATTIQUE
cachet rustique, avec cheminée de salon, cuisine agencée et jardin.

28-012666

Pourquoi pas
vous?

Donnez
de votre sang

Sauvez des vies

pft
W\

La petite annonce.
Idéale pour porter
un toast à la san-
té d'une entreprise
centenaire... . . i '
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Hôtel de la Fontaine
Pizzeria 

^̂ ^̂  ̂ téê
«Chez Enzo» f^@0i**f p
Au feu H H H
de bois fc'-V'i!V « lijPr

,gsJJliliS3g!Sĵ M%Bk Pièce

SHlilliî B» ni du 16-Mars
*£À \ *J Saint-Imier

lhl 'affll**1 039/41 29 56
Propriétaires Erica et Enzo Vitolo

Comme toujours nos fameuses
pizzas au feu de bois

aussi à l'emporter (midi et soir)

Spécialités italiennes
Viandes au feu de bois

Grand buffet de salades
Spécialités de glaces

Fermé: mardi dès 14 heures
et mercredi

Hôtel ouvert 7 jours sur 7
Chambres tout confort

• » • •
Nous cherchons pour début janvier

SOMMELIER
pour le service du matin.

Frontalier accepté.
V 93-55311>T

WS22__& _̂4___\m

Place du Marché, 2400 Le Locle
<p 039/31 84 36

cherche tout de suite ou pour date
à convenir

un technicien
radio-tv
Faire offre avec curriculum vitae.

91-133
' } '

j L'onnonce, reflet vivent du marché [
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 ̂ 'C2 A7 préiTZ î Veuillez ma verser Fr. 

/̂ Spa^Tl̂  1 *̂ " 
¦«Ci«*»'f*«€»/ """""— 1 Jo rembourserai par mois env. Fr. 

^'^_ïï
^W\ "' \ m Banque Procrédit ! 039 - 23 16 12

.̂ Mjffi\ Bd_yflHBĴ V^ ¦ t_fj  2301 La Chaux-de-Fonds I 13.45 à 18.00 heures §
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^̂ ^^*^2^_^__i_^̂ k̂: / _lP âux d'intérêts jusqu'à 10,5 % maximum par année inclus
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?g*fj VILLE DU LOCLE
gJÇĴ  Conseil communal

£_& MISEÀBAIM
Avec l'autorisation du président du Tribunal du district du
Locle, la commune du Locle met à ban la piscine du Locle
sise sur l'article 7184 du cadastre du Locle.
En conséquence défense formelle et juridique est faite à
toute personne non autorisée de pénétrer sur ledit lieu.
Les parents seront responsables de leurs enfants et les
tuteurs de leurs pupilles.
Les contrevenants seront poursuivis conformément à la loi.
Le Locle, le 3 décembre 1990.

Au nom du Conseil communal
Le président: Le secrétaire:
J.-P. Tritten J.-P. Franchon

Mise à ban autorisée.
Le Locle, le 3 décembre 1990.

Le président du Tribunal:
J.-L. Duvanel28 14005

• offres d'emploi WÊÊÊÈ

m Une entreprise de la ville nous a mandatés pour lui
I trouver

j un aide mécanicien '
. désirant se spécialiser dans la fabrication d'outils jj
h de coupe. *

Nous offrons: f
| - travail indépendant après formation; I
I - horaire libre; ¦
¦ - salaire motivant pour personne capable; !]
lj - 5e semaine de vacances.
_ Les personnes désirant un emploi stable peuvent nous ¦
j contacter rapidement. 91.594 f

j fïfO PERSONNEL SERVICE I
\ A k\  Placement fixe et temporaire \'j  ^̂ »̂  ̂ Votre  fu tur  emp loi sur V IDEOTEX * OK # •'

LE LOCLE

Noël
pour tous

Lundi 24 décembre dès 17 h 30
Salle polyvalente - Home médicalisé

Inscriptions:
jusqu'au 21 décembre auprès de M. Tinguely,

(p 039/31 12 52 ou 31 83 71.
Service de taxi à disposition.

Organisation: Club des Loisirs Le Locle
° 28-142079

V \K]// ^^^ Boulangerie-Pâtisserie

iML B. SCHERRER
It/ M.-A. Calame 1 5
W Le Locle

0 039/31 12 81

Demain:
Ananas royal

Gâteau Williamine
91-287

m divers MÊÊmmM
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E L E C T R O - S E R V I C E  S A

Offre de FÊTES

lÊisf

i
Lave-linge HOOVER

Fr. 590.-
Livraison et mise en service gratuite

1 an de garantie
2400 Le Locle / 19, rue du Temple / Tél. 039 ¦ 31 77 77
2114 Fleurier / Place du Marché / Tél. 038 • 61 39 05

28-14036

Publicité Intensive, Publicité par annonces



NAISSANCE
JT "

MATERNITÉ
DE L'HÔPITAL DU LOCLE

Nous avons la grande joie
d'annoncer la naissance de

LIONEL,
BASIL
le 5 décembre 1990

François et Françoise
PRETOT-BILLOD-MOREL

28-14122

Le brave homme a bravé le froid
Saint Nicolas en visite au cœur de la ville

Saint Nicolas a rendu visite aux
enfants de la ville qu'il avait
conviés dans la rue du Temple à
l'initiative des commerçants du
groupement du Vieux-Moutier
qui ne sont plus que quelques-uns
à maintenir cette tradition.

Fort heureusement d'ailleurs,
puisque ce carré de derniers
commerçants qui portent à bout
de bras cette habitude du 6 dé-
cembre ont eu le plaisir d'ac-
cueillir dans la «rue aux étoiles»
une foule de gosses qui ont rapi-
dement eu raison des centaines
d'hommes de pâte et d'oranges
qui leur étaient offertes.

Naturellement drapé de sa
houppelande rouge, barbe
blanche fleurie, le saint homme
était accompagné de son âne et
de son compagnon, le Père
Fouettard.

Hier, dès 16 h, alors que
toutes les décorations électri-

Saint Nicolas accompagné de son âne et de son compa-
gnon le Père Fouettard.

ques ainsi que le sapin de Noël
dressé sur la place du 29-Février
étaient illuminées, ce trio sym-
pathique convié par les com-
merçants installés au pied du

Vieux-Moutier est resté durant
deux heures pour accueillir les
gosses, écouter leurs récitations
et leur remettre une attention.

Gcp)

Fanfare et chants
aux Brenets

Dans le cadre d'une sympathi-
que et fructueuse collaboration
entre les sociétés locales, la fan-
fare et le chœur mixte de la pa-
roisse catholique des Brenets,
ont uni leurs efforts pour offrir
un concert au public.

Ainsi, au Temple des Bre-
nets, dimanche 9 décembre à 17
heures, les deux phalanges de
musiciens et chanteurs, sous les
directions respectives de MM.
Pierre Vuillemin et Charles
Jeanneret , exécuteront des œu-
vres classiques et populaires,
choisissant cette excellente oc-

casion pour démontrer leur vi-
talité et leur attachement au dé-
veloppement de la vie culturelle
du village.

Chœur et fanfare au
Cerneux-Péquignot

Le désormais traditionnel
concert du chœur mixte du
Cerneux-Péquignot dirigé par
Pierre Vuillemez a lieu ce soir à
20 h 15 à la salle communale. Il
propose quelques partitions re-
ligieuses et profanes, alors
qu'en deuxième partie la fan-
fare «L'Avenir» de La Brévine
apporte son précieux concours.
Une manifestation consacrée

entièrement à la musique dont
le bénéfice (collecte à la sortie
et vente de pâtisseries) est en-
tièrement destiné à la rénova-
tion de l'église de la localité.

(paf)

Un Noël aux
Ponts-de-Martel

Le club d'accordéonistes Vic-
toria organise sa fête de Noël
vendredi 7 décembre à 20 h 15 à
la salle de paroisse des Ponts-
de-Martel. Au programme, des
prestations du club Victoria ,
des élèves du club et du petit
club. Une cantine sera à dispo-
sition. (Imp)

CELA VA SE PASSER

La faculté des Lettres
de Besançon en grève

g FRANCE FRONTIERE \

Une grève a été décidée hier â la
faculté des Lettres de Besançon
(Doubs) par la coordination
étudiante qui a fait procéder
mercredi soir à un vote. Une
majorité de «oui» est apparue
en faveur de ce mouvement de
grève qui est prévu pour durer
au moins huit jours.

De nombreuses revendica-
tions sont à l'origine de ce mé-
contentement: un tiers des étu-
diants n'a toujours pas sa carte à
cause de la lenteur administra-

tive, manque de locaux, de per-
sonnels etc.

«Les autorités nous ignorent
et attendent que le mouvement
s'essouffle», déclare l'un des
membres de cette coordination.
«Nous ne voulons pas nous ar-
rêter aux problèmes de cette fac
de Besançon, nous sommes en
relation avec la coordination
nationale et souhaitons que Be-
sançon soit un mouvement
avant-gardiste». (ap)

Envers et malgré tout, la fin d'une année doit porter espérance
d'une année meilleure.

C'est pourquoi, en décembre, nous ouvrons traditionnellement
une rubrique de vœux qui permet à chacun de dire qu'il pense aux
autres.

A l'enseigne de «Bonne année... et merci!», nous publions les
noms et adresses de ceux qui, s'adressant à tous, pensent à quel-
ques-uns en accompagnant leur message d'une obole de 10 francs
ou plus.

Cette formule rencontre un vif succès chaque année et nous per-
met de verser l'intégralité des sommes recueillies à des institutions
de notre région œuvrant en faveur des jeunes, des personnes âgées
ou des malades.

Les dons sont reçus à nos bureaux de L'Impartial, au Locle ou à
La Chaux-de-Fonds, ou au compte de chèque postal «23-325-4»,
L'Impartial, La Chaux-de-Fonds.

Cette année, le produit de votre générosité sera distribué en par-
ties égales entre:
- Home L'Escale, Numa-Droz 145, 2300 La Chaux-de-Fonds

(<P 23.91.95).
- Soins à domicile, Collège 9, 2300 La Chaux-de-Fonds

(<p 27.63.41).
- Ligue neuchâteloise contre le cancer, Mme Anne Huguenin,

Coffrane C? 038/57.17.24).
- Fondation La Résidence, Billodes 40, 2400 Le Locle

CP 33.21.11).
- Pro Infirmis , marché 4, 2300 La Chaux-de-Fonds

CP 28.83.28).
- Crèche du Locle, A.-Piguet 10, 2400 Le Locle (<p 31.18.52).
- Association neuchâteloise du diabète, 2300 La Chaux-de-

Fonds Cp 27.63.41).

Bonne année... et merci!

Soirée des Amis au Château des Monts
Le Musée d'horlogerie révèle ses nouveaux trésors

D'année en année, les Amis du Musée se pressent plus nombreux pour admirer les montres
et pendules ayant fait l'objet de dons et acquisitions. (sp)

Ouvert en 1959, le Musée d'hor-
logerie du Château des Monts a
le privilège, chaque année, d'enri-
chir ses collections. Qu'il s'agisse
de prestigieuses pendules, ou de
montres et mouvements, voire
d'outillages et d'ouvrages, les uns
et les autres ont jalonné la longue
et magnifique histoire de l'horlo-
gerie. Aussi, est-ce avec un inté-
rêt accru, traditionnellement le
premier mercredi de décembre,
que les Amis du Musée d'horlo-
gerie se rassemblent au Château
des Monts, afin de découvrir les
nombreux trésors, parfois raris-
simes, qui ont fait l'objet de géné-
reuses donations ou d'acquisi-
tions.

Il en était ainsi, mercredi der-
nier, avec la présence de plus de
deux cents personnes auxquelles
Charles-A. Breguet, président
de l'Association des Amis du
Musée d'horlogerie a souhaité la
bienvenue, puis rappelé briève-
ment que celle-ci compte à ce
jour très près de neuf cents
membres dont les cotisations
sont un précieux apport.

EN VUE
D'UNE ANNE FASTE

Si l'exercice qui s'écoule fut rela-
tivement calme, comme l'a en-
suite relevé Charles-Louis Hu-
guenin, président du comité du
Musée d'horlogerie, il n'en sera

pas de même l'année prochaine.
Celle-ci marquera en effet tout à
la fois le 700e anniversaire de la
Confédération, le 250 anniver-
saire de la mort de Daniel Jean-
Richard, la remise du Prix de la
ville du Locle et l'inauguration
d'un cadran solaire dont la réali-
sation est confiée à un sculpteur
moratois.

Ainsi, indépendamment de la
présence de quelques pièces des
collections du Château des
Monts dans l'exposition itiné-
rante organisée par le Musée
international de l'horlogerie de
la ville voisine, l'institution lo-
cloise participera à Wohlen

^(AG), à une grande manifesta-

tion mise sur pied à l'occasion
du 700e anniversaire de la
Confédération.

Au nom du Conseil communal
qu 'il préside, Jean-Pierre Tritten
a évoqué brièvement les tristes
considérations des experts qui
ont ausculté l'administration
communale du Locle, mais il
s'est voulu rassurant en affir-
mant que les efforts seront pour-
suivis pour l'aménagement des
musées loclois. Ceux-ci appar-
tiennent à la vie culturelle et font
partie d'une politique qui se doit
d'être attractive, dans le cadre
de loisirs aisément accessibles,
pour une meilleure promotion
touristique. Oser affirmer que
les objectifs du Musée d'horlo-

Cadran solaire
monumental

Le 22 juin 1991, la rencontre
annuelle des amis du Musée
d'horlogerie, à l'image d'une
grande journée des familles,
prendra une importance par-
ticulière. Un arbre commé-
moratif sera planté.

Mais ce sera aussi et sur-
tout l'inauguration d'un ca-
dran solaire monumental qui
sera l'aboutissement d'un
vœu caressé depuis long-
temps par le comité de l'insti-
tution.

Le projet choisi rallie tout
à la fois sobriété, harmonie
et rigueur avec la prise du
temps. Sa réalisation aura été
possible grâce à la fidélité des
amis du Musée, certes, mais
aussi à la générosité sponta-
née manifestée par certains
mécènes qui ont voulu don-
ner au vénérable bâtiment
une image prestigieuse de la
mesure du temps.

gerie sont peu ambitieux, c'est
dénigrer tout un passé industriel
et c'est faire fi d'une culture hor-
logère qui nous a imprégnés
dans tous les faits et gestes de la
vie quotidienne des Montagnes
neuchâteloises. Il y a à travers
cette allégation gratuite , une to-
tale méconnaissance des us et
coutumes régionaux , de la qua-
lité d'un travail parfait , minu-
tieux, précis qui , par modestie,
ne recherche pas le sensationnel.

Jean-Pierre Tritten a mis un
terme à son chaleureux message
non sans avoir brièvement évo-
qué la fermeture du Buffet de la
Gare du Locle et les grands mo-
ments que nous vivrons l'année
prochaine.

DONS ET ACQUISITIONS
Enfin , c'est à François Mercier,
conservateur, qu 'il appartenait
de mettre un terme à la partie
oratoire de cette soirée et d'éta-
blir le bilan de l'année qui
s'achève. Il l'a fait avec la préci-
sion et la concision qui lui sont
coutumières, en rappelant no-
tamment que 15.000 personnes
ont honoré le Musée de leur vi-
site. Puis il a brièvement évoqué
les nombreuses tâches aux-
quelles l'institution a été liée,
sans omettre de remercier les
autorités communales, ainsi que
les donateurs, grâce à la généro-
sité desquels l'enrichissement
des collections se poursuit de
manière réjouissante, associant
dans son témoignage de recon-
naissance tous ses collabora-
teurs.

Prochainement, nous revien-
drons plus en détail sur les dons
et achats faits durant l'année,
mais dans l'immédiat , nous si-
gnalons, comme l'a fait Gabriel
Jacot, président d'honneur du
Musée d'horlogerie, la réalisa-

tion de photographies d'une ex-
ceptionnelle qualité reprodui-
sant des pièces ou mouvements
rarissimes. Ces documents, mis
sous verre et encadrés, sont dis-
ponibles au secrétariat du Mu-
sée d'horlogerie, «p (039)
31.16.80.

Enfin , comme le veut la tradi-
tion , une verrée offerte par la
ville du Locle, a mis un terme à
cette sympathique soirée des
Amis du Musée d'horlogerie.

(Textes et photo sp)

Daniel
JeanRichard
à l'honneur

Le fait saillant de l'année
1991 sera la commémoration
du 250e anniversaire de la
mort de Daniel JeanRichard.
Il s'agira de rappeler le rôle
fondamental joué par cet
horloger pour le développe-
ment d'une industrie qui a
porté loin à la ronde le re-
nom du Locle, véritable ber-
ceau de la précision.

Dès le 3 mai prochain, une
exposition lui sera consacrée
et parallèlement une pla-
quette sortira de presse, re-
traçant l'histoire de l'horlo-
gerie à travers les grands arti-
sans et chronométriers lo-
clois.

Me Maurice Favre, pas-
sionné de notre passé régio-
nal , en assure la rédaction.

En outre, et toujours dans
ce cadre, la réalisation d'une
montre-pendentif sera l'objet
d'un concours ouvert à tous
les créateurs en horlogerie.
Des prix intéressants offerts
par la ville du Locle récom-
penseront les meilleures créa-
tions.

PÉTITION
BUFFET CFF
DU LOCLE

Vous pouvez continuer de
remettre vos listes remplies
ou partiellement remplies au
Comité de soutien à la réou-
verture du Buffet de la Gare,

case postale 412,
2400 Le Locle.

28-14003 (05)

| YVERDON-LES-BAINS |
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Nouvelle conseillère générale
Dans sa séance du 23 novembre,
le Conseil communal a procla-
mé élue conseillère générale
Mme Agnès Marra proposée
par le mouvement Droit de pa-
role. Elle siégera en remplace-
ment de M. Jean-Claude Racine
démissionnaire, (comm)



Chômage à la hausse,
offres d'emploi à la baisse
La situation sur le front du chô-
mage, pour le mois de novembre,
laisse apparaître une hausse sen-
sible du nombre de sans-travail
dans le canton de Neuchâtel: +
411 et ce par rapport à novembre
89. Le mouvement est perceptible
depuis le mois d'août, qui coïn-
cide avec le début de la crise du
Golfe.

Responsable du Service canto-
nal de l'emploi, Marcel Cotting
voit dans ce mouvement ascen-
sionnel un tassement conjonctu-
rel, plus que l'annonce d'une ré-
cession. La hausse est sensible
dans le canton de Neuchâtel de-
puis le mois d'août, date de l'in-
vasion du Koweït par l'Irak. «Il
est clair que les événements du
Golfe ont une influence sur les
entreprises de la région»
confirme M. Cotting. Depuis ce
moment et par activités, le sec-
teur de l'administration, du bu-
reau et du commerce occupe la
tête de la statistique du chô-
mage, suivi de celui de l'indus-

trie des métaux et des machines:
«La mécanique est particulière-
ment touchée». Vient ensuite
l'hôtellerie et la restauration,
puis le bâtiment.

«Mais le plus significatif pour
moi, ce sont les offres d'emploi
dans la presse cantonale. Pour
novembre, elles ont globalement
baissé de 14% par rapport à oc-
tobre». Par secteurs, cette baisse
se traduit par une réduction de
33% du volume d'offres concer-
nant le bâtiment, de 29% pour
l'horlogerie et ses branches an-
nexes, de 18% pour la restaura-
tion et l'hôtellerie. «La mécani-
que est un cas à part , puisque le
volume d'offres d'emploi a bais-
sé sitôt l'éclatement de la crise
dans le Golfe». M. Cotting
conclut: «Compte tenu de
l'échéance de la fin de l'année,
nous allons vers une stabilisa-
tion ou une augmentation du
nombre de chômeurs. Il faudra
attendre les premiers mois de
l'an prochain afin de voir si le
mouvement se poursuit», (pbr)

Suppression de l'horaire continu
Repas et devoirs surveillés

au collège du Mail à Neuchâtel
Un projet de nouvel horaire pour
le collège du Mail a été soumis
aux autorités scolaires et com-
munales concernées. U supprime
l'horaire continu à partir de la
prochaine rentrée scolaire, mais
en offrant par ailleurs des avan-
tages aux élèves non domiciliés à
Neuchâtel.

L'ouverture du centre scolaire
du Landeron , en août 1991, a
conduit les organes directeurs de
l'Ecole secondaire régionale de
Neuchâtel (ESRN) à revoir les
horaires du collège du Mail, une
diminution importante du nom-
bre d'élèves venant de l'extérieur
ne justifiant plus le maintien de
l'horaire continu.

Selon le projet , les élèves se
rendront à l'école à 7 h 45 (au
plus tôt) jusqu 'à 12 h et de 13 h
40 à 17 h (au plus tard). Une
centaine d'élèves de La Côtière,
Engollon , Savagnier, Valangin,
Noiraigue et Enges (où les pa-
rents pourront choisir d'envoyer
leurs enfants au Mail ou à Saint-
Biaise) auront la possibilité de
manger à midi au réfectoire du
Mail , puis de bénéficier d'une
pause avec devoirs surveillés jus-
qu 'à la reprise des classes.
. Le comité de direction , prési-
dé par M. Laurent Kriigel, s'est

particulièrement préoccupé de
la délicate question des trans-
ports des élèves pour trouver les
meilleurs solutions. Depuis Sa-
vagnier, en passant par Valan-
gin et le quartier des Acacias, un
bus fera le détour par le Mail ,
plusieurs fois par jour , pour dé-
poser et prendre les enfants aux
heures de cours.

Les élèves de Noiraigue, dont
le train arrive à 7 h 45 en gare de
Neuchâtel, seront autorisés à
manquer les premières minutes
de la matinée. Ils bénéficieront
également d'une permission de
sortie spéciale pour attrapper le
train de 17 h 09.

Par ailleurs, sur demande des
parents, les élèves de Valangin
pourraient être intégrés au col-
lège des Terraux, ce qui leur
donnerait la possibilité de ren-
trer chez eux à midi.

Le comité scolaire de l'ESRN
a donné son accord de principe
au projet. Invitées à se pronon-
cer, les délégations des autorités
communales concernées y ont
également souscrit. La décision
finale appartiendra au Conseil
intercommunal qui trouvera cet
objet à l'ordre du jour de sa
séance de printemps. A.T.

Dans le projet de nouvel horaire du Mail: un seul service (au
lieu de deux) pour les repas de midi. (Comtesse)

Train spécial au Landeron
Devant l'impossibilité de faire
concorder les horaires sco-
laires avec ceux des transports,
un accord a été conclu avec les
CFF pour faire partir un train
spécial à 12 h 10 du Landeron,
dès la prochaine rentrée sco-
laire.

Il permettra aux élèves de
Cornaux et Cressier de rentrer

à leur domicile pour le repas
de midi, les lundi, mardi, jeudi
et vendredi.

Le mercredi, les enfants de-
vront prendre le train régulier
de 12 h 32. Il en coûtera 350
francs par jour à l'ESRN (les
compagnies de transports pri-
vées en demandaient 750...).

(at)

Le Père Noël en calèche
Pro Neuchâtel anime la ville

Le Père Noël, dans une superbe
calèche tirée par une paire de
chevaux noir, offrait des cornets
de friandises aux enfants. Le dé-
but d'une série de cadeaux offerts

Dans une superbe calèche, le Père Noël a défilé dans les rues du chef-lieu. (Comtesse)

par les commerçants de Pro Neu-
châtel.

A Neuchâtel , en cette période
précédant Noël, les enfant sont

choyés. Hier, ils avaient le Père
Noël en calèche, dès demain, ils
tourneront gratuitement sur un
carrousel. Samedi, le manège
fonctionnera toute la journée .

en semaine, l'après-midi, tous
les jours jusqu'au 22 décembre.
Dès le 13, un second carrousel
attendra les mômes...

Jeudi 13, ce sera la première
«nocturne». Magasins ouverts
jusqu'à 22 heures, distribution
de thé chaud entre 17 et 21 h.
Petit train entre les deux par-
kings couverts du Seyon et de la
Place Pury. Idem le 22 décem-
bre. Et face au grand succès ren-
contré par la consigne, l'opéra-
tion «mains libres» sera recon-
duite avec prolongation. Dans
un trolleybus prêté par la Com-
pagnie des transports en com-
mun de Neuchâtel et environs,
stationné rue du Seyon, devant
les Armourins. En plus du jeudi,
la consigne sera ouverte vendre-
di et samedi, les deux semaines
des nocturnes.

«On a beaucoup de succès» se
réjouit Charles-Henry Bosay,
président de Pro Neuchâtel. «Ça
nous fait plaisir. Nous sommes
une vingtaine au comité et on
devra agrandir: il y a de la de-
mande... Notre association a été
fondée en juin 1989, ses pre-
mières activités datent de no-
vembre 1989. Nous tiendrons
bientôt notre deuxième assem-
blée générale...» AO

Un giratoire à PEtoile
Motion acceptée a Marin-Epagnier

Le Conseil communal de Marin-
Epagnier a reçu mandat, hier
soir, d'établir un projet de modifi-
cation du carrefour de l'Etoile en
giratoire après l'acceptation
d'une motion déposée par cinq
conseillers généraux.

Les raisons qui ont conduit les
motionnaires à demander cette
modification sont notamment
de «maintenir un trafic fluide
malgré l'augmentation considé-
rable du trafic dû au futur
agrandissement de Marin-Cen-
tre et à l'arrivée d'une future
autoroute». Ils invoquent égale-

ment 1 «intégration facile dans
un nouveau projet de la «qua-
trième piste montante» deman-
dée par le Conseil communal et
rejetée (jusqu'à nouvel avis) par
les services cantonaux».

Le budget pour 1991, présen-
tant un bénéfice de 17.500
francs a été approuvé sans dis-
cussion. Deux demandes de cré-
dits ont également connu le
même heureux sort: 40.000
francs pour des travaux d'assai-
nissement du vieux collège et
38.000 francs pour la réfection
du fond de la salle de gymnasti-
que, (at)

Le poids de l'ESRN
E)éficit alourdi de 39% à Saint-Biaise
Une augmentation de 39% du dé-
ficit a été inscrite au budget pour
1991 de la commune de Saint-
Biaise. Elle correspond à une cor-
rection des charges de l'Ecole se-
condaire régionale de Neuchâtel
(ESRN).
Le législatif de Saint-Biaise n'a
pas voulu voter le budget pour
1991 sans y apporter l'impor-
tante correction due à une sous-
estimation des charges scolaires
transmises au mois d'octobre
par l'ESRN. Par 18 voix contre

14, il a demandé que le montant
du dépassement, 124.800 francs,
soit ajouté au 1.346.460 francs
inscri t au budget. La correction
a porté à 444.930 francs (au lieu
de 320.130 francs). Le déficit
prévisible pour l'année 1991 a
donc subi du coup une aggrava-
tion de 39%.

L'ensemble du budget a été
âprement discuté, hier soir, par
les conseillers qui ont fini par
l'approuver. Sollicités par ail-
leurs en faveur d'un crédit de
90.500 francs pour l'extension et
le renforcement des réseaux des
Services industriels et du Téléré-
seau, c'est à l'unanimité qu'ils
ont donné leur accord.

D'un même élan, le Conseil a
encore approuvé la création de
deux nouveaux postes au sein
des services communaux, pour
un garde-port et un cantonnier.

(at)

Sangliers toujours
menacés

Les chasseurs s'organisent
La chasse générale terminée, les
chiens ont regagné leurs niches.
Mais les chasseurs n'ont pas tous
rentré leur fusil, puisqu'ils sont
encouragés à tuer des sangliers.
Une quinzaine ont encore été
abattus, mais ils restent trop
nombreux...

Les sangliers sont des animaux
très intelligents. Et la peur du fu-
sil les rend encore plus rusés. Ce
qui explique que malgré la po-
pulation nombreuse, la prolon-
gation de la chasse et la bonne
volonté des chasseurs, les co-
chons sauvages passent entre les
balles.

Alors qu 'ils se rencontraient
sur tout le Littora l avant l'ou-
verture, la chasse n'en a tué
qu'une trentaine. L'inspecteur
cantonal de la chasse et de la

pêche, Arthur Fiechter, estime
qu'il faudrait en tirer une
soixantaine. Il affirme reconna-
ître que «les chasseurs jouent le
jeu, ils s'organisent». La chasse
au sanglier a été prolongée jus-
qu'au 22 décembre. Il serait sou-
haitable de la clore ensuite: la
neige constitue déjà un facteur
perturbateur suffisant pour le
reste de la faune.

Les cochons sauvages ont une
faculté de reproduction telle que
la population, sans prélèvement,
doublerait facilement chaque
année. Si biologiquement, nous
supporterions plus de sangliers
que nous n'en avons, la pression
économique actuelle - dégâts à
l'agriculture - n'est pas toléra-
ble.

AO

Neuchâtel: concerto
pour une ville

C'est ce soir, à 20 h 30, à l'aula
de la faculté des Lettres de
l'Université, que la dernière
création de l'étudiant, musi-
cien et réalisateur André Val-
lana sera présentée au public.
A travers une quinzaine de
courtes séquences, «Concerto
pour une ville» dresse portrait
imagé et musical de Neuchâ-
tel. (comm)

Neuchâtel: Amis
du Jazz au théâtre

Les Amis du Jazz de Cortail-
lod seront ce soir, à 20 h 30 au
Théâtre de Neuchâtel pour un
concert organisé par la pa-
roisse réformée de La Mala-
dière.

Une soirée exceptionnelle
avec un ensemble prestigieux
placé sous la direction d'Hen-
ry DuPasquier.

(comm)

CELA VA SE PASSER

Peggy Donatch
L'artiste installée dans le canton
de Vaud travaille le papier, le
berlingot, le carton, le fer, elle
peint, tord, colle des petits per-
sonnages qu'elle ficelle dans de
drôles de postures. L'ironie sort
du quotidien.

L'art de Peggy Donatch ré-
concilie l'ordinaire avec l'imagi-
nation. C'est une jonglerie amu-
sante, dotée d'une solide agilité
dans la composition, (cry)

• Galerie de la Maison des
Jeunes, jusq u 'au 21 décembre.

Nov. 1990 Oct. 1990 Nov. 1989
Demandes d'emploi 1206 1022 734
Placements 3 13 8
Chômeurs complets 1117 948 706
A relever que le 48,88% sont des hommes et le 51,12% des fem-
mes. Sur le plan sectoriel, les groupes de professions les plus tou-
chés sont les suivants:
- administration, bureau,

commerce : 221 soit le 19,79% des chômeurs
- industrie des métaux

et machines : 132 soit le 11,82% des chômeurs
- industrie horlogère : 97 soit le 8,68% des chômeurs
- hôtellerie et restauration : 94 soit le 8,42% des chômeurs
- bâtiment : 39 soit le 3,49% des chômeurs
La répartition et la différence par district se présentent de la
façon suivante:

Total Total Diff.
Hommes Femmes Nov. 90 Oct. 90 + ou -

Neuchâtel 207 251 458 410 + 4 8
Boudry 69 100 169 169 —
Val-de-Travers 53 55 108 1 0 4 + 4
Val-de-Ruz 13 24 37 3 5 + 2
Le Locle 55 45 100 51 + 49
La Chaux-de-Fonds 149 96 245 179 + 66

Total 546 571 1117 948 + 169

Situation du chômage dans le canton
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Passez d'abord à l'UNIP

# gastronomie

1 LE COUSÉE1
Nouvelle salle

à manger
du Buffet de la Gare La Chaux-de-Fonds

Dans un cadre nouveau, agréable
et tranquille, vous pourrez y déguster les

spécialités de la carte et toujours
la fameuse entrecôte du patron.

Entrée indépendante, côté parc
M et Mme Zumbrunnen-Darbre

<p 039/2312 21
28 012139

Meubles Au Bûcheron ¦ Veuthey SA
Avenue Léopold-Robert 73 La Chaux-de-Fonds

9 039/23 65 65

GRANDE FOIRE
DE L'OCCASION
1 lit rabattable français,

2 personnes, avec literie Fr. 1800.-
1 salon d'angle, 7 places, tissu bleu Fr. 800.-
1 canapé-lit, cuir beige Fr. 1300.-
1 salon-lit, tissu bordeaux Fr. 600.-
1 chambre à coucher avec literie Fr. 700.-
1 paroi moderne Fr. 400.-
1 meuble combiné Fr. 200.-
1 canapé, 3 pi., gris, tissu Fr. 150.-
1 table rustique ronde, 0 120 cm Fr. 400.-
1 meuble rustique. 2 portes, 2 tiroirs Fr. 550.-
6 fauteuils la pièce Fr. 100.-
1 salon 3 places, 2 fauteuils, rustique, lit Fr. 600-
3 fauteuils tissu neuf la pièce Fr. 250 -
1 table de salon fer forgé Fr. 250.-
1 commode chêne 3 tiroirs Fr. 200 -
1 bureau enfant Fr. 200.-
1 canapé 3 places, tissu Fr. 200.-
Tables de salon Fr. 200.-
Buffets de service Fr. 200.-
Meubles bas Fr. 200.-
2 lits, dim 95x190, rustiques

avec literie la pièce Fr. 550.-
1 salon, 3 places, lit, 2 fauteuils Fr. 700.-
1 armoire, 4 portes Fr. 250.-

28 012399

. • h
La petite annonce. Idéale pour trouver un jardinier qui
cultive vos trèfles à quatrefeuilks. Petites annonces. Grands
effets. Publicitas.

Urgent ! A vendre à La Chaux-de-Fonds, pour
Noël 1990

PETIT KIOSQUE
! (Fr. 25 000.-). <p 039/26 77 48 dès 18 h 30.

28-463659

Vous cherchez un appartement ?
Nous louons à La Chaux-de-Fonds:

un appartement
de 4 pièces

à proximité du centre ville, rénové, 110 m2, cuisine agencée, salle de
bains, W.-C. séparés, cave et chambre haute, libre tout de suite;

un appartement
de 3 pièces

rénové, cuisine agencée en chêne massif, part à la terrasse, cave, dans
immeuble avec ascenseur, buanderie et conciergerie, possibilité de
garage individuel, libre tout de suite.
Adressez-vous à: Fiduciaire Pierre Pauli S.A., <P 039/23 74 22.

|—MEMBRE -:V:

SNGCI
91-495

Vitrines
murales

pour collectionneurs
60 x 140 x 12 cm

V 038/51 38 27
le soir

87-41086

Les Collons/Valais
Station de ski familiale,
à vendre, près télésiège

beau chalet
séjour avec cheminée,
terrasse, cuisine, W.-C,

salle de bains,
4 chambres, galetas,

cave, 1130 m2

de terrain.
Libre tout de suite.

Fr. 350 000.-
meublé et équipé.
Renseignements

et visites:
<p 027/23 53 00,

IMMO-CONSEIL SA,
CP. 2042,1950 SION

36-000256
i J 'i nu.

A vendre à La Chaux-de-Fonds, dans un immeuble rénové
de quatre appartements, dont un seul par étage,

quartier sud-est

appartements de 4% pièces
(environ 100 m2)

Possibilité d'obtenir l'Aide fédérale.
Pour tous renseignements, s'adresser à:

Gérancia & Bolliger SA, avenue Léopold-Robert 12,
2300 La Chaux-de-Fonds, ? 039/23 33 77

SNGCI*— ̂ *"-B 28-012067

( ISCF APPARTEMENTS
EREHSA à vendre ou à louer

Bureau d'Etude, Te.hnique. GéraOCG 038/21 20 20
Rue des MoulinsBI. 2004 Neuchâtel HAL IT, ''

Administration: 0038/24 35 71 aes ' neures

Libres tout de suite:

• 3% pièces (rez) Fr. 1330.-+ 190 - de charges
• 3% pièces (1 er étage) Fr. 1380 - + 190- de charges
• 41/i pièces, duplex Fr. 1490- + 210- de charges

Garages collectifs ou places extérieures
entre Fr. 60- et 120 -

Pour tous renseignements, téléphonez à la gérance.
X. 87-1109 ^

A louer à La Chaux-de-Fonds

locaux industriels
420 m2

Répartis en atelier et bureaux.
locaux neufs bien éclairés
Distribution très fonctionnelle.

{ Disponibles dès janvier 1991.
Situation: quartier industriel à l'ouest de la
ville, accès facile.
Pour tout renseignement, téléphoner
au 039/23 51 71.

28-631762

Publicité intensive, Publicité par annonces

RANGE-ROVER VOGUE INJ.
1986, 5 p., t. options, Fr. 29500-
FORD SIERRA XR 4 x 4

1986. ABS, options, lre main. Fr. 12900-
OPEL KADETT 1.61

1987, 42000 km. Ire main. Fr. 12900.-
GOLF GTI

1982, radiocassette, t.o., Fr. 6900-
GOLF SC

1981, t.o., B.5, Fr. 4900.-
AMC EAGLE 4 x 4

1982, complètement révisée, t. options, Fr. 9900 -
FORD FIESTA
1985. Fr. 6500.- ,

AUDI 100 CD
options, 1984, Fr. 9500 —

OPEL COMMODORE AUT.
1982, Fr. 5900.-

AUTO-OK - Achat-Vente
Route de Berne 197 - 1563 Dampierre

9 037/75 30 76
17-000628

# autos-motos-vélos
r,'.- .v.v.¦.̂ v.'.v.v.'. -VS-'.wvM'.'.v.1 Av. v.'¦.'.'.%¦.¦.¦.'.'.¦.-.¦.-.-.-.¦ v̂(-:v.-.-.̂ .-.-4?l&$HVWâ33ttro£tf?̂ V-*&0£3V&itt'*3

["Ford Siom XR 4 x4~î
2.8i, 6 cylindres, 146 CV, septembre

I 1986, noire, ABS, toit ouvrant, I
¦ jantes alu, radio, 92000 km. i
' Fr. 14800.- '
3 Berthouzoz Automobiles i
« Boudry, <p 038/42 5010 

8? 92? 
j

UWM 1
Ti JÉS?Râf Une bonne id^e de ca

"
_fl deau pour un mariage ou

un jubilé

argenterie noble
Demandez notre catalogue détaillé,
illustré en couleurs, à notre répondeur
téléphonique 032 971994.

06-12911/4x4

Jth^—û uW
Gérance

Hofner & Bezzola
Adresse: Patinage 4a

2114 Fleurier
Tél. 038/ 61.25.56

Fax 038/ 61.12.75

A louer
Fleurier
3% pièces
et 414 pièces
Agencés, jardin, place de parc privé.
Possibilité d'effectuer un service de
conciergerie.
Fleurier
Surface commerciale de 140 à 290 m2

Buttes
334 pièces agencés
Situation calme.
Couvet
314 pièces agencés
100 m de la gare
4!4 pièces agencés
Avec service de conciergerie.
Couvet
414 pièces agencés

• Balcon, parc privé.
Libres tout de suite.
Travers
414 pièces en duplex
jardin/terrasse, agencé, garage.

28.012296

A vendre à Saint-Hippolyte (Doubs),
près de Saint-Ursanne

maison individuelle
1984, 9 pièces, 160 m!, 2 salles de
bains, garage, cave, 10 ares clos et
arborés, 260000 fr.

Tél. 0033 81 965038 W.E.
03-354264/4x4

PO
Dick

Optique
Lunetterie

Verres de contact
Av. Léopold-Robert 64

f. 039/23 68 33
28-012367

A vendre
super occasion

étagères Lista
Diverses

dimensions.
V 037/24 24 37

ou
52 30 54

81-30857

/ \
VW Golf Syncro

! 5 portes, 1987,
i 35000 km.

Fr. 14700.-

î Centre de vente
Toyota

Avenue Léopold-
; Robert 117 -

La Chaux-
de-Fonds

V 039/23 64 44
V j 28-01200̂

Buffet
de la Gare

Les Hauts-Geneveys
cherche

sommelière
tout de suite.

i? 038/53 34 55
28-031176

JS 
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L'annonce/
reflet vivant
du marché
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GARAGE DES FALAISES
LANTHEMANN
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Grande vente de meubles d'exposition
Mous vendons toujours à des prix incroyables des meubles d'expositions et de
foires: Salons, Salles à manger, Parois, Studios, Literies, Lampes, Tapis, etc 
Exemples: 
N° Art. Désignation P. normal P. emporte N° Art. Désignation P. normal P. emporte N° Art. Désignation P. normal P. emporte

SALONS PAROIS Golf Studio moderne, ex. corps
Highrove Salon tissu, canapé 3 pi. Olsberg IV Paroi classique noyer, et façades mélaminées

1 fauteuil. 1 bergère, 4730.— 2'961.— dim. 280 cm 3'650 — 2'555.— albâtre et décor vert 7'639.— 5'347.30
Valentino Salon rustique brun, canapé 3pl., Bergamo Paroi moderne frêne Elite Studio moderne en chêne

2 fauteuils 7780.— 5'446.— 61 43 25 nacre, dim. 240 cm 2'290.— V603.— naturel, lit rabattabie
Annie Salon rustique cuir brun, Game Paroi moderne structure horizontal, bureau et

canapé 3pl„ 2 fauteuils 7'640.— 5'348.— noir, par éléments 3'380.— 2'366.— bibliothèque 3775.— 2'642.50
Hamar Salon rustique cuir brun, - Flair Paroi moderne chêne

canapé 3pl., 2 fauteuils 5'220.— 3'654.— naturel, par éléments 6'980.— 4'886.— PETITS MEUBLES
Brianeon Salon rustique tissu à Roller Paroi moderne érable D6"3 Secrétaire chêne

fleure, canapé 3pl., 2 fauteuils 4'990.— 3'493.— gris et noir, dim. 246 cm 3,670.— 2'569.— 1516.25 nature 395.— 276.50
MB 2016 Salon rustique cuir brun, Flexibel Paroi moderne frêne noir SL 2200 Combinaison TV-Hifi

canapé 3pl„ 2 fauteuils 6780.— 4746.— par éléments 5'480.— 3'836.— largeur variable V897.— 1'327.90
3836 Salon classique tissu rayé Swiss Look Paroi moderne noyer par fi0 Bar d'appartement, droit

canapé 3pl„ 2 fauteuils 4,490 — 3'143.— éléments d'angle 4739.— 2790.— en chêne dim. 115 cm V350.— 945 —
Chevreuse Salon rustique tissu à BL 7561 Paroi moderne d'angle FF 200 S Vitrine 2 portes vitrées

fleurs, angle 6 places 4'690.— 3'283.— avec bar laqué beige 5780.— 4'046 — en merisier 1'306.— 914.20
D543 Saton moderne velours vert „«-„,. ,  ̂. 

13.663.23 Fauteuil hêtre teinte
angle 7 places 3'982.— 2787.40 _. PAROIS (suite) noyer, tissu à rayures 590.- 413.—

F 358 Salon moderne cuir brun, Etten Paroi moderne chêne naturel Empire Meuble TV laqué beige 980.— 686 —
angle 7 places 8725— 6'107 50 panneaux massif dim. 286 cm 3'120.— 2'184.— Puccini Meuble stéréo en noyer 427.— 299.—

Valzer Salon moderne cuir gris, C!?..„ c 
Paroi moderne par éléments

¦ angle 6 places 7'990.— 5'593.— 124105 en cerisier dim. 292 cm 3 050.— 2135.— Terni 7270V Console laitonnée et
A 628 Salon moderne cuir brun, B!2S?L,« P̂  rustique par «é- laqué noire 420.- 294 -

afigle 7 places 8'340 — 5'838 — 19D1480.11 ments en chêne dim. 326 cm 4 890.— 3 423 — 6 Bahut rustique en
Laura 443 Salon moderne cuir rose, Flîu?,», P?™ nwdeme laqué noir acajou massif 845.- 592 -

canapé 3pl 2 fauteuils 7'250 — 5'075 — 267.700 décor vert pétrole 2 660.— 1 862.— v 695 2 chevets dorés et verre fumé 409.— 290.—
7493 SE Salon moderne cuir gris, canapé Scala <Paroi moderne acajou et chêne „«, .„ ,. „

3pl canapé 2pl.,1 fauteuil 4'990.- 3'493.- noir par éléments dim. 300 cm 3 664.- 2 564.80 BUREAUX
«AIOIKS I.,.*,.! ' CHAMBRES A COUCHER ™.. Bureau moderne en
SALONS (Suite) Montana Chambre à cmichw rmtiaue 4453.11 structure merisier avec 398.— 279.—

Laser ^on moderne tissu canapé M°n,a"a 
g$££•?*« * 5'280.- 3'696.- „.,__ confiner assorti Rolly 238.- 167.-

^S „̂,
P 4-9QH «n» Florenz Ut îr>od^e avec umbau 9™250 Bureau 2 corps structure

u..l m  ̂ £Ï^̂ SL«,«,/rMi, «96-8022 et chevets, blanc/noir 8'130.- 5'691.- chene moyen 320.- 224.-
Max m s Sa on modeme tissu/cuir n™* D-,-~ ., i*„ «̂ -,»*-,t,i««,

angle 6 places 4'495.- 3'146.50 Domo 
Ê ,̂™̂ rflon rrm DIVERS

889 Salon modeme cuir imprimé. frêne gns argenté 2 890.- 2 023.- 981/K2/316 Table ronde à rallonge noyer
canapé 3pl.. canapé 2pl., 1 faut. 6'910.— 4'837.— STUDIOS hêtre 0115 cm avec 6 chaises

Bregenz Salon classique cuir brun, cana- Gers Studio modeme en pin assorties placets et dossiers
pé 3pl., canapé 2pl., 1 fauteuil 5'580.— 3'906.— structuré 5 éléments 1760.— 1732.— rembourrés 5'932.— 4'152.—

ouverture: lundi 13.30-18.30 h flPPfffflWflPB La ChauX'tiie'FoncIs/Eplatures
Du mardi au vendredi: 9-18.30 h pujflihnMVÏ  ̂ mmmmmmmimm^Hhmmmmmin**
sans interruption. SW*TS}A?81 Lili Bd deS EP,atures 44
Samedi:9-i7hsansinterruption. M HM£ fc~JHMnB Téléphone 039 / 26 60 60m̂mmmmmBammmmWm mmmmmmmmm^—mmmmm ^mmmmmmmmmW ™

vswmmmmm—w—mmmimWKi n̂mmm—xf v •

Autres expositions à Romanel s/Lausanne, Montagny s/Yverdon, Vevey, Marin/Neuchâtel, Monthey, Villars-s-Clâne/Fribourg

Saisissez votre chance, vous économiserez de l'argent

»»»«*V.CTWA«*w«ftWW,w/JtWB-rt«*«a.li .m HHM.,III.» «II.I*^B. B*immimvKmiWimmmw **ÊMmaÊmmmmmmmMamBI *rf *an *8?V!*.M **t»***M Wu**ae. ,m.u,m*..".il .

22.2^- • yr - -««W '-} (vues de Suisse
I 2 ,2;.- - ¦ . ¦:.- ^2 .} '/ ¦':. ¦ ¦>'[ ¦"*'";;;, 2,.- , j  ou d'animaux en couleur)

sont en vente
S'adresser aux bureaux de L'Impartial au prix exceptionnel de
(rue Neuve 14, La Chaux-de-Fonds
ou rue du Pont 8, Le Locle) ou verser p t* rn -.ÏJL—^
le montant plus Fr. 1.50 pour les frais f f,  O.DU DI6C6
d'expédition au: *
journal L'Impartial , CCP 23-325-4 (y compris
(pas d'envoi contre remboursement) fourre d'expédition)

mj ljjjjj ljj ^
Les délais de remise
des annonces,
matériel compris
sont fixés comme suit:

pour l'édition du lundi: jeudi 12 heures
pour l'édition du mardi: vendredi 12 heures
pour l'édition du mercredi: lundi 12 heures
pour l'édition du jeudi: mardi 12 heures
pour l'édition du vendredi: mercredi 12 heures
pour l'édition du samedi: jeudi 12 heures

Vn7 PUBLICITAS
Xi" / La Chaux-do-Fonds Le Locle
V / Place du Marché Rue du Pont 8
\l Case postale 2054 Tél. 039/31 14 42
V Tél. 039/28 34 76

Téléfax 039/28 48 63

n*>,
FORS

____ Electroménager

Cuisinières ¦ Congélateurs ¦ Réfrigérateurs
Machines à laver • Aspirateurs etc.

"il
Appareils ménagers
Agencement de cuisines

^
V

A louer à Saint-Imier

appartement 4 pièces
dont une indépendante, cuisine agen-
cée, salle de bains, W.-C, lavabo,
grande terrasse. <? 039/41 17 08
(int. 101)

93-66016

A louer à Villeret pour début mars ou à
convenir

appartement 4Î4 pièces
Tout confort, avec jouissance du jar-
din. Loyer: Fr. 1200.- + charges.
<p 039/41 51 76.

93-65847

A louer à Tavannes

rustique
appartement

mansardé
4/4 pièces

150 m2, cheminée,
balcon, lave-
vaisselle, etc.

Fr. 1200.-+ Fr. 80.-
charges.

? 061/89 22 25.
271 200997

A louer

appartement
aux Crosets
4/4 pièces, 6 lits,
cheminée, salon.

Libre Noël, Pâques,
avril 91.

Renseignements:
Service des Sports

Ecluse 67
2004 Neuchâtel

P 038/22 39 35/36
28-000119

Crans-Montana
Pour les fêtes, février,
Pâques, la clé d'un
agréable chalet bu
appartement.
Appelez le 021
3122343, Logement
City, 300 logements
de vacances !

18-1404/4x4

A louer à Saint-Imier
rue du Midi 18 dès
le 1er janvier 1981 ,

appartement
3 pièces

<P 061/89 22 25
271-200997

• autos-motos-vélos
•"VrrrfrfflTt irninmitnwrT'Vf HWMM vi—rnvn-nn tWWW>miimmm>HI*W(

Véhicules 4^4
Audi 80 Quattro 5E, 1984 107 000 km
Nissan Patrol 4W0,1983 83 000 km
Range Rover aut., 1983 92 000 km
Suzuki Vltara aut., 1990 13 000 km
Toyota Tercel 4WD , 1986 51 000 km
Toyota Tercel 4W0.1987 29 000 km
Toyota Corolla 4WD. 1989 32 000 km
Toyota Camry GLi, 1989 34 000 km
Toyota Hi-Lux Camping 24 000 km

>§W Centre automobile
A^ Ym. 2043 Boudevilliers

yy  038/57 24 54/55
28 000689

• offres d'emploi

Pour la filiale romande d'une société spé-
cialisée dans la communication verbale
et visuelle, nous cherchons une

secréta ire
consciencieuse et intelligente pour les
diverses tâches administratives et de
coordination au sein d'une petite équipe.
Expérience sur PC et PAO et notions
d'allemand et d'anglais seraient utiles.
Lieu de travail: centre La Chx-de-Fonds.
Entrée en fonction: au plus vite.
Pour prendre contact: <f) 038/61 14 29,
M. Lentz (si absent, laisser coordonnées
sur répondeur, s.v.p.). 28-463677

• mini-annonces

LABORANTINE médicale (21 ans)
cherche emploi. Région Jura bernois et
neuchâtelois. y 039/41 29 35 93 66848

A vendre Ouest de La Chaux-de-Fonds
MAISON FAMILIALE comprenant 2
appartements de 4 pièces, 2 garages et
2000 m2 terrain. Ecrire sous chiffres 28-
463699 à Publicitas, place du Marché,
2302 La Chaux-de-Fonds 

A louer 1 er avril 1991, centre La Chaux-de-
Fonds, 2e étage 6 PIÈCES 220 m2 cuisine
agencée, cheminée Fr. 1850.- + charges.
Ecrire sous chiffres 28-463697 à Publicitas,
place du Marché, 2302 La Chaux-de-
Fonds 

A louer à La Sagne APPARTEMENT DE
3% PIÈCES,grande terrasse exposée à
l'Ouest, garage à partager avec autre locataire,
petit immeuble bien situé de 2 appartements,
Fr. 650.- + les charges. Pour visiter:
M. R. Marbé g 039/31 79 94 28 466072

Vends, Montbenoit, France, JOLIE MAISON
N EUVE 6 pièces, cheminée. FF 690 000.-.
g 0033/81 38 1 3 80 28-463683

A louer â la campagne (vallée des Ponts )
APPARTEMENT 3 PIÈCES, convien-
drait aussi pour week-end. <p 039/37 12 54

28-463686

A louer, Corbusier 16, Le Locle, STUDIO
MEUBLÉ OU NON. (f> 032/91 95 66

28-463693

A louer 1er janvier 1991 à La Chaux-de-
Fonds, quartier-Usine Electrique, JOLI 3
PIÈCES RÉNOVÉ. Loyer modeste.
g 039/26 08 17 dès 17 h 30 28-463690

Sud France, Toulon, vends T4 NEUF +
GARAGE, cuisine agencée, chauffage
indépendant, gaz, 2e étage avec ascenseur,
proche toutes commodités (zone pié-
tonne), 400 m port. Prix FF. 600 000.-.
<? 0033/94 91 07 25 28-470911

SPORT D'HIVER AMINONA à louer
2% piscine, sauna. La semaine janvier
Fr. 490- février Fr. 750.-. Libre à Noël.
t' 039/28 47 20 28-463660
Particulier cherche à acheter PETIT
IMMEUBLE A RÉNOVER. Ecrire sous
chiffres 28-470894 à Publicitas,
2400 Le Locle. 
Cherche à louer tout de suite à La Chaux-
de-Fonds APPARTEMENT MEUBLÉ,
minimum 3 pièces. <fS 039/26 50 85

28-463666

Particulier cherche à acheter, à La Chaux-
de-Fonds, IMMEUBLE de 3-6 apparte-
ments. Ecrire sous chiffres 28-463623
à Publicitas, place du Marché,̂ >2302>
La CHaux-de-Fonds. , ,* $£. . ¦- . .

A louer au Locle, quartier de la gare,
APPARTEMENT de 2% pièces, tout
confort, libre tout de suite, avec cheminée
de salon, cuisine agencée et jardin.
Fr. 1230-, charges comprises.
g 039/23 17 84 28.463609

LIT RABATTABLE 100 * 200 et diffé-
rents articles, g 039/53 1419 28-126432

SKIS AUTHIER 160 fixation Marker
montagne et SOULIERS Reichle 5%. Etat
de neuf. Fr. 250.-. <p 039/28 45 49, heures
des repas. 28-463698

SALLE A MANGER ESPAGNOLE:
1 table rectangulaire à rallonges, 1 desserte,
1 buffet de service, 8 chaises. Prix à discu-
ter. <fj 039/31 57 86 28-470291

PORTE DE GARAGE DONNAX 300 x
200, Fr. 200-, FENÊTRES DOUBLE
VITRAGE, bois, parfait état, dimension
environ 130 x 130 cm, Fr. 100.-.
g 039/37 12 59 28-470922

Vends OPEL OMEGA DIAMANT GLS
2.4 1, 1989 Fr. 17 800.-. (fi 039/61 13 63

28-463689

CARTES POSTALES ANCIENNES
sont achetées au meilleur prix du jour.
(fi 039/31 68 67 __m

On cherche RETRAITÉ POUR
PETITS TRAVAUX EXTÉRIEURS
quartier Abraham-Robert, Les Poulets.
<p 039/26 84 55 de 17 heures à 19 heures

28-463686

A La Chaux-de-Fonds, PENDENTIF
OVALE BLANC, souvenir de famille,
r 039/23 71 31 28-12643 1

Vends BMW 535 1.1986, Fr. 16 500.-.
g 039/61 13 63 28-463688

A vendre cause double emploi CHRYSLER
SHELBY TURBO 2 1990, 177 CV,
6800 km au plus offrant. <f 039/28 83 93
dès 17 heures 28-463695

CALANDRE ÉLECTRONIQUE sur
pieds. Parfait état. Bas prix.
<f) 039/28 1 5 54 28 463692

¦ 

Tarif 85 ct le mot f: / '"-I
(min. Fr. 8.50) jjk.J

Annonces commerciales
exclues mBi



Hausse d'impôts budgétée
Les Geneveys-sur-Coffrane : dans le rouge
Le législatif a siégé jeudi soir à
l'aula du Centre scolaire sous la
présidence de Jean-Pierre Je-
quier, en présence de 23 conseil-
lers. Maurice Girardin, conseiller
communal, a tout d'abord fait
une déclaration disant que l'exé-
cutif était opposé à la vente de
l'Hôpital de Landeyeux qui ap-
partient au patrimoine. Il attend
maintenant des nouvelles propo-
sitions du comité administratif.
Le point fort de cette séance
était naturellement l'étude du
budget pour 1991 qui présente
un déficit de 354.230 francs. En
l'absence de l'administrateur
communal malade, c'est Mau-
rice Girardin (conseiller com-
munal) qui a présenté le budget.
Par rapport à celui de l'année
dernière, l'augmentation des re-
cettes est de 318.000 francs alors
que l'augmentation des dé-
penses est de 590.000 francs. Re-
levons que plus du 90% de
l'augmentation des charges est
dicté par des dispositions exté-
rieures et ne peut être maîtrisé
par le Conseil communal. Pour
la première fois aussi, une
somme de 10.000 francs a été
budgétée pour le Syndicat inter-
communal de SIVAMO. Félix

Bernasconi a précisé qu 'il fallait
amener de nouvelles ressources
au village afin qu'il devienne at-
tractif et que malgré tout il fal-
lait continuer d'investir. Le bud-
get a été adopté à l'unanimité.

Le Conseil communal et la
Commission du budget et des
comptes sont d'avis que des me-
sures d'urgence sont à prendre
afin de réduire le déficit projeté
en adaptant la quotité du ba-
rème fiscal. La proposition de
porter à 108 la quotité du ba-
rème fisca l permettrait d'envisa-
ger une recette supplémentaire
de 168.000 francs. La nouvelle
quotité de l'impôt communal
sur le revenu des personnes phy-
siques entre en vigueur le 1er
janvier 1991. Les nouveaux taux
sont compris entre 0 et 9,072%.
Cette proposition a été acceptée
par 19 voix contre 3. Un amen-
dement du parti socialiste, de-
mandant que ces dispositions ne
s'appliquent que durant l'année
199 1, a été repoussé par 15 voix
contre 6.

Enfin , Ariette Von Allmen et
Marianne Kraehenbuehl ont été
nommées à la Commission sco-
laire en remplacement d'Isabelle
Guyot et de Jean-Paul Tschann.

L'agriculture en question
Deuxième Séminaire agricole neuchâtelois à Cernier

Quelles possibilités de produire et
commercialiser dans des marchés
saturés? Près de 150 agriculteurs
étaient réunis hier à Cernier à
l'Ecole cantonale d'agriculture
pour en débattre dans le cadre du
2c Séminaire agricole neuchâte-
lois organisé conjointement par ie
Département de l'agriculture, la
Chambre neuchâteloise d'agri-
culture et de viticulture et le Ser-
vice neuchâtelois de vulgarisation
agricole. Une journée d'informa-
tions, de débats et de réflexion
pour un constat: la nécessité
d'élaborer de nouvelles stratégies
de production et de commerciali-
sation, mais aussi celle de chan-
ger les mentalités.

Dans un contexte international
plus ouvert que jamais et en
constant progrès technique, les
marchés indigènes sont de plus
en plus saturés. Comment l'agri-
culteur peut-il dès lors produire
alors que les possibilités d'écou-
lement sont limitées et que les

structures de mise en valeur des
produits lui échappent de plus
en plus?

Selon Jacques Janin , direc-
teur de la Chambre vaudoise
d'agriculture, qui abordait plus
particulièrement la production
laitière - «l'avenir de l'agricul-
ture suisse» - il faut absolument
repasser à l'offensive. En accep-
tant d'abord ce qui apparaît
comme inéluctable avec l'avène-
ment d'une Europe unie: faire
passer l'agriculture du rôle de
pilier de l'indépendance natio-
nale à l'échelon continental.
Quitte à déréglementer complè-
tement la filière du fromage
pour que tous les opérateurs de
celle-ci aient la possibilité de dé-
velopper leurs affaires. Prati-
quement, J. Janin propose d'ac-
corder aux producteurs un sur-
plus de production de lait pour
l'exportation , sans garantie de
prise en charge par la Confédé-
ration , avec tâche à ceux-ci de
trouver les canaux de commer-

cialisation et de distribution.
Willy Gehriger, assistant de di-
rection à l'Union des coopéra-
tives agricoles romandes
(UCAR), s'est lui penché sur la
commercialisation des céréales
fourragères qui s'oriente rapide-
ment vers un marché libre . Avec
une production essentiellement
destinée au marché suisse et la
diminution de la demande, le
marché régresse. D'où la néces-
sité de ne plus augmenter la pro-
duction et de sortir une certaine
quantité de céréales du marché
sous la forme de stocks pour
pouvoir réguler l'offre et la de-
mande. Quelques intervenants
ont aussi évoqué ici la possibilité
d'autres utilisations des céréales
fourragères: la production éner-
gétique (l'alcool tiré du colza
par exemple) ou même l'expor-
tation vers des pays nécessiteux.

Enfin, Fred Henri Bovet, pré-
sident de l'Association suisse
des détenteurs de vaches nour-
rices et de vaches-mères, a traité

de la vente directe entre agricul-
teurs et au consommateur ainsi
que de la viande sous label (le
Natura beef). Des domaines
prometteurs mais qui nécessi-
tent bien des changements d'ha-
bitudes: produire est une chose,
vendre en est une autre. Avec les
notions de concurrence, d'infra-
structures nouvelles et de mar-
keting qui s'y rattachent im-
manquablement. Mais pour
l'agriculteur, il s'agit aussi de ré-
apprendre à devenir un entre-
preneur, concluait F. H. Bovet.

Un argument repris en fin de
séminaire par un jeune interve-
nant qui n'a pas manqué de rele-
ver que même si la salle était
pleine, il n'y avait que la moitié
du monde agricole neuchâtelois
à y être représentée. Et de
conclure en disant qu'avant que
de changer les prix et les struc-
tures, il fallait surtout d'abord
commencer à changer les men-
talités.

(cp)

Bilan du 1er tour
Saison 1990-91 du FC Dombresson

Pour la première équipe qui évo-
lue en 4e ligue, après un début
de championnat pénible,
l'équipe s'est très bien reprise et
a aligné cinq victoires de suite.
Malheureusement, elle devait
perdre ses deux derniers matchs
et à l'heure actuelle elle est clas-
sée dans le milieu du classement
sans souci de relégation ni d'es-
poir de promotion.

La deuxième équipe quant à
elle en 5e ligue, après un excel-
lent début de championnat, six
matches sans défaite, elle vient
malheureusement de perdre ses
trois derniers matches et se re-
trouve actuellement 5e au clas-
sement. ». - * ,

Les Juniors après un début de
championnat difficile, devait fi-
nir par deux victoires et une
courte défaite face à un des lea-
ders. Finalement l'équipe se
classe 4e de son groupe et le se-

cond tour devrait confirmer les
bons résultats de ce groupe.

Par contre, excellent résultat
des Juniors D qui terminent pre-
mier ex œquo du groupe Elite en
ayant perdu qu'un seul match.

A noter encore l'école de foot-
ball composée d'environ 30 ju-
niors dont deux équipes partici-
pent au championnat Juniors E
«Animation». Toutes ces équi-

pes Juniors D du PC Dombresson. (sp)

pes sont maintenant au repos et
les entraînements reprendront
en salle dès le mois de décembre.
Côté manifestation, le souper
du club est prévu pour début dé-
cembre et la traditionnelle disco
pour fin février 91.

A signaler encore que le club
n'a toujours pas trouvé une per-
sonne pour tenir sa cantine.
Avis aux amateurs, (ha)

Budget 1991 déficitaire
Séance ce soir a Fenin-Vilars-Saules

Ce.soir le Conseil général de Fe-
nin-Vilars-Saules adoptera le
budget 1991. Le projet présenté
par le Conseil communal prévoit
un excédent de dépenses d'un peu
plus de 40.000 francs sur un total
des charges d'environ 1.860.000.
Dans ce budget, les dépenses
nouvelles imposées par l'Etat
(aménagement du territoire,
transports en commun, santé
publi que, salaires) ou par des
groupements intercommunaux
(école secondaire, adduction
d'eau , enlèvement des ordures)
pèsent lourd . Ces charges en ex-
cès ne peuvent être que partielle-
ment compensées par la pers-
pective de voir s'installer une
douzaine de nouveaux contri-

buables dans la commune. Sous
l'influence des lois cantonales,
l'autonomie financière commu-
nale s'amenuise d'année en an-
née.

Conjointement au budget, le
ConseÛ communal demande
que sa compétence financière
soit portée de 6000 à 10.000
francs, ce qu'approuve la Com-
mission du budget.

Outre quelques nominations
et l'augmentation de la bien mo-
deste solde des pompiers, le
Conseil général se prononcera
sur quelques demandes de cré-
dit. L'un de ces crédits vise à
élargir le trottoir devant
l'école... en prenant sur la cour
de récréation, (em)

CELA VA SE PASSER
Couvet:

soirée gymnique
Aujourd'hui ct demain soir, soi-
rée de la F.S.G. de Couvet.
Ouverture des portes: 19 h 30;
le spectacle débute à 20 h 15.
Ce soir, c'est le «Duo Bimbo»
qui ouvre le bal , dès 22 h 15.
Samedi, c'est l'ensemble «Mu-
sic and Lights».

Huiles et aquarelles
à La Côte-aux-Fées

Huguette Genctti présente des
huiles et aquarelles au Restau-
rant des Artistes, à La Côte-
aux-Fées. L'exposition est ou-
verte du vendredi 7 décembre
au dimanche 20 janvier, tous les
jours (sauf le mercredi) de 8 h
30 à 23 h.

Vétérans du FC Fleurier: reprise en main
Réunis en assemblée extraordi-
naire, les vétérans du Football-
Club Fleurier ont décidé de se re-
prendre en main. En effet, depuis
trois ans, la section se trouvait en
veilleuse. Mais le nouveau comi-
té, élu dernièrement, semble bien
décidé à redonner vie au mouve-
ment.

C'est en 1942 que les vétérans du
FCF s'organisent en section.
Depuis cette époque, ils sont
présents, et combien , dans
toutes les réalisations impor-
tantes qui ont marqué la vie du
club. De 1976 à 1979, ils partici-

pent au championnat cantonal.
Puis ils réduisent sensiblement
leurs activités pour se retrouver
finalement «cn hibernation».

La section fêtera son cinquan-
tième anniversaire en 1992.
Quelques anciens ont pensé qu 'il
était temps de relancer le mou-
vement. L'ancien président ne
souhaitant pas renouveler son
mandat , c'est donc un nouveau
comité qui a été élu , avec N. Gi-
ger à la présidence.

Les nouveaux responsables ,
pleins d'entrain, ont déjà propo-
sé plusieurs activités pour 1991.
Dont un loto cn janvier et une

soirée familiale à fin février. Et
du football, bien sûr, avec des
matches amicaux contre des
sportifs de même catégorie.

Pour marquer le coup, un cré-
dit de 1390 francs a été déblo-
qué. Le comité souhaite offrir à
la section junior un appareil per-
mettant de travailler le jeu de
tête. L'argent est accordé, avec
le souhait que les entraîneurs
discutent de l'utilité et de la
fonctionnalité de la machine.
Remarque pertinente d'un
membre de l'assemblée: «On ne
va pas l'acheter sur un coup de
tête», (sby)

Noiraigue: lotissement
et école en question

Le Conseil général de Noiraigue
se prononcera ce soir sur un
énième crédit destiné au lotisse-
ment du Champ-de-la-Pierre.
120.000 fr pour cette fois. La
somme servira à faire face aux
dépenses supplémentaires occa-
sionnées par les travaux de fini-
tion. D'autre part, cela permettra
d'atteindre les nouveaux minima
en matière de prêt fixés par la
LIM

L'effectif des écoliers de Noirai-
gue se porte bien et la tendance
est confirmée pour les années à
venir.

La Commission scolaire a de-
mandé au Conseil communal
d'acquérir du nouveau mobilier.
Un crédit de 22.000 fr sera pro-

posé ce soir. Il servira à l'acqui-
sition de 48 chaises et 24 tables.
Sans oublier les sièges des ensei-
gnants.

Le législatif se penchera éga-
lement sur la perception de la
taxe du téléréseau. Si on pro-
pose de maintenir la redevance à
22 fr par mois pour 1991, l'en-
caissement sera tri mestriel. Ce
qui implique moins de travail
administratif qu'une facturation
mensuelle.

NON A L'INDEXATION
C'est le financement du secréta-
riat régional qui occupera en-
suite l'esprit des élus néraouis.
Depuis la création de la Région
Val-de-Travers en 1980, Noirai-
gue bénéficiait d'une faveur. En

compagnie de Saint-Sulpice.
Ces deux communes payaient 4
francs par année et par habitant ,
au lieu de 5 francs pour les au-
tres localités du district. A partir
de 1991, tous les membres de la
«Région» débourseront 6
francs.

Le comité de l'Association
Région Val-de-Travers a sou-
haité qu'une clause d'indexation
automatique, tous les quatre
ans, soit contenue dans les arrê-
tés votés. Noiraigue n'est pas
d'accord. Le Conseil communal
ne mentionne pas l'adaptation
dans le texte soumis au législatif.
Rappelons que deux autres
communes ont déjà refusé l'in-
dexation: Travers et Saint-Sul-
pice. (mdc)

La magie de saint Nicolas
Ambiance de fête dans les rues de Fleurier

Il y avait foule hier soir à l'arri-
vée de la calèche de saint Nicolas
sur la place de la Gare à Fleurier.
Accompagné du Père Fouettard
et d'Ignace son «fidèle mulet,
saintNicolas a parcouru les rues
du village. Avant que de nom-
breux enfants lui récitent une
poésie ou lui chantent une chan-
son.

Pour l'occasion , la clique carna-
valesque des Britchons a fait rai-
sonner ses tambours. Après un
cortège illuminé dans les rues de
la localité , enfants et parents se
sont retrouvés sur la place du
Marché.

Saint Nicolas a ensuite ac-
cueilli les enfants qui le dési-
raient sur un podium. Poésies et
chansons ont envahi le centre de
Fleurier, grâce à la sonorisation
mise*en place par la commune.

Contents , tous les enfants
sont repartis avec leur bon-
homme de pâte et leur manda-
rine.

Rappelons que la fête de saint
Nicolas de Fleurier est organisée
pour la troisième année consé-
cutive par le groupe Forum. La
formation politique peut égale-
ment compter sur les dons de
commerçants et de particuliers.

Un peu inquiet. Mais on chante quand même.
(Impar-De Cristofano)

La commune apporte aussi son
aide. Notamment par l'entre-
mise de ses agents de police qui
ont assuré la sécurité en déviant
le trafic et des Services indus-
triels responsables de la sonori-
sation, (mdc)

CELA VA SE PASSER
Noël de la Paternelle

à Dombresson
Samedi 8 décembre, la Pater-
nelle du Val-de-Ruz fêtera
Noël au Centre pédagogique
de Dombresson, dès 14 h 15.
Au programme, le message
de Noël du pasteur, un spec-
tacle de marionnettes et le
Père Noël fera son appari-
tion et distribuera des cor-
nets, (ha)

LE BAS DES LOGES

Un automobiliste de La Chaux-
de-Fonds, M. P. P. descendait,
hier à 7 h 20. la route de La Vue-
des-Alpes en direction de Neu-
châtel. Lors d'un dépassement,
il a heurté deux voitures venant
en sens inverse.

M. P. ct son passager M. R.
de F., de Cortaillod , ont été
conduits à l'Hôpital de Lan-
deyeux par ambulance.

Deux blessés

Impar...donnablë
A propos de l'article sur le Bi-
bliobus paru dans l'édition
d'hier: le véhicule dessert bien
Noiraigue. Par contre, il ne
passe pas à Boveresse. (sby)

Val-de-Travers

DÉCÈS
MÔTIERS
M. Fernand Durig, 1906
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65, rue de la Serre 3, rue Dr-Schwab
Tél. 039/23 95 55 Tél. 039/41 45 43

CH-2301 La Chaux-de-Fonds CH-2610 Saint-Imier
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SKI DANS
LES ROCHEUSES

Pistes sans limites
Neige poudreuse

Paysages fabuleux
Connaissez-vous
Aspen, Vail,

Sait Lake City ?
• C'est l'occasion de découvrir

les joies du ski

«Made in USA»
Prospectus détaillés

à disposition.

Inscriptions et renseignements:
(f> 039/41 22 44 - Saint-Imier
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NOUVELLEMENT OUVERT

Nous vous invitons cordialement à passer quelques instants
de détente dans notre

BAR ORIGINAL^ Caveau Tartuffe
Ouvert dès 17 heures

...à la croisée des routes du Vallon, la
RÔTISSERIE DU TEMPS

vous propose des mets succulents et alléchants sur
notre carte raffinée.

C'est ici que vous dégusterez prochainement votre
menu d'affaire.

HÔTEL: chambres tout confort - Salle de banquet 120 places.

Ouvert tous les jours - Réservation: <p 032/97 1012
Se recommande: famille Hâusler oe 012907

Nous participons
à vos achats de Noël...
- Ne manquez pas nos vitrines spéciales,

vous y trouverez un choix insoupçonné
à des prix plus que sympathiques !

œ 

SOCIÉTÉ DES FORCES
ÉLECTRIQUES DE LA GOULE
SAINT-IMIER 06 0,2 72
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1 Menuiserie Agencement de cuisines
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Donnez de
votre sang

Sauvez
des vies
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Fondation I D I
Les Koches
loyer pour personnes âgées du Bas-Vallon à Orvin

(8 mm. de Bienne)

Dans notre nouveau home (ouverture août 1991),
nous cherchons un/une

infirmier(ère)-chef
La personne titulaire de ce poste sera responsable
des sdoins dispensés dans notre home et dirigera
l'équipe soignante.

Ce poste à plein temps pourrait être envisagé à
temps partiel.

Conditions d'engagement: selon décret cantonal.

Les personnes ayant de l'expérience en gériatrie et
dans la conduite du personnel voudront bien
adresser leur postulation à la Fondation Les
Roches, foyer pour personnes âgées, président
M. Jean Maurer, 2534 Orvin (BE).

Des renseignements complémentaires peuvent
être obtenus auprès du président de la fondation,
tél. 032 581522.

06-12895/4x4
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T.:
La petite annonce.
Idéale pour que
votre restaurant
soit à la pointe de
l'actualité.

Tous les jeudis soir
21 heures œ-012030
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j Garage-Carrosserie %§?/ !

Fîorucci & Cie
I 0 039/41 41 71 - 2610 Saint-Imier ' !

A VENDRE j
AUDI 100 Quattro M
Mod. 1989, 40 000 km |

I Occasion sélectionnée j i
j pour rouler avec plaisir
>Ov 06-012062 | i
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| ] Garage-Carrosserie %S/

Fiorucci & Cie I
! 0 039/41 41 71 - 2610 Saint-Imier

| j  A VENDRE
i j  AUDI 90 Quattro
| I Mod. 1990,12 000 km
| j Occasion sélectionnée
i ! pour rouler avec plaisir

j O <  06-012062
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Rue Fourchaux
A vendre ou a louer
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Appartemens de 5 V2 pièces Villa jumellée Villa individuelle

Pour tout renseignement et financement s'adresser à

t-mm GESTAS SA - 2610 ST-IMIER LES DRAIZES SA 2006 Neuchâtel
jggjjai l Téléphono039 / 41 32 42 Téléphone 038 / 31 99 31
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Bulletin
de changement d'adresse
(à expédier sous enveloppe «Imprimé» à 35 ct.) Journal
L'IMPARTIAL SA, Service de diffusion, rue Neuve 14, 2301 la
Chaux-de-Fonds

Nom et prénom: 

(Prière d'écrire en lettres majuscules)

Ancienne adresse: Rue: 

NP/Localité: 

Nouvelle adresse: Hôtel/chez: 

Rue: 

NP/Localité: t_

Pays/Province: 

du au inclus

>«-
A vis important
1. Pour faciliter notre tâche, les demandes de changement

d'adresse doivent nous parvenir par écrit, 7 fours à l'avance,
s.v.p.

2. Aucun changement d'adresse n 'est pris par téléphone.
3. Aucune mutation n'est faite pour une durée inférieure à 6 jours

ouvrables.
4. Emoluments: Pour la Suisse Fr. 2.50 par changement.

Pour l'étranger, première semaine Fr. 6.50.
Par semaine supplémentaire ou fraction de
semaine Fr. 3.50.

5. Avion: Prix suivant le pays.
6. Pour l'étranger, nous ne pouvons pas garantir un acheminement

régulier.
7. Paiements: N'envoyez pas d'argent ni de timbres-poste, les

frais de changement d'adresse vous seront facturés séparément
ou avec le renouvellement de votre abonnement.



Les enseignants très inquiets
L'école court le risque d'être démantelée

Economies cantonales obligent,
«l'école le risque d'être démante-
lée», les délégués de la Société
des enseignantes et enseignants
bernois l'affirment et expriment
leurs craintes avec vigueur, réunis
récemment en assemblée géné-
rale. En citant notamment l'accu-
mulation de situations dépres-
sives, l'augmentation des mises à
la retraite prématurées et le recul
des dépenses attribuées à la for-
mation et à l'instruction, la SEB
exhorte Peter Schmid à réagir.

Les délégués ont effectivement
eu l'occasion de saluer pour la
première fois le nouveau direc-

teur de l'Instruction publique , le
conseiller d'Etat Peter Schmid,
qu 'ils ont accueilli avec marteau
et enclume, référence à son nom.
A lui qui aura la lourde tâche de
forger les nouvelles structures
scolaires et les nouvelles lois sur
l'emploi , on a rappelé qu 'il aura
également à se défendre contre
les coups de marteau du direc-
teur des finances.

GÂTEAU
RÉTRÉCI,

PRESSION ACCRUE
La SEB se rappelle qu 'en 1980,
la part des dépenses cantonales
attribuée à l'instruction était en-

core de 35%, alors qu'elle n'est
plus que de 28%...

Dans une déclaratioh-;adoptée
à l'unanimité , les délégués cons-
tatent par ailleurs que les chan-
gements toujours plus rapides et
profonds intervenant dans la so-
ciété ont une incidence crois-
sante sur l'école, et qu 'ils sou-
mettent le corps enseignant à
des exigences et des pressions de
plus en plus grandes. Les aînés
le ressentent particulièrement. Il
n'y a pas de temps de répit de-
vant les enfants et les parents
sont souvent peu compréhensifs
lorsque les forces des personnes
enseignantes déclinent.

Les conséquences: accumula-
tion de situations de rupture ,
mises à la retraite prématurées.

Dès lors, la SEB demande que
la nouvelle législation en ma-
tière d'emploi et de formation ,
en préparation , permette d'endi-
guer une insécurité croissante.

PROTÉGER
LES ENSEIGNANTS

AUSSI
Et les délégués d'affirmer que
ces nouvelles dispositions ne de-
vront pas uniquement protéger
les élèves et donner les moyens
aux autorités d'intervenir lors
du comportement douteux d'un

maître, mais encore protéger
raisonnablement les enseignants
aussi, leur donner des moyens
honnêtes pour assurer leur dé-
fense et leur offrir des possibili-
tés suffisantes de participation
aux décisions.

L'assemblée a de surcroît rap-
pelé que l'évolution des salaires
réels de ces dernières années,
telle qu'elle s'est manifestée dans
les autres administrations et
dans le privé, n'a été compensée
que partiellement pour le corps
enseignant (environ 5%). Les
enseignants bernois attendent
dès lors de la révision en cours

qu'elle corrige ces lacunes, ma-
nifestant une inquiétude gran-
dissante, face au plan financier
du canton...

Et la SEB d'affirmer que le
métier d'enseignant devient de
moins en moins attractif , la pé-
nurie que connaissent la partie
alémanique bernoise et d'autres
cantons en témoignant. Elle in-
vite donc les autorités compé-
tentes, en particulier le Parle-
ment , à dégager les moyens fi-
nanciers suffisants pour assurer
le recrutement des futurs ensei-
gnants.

(comm)

Sopranos en duo
à Saint-Imier

En ce temps de l'A vent, la pa-
roisse réformée évangélique a
choisi d'offrir à chacune et
chacun le bonheur d'entendre
un duo de sopranos, Alice
Tschanen et Myriam Spycher

en l'occurrence. Ces deux
chanteuses se produiront du-
rant le culte de ce dimanche,
qui se déroulera à 9 h 45 à la
Collégiale.

La paroisse adresse bien sûr
une très cordiale invitation à
tous.

(comm)

CELA VA SE PASSER

Le Club alpin suisse
honore ses membres

Réunis dernièrement en assem-
blée générale, les membres du
Club alpin suisse honoraient la fi-
délité de plusieurs clubistes et
prenaient connaissance du rap-
port présidentiel présenté par Gé-
rard Vuilleumier.
Pour leur fidélité manifestée au
Club alpin suisse, sept membres
furent mis à l'honneur , à savoir,
pour 25 ans, Gérard Choffat ,
Dr Pierre Graden, Bernard Jo-
dry; pour 40 ans, Numa Gress-
ly, Roland Stâhli et pour 50 ans
Henri Droz ainsi qu'Albert
Voumard .

Le comité, élu pour deux ans,
est constitué de la manière sui-
vante: Gérard Vuilleumier , pré-
sident; Walter Burri , vice-prési-
dent; Josiane Jeanguenin , secré-
taire; Ernst Broglin, caissier;

André Criblez, préposé à La
Rochette; Stéphane Noirjea n,
membre assesseur et Rolf Meis-
ter, responsable OJ.

Dans son rapport présiden-
tiel, Gérard Vuilleumier a rap-
pelé les différentes courses orga-
nisées par le club et se faisait un
plaisir de signaler l'admission de
cinq nouveaux membres. Avec
intérêt il mentionnait que la sec-
tion prévôtoise célébrera en
1991 son 75e anniversaire et
qu'à cette occasion Tramelan
mettra sur pied la conférence
des présidents, le 1er juin à la
salle de la Marelle et accueillera
le comité central, les présidents
des cent sept sections et le secré-
tariat central. Une journée qui
fera date et dont nous aurons
l'occasion de reparler en temps
opportun, (comm/vu)

Paroisse endeuillée
Moutier: décès

de Fabbé Jean-Loys Ory
Curé de Moutier depuis plus de
12 ans, l'abbé Jean-Loys Ory est
décédé cette semaine à l'Hôpital
de Sion, plongeant paroissiens
et autres citoyens prévôtois dans
la peine.

Voici plus d'un an que le dé-
funt supportait avec courage
une maladie grave, sans jamais
perd re l'espoir de reprendre son
ministère. Né en 1930 à Delé-
mont, Jean-Loys Ory avait ac-
compli de brillantes études de
théologie, fréquentant notam-

ment la Sorbonne, à Paris. Or-
donné prêtre au printemps 1960.
il fut tout d'abord vicaire de
Mgr Caridolfi , évêque auxiliaire
à Berne, avant de succéder à
Mgr Gandolfi à la tête de la pa-
roisse catholique française de la
capitale.

Durant dix ans, il fut curé de
la paroisse Sainte-Marie, à
Bienne, pour s'installer finale-
ment à Moutier le 19 novembre
1978, en prenant la sucession du
doyen Louis Freléchoz. (kr)

M> TRAMELAN

Afin d'alimenter sa caisse, les
responsables de la garderie d'en-
fants sont descendus dans la rue
afin d'offrir ses traditionnelles
pâtisseries maison et tout spé-
cialement ses bricolages inédits.

Pâtisserie et bricolage pour alimenter les fonds de la garde-
rie, (vu)

Une nouvelle fois la population
tramelote s'est montrée géné-
reuse envers cette institution
dont l'utilité n'est surtout plus à
démontrer.

(vu)

La garderie dans la rue

Chômage en hausse
122 personnes touchées dans le Jura bernois

Le taux de chômage, sur l'ensem-
ble du canton comme dans la ré-
gion francophone, a augmenté, en
octobre dernier, aussi bien par
rapport au mois précédent que
par rapport à la même période de
l'année dernière. Il demeure ce-
pendant très bas, soit à 0,3 %
pour l'ensemble du territoire ber-
nois.

On comptait 1316 personnes
touchées par le chômage, par-
tiellement ou totalement, dans le
canton de Berne à fin octobre.
Par rapport à septembre der-
nier, cela équivaut à une aug-
mentation de 8,4 %, le taux gé-
néral passant de 0,28% à 0,3%.

Par rapport à octobre 1989,
cette augmentation se monte à

12%. A relever cependant , com-
me le font les autorités canto-
nales du marché du travail , que
ce taux doit être qualifié de très
bas.

LE JURA BERNOIS
EN-DESSOUS

DE LA MOYENNE
A relever que la plus forte aug-
mentation proportionnelle, par
rapport à la même période de
l'année dernière, a été enregis-
trée dans la région Haute-Argo-
vie - Emmental (23%), qui est
suivie du Laufonnais (21,4%),
de la zone Thoune-Oberland
(13,3%) et de la région Berne-
Mittelland (12,3%). Voilà pour
toutes les régions qui se situent
en-dessus de la moyenne canto-

nale (12%), tandis que Bienne-
Seeland, avec 9,6% d'augmen-
tation , et le Jura bernois sur-
tout , avec 3,4%, demeurent en
deçà de cette moyenne.

QUELQUES DÉTAILS
Au chapitre des offres d'emplois
annoncées spontanément, on re-
lèvera tout particulièrement que
les places vacantes connues offi-
ciellement demeurent très limi-
tées pour ce qui concerne les em-
plois à temps partiel. C'est ainsi
qu'en octobre dernier, on comp-
tait une place de ce genre annon-
cée pour 7 chômeurs partiels.
Pour les 992 chômeurs complets
de la même période, par contre,
on annonçait 701 places va-
cantes.

Quelques chiffres encore qui
concernent la partie franco-
phone du canton. De septembre
a octobre 1990, le total des chô-
meurs, pour tout le Jura ber-
nois, a passé de 106 à 122, soit ,
par district : de 27 à 42 dans celui
de Courtelary, de 60 à 69 dans
celui de Moutier et, par contre,
de 19 à 11 dans la région neuve-v
villoise.

La variation est nettement
plus minime donc par rapport à
octobre 1989, puisque l'ensem-
ble du Jura bernois comptait
118 chômeurs voici 13 mois (46
dans le district de Courtelary, 55
dans celui de Moutier et 17 dans
celui de La Neuveville).

(de-oid)

Attention: rage!
La Ferrière, Renan et Sonvilier

en zone d'interdiction
Un renard atteint de la rage
ayant été abattu sur le territoire
communal de Renan, l'Office
vétérinaire du canton de Berne
a déclaré zone d'interdiction les
communes de La Ferrière, Re-
nan et Sonvilier.
Les prescriptions édictées par
la décision du 19 avril 1978,
émanant de la Direction can-
tonale de l'agriculture, s'appli-
quent dès lors immédiatement
à cette zone.

CHIENS EN LAISSE,
CHATS SURVEILLÉS

Parmi ces prescriptions, on
rappellera qu'il faut notam-
ment tenir les chiens en laisse,
à l'intérieur et à la lisière des
forêts. Les chats ne doivent
être laissés en liberté que dans
les quartiers d'habitation et à
proximité des fermes, et non
dans les forêts.

Par ailleurs, rappelons que

les chiens âgés de plus de cinq
mois doivent être vaccinés
contre la rage, le vétérinaire
cantonal recommandant d'ail-
leurs vivement de vacciner
aussi les chats.

Les animaux domestiques
qui présenteraient des symp-
tômes suspects doivent être en-
fermés et gardés sous observa-
tion attentive durant au mini-
mum dix jours.

En outre, les personnes qui
se seraient trouvées en contact
avec des animaux atteints de la
rage ou soupçonnés tels, doi-
vent immédiatement consulter
un médecin.

Voilà pour les grandes
lignes de ces prescriptions, en
précisant enfin que toute in-
fraction sera punie conformé-
ment aux dispositions pénales
de la législation fédérale sur les
épizooties. (oid)

Suite au résultat des récentes
élections prévôtoises - soit une
avance des forces séparatistes -
le Conseil communal de Vellerat
réaffirme, dans un communi-
qué, la volonté manifestée par sa
population de «poursuivre, de
manière déterminée, sa lutte
pour que la réparation des torts
du canton de Berne entre dans
sa phase finale». Regrettant
plus avant les propos tenus par
Arnold Koller, il juge sa décla-
ration imprudente, «politique-
ment dépassée et de nature à en-
gendrer des réactions de violen-
ces». Et d'ajouter notamment
que «requête est adressée aux
autorités fédérales pour qu'elles
renoncent aux positions figées,
négatives et provoquant le re-
cours à l'illégalité», (comm-de)

v*Vellerat menace J.

Salon d'automne des amis de Grock
Pour son neuvième salon d'au-
tomne, l'Association des amis
de Grock a invité Francis
Maire, peintre neuchâtelois, à
exposer des huiles dans son local

de Loveresse (en dessus de Re-
convilier, dans la Vallée de Ta-
vannes). Un local dont on préci-
sera qu'il se trouve au restaurant
du Cerf.

L'exposition est ouverte jus-
qu 'au 9 décembre prochain ,
quotidiennement, à l'exception
du mardi après-midi et du mer-
credi, (de) Francis Maire à Loveresse. , .(sp)

- ¦ ... . . . .. .-.
^ 
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Francis Maire à Loveresse -

Une mezzanine à l'école enfantine
de Villeret

La mezzanine est arrivée au jar-
din d'enfants, dont les jeunes pen-
sionnaires s'en donnent à cœur
joie, depuis quelques jours.

Financée grâce à la générosité
de la population et de quelques
entreprises, rappelons-le, cette
mezzanine s'intègre fort bien
dans les locaux de la «petite éco-
le». Installée tout récemment
par une entreprise de menuiserie
imérienne, elle constitue par ail-
leurs un fort beau travail. Of-
frant un intéressant apport de
place supplémentaire, cette
construction a vite été investie et
agréée par tout ce petit monde.

Une journée portes ouvertes
sera organisée prochainement , à
l'invitation des enseignantes,
Mmes Gigon et Fahrni , ainsi
que des ...13 pensionnaires ac-

tuels du jardin d'enfants, tous et
toutes reconnaissants. (mw)

Une réalisation largement
appréciée. (Impar-mw)

Les enfants s'en donnent
à cœur joie
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Numa-Droz 128
2300 La Chaux-de-Fonds
cherche pour tout de suite

une employée
de bureau
Connaissance de la boîte de montre

et de l'informatique souhaitée.
Faire offre par écrit.

28-012626

LEMRICH + CIE SA
MANUFACTURE DE CADRANS SOIGNÉS

cherche pour compléter son effectif

personnel
féminin
ayant une bonne vue et capable d'effectuer
des travaux fins et soignés.

Prière d'adresser vos offres de service ou de
se présenter après préavis téléphonique:
rue du Doubs 163, 2301 La Chaux-de-Fonds
cp 039/231 978

91-327

\. J / Fondation neuchâteloise
i\ J /  ̂

en faveur des handicapés mentaux
r ^W/ rfS «Les Perce-Neige»

/*•—v|(<—v Secteur scolaire
I 4MB 1 cherche pour ses centres pédagogiques de

^̂ r La Chaux-de-Fonds et Neuchâtel

2 maîtres principaux
Profil souhaité:
- intérêt ' pour travail en équipe pluridisciplinaire auprès

d'enfants handicapés mentaux;
- capacité à organiser et animer la vie courante du centre;
- sens des responsabilités, esprit créatif et réaliste.
Exigences:
- diplôme d'éducateur ou d'enseignant spécialisé ou titres

jugés équivalents;
- expérience professionnelle de plusieurs années.
Traitement: selon CCT, en fonction de l'expérience et de la
formation.
Entrée en fonction: date à convenir.
Postes indifféremment ouverts aux hommes et aux femmes.
Renseignements auprès des centres pédagogiques de
La Chaux-de-Fonds, f 039/23 49 25 et Neuchâtel,
(f> 038/25 99 77.
Offres de service écrites sont à envoyer à la direction du secteur
scolaire
Fondation Les Perce-Neige, 2208 Les Hauts-Geneveys.

28-031150

CARLOS BAUMANN
QUARTET: SCHIZODIE

Samedi 8 décembre à 22 heures

Avec la collaboration de
I _ i HIIIIII HHI

m̂ prtnexneui!
>v y !ï Mwlwi
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TELESON

Chaque mois, deux concerts de jazz
Rue du Progrès 4

La Chaux-de-Fonds
Tél. 039 / 28 65 33

Le p ' t i t  P a r i s  ^̂ ^_ _̂\̂ _ _̂\

La petite annonce. Idéale pour trouver un jardinier qui
cultive vos trèfles à quatrefeuilles. Petites annonces. Grands
effets. Publicitas.

• PAVILLON DU CRÊT-DU-LOCLE •

: W :
Z Au chaud et à l'abri J
# 100 voitures d'occasion #
• à des prix imbattables ! •

FORD Escort 1600 i GHiA 1988, 5 portes, t.o. 30 000 km
• FORD Fiesta 1,4 i CLX 1989, blanche, 5 portes 8 000 km 9
A AUDI 90 Quattro ABS 1988, climatisation, CD 26 500.- A™ LANCIA Delta HF Turbo 1988, gris foncé métal 16 500.- w
A LANCIA Y10 4x4 1987, toutes options 17000 km £w SUBARU Justy 4*4 36 000 km, rouge 10200.- w

A TOYOTA Corolla 1300 i GL 24000 km, 5 portes 11 500- #
FORD Fiesta 1100 i C 1987, 26 000 km 9 800.-

• FORD Sierra XR 4x4 1989, toit ouvrant 21000 km 9
_. LANCIA Prisma 4x4 1988, gris quartz 11000 km m
• RENAULT 5 TS Le Car 39 000 km, bordeaux 7800- •
_  FORD Escort 1600 RSi rouge, 115 CV 12 800 - A
w FORD Sierra 2,0 i Leader automatique, ABS, 1988 15 000 km
• FORD Orion 1,6 i Confort 1990, ABS 5 000 km #

ALFA SUD Sprint 1,5 1988, gris métal 33 000 km
• BREAKS ET UTILITAIRES *
O TOYOTA Tercel 1.5 4WD 55 000 km, brun-beige 10 800.- A

SUBARU 1,8 4WD Turbo 1987, beige métal 17 000 km
• ISUZU Trooper 2.3 rouge, 5 portes 16800.- W

 ̂
FORD Sierra 2,0i CL ABS automatique, servo-dir. 14 800.- 

^• FORD Bronco 2 1989, noir-gris 40000 km •

• ÉCHANGE-REPRISE •

 ̂
CRÉDIT IMMÉDIAT Q

A Ouvert le samedi toute la journée m
W 

^^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^^̂ ^^̂  
28-012007 ^

H33 L'HÔPITAL DE LA VILLE
ĵàs 

DE LA 
CHAUX-DE-FONDS

wTpmT0 met au concours:

la gérance de son
salon de coiffure

Exigences:
- être en possession du CFC de coiffure

(la préférence sera donnée au(à la)
candidat(e) au bénéfice d'un titre de
coiffure mixte);

- expérience professionnelle et sachant
travailler de façon indépendante.

Date d'entrée en fonction: immédiatement ou à
convenir.
Postulations: les offres de service manuscrites
accompagnées d'un curriculum vitae et des certifi-
cats sont à faire parvenir à M. A. Jenni, chef du Ser-
vice des finances. Chasserai 20, 2300 La Chaux-de-
Fonds, jusqu'au 27 décembre 1990.
Renseignements : des informations peuvent être
sollicitées auprès de M. A. Jenni, <p 039/27 24 40.

28-012406

Vorpe S.A.
.Sonceboz et Renan
engage

# opératrices(eurs)
pour travaux d'usinage et de mon-
tage.
A plein temps.
Nous demandons:
personnes dynamiques et motivées.
Nous offrons:
place stable, bonnes prestations sociales,
ambiance de travail agréable au sein d'une

! " . équipe dynamique,
Vous pouvez téléphoner au 032/97 18 23,
interne 15,|; . ,: - .os-oi2096

A tous les j eunes
Romands
qui aimeraient en savoir plus (aussi à ceux qui sont
restés jeunes).

1 Nous cherchons tout de suite ou à convenir

2 électriciens
2 charpentiers/menuisiers
pour passer une année en Suisse alémanique.

Nous offrons:
- un très bon salaire;
- paiement des frais de transport;
- paiement d'une chambre;
- proximité de Zurich (15 minutes).

Veuillez appeler M. Lùdi (il parle aussi le français),
<p 01 /945 08 70, Wasmu AG, Volketswil,
aussi le samedi, 10 à 12 heures.

95-306

• spectacles-loisirs

Définition: poison dangereux pour l'organisme, un mot de
8 lettres.
Biffez dans la grille les mots que vous repérez et qui figurent dans la
liste ci-dessous. Une fois tous les mots trouvés, il ne vous restera que
le mot mystère, que vous lirez de gauche à droite et de haut en bas.

Solution page 10

A Achevé Diode Orner Voile
Aider E Ecarté R Râper Volant
Albinos Echelle Ravie Volatil

, ....Alerta ,,., „ Etaler T Trace Voix
Allège . H Heure . Tarir Y Yoldia
Allogène Hier Triangle Yole
Azur K Kiosque Triomphe Z Zinc

B Balayé L Limace U Urgent Zircon
Barque Légion Utopie Zoom

C Camée Limon V Vague
Coltiner M Maigre Vélon '

D Dégeler Mollusque Vitrail
Diluer O Œil Vivier

Le mot mystère



La pollution
préoccupe
Porrentruy

Projets
d'aménagement

au Conseil de ville
Au cours de sa séance du 13 dé-
cembre, le Conseil de ville de
Porrentruy sera informé des me-
sures de lutte contre la pollution
de l'air à Porrentruy.

Ces mesures révèlent que les li-
mites, de l'ordonnance fédérale
en la matière sont très souvent
dépassées, en raison du trafic
automobile principalement. Les
divers projets d'aménagement
du trafic devraient contribuer à
une réduction de la pollution de
ce type.

Les conseillers de ville se pro-
nonceront en outre sur la créa-
tion d'une piste de planche à
roulettes et sur l'ouverture défi-
nitive d'une classe de perfection-
nement (10e année) dont la né-
cessité est attestée par la très
forte fréq uentation d'une telle
classe enregistrée ces dernières
années.

Les conseillers entendront le
développement d'une motion du
PDC tendant à soumettre au
Conseil de ville l'étude Metron
qui définit les axes essentiels de
l'aménagement de la circulation
en ville de Porrentruy.

Le Conseil de ville élira son
président, M. Maurice Turberg,
pdc, son vice-président, M.
Marcel Hubleur, plr et un se-
cond vice-président socialiste
dont le nom n'est pas encore
connu, mais qui sera sans doute
Mme Michèle Merçay.

V. G.

Objecteur de conscience, il se déguise JE en Saint-Nicolas
Il était une fois un conte du 5 dé-
cembre 1990...

Jacques le Berger de Froide-
vaux objecteur de conscience
qui s'est vu récemment infliger
une peine de prison pour n'avoir
pas payé ses taxes militaires n'a
pas réussi à s'entendre avec le
juge. Le berger proposait en fait ,
en remplacement de la sanction
carcérale, de s'astreindre à ra-
conter sur la place publique des
contes pour les enfants et des
harangues pacifistes aux
adultes. Niet du juge! Suite à ce
refus catégorique, les sœurs, la
mère et la femme du pacifiste
avaient manifesté devant la pri-
son de Saignelégier et s'étaient
proposées pour subir à la place
de leur frère, fils et mari, les
jours d'emprisonnement requis
par la justice intraitable, car
pour le berger, pas question
d'abandonner ses moutons au
moment de l'agnelage...

Dernier épisode: hier, Saint-
Nicolas alias Jacques le Berger,
est entré en la cité de Saint-Ur-

sanne en compagnie du Père
Fouettard , de gentes bergères,
de deux ânes et de 100 moutons.
Après avoir fait le point avec les
enfants tout émoustillés au mi-
lieu du troupeau et suite à la tra-
ditionnelle distribution de man-
darines et de cacahuètes, Saint-
Nicolas s'est enquis des adultes.
Furent-ils sages? Tout ouïs, les
seuls journalistes présents à l'ap-
pel ont enregistré la réponse qui
se solde par: cinq bouquets de
verges, cinq missives peu
amènes et un arbre pour la paix.

C'est ce que recevront les cinq
ministres jurassiens par envoi
postal , demain à l'aube. S'adres-
sant aux gouvernants, Saint-Ni-
colas et le Père Fouettard s'en-
quièrent de savoir pourquoi «ils
ne font rien pour empêcher
l'emprisonnement des objec-
teurs de conscience». Et de
conclure, en tutoyant la haute
instance gouvernementale:
«C'est le dernier moment de
prendre conscience que tu peux
œuvrer pour la paix et laisser li-

Saint-Nicolas a formulé ses vœux aux instances gouvernementales de manière originale, (ps)

bres ceux qui la défendent...
Afin de toujours garder en mé-
moire tes sages résolutions, nous
t'envoyons, à toi et à tes cama-

rades, un arbre à planter devant
le bâtiment ministériel, ainsi
qu'une verge, à titre d'avertisse-
ment, car nous n'admettrons

plus l'an prochain de telles infa-
mies. Nos meilleurs vœux pour
un bon futur». Conte à suivre.

P. S.

Les tribulations du berger

Il fait soif aux Pommerats
Manque crucial de cafés au village

D'aucuns diront: «L'âme ras-
sembleuse d'ouailles d'un village
franc-montagnard, c'est son égli-
se». D'autres, plus prosaï-
quement et laïquement, rétorque-
ront goguenards: «Mais non,
c'est le bistro!»... Et tout le
monde de se réconcilier autour
d'une table, à l'heure de l'apéritif,
après la messe du dimanche.
Mais pour l'heure, aux Pomme-
rats, le seul lieu public apte au
rassemblement populaire, c'est
l'école, non seulement pour leâ
enfants, mais aussi pour les caté-
chumènes dont le sanctuaire su-
bit actuellement une réfection
complète. Quant aux deux bis-
tros du village, ils ont fermé
leurs portes depuis deux ans
déjà. L'un d'eux, l'Hôtel de la

Couronne, sera vendu mardi
prochain aux enchères publi-
ques. L'autre, le Cheval Blanc,
vendu en 1989 à des ressortis-
sants soleurois est depuis lors
resté vide. Quid des intentions
du propriétaire? Mystère!

Sur les murs du bâtiment des
barbouillages n'ont pas été effa-
cés et crient halte à la spécula-
tion.

Aux Pommerats, plus de café
pour les villageois, plus de salle
pour les assemblées, et plus de'
haltes pour les touristes ou les
proches citadins motorisés alors
même que marcheurs amoureux
du Doubs, promeneurs en mal
de campagne, cavaliers ou
skieurs s'y étaient habitués de
longue date, en son temps.

Le Conseil communal des
Pommerats n'est pas insensible
au problème de ses restaurants
vides et silencieux, ne serait-ce
qu'en regard des besoins so-
ciaux de ses citoyens; il a déjà
fait de nombreuses interven-
tions auprès des propriétaires
concernés pour qu'au moins un
établissement rouvre ses portes.
Pour l'heure, on en est au point
d'interrogation de la prochaine
vente publique de la Couronne.
0;A l'instar d'autres communes
franc-montagnardes, la com-
mune des Pommerats a adopté
le 30 mars de cette année un rè-
glement visant à faire passer le
taux des résidences secondaires
de 8 à 5%. Histoire à suivre.

P. S.

L'Hôtel de la Couronne sera vendu au plus offrant la semaine prochaine, (ps)

Séance de dédicaces
à Saignelégier

Samedi 8 décembre de 14 h à
17 h, à la librairie La Vouivre
de Saignelégier, trois écri-
vains jurassiens dédicaceront
leur dernier œuvre. Il s'agit
de: Hugues Richars Petite
musique des pays sans prin-
temps; Jean-Pierre Rochat,
Epilady); et Pascal Rebetez
(Les ablutions de Paul-Al-
bert) , (ps)

Spectacle
de pantomime
à Saignelégier

Edouardo Lorca, invité par
la SAT des Franches-Mon-
tagnes, présentera, dimanche
9 décembre à 16 h, à la salle
de l'Hôtel de Ville de Saigne-
légier, son art de communi-
quer en silence. Le mime
Lorca? Un pantalon bleu
manifestement trop court,
un tee-shirt qui change de
couleur au gré de sa fantai-
sie, un maquillage léger qui
lui permet toutes les nuances
d'expression. (...) Il nous per-
met de rire de nous-mêmes et
des autres sans retenue, dans
un style particulier qui rap-
pelle la bande dessinée, avec
ses caricatures et ses excès.
«Pour rire», un spectacle à
ne pas manquer, (comm-ps)

Exposition
à Saignelégier

Sylvie Aubry, peintre et bi-
joutière du Noirmont , expo-
sera à la Galerie du Soleil de
Saignelégier du 9 décembre
au 6 janvier. Née en 1952 à
Saignelégier, l'artiste a suivi
l'Ecole d'art appliqué de La
Chaux-de-Fonds (cours di-
vers, dont la peinture avec
Carlo Baratelli). Nom-
breuses expositions collec-
tives et individuelles en
Suisse. Bourse fédérale des
Arts appliqués (bijouterie).
Mention au Prix de la ville de
Genève. Le vernissage de son
exposition a lieu dimanche 9
décembre dès 11 h. Invitation
cordiale à tous, (comm-ps)

CELA VA SE PASSER

Investir: un choix difficile
Etude universitaire

dans les entreprises jurassiennes (I)
En guise de mémoire de licence,
trois étudiants jurassiens de
l'Université de Neuchâtel ont ré-
digé une étude portant sur le
choix des investissements et leur
financement dans les entreprises
industrielles jurassiennes. U
s'agit de MM. Michel Bris-
choux, Charles Feusier et Jean-
Pierre Chevrolet. Us ont travaillé
sous la direction du professeur
Haag.
Leur étude comporte deux par-
ties: la première, théorique, est
un brin ésotérique et nous ne
nous y attarderons pas, même si
elle se signale par la rigueur du
raisonnement et la clarté des dis-
tinguos. La seconde résulte
d'une enquête conduite auprès
de 38 entreprises industrielles du
canton du Jura, qui représentent
70% des entreprises question-
nées. Sur la base de ce taux de
réponse à un questionnaire, les
étudiants jugent leurs conclu-
sions suffisamment étayées.

machines de l'industrie est mise
en évidence. Il en est de même
du grand nombre d'entreprises
créées depuis dix ans, grosso
modo depuis l'entrée en souve-
raineté du canton: plus du quart
des maisons.
RISQUES ET DÉFINITION

Plus un investissement est ris-
qué, plus la rentabilité exigée est
grande, relèvent les auteurs.
Ceux qui sont tournés vers l'ex-
portation consentent les inves-
tissements les plus importants.
Les deux tiers des questionnés
appartiennent aux secteurs de
l'horlogerie, de la boîte de mon-
tre et de la mécanique, ce qui
correspond assez bien à l'ensem-
ble économique. Il en va pres-
que de même du nombre d'em-
ployés et du montant du chiffre
d'affaires. Il ne dépasse les 20%
que dans 24% des cas.

Les motifs de l'investissement
sont l'achat de machines ou
d'installations, l'amélioration de
la productivité et la couverture
d'un besoin qui font ensemble
58% des cas. Le plus souvent,
l'achat d'outillage est considéré
comme une charge et celui de
machines comme un investisse-
ment.

La décision d'investir est prise
dans le cercle familial dans la
moitié des cas, par la direction
dans 21%, le Conseil d'adminis-
tra tion dans 13% des cas. Dans
les premiers cas, on établit rare-
ment un plan d'investissements,
qui existe dans la plupart des au-
tres cas.

Dans un prochain article,
nous verrons les diverses formes
de financement de l'investisse-
ment et les conclusions de
l'étude, (à suivre)

V. G.

RÉSERVE ET TRILOGIE
S'il faut admettre que la ques-
tion des investissements se pose
peu dans les très petites entre-
prises, on objectera qu'un
échantillon de 38 entreprises est
restreint, même dans un canton
petit comme celui du Jura. Cette
remarque n'a pas pour but de
mettre en doute les conclusions
des auteurs. Mais elle constitue
une réserve de principe. Proba-
blement qu'un questionnement
d'un plus large éventail condui-
rait a des résultats quasiment
identiques.

Les auteurs admettent d'ail-
leurs avoir envoyé leur enquête
à une entreprise sur quatre tirée
au sort parmi celles qui occu-
pent plus de dix travailleurs. La
trilogie horlogerie-mécanique-

LE NOIRMONT. - Bien connu
par toute notre population , M.
Jacques Froidevaux vient de dé-
céder dans un tragique accident
de la route. Il rentrait à son do-
micile après avoir effectué une
visite dans son entreprise située
à Saignelégier où son fils Jac-
ques travaille actuellement.

M. Jacques Froidevaux est né
au Noirmont le 16 janvier 1932
dans une famille horlogère. Fils
d'Antoine et de Juliette Froide-
vaux-Donzé, il était le troisième
enfant de la famille qui compre-
nait trois filles et deux garçons.
11 effectua son école primaire et
secondaire puis entra dans la vie
professionnelle en faisant un ap-
prentissage de menuiserie dans
l'entreprise Boichat au Noir-
mont. Il travailla également du-

rant une année dans la menuise-
rie Enoch Baumann avant de
travailler durant sept ans à la
Menuiserie-Coopérative à La
Chaux-de-Fonds. Entre les an-
nées 1966 et 69, il travailla à
l'usine électrique de La Goule,
sa famille tenant alors le restau-
rant du lieu. Dès juin 1969, la fa-
mille remonte au village pour re-
prendre le Café de l'Union.
Après un certain temps, Jacques
reprend son activité profession-
nelle dans l'entreprise de Marius
Taillard à Saignelégier, il re-
prendra ensuite l'entreprise de
son patron. Accidenté depuis la
fin septembre de cette année, il
était actuellement en incapacité
de travail.

M. Jacques Froidevaux s'est
marié le 16 novembre 1962 avec

Mlle Huguette Munsch en la pe-
tite chapelle du Bief d'Etoz, le
foyer a eu la joie d'avoir deux
garçons.

Aimant particulièrement la
vallée du Doubs, M. Jacques
Froidevaux fut le dévoué prési-
dent des Sentiers du Doubs. Dès
le début il fit partie de la société
de pêche La Franc-Monta-
gnarde . (z)

LES POMMERATS. - C'est
ave émotion que l'on a appris le
décès subit de M. Narcisse Gi-
gon, trouvé mort jeudi matin.
M. Gigon vivait seul depuis que
son épouse avait été hospitalisée
à Saignelégier. Le défunt était né
le 29 juin 1906 à Vautenaivre .
En avril 1932 il avait été nommé
cantonnier d'Etat et s'était ins-

tallé aux Pommerats où il avait
fait la connaissance de son
épouse Mlle Valentine Fros-
sard. Fonctionnaire conscien-
cieux, apprécié de ses collègues
comme de ses supérieurs, il avait
terminé sa carrière comme rem-
plaçant du voyer chef M. Louis
Froidevaux.

Citoyen dévoué, M. Gigon
fut membre de la commission
d'école et de la commission
d'impôt. Toutefois c'est la pa-
roisse qui a le plus bénéficié de
sa serviabilité. Il en fut le vice-
président de 1963 à 1971 puis le
président jusqu 'en 1980.

M. et Mme Gigon, qui n'ont
pas eu d'enfants, avaient fêté
leurs noces d'or en 1986. Avec
Narcisse Gigon , disparaît une fi-
gure attachante et estimée, (y)

CARNET DE DEUIL

SAIGNELÉGIER
(novembre 1990)

Naissances
Bisetti Emilie, fille de Bisetti
Aldo et de Favrod Bisetti née
Favrod Anne-Madeleine. -
Maillard Cyprien, fils de Mail-
lard Roger et de Maillard née
Gogniat Erika.

Mariage
Depoilly Patrick et Sylvie Di-
dierlaurent.

Décès
Québatte née Bilat Maria
Louise, 1911. - Boillat Paul
Etienne, 1916. - Werren René,
1909. - Donzé née Cour Marie,
1896.

ÉTAT CIVIL
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J'étais bottée, en tenue de cheval, et je re-
marquai que je n'avais pas laissé ma cra-
vache sur la table de Claude où je l'avais po-
sée en entrant. Je la tenais d'une main ferme
et j'étais prête à m'en servir comme une
arme.

Je me présentai à la sentinelle qui montait la
garde devant l'entrée des bureaux. C'était un
jeune soldat qui parlait un français hésitant.

-Je veux voir immédiatement le com-
mandant , c'est urgent!
- Pas possible toute de suite, Fraùlein , ré-

pondit le soldat , en me montrant un homme

et deux femmes qui attendaient leur tour
dans le hall.
- C'est une chose très importante. Préve-

nez-le!
Mon ton était si net, si décidé, que la sen-

tinelle me dit:
- Vous êtes la demoiselle du château ,

n'est-ce pas?
Je lui répondis par l'affirmative. Il monta

les marches et entra dans le bureau. Quel-
ques secondes plus tard il en ressortait, et me
fit signe.

Mais au lieu d'entrer dans la salle réservée
au public, il me fit passer par le vestibule et
par une petite porte dans le grand salon.

La pièce était vide, mais presque aussitôt
il apparut. Debout, immobile dans l'embra-
sure d'une des fenêtres, il me considéra un
moment en silence. Moi-même, je me sentis
paralysée devant le regard glacé qu 'il posait
sur moi. J'avais la main droite crispée sur
ma cravache, incapable, me semblait-il , de
faire un geste.

Enfin, il parla:
- Agnès...
Je fis un pas dans sa direction. Ce mouve-

ment déclencha chez lui le geste que je

n'espérais plus. Il se précipita vers moi et
m'attira contre sa poitrine: •
- Ma chérie...
Mais déjà je m'étais dégagée.
- Hans, lui dis-je, j'ai une chose très im-

portante à vous demander.
Malgré moi , ma voix tremblait. Etonné, il

recula légèrement. Le soleil que j 'avais vu
briller dans ses yeux s'éteignit brusquement.

Suivait-il mes pensées ou les devinait-il?
Sa physionomie s'altéra. Devint-elle bruta-
le? Dure. Je n'aurais pu le dire.

Je relevai le front , nos regards se croisè-
rent. Je fus frappée par l'inquiétude que je
crus lire dans ses prunelles.
- Hans, repris-je en tentant de raffermir

mon timbre, il faut que vous sauviez deux
malheureux. Vous seul en avez le pouvoir.

Sa bouche eut un frémissement.
- Ainsi , ce n'est pas pour moi que tu es

venue.
Quelle amertume dans ces mots. Je répli-

quai:
- Depuis votre retour , vous n'avez rien

fait pour me voir.
- C'est exact. Car j 'ai compris combien

ces rendez-vous clandestins étaient avilis-

sants, et pour toi, et pour moi.
J'eus un sursaut et crispai ma main sur ma

cravache. Il continua:
- Voilà, j 'ai mûri un projet...
«Quel projet?» fus:je tenté de lui deman-

der, mais je n'étais pas venue auprès de lui
pour lui parler de notre amour.

Les heures comptaient, peut-être les mi-
nutes.

Je poursuivis:
- Il s'agit d'un jeune ménage qui habite

Dijon. Michel Simon est comptable, c'est un
homme honnête et probe, sa femme est cais-
sière. Ils ont été arrêtés parce qu 'ils ne por-
taient pas l'étoile juive.
- C'est normal, lança Hans en se raidi-

sant.
Au fur et à mesure que je parlais , ses traits

se creusaient. Ses lèvres dessinaient un pli
d'amertume. 

Je continuai : ., ... -
- Ils ne voulaient pas, vis-à-vis de leurs

collègues, s'attirer des remarques désobli-
geantes. Votre affreuse propagande a dit des
choses tellement fausses sur les Juifs que
beaucoup de Français vous ont crus. C'est
leur seule faute. (A suivre)
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Chaumont: Garage du Signal, 0 (038) 33 53 25. Cornaux: Garage Nicolas Sandoz, 0 (038) 471117. Cornol: Garage Prom Car, 0 (066) 72 29 22. COURRENDLIN:
GARAGE KOHLER & FILS, 0 (066) 35 5617. Grandval: Garage du Petit-Val, 0 (032) 93 97 37. LA CHAUX-DE-FONDS: GARAGE DES STADES, 0 (039) 28 68 13.
MALLERAY: CARROSSERIE PEINTURE FARINE, 0 (032) 92 20 26. MÔTIERS: GARAGE DUERIG, 0 (038) 61 16 07. NEUCHÂTEL: GARAGE DE LA CERNIA, 0 (038)
24 26 47. NEUCHÂTEL: GARAGE DU GIBRALTAR, 0 (038) 24 42 52. ORVIN: GARAGE AUFRANC, 0 (032) 5812 88. Porrentruy: Garage Lucien Vallat S.A., 0 (066)
66 1913. SAULCY: YVAN COGNIAT, 0 (066) 58 45 10.' r v ' 36-2848/4x4

DAIHATSU G A R A G E  des STADES
TECHNOLOGIE PAVANT- GARDE A.MÎChe & B . Helbling Charrière 85, La Chaux-de-Fonds, <? 039/28 68 13

Calvitie
Depuis un certain temps, des succès
retentissants remportés par

«101 Zhangguang »
suscitent un vif intérêt.

Jusqu'ici, aucune lotion capillaire
n'a remporté une distinction dans
un salon d'invention.

Le « 101 Zhangguang- provenant de
Chine a remporté les plus grandes
distinctions dans trois salons d'in- i
ventions européens, des médailles
d'or à Bruxelles en 1987, à Genève
en 1988 et à Paris en 1989.

Diffusé en Suisse et en Europe par
SINOS BUSINESS PROMOTION,
case postale 55 1211 Genève 28
Tél. +4122 022 7346941
Fax +4122 022 7344911

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ J_]_ 5Mjj_^

À VENDRE
AGENCEMENT

étagères, 2 vitrines â fromage, 300 et
160 cm, 2 vitrines frigorifiques 206
et 260 cm, congélateur gondole
150/92, vitrine à pâtisserie 100/55,
balances Bizerba dès Fr. 150.-, ba-
lance Meto avec imprimante pour
tickets et 28 appels de prix direct
modèle 1990 Fr. 3500.-, comme
neuve, box-caisse avec bande trans-
porteuse, idem avec étagère à ciga-
rettes + divers. <f> 039/37 12 59
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Concert «cold» au CAR

ANNONCÉ 

«Noir de soie» et «Nuit d'octobre»
samedi à La Chaux-de-Fonds

Pour son dernier concert de l'an-
née, ce samedi soir (21 h), le Cen-
tre de rencontre (CAR), Serre 12,
s'est offert une affiche «froide».
Les Jurassiens de Nuit d'octobre
sont portés par la «cold wave»,
tandis que le groupe genevois
«Noir de soie» explore un univers
musical étrangement nouveau.
Le rock s'ennuie? Noir de soie
lui propose une «techno-aventu-
re». Ce trio de Genève formé de
Miguel Cid (chant) Graham
Broomfield (guitare, basse) ct
Marcel Burger (synthétiseur et
«sampler») s'est forgé une répu-
tation au fil d'un maxi 45 tours
et d'un album. Une réputation
d'expérimentateur qui tranche,
paraît-il , sur la grisaille am-
biante.

Hors des sentiers battus du
rock grand public , le groupe
réunit «tous les ingrédients pour
réaliser la fusion à froid» , écrit

un criti que. Choc musical atten-
du: «L'auditeur doit être boule-
versé dans sa conception des
choses par l'univers sonore qu'il
appréhende», dit Marcel Bur-
ger.

Les Ajoulots de «Nuit d'octo-
bre» ont eux aussi pressé (à
froid , puisque c'est de la cold
wave) un petit CD. Sur Couleur
3 on a entendu dire que «pour se
distraire et s'inspirer, ils écou-
taient des choses aussi diffé-
rentes que Daniel Darc ou en-
core And Also The Trees». «Ré-
sultat , c'est poétique, un tanti-
net littéraire et surtout plein de
trouvailles».

Nuit d'octobre est composé
depuis 1984 de Yves Boil (gui-
tare), Jean-Claude Cerf (basse),
Olivier Choulet (batterie) et Pas-
cal Choulet (chant), groupe de
base auquel est venue se greffer
Stéphanie Minne (claviers) , (rn)

Soirée détente du PCSI
des Franches-Montagnes

VIE POLITIQUE 

La fédération des Franches-
Montagnes du pesi organise au-
jourd'hui 7 décembre, une soirée
aux Barrières, pour fêter ses
élus.

Après une brève partie offi-
cielle, les membres et sympathi-
sans pourront partager le verre

de l'amitié ou disputer un mini
match aux cartes... avant de dé-
biter le p'tit lard.

Les personnes intéressées par
cette soirée mais ne disposant
pas de véhicule pourront s'an-
noncer auprès d'un responsable
pesi de leur localité, (comm.)

Le temps à Neuchâtel en octobre
A Neuchâtel-Observatoire le
mois d'octobre a été très chaud,
bien ensoleillé et... très pluvieux!

La moyenne de la tempéra-
ture de l'air, 11.8°, est supérieure
de 2.4° à sa valeur normale; les
moyennes journalières sont
comprises entre 16.2° le 3 et 7.1 °
le 23, tandis que celles prises par
pentades sont les suivantes:
14.0°, 10.3°,13.7°, 14.1°, 9.6° et
9.5°. Les extrêmes atteints par le
thermomètre, 22.0° le 13 et 4.3°
le 10, donnant une amplitude
absolue de la température de
17.7 (normale: 19.3 ).

L'insolation est de 111.9,
heures (+ 11.9 h ou + 12%); le .
maximum journalier de 10.5 h
date du 5, tandis que 7 jours
n'ont pas été ensoleillés et que 3
autres l'ont été par moins de 1 h.

La hauteur totale des précipi-
tations s'élève à 122.7 mm (+
49.7 mm ou + 68%); il a plu au
cours de 15 jours, avec un maxi-
mum de 27.5 mm le 29. Un
orage proche a été observé le 17
de 20 h 15 à 21 h 30.

La moyenne de la pression at-
mosphérique est de 718.1 mm
(normale: 720.4 mm), le baro-

mètre a oscillé entre 726.6 mm le
5 et 700.1 mm le 29, l'amplitude
absolue valant donc 26.5 mm
(normale: 19.9 mm).

L'humidité relative moyenne
de l'air est normale: 82%, les
moyennes journalières s'éche-
lonnent entre 95% le 1 et 57% le
30, tandis que la lecture mini-
male de l'hygromètre a été faite
le 30: 52%. Le brouillard s'est
manifesté à 8 reprises.

Les vents ont parcouru 4980
km à la vitesse moyenne de 1.9
m/seconde, leur répartition se-
loa.la..rose des vents est la sui- i

"vafife: sud-ouest: 32% du par--
cours total, ouest: 17%, sud:
11%, nord-est: 10%, nord et
est: 9% chacun, nord-ouest: 7%
et sud-est: 5%. Le parcours
journalier maximal est de 659
km le 28 de direction dominante
sud-ouest (7.6 m/sec. ou 27
km/h de vitesse moyenne), le 16
ayant été le jour le plus calme
avec 24 km. La vitesse de pointe
maximale atteinte par le vent est
de 85 km/h le 30, à 2 h 45 du
sud-ouest, suivie par 80 km/h, le
jour précédent.

Un mois très chaudJura Pluriel est paru

Le numéro 18 de la revue semes-
trielle Jura-Pluriel vient de sortir
de presse. Il est en vente dans les
kiosques et les librairies, ainsi
qu 'à Pro Jura , à Moutier.

Le lecteur découvre ainsi des
modèles de montres de l'entre-
prise Lacroix à Saignelégier qui
fleurissent sur les marchés d'Eu-
rope et d'Asie. Il s'insère dans la
passion de Maurice Engelmann,
qui construit des ULM (avions

ultralégers motorisés). Ce ci-
toyen de Reconvilier doit faire
voler ses appareils à l'étranger,
faute d'autorisation de le faire
en Suisse. Les travaux de l'élec-
tronicien orvalais sont mis en
évidence avec beaucoup de pré-
cision. Un autre article est
consacré aux cluses juras-
siennes, particulièrement celle
de Rondchâtel-Reuchenette.

Jura Pluriel présente aussi le
chef d'orchestre John Mortimer
et son chœur Vivaldi qui inter-
prète les grands classiques ou
des compositeurs contempo-
rains qui exigent beaucoup de
maestria.

On peut encore lire l'avenir
ferroviaire relatif au TGV et à sa
jonction avec le réseau ferré ju-
rassien, ainsi que les saveurs cu-
linaires du temps des Princes-
évêques. L'histoire du Moulin à
fer de Corcelles, celle de Guedou
le révolutionnaire et deux contes
d'Alice Heinzelmann finement
ciselés complètent une revue qui
a fort belle allure, (comm-vg)

LES PLANCHETTES

Hier à 13 h 15, Mlle M. F. des
Planchettes circulait sur le che-
min Sandoz en direction de La
Chaux-de-Fonds. Dans une
courbe, peu après le lieu-dit La
Reprise, elle a perdu la maîtrise
de son véhicule qui a dérapé et
s'est déporté sur la gauche de la
chaussée. Une collision s'est
produite avec le véhicule de
Mme M. J. M. du Crêt-du-Lo-
cle qui circulait en sens inverse.

Perte de maîtrise

Deux enfants blessés
FAITS DIVERS 

Appel aux témoins
à La Chaux-de-Fonds

Hier à 13 h 35, un trolleybus
conduit par M. J. T. de Sonvilier
circulait rue Alexis-Marie-Pia-
get en direction ouest. A la hau-
teur de l'entrée de l'immeuble No
34, le conducteur a été surpris par
le jeune Jannick Vocat, 7 ans, de
la ville, qui s'était subitement en-
gagé sur la chaussée. Malgré une
tentative d'évitement, le trolley-
bus a heurté l'enfant.

Blessé, ce dernier a été trans-
porté par ambulance à l'Hôpital.
Les témoins de cet accident sont
priés de prendre contact avec la
police cantonale de la ville (tél.
039 28.71.01).

Un peu plus tard, soit à 17 h
25, un VW bus conduit par M. C.
B., de la ville, circulait rue
Numa-Droz, d'ouest en est. A la
hauteur de l'immeuble No 47, il a
heurté le peti t Hoel Tripet, 7 ans,
de la ville, qui traversait la chaus-
sée du nord au sud sur le passage
pour piétons.

Blessé, le petit garçon a été
transporté par ambulance à l'Hô-
pital puis transféré au CHUV à
Lausanne. Les conducteurs des
voitures arrêtées circulant en sens
inverse ainsi que les témoins sont
priés de contacter la police canto-
nale (tél. 039 28.71.01)

COMMUNIQUÉS

L'Union synodale Berne - Jura entre dans une nouvelle législature
Le Synode réformé de l'Union
synodale Berne-Jura est entré,
les 4 et 5 décembre, dans une
nouvelle législature. Premier
constat concernant la composi-
tion des délégués: dix femmes de
plus siègent dans ce législatif,
soit 74 sur 200 délégués. Dix
pasteurs ont , quant à eux, cédé
leur place à dix laïcs.

Qui dit nouvelle législature,
dit élections multiples et fleuries.
Le nouveau président du Sy-
node se nomme Hans Martin
Schaer, de Berne, licencié en
sciences économiques, âgé de 34
ans. Les deux vice-présidents
sont Gertrud Frankhauser, de
Trub, et Philippe Laubscher, de
Berne. Quant à l'exécutif du Sy-
node, il a vu l'élection de trois
nouveaux conseillers synodaux.
Edith Riesen, assistante sociale
de Thoune, qui occupera dès
juin 91 le deuxième poste à plein
temps, Raymond Bassin, pas-

teur de Bienne-Mâche-Boujean ,
et Willy Lempen, pasteur de
Grindelwald remplacent trois
conseillers synodaux sortants,
Ruth Schûtz, René Mùller et
René Diacon.
RÉÉLECTION HOULEUSE

Chapitre houleux de cette ses-
sion: la réélection des membres
de la commission d'examens de
la Faculté de théologie de Berne.
Deux arguments ont été retenus
pour contester la composition
de cette commission: la trop fai-
ble participation des femmes (2
sur 7), et la moyenne d'âge trop
élevée (plus de 58 ans). Les étu-
diants de la Faculté de théolo-
gie, présents en grand nombre
sur la tribune, ont exprimé leur
mécontentement face à l'actuelle
commission, dans une lettre
adressée au Synode. En vain.
Une élection de chaque mem-
bre, au bulletin secret, a recon-

duit l'ensemble de la commis-
sion.

AGRANDISSEMENT-
DU CENTRE
DE SORNETAN

Les délégués ont approuvé le
budget 1991, qui prévoit un dé-
ficit de 1 million de fr. Comme
l'a expliqué le conseiller synodal
Alfred Rentsch, le budget subit
les conséquences de la baisse de
la quotité d'impôt décidée par le
canton de Berne. 1991 et 1992
seront des années de vaches mai-
gres, mais passé ce cap, les
comptes devraient se rééquili-
brer. Le trou de 1 million de fr
sera épongé en puisant dans les
fonds de réserve de l'Union sy-
nodale.

C'est sans contestation que
les délégués ont approuvé la
contribution de 1.075.000 fr des-
tinée à l'agrandissement du
Centre de Sornetan. Un deu-

xième étage sera construit sur le
bâtiment principal, qui com-
prendra deux salles de réunion.
Autre dépense supplémentaire
décidée: celle d'augmenter la
contribution de l'Eglise réfor-
mée en faveur des Offices de
consultation sur l'asile à 162.000
francs. '

Une motion du délégué Mi-
chael Dâhler, de Thoune, por-
tant sur la nouvelle pauvreté, a
été approuvée. Selon lui, cer-
tains pauvres ont de la peine à
comprendre la politique de
l'Eglise réformée, qui, via ses
œuvres d'entraide, privilégie
avant tout les pauvres de l'étran-
ger plutôt que ceux de la Suisse.
Le point principal de cette mo-
tion est celui qui prie le Conseil
synodal d'indiquer aux pa-
roisses les mesures qu'elles peu-
vent prendre pour encourager la
construction de logements bon
marché, (acp)

Un président de 34 ans à la tête

LA CHAUX-DE-FONDS

Hier à 3 h, M. J. R. J., de la ville,
circulait en voiture du Locle à
La Chaux-de-Fonds. A environ-
150 m avant le carrefour du
Grillon, le conducteur a perdu
la maîtrise de son véhicule qui
s'est déporté sur la gauche et a
violemment heurté un nez phy-
sique en béton et une borne lu-
mineuse.

Blessé, l'automobiliste a été
transporté par ambulance à
l'Hôpital de la ville. Après avoir
reçu des soins, il a pu quitter cet
établissement.

Conducteur blessé

VILLERS-LE-LAC

Mardi à 18 h 15, alors que le tra-
fic frontalier était particulière-
ment dense, Mme Brigitte
Wurm, 61 ans, commerçante, a
été heurtée par une voiture au
centre de la localité alors qu'elle
se déplaçait à pied. Grièvement
touchée, elle a d'abord été emme-
née à Pontarlier pour ensuite être
transportée, vu son état, au Cen-
tre hospitalier de Besançon.

Cet accident soulève une nou-
velle fois la question de la sécurité
des piétons au cœur de cette cité
frontalière aux heures de pointe
du transit des travailleurs du
Haut-Doubs qui rejoignent leur
domicile, (jcp)

Passante renversée

CARNET DE DEUIL
TRAMELAN. - On conduira
aujourd'hui à sa dernière de-
meure, M Henri Messerli qui
s'en est allé dans sa 69e année.
Le défunt, domicilié à la Grand-

Rue 142 était une personne
calme, jouissant de l'estime gé-
nérale et qui laissera un très bon
souvenir au sein de son entou-
rage, (vu)

LE COMITÉ DIRECTEUR DU
FC LA CHAUX-DE-FONDS
a le chagrin de faire part

du décès de

Monsieur
Jean Michel

MAÎTRE
contrôleur officiel

depuis 20 ans.
Pour les obsèques, se ré-
férer à l'avis de la famille.

LES CONTRÔLEURS Jft3̂ S3
ET CAISSIERS DU fbMUXDÉmï*
ont la douleur de faire part du décès de %̂=̂ SSS

Monsieur Michel MAÎTRE
contrôleur depuis de nombreuses années.

Nous garderons de ce camarade sympathique
un bon souvenir. 2a.12643o

SKI ALPIN
Situation Hauteur Etat Etat Remontées

neigé neige pistes en service
Les Bugnenets* 15-30 poudreuse se renseign.
Le Pâquier/
Crêt-du-Puy 10-30 poudreuse fermées non
La Vue-des-Alpes* 20-40 poud.-dure ouvertes oui
Tête-de-Ran * 15-25 poudreuse fermées non
Les Hauts-Geneveys/
La Serment 20 dure non-prat. non
Crêt-Mcuron * 20-30 poud.-dure ouvertes oui
La Corbatière/
Roche-aux-Crocs 20-30 poud .-dure ouvertes oui
La Chaux-de-Fonds
Chapeau-Râblé* 15-30 poud.-dure ouvertes oui
Le Loclc/Sommartcl 20-30 poud.-dure fermées non
Buttes/La Robella 40 dure fermées non
Les Verrières* 10 dure fermées non
La Côte-aux-Fées 20 dure fermées non
Tramelan 20-30 poudreuse prat.-bon. partiel
Les Savagnières 30-40 poudreuse bonnes sa/dim
Les Prés-d'Orvin 10-50 poud.-dure bonnes sa/dim

SKI DE RANDONNÉE
Situation cm neige pistes
Les Bugnenets 25 dure 10 km
Chaumont * 30-40 poud.-dure 25 km
La Vue-des-Alpes* 20-40 poud .-dure
Tête-de-Ran 20 poudreuse bonne-prat.
Valléee de La Sagne 20-30 poud.-dure 15 km
Les Ponts-de-Martel/
La Tourne 15-30 poud.-dure 30 km
La Chaux-de-Fonds* 15-30 poud.-dure 45 km
Le Locle* 20-30 poud.-dure 15 km
Vallée de La Brévine* 20-30 dure 15 km
Couvet/
Nouvelle Censière 30 poudreuse 12 km
Buttes/La Robella 40 dure non-prati. j
Cernets-Verrières 30 poudreuse 15 km
La Côle-aux-Fées 20 dure bonne-prat.
*) = pistes éclairées
Les renseignements journaliers peuvent êlrc obtenus au No de téléphone
automati que 039/28.75.75.
(Communiqué pur la Fédération neuchâteloise du tourisme (FNT), Neuchâtel).
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LE COL-DES-ROCHES

Mercredi à 18 h 15, Mlle N. G.
de France circulait du Locle à la
douane du Col-des-Roches. Peu
avant celle-ci, à l'intersection de
la route venant des Brenets, sa
voiture est entrée en collision
avec celle de M. J. C. de Mor-
teau qui circulait des Brenets en
direction du Locle.

Collision

TRAMELAN

Une automobiliste de Tramelan
a glissée sur la chaussée enneigée
à la hauteur de la laiterie Ro-
mang et est entrée en collision
avec un véhicule conduit par
une habitante du village. Par
chance, on ne déplore aucun
blessé dans cet accident dont le
constat a été effectué par la
police cantonale alors que les
dégâts s'élèvent à plus de 10.000
francs, (vu)

10.000 francs de dégâts

L'automobiliste qui, mardi ou
mercredi dernier, a heurté une
voiture en stationnement sur le
passage qui relie les rues du
Temple-Allemand et du Pro-
grès, ainsi que les témoins de cet
accrochage sont priés de pren-
dre contact avec la police canto-
nale à La Chaux-de-Fonds (tél.
039 28.71.01).

Recherche de conducteur
et témoins



Qj «̂« romande

9.00 TJ-flash
9.05 Top models (série)
9.2S Les espions (série)

10.15 Racines
Avec Corinne Codercy.

10.30 Mémoires d'un objectif
Un boiteux légendaire .

11.15 Adieu la vie, adieu l'amour
Documentaire.

11.30 Petites annonces
11.35 Mademoiselle (série)
12.00 Petites annonces
12.05 Les années

d'illusion (série)
12.20 Les jours heureux (série)
12.45 TJ-midi
13.15 Le cercle de feu (série)
13.40 Côte ouest (série)
14.25 Liberté à Brème

Téléfilm de R. Vouilla-
moz .avcc C. Sumi.J. De-
nis, R. Jendl y, etc.

15.45 Le trésor des îles perles
Documentaire .

16.05 La belle et la bête (série)
16.55 Les Babibouchettes

et le kangouroule
17.00 Patou l'épatant
17.45 Starsky et Hutch (série)
18.35 Top models (série)
19.00 Journal romand
19.15 Téléchance
19.30 TJ-soir

A20 H 05

Tell quel
Armée 1990: comme un flotte-
ment.
«Us n'ont plus la même assu-
rance pour combattre les
hommes». Voilà une phrase
qu'on entend souvent dans les
cours de répétition et les
écoles de recrues 1990.

20.35 L'éducation de Rita
Film de L. Gilbert (1983).
avec M. Caine .J. Waltcrs.

22.25 TJ-nuit
22.40 Perokstroïka

Hommage à John Lennon.
23.35 Liberté à Brème

Téléfilm de R. Vouil-
lamoz.

0.55 Bulletin du télétexte

Çj laQnq
7.30 Matinée sur la Cinq

12.35 Duel sur la Cinq
13.00 Le journal
13.35 Matlock
14.35 Le renard
15.35 Bergerac
16.25 Youpi l'école est finie
18.30 Happy days
19.10 Télé-contact
19.45 Le journal
20.30 Drôles d'histoires
20.40 Le justicier solitaire
22.25 L'inspecteur Derrick
23.30 Nomades
0.10 Les polars de la Cinq

LHQ —*
10.10 M6 boutique
10.25 Boulevard des clips
11.35 La maison Deschênes
12.05 Les saintes chéries
12.30 Ma sorcière bien-aimée
13.00 Dis donc, papa
13.25 Madame est servie
13.55 D' Marcus Wclby
14.45 Boulevard des clips
15.30 Bleu, blanc, clip
16.45 Les têtes brûlées
17.35 Tungstène
18.00 Zygomusic
18.25 6 minutes
18.35 Campus show
19.00 Magnum
19.54 6 minutes
20.00 Madame est servie
20.35 Le piège de l'orchidée
22.20 Brigade de nuit
23.15 La sixième dimension
23.45 Avec ou sans rock
0.15 Capital
0.20 6 minutes

M La sept

15.30 Italien. 15.55 Inventaire
avant fermeture . 16.45 Les symp-
tômes de l'amour. 18.15 Quart
d'heure mathémati que. 18.30
Monsieur Poladian en habits de
ville. 18.45 Inventaires. 19.55 Le
dessous des cartes. 20.00 Lire et
écrire . 21.00 Les symptômes de
l' amour. 22.30 Marie. 22.45 Sortie
de masques. 23.00 Danse : Aeros.
23.30 Des tréteaux en plein vent.

1 V • I "? Téléciné

13.30* Les deux font la loi
14.00 La mort d'un homme

Suspense américain de
Tom Clegg (1989). Un
journaliste enquête en
Afri que sur la disparition
mystérieuse d'un photo-
graphe.

15.50 Jeunesse: Barbapapas
16.30 Une cadillac De Ville

Comédie américaine de
Jim Johnston , avec Jenni-
fer Runyon (1986).

18.05 Class Cruise
Comédie américaine avec
Jane Carr , Michael Deluise
et Andréa Nelson (1989).

19.40* Les deux font la loi
20.06* Les bébés
20.09* Ciné-journal suisse

20 h 15

m Monsieur Hire
Drame français de Patrice Le-
conte, avec Michel Blanc, San-
drine Bonnaire et Luc Thuillier
(1989). Monsieur Hire est un
drôle de type. Petit, tailleur de
son état, toujours strictement
vêtu de noir, solitaire, il est
mal-aimé et subit sans bron-
cher les moqueries dès enfants.
Après le meurtre d'une jeune

, fille, les soupçons se portent
d'ailleurs immédiatement sur
lui.

21.35 Jack Killian. l'homme
au micro

22.25 Campus
Film policier américain de
Albert Pyun , avec John
Stockwell (1986). Un polar
remarquable et passion-
nant qui dénonce le fas-
cisme rampant qui s'insi-
nue dans les mentalités
américaines.

0.00 I Mio Moll y
Film classé X.

1.20 La dernière cible
Film policier américain de
Budd y Van Horn , avec
Clint Eastwood (1988).
Cinquième volet des aven-
tures du flic le plus célèbre
des Etats-Unis.
(* en clair)

^ _̂W Suisse alémanique

12.55 Tagesschau. 13.00 Die One-
din-JLinie. 13.50 Nachschau am
Nachmittag. 16.05 Tagesschau.
16.10 Diagonal. 16.55 Kinder-
u'nd Jugcnd programm. 17.55 Ta-
gesschau. 18.00 Ein Haus in der
Toskana. 19.00 Schweiz aktuell.
19.30 Tagesschau. 20.00 Die obe-
ren Zehntausend (film). 21.50
Zehn vor zehn. 22.20 Die Frei-
tagsrunde. 23.05 Philip Marlowe.

\(j^Z_f  Allemagne I

13.00 Tagesschau. 13.05 ARD-
Mittagsmagazin. 13.45 Wirt-
schafts-Telegramm. 14.00 Sesam-
strasse. 14.30 Die Trickfilmschau.
14.45 Der Balzgesang der Dop-
pelschnep fc. 15.30 Tagesschau.
15.35 Vorhang auf - Film ab.
17.15 Tagesschau. 17.25 Regio-
nal programm. 20.00 Tagesschau.
20.15 Mag ie der Licbe (film ) .
21.55 Gott und die Welt. 22.30
Tagesthemen. 23.00 Golden
Girls. 23.25 Sportschau. 23.50
Stormy Monday (film).

^aa^a France I

7.20 Avant l'école
8.30 Télé shopping
9.00 Haine et passions (série)
9.40 En cas de bonheur (série)

10.05 Intri gues (série)
10.35 La chance aux chansons
11.20 Jeopard y des champions
11.50 Tournez... manège
12.25 Le juste prix
12.50 C'est bon à savoir
13.00 Journal
13.30 Météo - La Bourse
13.35 Les feux

de l'amour (feuilleton)
14.25 La mort en sautoir

Téléfilm de P. Goûtas.
16.10 Tribunal (série)
16.40 Club Dorothée
17.35 Starsky et Hutch (série)
18.25 Une famille en or
18.55 Santa Barbara (feuilleton)
19.20 La roue de la fortune
19.50 Le bébête show
20.00 Journal
20.25 Météo - Tapis vert
20.35 Tous à la Une

Avec Annie Cordy.

A22 M0

Jacques Chirac:
ma cohabitation.
«Je n'ai pas eu un lit de roses
pendant cette période». Jac-
ques Chirac avoue que cela n'a
pas été facile pour un Premier
ministre de droite de cohabiter
avec un président de la Répu-
blique de gauche:

23.40 Débat
0.10 TF 1 dernière
0.25 Météo - La Bourse
0.30 La mafia (feuilleton)
1.40 Mésaventures (série)
2.05 Intri gues (série)
2.30 Info revue
3.30 Cités

à la dérive (feuilleton)

ŜÏÏ  ̂ Allemagne 2

13.45 Euro . 14.10 Der miide Tod
(film). 16.00 Heute. 16.05 Die
Schnellste Maus von Mexiko.
16.30 Die Nervensage. 17.00 Heu-
te. 17.50 Alf. 18.25 Inspektor
Hooperman. 19.00 Heute. 19.35
Auslandsjournal. 20.15 Kino-Hit-
parade. 21.45 Heute-Journal.
22.10 Aspekte. 22.50 Die Sport-
Reportage . 23.20 Blinde Wut
(film). 0.50 Heute.

j •J Allemagne 3

8.15 Schulfernsehen. 8.30 Tele-
kolleg II. 9.00 Schulfernsehen.
13.15 News of the week. 13.30
Actualités. 13.45 Vis-à-vis. 14.30
Sport im Dritten extra. 17.00
Computertre ff. 17.30 Telekolleg
II. 18.00 Was hinter der Kamera
passiert. 18.30 Die Campbells.
18.55 Das Sandmànnchen. 19.00
Abcndschau. 19.30 Igel. 20.15
Mcnschcn und Strasscn. 21.00
Sudwest aktuell. 21.15 Kultursze-
nc. 21.45 Im Gespritch. 22.30
Châteauvallon. 23.20 Jazz-Zeit.

6.00 Rancune
tenace (feuilleton)

6.30 Télématin
8.30 Amoureusement

vôtre (feuilleton)
9.00 Top models (série)
9.30 Matin bonheur

11.30 Motus
12.00 Dessinez , c'est gagné!
12.30 Les mariés de l'A2
13.00 Journal - Météo
13.40 Générations (feuilleton)
14.30 Les cinq dernières minutes

Mystère et pommes de pin.
16.05 Marcheloup (feuilleton)
17.05 Eve raconte

Le clan Kenned y.
17.30 Des chiffres et des lettres
17.55 Giga
18.30 Les enfants du Téléthon

Ouvert ure de cette 4' édi-
tion du Téléthon en direct
de la Maison de Radio-
France.

20.00 Journal
20.40 Météo

A 20 h 45
Les enfants
du Téléthon
Maladies génétiques: les pro-
chaines conquêtes.
Pour cette 4' édition du Télé-
thon, A2 frappe encore un
grand coup et nous propose
toute cette soirée un grand
spectacle en direct du studio
102 de Radio-France.

23.05 Téléthon soleil
En direct de Fort-de-
France.

23.35 Journal
23.45 Météo
23.50 Téléthon soleil
0.50 Téléthon talents
3.00 Téléthon

de toutes les musiques
A Ajaccio, Besançon et
Fort-de-France.

6.00 Téléthon matin

\̂._W Suisse italienne

12.50 A corne animazione. 13.00
TG tredici. 13.15 Alice. 14.00
l i t .  16.40 Viaggiar col fiume.
16.55 Passioni. 17.30 L'isola dei
ragazzi. 18.00 Bersaglio rock.
18.25 A proposito di... 19.00 At-
tualità sera. 19.45 Telegiornale.
20.20 Centro. 21.25 L'ombra del
patibolo. 22.55 TG sera. 22.55
Meeting Point. 23.50 Una Ma-
gnum per McQuade (film).

RAI ltalie '
6.55 Uno mattina. 10.15 Santa
Barbara. 11.00 TG 1-Mattina.
11.05 Un tipo lunatico (film).
13.00 Fantastico bis. 13.30 Tele-
giornale. 13.55 TG 1-Tre minuti
di... 14.00 Giovanissima '90.
15.00 DSE San Nicola. 16.00 Big !
17.35 Spaziolibcro. 17.55 Oggi al
Parlamento. 18.00 TG 1-Flash.
18.15 Santa Barbara. 19.40 Tclc-
thon '90. 19.40 Almanacco del
giorno dopo. 20.00 Telegiornale.
20.30 Tribuna politica . 20.45 Te-
Icthon "90. 24.00 TG 1-Notte. 0.20
Oggi al Parlamento.

fit France 3

7.30 Le journal
de Radio-Canada

8.00 Continentales
U.OO Racines
11.27 Pyrénées , Pirineos
11.53 Espace 3
12.00 Les titres de l'actualité
13.00 Carré vert
13.30 Regards du femme
14.05 Ski artisti que
15.05 Gavilan (feuilleton)
16.05 Zapper n'est pas jouer
17.30 C'est pas juste
18.30 Questions

pour un champ ion
19.00 Le 19-20 de l'information
19.10 Editions régionales
20.10 La classe

' y n y i '

A 20 h 40

Thalassa
L'empire des algues.
Pour les Japonais, l'algue ma-
rine est un cadeau de Dieu ! Ils
la consomment de ce fait sous
toutes ses formes.

21.35 Le cousin
américain (feuilleton)
3' épisode.

22.35 Soir 3
22.55 Planète show

Spécial Londres.
23.50 Mille Bravo
0.45 Carnet de notes

Demain à la TVR
7.45 Victor
8.00 Planquez les nounours !
8.25 Chocky
8.50 Zap hits
9.30 La vie passionnée

de Richard Burton
10.20 Ski alpin
11.30 Mademoiselle
11.50 Ski al pin (DRS)
11.55 Laredo
12.45 TJ-midi

LvG Internacional

7.45 Carta de ajuste. 7.59 Apertu-
ra. 8.00 Buenos dias. 9.00 TV
educativa. 11.00 La hora de. 12.00
Galeri a de musica. 13.00 La otra
mirada. 14.00 Mnde in Espana.
14.30 No te rias que es peor. 15.00
Telediario-1. 15.30 TV educativa.
17.25 Telediario. 17.30 En jaque.
18.00 El duende del globo. 18.05
Los mundos de vup i. 18.30 Esta es
su casa. 19.30 Videomix. 20.00 No
te rias que es peor. 20.30 Teledia-
rio 2. 21.00 Juego de ninos. 21.35
Pero... esto que es? 23.00 El
obispo leproso. 24.00 Diario no-
che. 0.30 Despedida y cierre .

* * *
EUROSPORT

* *ttl 
6.00 Business report. 6.30 News-
line. 7.00 The DJ Kat show. 9.30
Eurobics. 10.00 Tennis. 12.00
Equestrianism. 13.00 Eurobics.
13.30 Snooker. 15.30 Tennis.
18.30 Golf spécial. 19.30 Euro-
sport news. 20.00 Ice skating.
21.00 Eurosport tennis spécial.
24.00 Eurosport news.

A VOIR

Un fait divers est à l'ori gine de
cette pièce: au début du XIXe siè-
cle, à Brème, une femme assassina
sa famille avec des tartines de
mort aux rats.

Geesche est le portrait allégori-
que d'une femme qui est prête à
tout pour vivre librement les dé-
sirs de son corps et de son esprit. '
Pour ce faire, elle élimine les gê-
neurs: parents, enfants, époux et
amants. Dans cette escalade mor-
bide, les personnages, bien réels,
sont aussi les symboles de toutes
les dominations que Geesche doit
dépasser. Même excessif, le mes-
sage de Fassbinder est clair:
l'Homme doit exprimer ses exi-
gences individuelles et sociales.

La pièce, généreuse et baroque.

de culture catholi que, déborde de
tous les côtés (sexe, fête, péché, al-
cool). Raymond Vouillamoz,
d'origine valaisanne et catholi-
que, a été attiré par cette déme-
sure. Avec une telle pièce, il se si-
tuait volontairement , mais aussi
naturellement, à contre-courant

. du cinéma suisse, fortement mar-
qué par le calvinisme.

Sa mise en scène réaliste fait de
surprenantes visites dans l'incons-
cient. Dans un décor unique, à la
fois maison d'habitation et cathé-
drale , les personnages évoluent
dans une douce lumière à domi-
nante brune, (sp)

• TSR, vendredi 7 déc. à 14 h 25
et 23 h 30.

' Liberté à Brème

RTN-2001
Montagnes neuchâteloises: FM 97.5
Littoral: 98.2
Val-dc-Ruz/Val-dc-Travers: 93.9

6.00 Infos SSR. 6.10 L'œuf a la
cote. 6.45 Infos RTN-2001. 7.00
Infos SSR. 7.10 L'œuf a la cote.
7.45 Infos RTN-2001. 8.00 Infos
SSR. 8.15 Revue presse SSR.
8.20 L'œuf a la cote. 9.00 Arc-
en-ciel. 10.00 Infos SSR. 10.05
Arc-en-ciel. 12.00 La dolce vita.
12.30 Infos SSR. 13.00 Dédi-
caces. 13.30 La dolce vita. 15.00
Infos SSR. 15.05 La dolee vita.
16.00 Hit-Parade. 17.00 Infos
SSR. 17.05 Hit-Parade. 18.00
Infos SSR. 18.30 Infos RTN-
2001. 19.00 Eglise-actualité.
19.30 La p'tite «miouse». 20.00
Fais-moi l'humour. 21.30 Club
Plateau Libre. 24.00 Infos SSR.
0.05 Couleur 3.

7FX ~
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9.05 Petit déjeuner. 10.05 5 sur 5.
11.00 Info pile + Bulletin bour-
sier. 12.30 Journal de midi. 13.05
Saca . 15.05 Objectif mieux vivre !
161)5 Ticket chic. 16.30 Les his-
toire s de la musique. 17.05 Zig-
zag. 17.30 Journal des régions.
18.00 Journal du soir. 19.05 Bara-
ka. 22.05 Les cacahuètes salées.
23.30 Vous me demandez , mon
cher cousin, où ils habitent
exactement. 0.05 Couleur 3.

X3t
"̂S ^

f  Espace 2

9.15 Magellan. 9.30 Les mémoires
de la musique. 11.05 Espace 2
questionne. 11.30 Entrée public.
12.00 Billet de faveur. 12.30 Méri-
dienne. 14.05 Divertimento. 15.05
Cadenza. 16.30 Divertimento.
17.05 Magazine. 18.05 ' JazzZ :
blues et rhythm 'n blues. 19.05
Magazine de la musique. 20.00 A
l'opéra : ldoménée, musique de
W.A. Mozart . 23.50 Plein feu.
0.05 Notturno.

^^_f  Smssc aJemaiwquc

7.15 Presseschau. 8.40 Wir gratu-
lieren. 9.00 Palette. 9.30 Service
inbegriffen. 11.30 Kinderclub.
11.50 Schlusspunkt. 12.00 Ren-
dez-vous. 12.30 Mittagsjournal.
13.30 Gast/Serie. 14.00 Mosaik.
16.30 Jugendclub. 17.00 Welle
Eins mit Sport . 18.00 Régional-
journal. 18.30 Abendjournal.
19.15 Sport-Telegramm. 20.00
Hôrspielabend. 22.00 Nachtex-
press. 2.00 DRS-Nachtclub.

: ¦ H B M France musique

7. 10 Le point du jour. 9.05 Le
matin des musiciens. 12.05 Jazz
d'aujourd'hui: l'actualité interna-
tionale du jazz. 12.30 Concert .
14.00 Le grand bécarre . 14.30 Les
salons de musi que. 18.00 Quartz.
18.30 6 1/2. 19.07 Un fauteuil
pour l'orchestre . 20.00 Haiku.
20.30 Concert de l'Orchestre sym-
phoni que du Siidwestfunk de Ba-
den-Baden. 22.20 Prélude à la
nuit.  23.07 Poussières d'étoiles.

/y ĝJ^Frcquencc jura

7.15 Les lectures de Yad. 7.45
Jeu. 8.10 Animation. 8.30 Revue
de presse. 8.45 Cette année-là.
9.15 Le zappeur fou. 9.30 Les
étoiles cinéma. 9.45 Jeu. 10.15
Bruits de la vie. 10.30 Fréquen-
stars. 10.45 Jeu. 11.15 Reportage.
11.45 Jeu. 12.15 Jura midi. 17.00
Radio active . 17.45 L'agenda
sportif. 18.30 Info Jura soir. 18.45
Le magazine de l'info. 19.(K) Ra-
dio sixtïcs. 19.30 Canal rock.

J - Radio Jura bernois

S.20 Musi que aux 4 vents. 9.00
Malice et bagatelles. 9.30 Allô
Maman bobo ! 10.30 Les vieux
tubes. 11.00 Kaléidoscope. 11.30
Les dédicaces. 12.00 Activités vil-
lageoises. 12.15 Actualités régio-
nales. 12.45 La bonn 'occase.
15.05 Musi que aux 4 vents. 16.30
Microphages. 18.30 Activités vil-
lageoises. 18.35 Magazine régio-
nal. 19.00 Jazz panorama. 19.30
Bleu France.



Sur tous les tons: chanter Noël!
Trois chorales en concert

dans les Montagnes neuchâteloises
Le week end dans les Montagnes
sera musical. Trois ensembles vo-
caux, solistes et instrumentistes,
présenteront des programmes, de
différents styles, pour le temps de
Noël.

Chœur de
chambre «Jubilate »

Le chœur de chambre «Jubila-
te», fondé à Bienne, travaille de-
puis deux ans sous la direction
d'Alexandre Nussbaum, musi-
cien chaux-de-fonnier. Outre
des chants de Noël de la Renais-
sance et contemporains , chœur ,
cinq solistes, soprano , mezzo.
alto, ténor , baryton , orchestre à
cordes, harpe et orgue, feront
entendre ['«Oratorio de Noël»
de Camille Saint-Saëns.

L'œuvre, en dix mouvements ,
écrite en 1 858, débute par un
prélude orchestral de style pas-
toral. La chaleur de ce prologue
caractérise la partition dans son
ensemble. Quintette de solistes,
chœur , orchestre, le final , solen-
nel , termine l'oratorio de façon
puissante et joyeuse.

• Temple Farel, La Chaux-de-
Fonds, samedi 8 décembre, 20
heures 30

Chœur d'oratorio
de Lausanne

Le chœur d'oratorio de Lausan-
ne. 80 exécutants , a été fondé il y
a 25 ans par Hans Haug. Il est
dirigé aujourd'hui par René
Spalinger . La Camerata Pro
musica qui accompagnera l'en-
semble vocal, est formée de mu-
siciens professionnels suisses et
français. Quatre solistes interna-
tionaux , soprano, mezzo, ténor ,
baryton , à l'orgue André Luy,
interpréteront l'Oratori o de
Noël de Jean-S. Bach , cantates
1 , 2 et 3.

L'œuvre de Bach date de
1 734. Elle est formée de 6 can-
tates pour les fêtes allant du 24
décembre à l'Epiphanie (6 jan-
vier). Bach n'a pas songé à faire
exécuter les 6 cantates en une
seule fois. Le chœur de Lausan-
ne chantera les 3 cantates pour
le jour de Noël , constituant, à
elles trois , un programme subs-
tantiel.

• Salie de musique, La Chaux-
de-Fonds, dimanche 9 décembre,
17 heures.

Dirigée par Pierre Huwiler , la «Chanson du Pays de Neuchâtel». (Photo sp)

Chanson du Pays
de Neuchâtel

La «Chanson du Pays de Neu-
châtel» a été fondée en 1955 par
Marcel Schrœter. Dirigée au-
jourd 'hui par Pierre Huwiler .
l'ensemble a été lauréat de
l'Etoile d'or, concours de la TV
romande, et, parm i d'autres
nombreuses activités , a entrepris

des tournées de concerts en Co-
lombie , au Brésil.

Accompagnée par le «Jazz en-
semble» de Rudi frei , la «Chan-
son» interprétera «La joie par-
tagée», musique de Pierre
Kielin , sur des poèmes de l'abbé
Pierre . Raoul Follercau et
Charles Péguy.

Pierre Kielin a rencontré
l' abbé Pierre en 1956 à Fri-
bourg. Ce dernier a offert au

musicien un petit recueil de
poèmes «Feuilles éparses». Pen-
dant dix ans, Ktelin a lu et relu
ces textes. Faut-il être «saint»
pour chanter cela? Qu 'à cela ne
tienne , il les a mis en musi-
que ! DdC
• Eglise catholique de Fleurier,
samedi 8 décembre, 20 h 30;
• Temple de l'Abeille, La
Chaux-de-Fonds, dimanche 9 dé-
cembre, 17 h 30

"lune £~>  ̂ i • i •¦ «Schizodie»
au Petit Paris

^̂
À LAFFICHE 1&

Le p 't i t  Pa r i s

Au menu Jazz du 8 décembre, un
quartet très neuf et des musiciens
talentueux maintes fois appré-
ciés.

Carlos Baumann (trompette ,
bugle, composition), Michel
Bastet (piano), Pierre-François
Massy (contrebasse) et Marcel
Papaux (batterie) composent
l'ensemble «Schizodie». Le
groupe puise dans l'héritage de
la musique occidentale , tire de
nombreuses informations des
musiques improvisées en géné-
ral , et du jazz en particulier. Les
quatre musiciens de «Schizodie»
se définissent eux-mêmes en
termes d'énergie , de lyrisme et
de passion.

«Schizodie», c'est enfin une
création collective improvisée
née de l'instant présent dont la
forme n'est pas forcément défi-
nie au départ . Une sorte de rêve
d'enfance rassemblant les éner-
gies de quatre individus très dif-
férents.

Carlos Baumann est un trom-
pettiste remarqué de la scène ro-
mande. Il a notamment joué
avec Maurice Magnoni dans
une formation entendue récem-
ment à la Maison du Peuple
(l'Etat des sons... pour ceux que
ça intéresse). Carlos Baumann a
déjà joué au «Petit Paris» en
compagnie du contrebassiste

L'ensemble «Schizodie» sera l'hôte de la boîte à j azz  chaux-
de-fonnière. (Photo Gerber)

Jacques Siron (le groupe s'appe-
lait «Chat» et miaulait effective-
ment pas mal). Michel Bastet
était , lui , récemment sur la scène
chaux-de-fonnière en compa-

gnie du trompettiste Matthieu
Michel. CSE
• Café du «Petit Paris», Pro-
grès 4, La Chaux-de-Fonds, sa-
medi 8 décembre, dès 22 heures.

Ça coule de source...BILLET
Ça fait déjà un bon bout de
temps que ce mur du corridor
est humide et suinte. La tapisse-
rie commence même à se décol-
ler et à moisir. On a alerté le gé-
rant , qui a convoqué l'installa-
teur. Le remède fut vite décidé
lorsqu 'on eut retrouvé les plans
détaillés de l'appartement.
Dans ce mur imbibé d'eau passe
un tuyau qui a des fuites et qui
d'ailleurs y fait un contour inu-
tile , pour aller par le plafond de
l'autre côté du corridor. Déci-
sion du spécialiste: on va le cou-
per ras le plancher, ct le faire
passer par le bas, en creusant
une petite tranchée dans la
dalle.

Deux jours plus tard , l'instal-
lateur revient avec un ouvrier

auquel il explique le travail à
faire , en lui montrant avec force
gestes ce qu 'il faut enlever, et ce
qu 'il faut ajouter. L'ouvrier
étranger , qui ne semble connaî-
tre du français que les hoche-
ments de tête approbateurs en
use et en abuse.

11 a tout bien compris , tout
très bien compris. Si , si , se-
niors... L'installateur s'en va
tandis que son ouvrier déballe
ses outils. Il attaque le mur d'un
ciseau très sûr , atteint le tuyau
fautif  en un rien de temps et ,
après avoir fermé le robinet gé-
néral , scie la conduite fuyante et
visse un raccord coudé pour la
suite des opérations.

Madame, qui doit faire quel-
ques courses, lui explique

qu 'elle s'absente un petit mo-
ment , au moment où, muni
d'un mètre, il mesure attentive-
ment au sol la largeur du corri -
dor... Puis , au boulot!

Quand Madame revient , elle
n 'en revient pas! le bonhomme
a bel et bien creusé la petite sai-
gnée cn travers du corridor ,
mais il a tranché du même coup
tout ce qui recouvrait le fond: le
tapis smyrnc , la moquette qui
est dessous et le lino initial qui
supporte le tout, pour arriver à
la dalle ct y tailler la petite rigole
destinée à la nouvelle conduite
d'eau... Les copains du rigolo
l'ont depuis surnommé Huggy
les bons tuyaux!

.lEC

Sentir Noël

MODE ET BEAUTÉ

Armani et ses boîtes à
chapeau. (Photo sp)

Noël, mandarine, sapin, cire...
Noël se respire... Si les odeurs
vous rappellent la fête, jouez avec
vos sens. Offrez des parfums. Ce-
lui de l'amitié : elle sera flattée
que vous le connaissiez. A moins
qu'envoûté, vous n'optiez pour
cette odeur qui vous enivre et que
vous aimeriez caresser sur sa
peau...

Rares les femmes qui ne se par-
fument pas. Si d'aucunes riment
odeur et humeur , d'autres ne
versifient qu 'en alexandrins:
classiques et fidèles. Question de
poésie, de sensibilité. A vous de
séduire la muse.

Pour Noël, les parfumeurs
proposent quantité de coffrets ,
de trousses: harmonies pour le
corps et le bain. Des cadeaux
souvent très esthétiques... Estée
Lauder entoure de nœuds splen-
dides les sets «White Linen» ,
«Beautyful», «Knowing» .

Armani cache des surprises
dans des boîtes à chapeaux ma-
gnifiques ou des boîtes cn bois
(pour hommes aussi), très «clas-
se».

Nouveau , Byblos , de Girom-
belli (Genny)... Le flacon an-
nonce les fleurs du jus. Et la

ligne pour le corps prévoit
même - excellente idée - un
shampoing.

Dans une drôle de bouteille
recouverte croco crevette très
dynamique : «Action». Le par-
fum né ce printemps, Trussardi
lance la ligne pour le corps.

Déjà un classique: «Samsa-
ra», de Guerlain. Une merveille
largement applaudie. Et mérite-
ra des éloges supplémentaires
pour un spray soyeux, une pou-
dre pour le corps à se vaporiser.
Quelle trouvaille!

Crème de soie pour.se dou-
cher avec l'envoûtant «Opium»,
d'Yves Saint Laurent. Et huile
pour le corps, très fleurie, com-
plétant son «Paris».

Franka M. Berger continue
d'innover avec un savon-flot-
tant (et bain douche assorti) ver-
sions «Davana» et «Cananga».
Deux nouvelles manières d'ap-
précier le «bijou» Boucheron:
en savon et en poudre «poussiè-
re».

MERCI EMANUEL...

Coup de cœur pour Emanuel
Ungaro. «Diva», même dans un
flacon superbe encore sophisti-
qué, ne suffisait pas au grand
couturier. Il a créé une merveille
à laquelle a il donné son nom, en
toute simplicité: Unga ro... Dans
un flacon violet , drapé, un bou-
chon cabochon à facettes vert.
Et autour du cou, un ruban pink
pour une touche d'extravagance
très haute couture. Destiné à
«une insaisissable Don Juane
méditerranéenne , brune drapée
dans un allegro. » Qui se réjouit
déjà de la future ligne pour le
corps!

Jacomo avec des yeux verts de
panthère relance ses parfums.
Silences et Jacomo de Jacomo.
Christian Dior a pénétré le
monde mythique de Dallas: J.R.
porte «Fahrenheit» et sa belle-
sœur , épouse de Bobby, sera
«Poison». Tandis qu '«Egoïste»,
de Chanel. crève l'é-
cran.

AO

La Chaux-de-Fonds
Corso: IS h 30. 21 h. Sailor ct
Lula (16 ans).
Eden: 20 h 45. Dancing ma-
chine (16 ans); 18 h 45, Le
mari de la coiffeuse (16 ans).
Plaza: 18 h 30. 21 h , Pretty
Woman (12 ans).
Scala: 18 h 30. 21 h . Ghost (12
ans).
Neuchâtel
Apollo 1: 15 h. 17 h 45. 20 h 30,
23 h , Dancinn machine (16
ans); 2: 15 h , 17 h 30. 20 h 15,
Un thé au Sahara (16 ans); 23
h 15, Brazil (16 ans) ; 3: 15 h.
17 h 45. 20 h 45. Le château de
ma mère (pour tous) .
Arcades: 15 h. 18 h, 20 h 30. 23
h, Pretty Woman (12 ans).
Bio: 15 h , 17 h 45 (V.O. it.), 20
h 15. 23 h (V.O.it. ), Ils vont
tous bien (12 ans).
Palace: 16 h 30. 18 h 30, 20 h
45. The Freshman (12 ans); 23
h. U2 - Rattle and Hum (12
ans).
Rex: 15 h , 18 h . 20 h 30, Jean
Galmot , aventurier (12 ans);
23 h 15, Air America (12 ans) .
Studio: 15 h. 20 h 30, 23 h,
Ghost (12 ans); 18 h. L'Ata-
lante (12 ans).

Couvet
Cinéma Colisée: 20 h 30. Le
cercle des poètes disparus (12
ans).

Saint-Imier
Cinéma Espace Noir: 21 h. Où
est la maison de mon ami?
(V.O. fini.).

Tramelan
Cinématographe: 20 h 30,
Comme un oiseau sur la
branche (12 ans).
Bévilard
Cinéma Palace : 20 h 30. Bien-
venue au paradis.

Le Noirmont
Cinélucarne: 20 h 30. Un
week-end sur deux.

Les Breuleux
Cinéma Lux: 20 h, Lawrence
d'Arabie.

SUR GRAND ÉCRAN

LA CHAUX-DE-FONDS
Temple de l'Abeille: 20 h,
concert de l'Orchestre Diapa-
son (40 musiciens).
Théâtre : 20 h, «Casse-Noiset-
te», ballet de Tchaikowsky.
par les élèves de l'Ecole de
danse Hélène Meunier.
CERNEUX-PÉQUIGNOT
Salle communale: 20 h,
concert de la fanfare de La
Brévine et le Chœur mixte du
Cerneux-Péquignot.
NEUCHÂTEL
Théâtre du Pommier: 20 h 30,
récital Boris Santeff.
Université , faculté des lettres:
20 h 30, présentation du film
«Concerto pour une ville» ,
réalisé par A. Vallana.
Théâtre: 20 h 30, concert par
Les Amis du Jazz de Cortail-
lod.
GENEVEYS-S/COFFRANE
Le Louverain: dès 20 h, sémi-
naire sur le «Décalogue», de
Kieslowski.
CHÉZARD-ST-MARTIN
Temple: 20 h 15, concert avec
le Chœur d'hommes de Ché-
zard-Saint-Martin et le Chœur
mixte de La Côtière et Engol-
lon.
RECONVILIER
Théâtre: 20 h 30, récital Le Bel
Hubert.

CONTRÔLE CONTINU
DES INSTALLATIONS

DE CHAUFFAGE
(degrés-heures hebdomadaires DH)

Semaine du 26.11 au 3.12.1990
Littoral + 2.0 (2682 DH)
Val-de-Ruz + 0.2 (2990 DH )
Val-de-Travers 0.6 (3117 DH )
La Chx-dc-Kds 2.5 (3442 D H )
Le Locle 1.5 (3273 DH)
Renseignements: Service cantonal de
l'énergie, Château, 200 1 Neuchâtel.
tél. (038) 22 35 55.

AGENDA CULTUREL



Naissance d'un géant
Air France - Air Inter - UTA - Aéromaritime : même combat !
Le retour de l'inflation, la forte hausse des coûts du carburant, des
assurances, des redevances aéroportuaires et des charges finan-
cières en général vont sévèrement détériorer les résultats des com-
pagnies aériennes au terme de l'exercice 1990, les quelque 200
membres de IT ATA (Association internationale des transporteurs
aériens) estimant leur déficit global à plus de deux milliards de
dollars à la fin de la présente année! C'est dans cette conjoncture
peu favorable que le nouveau Groupe Air France, né du regroupe-
ment des compagnies françaises Air France, Air Inter, UTA et
Aéromaritime, a été officiellement porté sur les fonts baptismaux,
le 30 octobre dernier, par la Commission européenne sur la
concurrence; le géant étant d'emblée confronté à l'obligation de se
restructurer à l'aube de la libéralisation du trafic et de l'ouverture
du ciel européen. La direction du groupe pour la Suisse, MM. Ber-
nard Souny et Roger Charrat, a fait l'inventaire et brossé les pers-
pectives d'avenir pour nous.

A défaut de disposer de tous les
éléments permettant de compa-
rer la situation du groupe Air
France «nouvelle formule», au
terme des huit premiers mois de
l'année, aux résultats des parte-
naires à la même époque en
1989, nous rappellerons simple-
ment le bilan final de la seule
compagnie Air France l'an pas-
sé. Le chiffre d'affaires (34,9
milliards de FF) a constitué un
véritable record , alors que le bé-
néfice net affichait une bonne
santé avec 685 mios; des scores
réalisés au travers du transport
de 16,1 mios de passagers ( +
8,7 %) avec un coefficient de
chargement passagers et fret de
65,5 %. Le coefficient d'occupa-
tion des vols passagers attei-
gnant là aussi un record avec
70,5 %.

par Mario SESSA

Depuis, la situation a évolué
et si ce n'est pas à proprement
parler la «déroute», pour re-
prendre le terme du président

d'Air France Bernard Attali , la
conjoncture est aujourd'hui
franchement préoccupante et
nécessitera de sévères mesures
d'austérité dont les prémices ont
déjà provoqué de graves trou-
bles sociaux avec la grève des
quelque 800 employés de la
compagnie à Nice, à la fin du
mois dernier, qui a paralysé le
trafic de cet aéroport pendant
14 jours. Un «test» du mécon-
tentement mesuré à sa juste va-
leur par les syndicats...

MÉGA-COMPAGNIE
La création du nouveau groupe
a donné naissance à une méga-
compagnie qui se place, par le
nombre d'avions (196), entre
British Airways (217) et Luf-
thansa (165) au plan européen ,
mais loin derrière les améri-
caines American Airlines (486),
USAir (441), United (423) ou
encore Delta (389). Cette asso-
ciation conférant néanmoins au
groupe le 4e rang mondial par le
nombre de tonnes transportées
au kilomètre (8,6 mrds) et le 3e
rang occidental par le chiffre

Avec l'arrivée d'UTA dans le nouveau groupe Air France, le réseau long-courrier va encore
s'étoffer. (Photo sp)

d'affaires commun dégagé à fin
88 ( 8 mrds de dollars).

Par contre, l'addition des em-
plois culmine désormais à
55'000 collabora teurs, un nom-
bre hors de proportion compte
tenu des réalités économiques
du jour. Le nouveau groupe Air
France a en effet annoncé un dé-
ficit de 263 mios de FF au terme
du 1er semestre 1990, avant la
crise du Golfe qui plus est, le se-
cond semestre étant attendu
comme plus catastrophique eh-
core.

A fin août 1990, le cumul des
activités passagers indiquait une
progression du trafic de l'ordre
de 1,4 %, par rapport à la même
période de l'an passé, contre une
hausse de 2,7 % de l'offre. Pour
sa part, le trafic européen n'a
fait qu'un saut de puce de 3,3 %,
alors que celui de l'Amérique du
Nord progressait de 5,6 % et ce-
lui de l'Asie de 12,1 %. En recul,
le trafic des Antilles (- 7,4 %) en
raison de l'arrivée de nouvelles
compagnies sur le secteur et du
reflux général du trafic à la suite
du cyclone Hugo.

RÉAMÉNAGEMENT
Aussi, on ne comprend que
mieux le discours de la Direc-
tion générale qui vient de pré-
senter un important réaménage-
ment du programme des vols de
la compagnie, tenant compte du
surcoût des dépenses d'un mil-
liard de FF au second semestre,

alors que les augmentations de
tarifs récemment ordonnées ne
procureront que 300 mios de re-
cettes nouvelles.

Brièvement présenté, cet as-
sainissement qui fait jouer les
synergies induites par la créa-
tion du nouveau groupe se fixe
comme priorité de ne plus ex-
ploiter les lignes déficitaires , de
réduire le nombre de fréquences
sur celles que l'on ne peut sus-
pendre, d'augmenter l'offre
dans les secteurs rentables, pro-
metteurs ou stratégiquement
importants, tout en diminuant
drastiquement le nombre de
vols affrétés à des compagnies
extérieures. Le recrutement de
personnel est également bloqué
ainsi que les investissements au
sol non encore engagés.

Des mesures qui entretien-
nent une inquiétude légitime
parmi les employés de tout rang
qui voient approcher à grands
pas l'heure du «dégraissage»,
impératif et justifié, après celui
de la redistribution des lignes.

DES ATOUTS
L'exploitation d'une compagnie
de transports aériens a de tout
temps été soumise à des fluctua-
tions alternant les hauts et les
bas. L'histoire a régulièrement
montré que seules les compa-
gnies disposant d'un cash flow
favorable, de réserves consis-
tantes et de suffisamment de
souplesse pour s'adapter à la

conjoncture s'en sortaient avec
les honneurs. Air France a addi-
tionné les résultats positifs de-
puis 1985, le groupe s'est aussi
bien préparé à faire face aux
nouvelles conditions du marché
européen de 1993. Il a également
misé sur la modernisation et le
renouvellement rapide de sa
flotte afin de contrôler au plus
près les coûts d'exploitation; un
plan qui ne sera pas modifié
dans son esprit. Autant d'atouts
qui devraient lui permettre de
faire face à la malice des temps.

Enfin , outre les aspects tech-
niques, la direction d'Air France
est convaincue que la bataille se
jouera également au niveau de
l'informatique: «celui qui dispo-
sera de la meilleure infrastruc-
ture de distribution et de vente
du produit sortira gagnant».
Dans ce domaine, le nouveau
groupe semble bien placé avec
sa participation au système de
réservation Amadeus (4 T000
terminaux en Europe) et, depuis
le 21 novembre dernier, la signa-
ture d'un accord de partenariat
avec le premier système de dis-
tribution américain: Sabre
(85'000 terminaux dans 46 pays)
créé par American Airlines,
gage de la mise en place d'un ré-
seau de distribution planétaire .

Les instruments sont en place
pour relever les défis du futur ,
reste à savoir comment l'élé-
ment humain de l'équation va se
comporter... M.S.

Air France et la Suisse
De tout temps notre pays a été
une destination privilégiée pour
Air France qui place la Suisse
au 4e rang de ses dessertes eu-
ropéennes. D'un autre côté, les
Suisses, grands consommateurs
de voyages, sont de fidèles
clients d'Air France, nos conci-
toyens ayant un faible pour les
Antilles et les Amériques.

Le comportement du marché
suisse à la fin du mois de sep-
tembre dernier s'inscrivait dans
la morosité générale, le trafic
enregistrant une diminution de
1 % alors que les recettes aug-
mentaient d'à peine 1 %. On
pense que ces chiffres s'inscri-
ront, respectivement, à hauteur
de + 3 et 4 % à la fin de l'an-
née, en raison de la forte de-

mande de voyages exotiques en
période de fêtes de fin d'année.

Dans le détail, Genève-Paris
enregistre une légère progres-
sion de 6 % en trafic et de 9 %
en recettes, alors que Zurich-
Paris s'effondre (- 3 et - 9 %)
après l'introduction d'une 4e
fréquence de Swissair sur la ca-
pitale française. Par contre,
Toulouse-Genève et Genève-
Bordeaux ont connu un démar-
rage brillant.

La compagnie a enregistré
une cassure sur les Antilles du-
rant l'hiver 1989-90, après le
passage du cyclone Hugo, alors
qu'aujourd'hui une certaine mé-
fiance règne à l'égard des pays
du monde arabe, observe la di-
rection d'Air France en Suisse,

(ms)

Le chancelier Helmut Kohi, avec
ses alliés libéraux , vient de rem-
porter une victoire facile sur l'op-
position social-démocrate, lors
des permières élections libres dans
l'ensemble de l'Allemagne depuis
près de soixante ans.

Philippe REY

Ce succès était en réalité es-
compté depuis longtemps par la
Bourse allemande , si bien que
celle-ci n 'a pas monté fortement à
la suite de ce résultat.

Les événements dans le Golfe
avec le vote de résolution de
l'ONU autorisant le recours à la
force pour rétablir la souveraineté
du Koweït et l' ultimatum fixé au
15 janvier , occupent plus que ja-
mais le devant de la scène interna-
tionale. Ils détermineront l'évolu-
tion à court terme des bourses.
Reste à savoir si la proposition de
dialogue par ministres interposés
adressée par George Bush à Sad-
dam Hussein (qui revient à laisser

une dernière chance à l'adversaire
après avoir placé tous ses pions)
peut permettre de préserver la
paix dans cette région du monde.
On n'a jamais été aussi proche
d'un conflit armé. Néanmoins, la
situation demeure imprévisible
dès lors qu 'un coup de théâtre
reste possible.

BAISSE DANS
UN PREMIER TEMPS

En cas de guerre, les marchés
boursiers devraient accuser le
coup dans une première phase,
puis se reprendre par la suite. Si
une solution négociée se passe en
revanche, une reprise des marchés
de l'ordre de 10-15% en ce qui
concerne les bourses de Zurich et
Francfort , aura lieu à court terme,
c'est-à-dire au tout début de 1991.

Mais au plan fondamental (en
tenant compte des indications ma-
cro et microéconomiques), les
bourses restent orientées à la

baisse. Car la croissance économi-
que mondiale faiblit et les pays an-
glo-saxons se trouvent dans une
récession. En d'autres termes, on
ne peut pas exclure un rallye bour-
sier dans tin avenir proche (à
condition que la paix soit préser-
vée ou qu'une guerre mette rapi-
dement hors d'état de nuire
l'Irak), auquel succédera une nou-
velle baisse, compte tenu d'une dé-
térioration de la conjoncture et
des résultats des sociétés.

DEUX CONDITIONS
INDISPENSABLES

Je le répète: deux conditions doi-
vent survenir avant d'investir à
nouveau sur un marché donné des
actions. D'une part, un «self-off»,
à savoir une amplification des
ventes, un bouquet final en quel-
que sorte, devrait avoir eu lieu , ce
qui n 'est pas encore le cas aujour-
d'hui. Lorsque cette accélération
des ventes se sera produite, la

bourse ne réagira plus négative-
ment aux mauvaises nouvelles.

D'autre part , des liquidités sup-
plémentaires doivent être créées
par une banque centrale , afin
d'abaisser les taux à court terme et
de redonner un coup de fouet à la

conjoncture. On remarque égale-
ment que ce n'est pas encore le cas
en Suisse, la Banque nationale
suisse demeurant en effet restric-
tive. A cet égard , la publication
d'un mauvais chiffre d'inflation
en Suisse en novembre (entre 6,0
et 6,1 %) la conforte dans son atti-
tude.

En vérité, la BNS n'assouplira
sa politique que lorsque se produi-
ra une détente généralisée des taux
suite à l'affaiblissement conjonc-
turel ici comme à l'étranger. Il
faudrait pour cela que la Bundes-
bank relâche la bride. Or, si le
gouvernement Kohi ne décide pas
d'une augmentation d'impôts,
afin de financer une partie du coût
de la reconstruction de l'Alle-
magne orientale et d'alléger, du
coup, le fardeau pesant sur le mar-
ché des capitaux allemand , la
«Buba» sera obligée de freiner
l'économie allemande en augmen-
tant ses taux directeurs.

En effet, le deutsche mark pour-
rait souffrir si les marchés com-
mencent à douter de la crédibilité
de la politi que fiscale allemande.
Dans ces conditions , une baisse
des taux sur le DM paraît peu
probable dans l'immédiat. A
contrario, on doit même s'atten-
dre à de nouvelles tensions sur les
taux. Or tant que ceux-ci ne recu-
leront pas, un retournement de
tendance de la bourse germanique
semble improbable. De même, il
faut un recul des taux sur le franc
pour redonner une impulsion du-
rable au marché suisse des actions.

Ce n'est que quand il y aura une
baisse généralisée des taux d'inté-
rêt au plan international que la
Bundesbank , soucieuse d'ailleurs
de préserver la force de sa mon-
naie pour juguler l'inflation im-
portée, assouplira sa politi que.

La BNS s'inscrira aussi dans
cette mouvance. Une telle éven-
tualité devrait , à mon sens, se
concrétiser dans le courant de
1991.

Ph. R

La facture allemande

Cette semaine n 'aura pas été
perturbée comme la précédente,
par une baisse du f ranc suisse.
La stabilité était de mise, seules
quelques événements ponctuels
venant inf luencer les cours des
devises.

LE DOLLAR
Il s 'est relativement bien com-
porté, atteignant môme mardi
les 1,2940. Ce regain de vigueur
était attribué à la situation tou-
jours tendue dans le Golf e et à
des taux d 'intérêt à court terme
bien disposés sur le marché amé-
ricain.

Mais mercredi déjà la devise
américaine se tassait: 1,2775 -
1,2790 au cours interbanques.
Diff icile de f aire un pronostic
pour ce billet vert, mais on ne le
voit pas s 'échapper d'une f our-
chette située entre 1,26 et 1,30
avant la Un de l'année. Le mois
de janvier  pourrait être autre-
ment plus animé!

LA LIVRE
STERLING

Les changements n 'ont pas été
énormes au niveau de la devise
britannique, même si celle-ci a
momentanément dépassé les
2,48. Elle s 'échangeait à 2,4680 -
2,4730 mercredi à la clôture.

On a appris par ailleurs
qu 'une réunion du G7 était pré-
vue en janvier, avec pour thèmes
de discussion le DM et le SME.

LE DEUTSCHE
MARK

Ferme, grâce à une situation
tendue au niveau des taux, le
DM cotait 85,38 - 85,50.

LE FRANC
FRANÇAIS

Stable contre f ranc suisse à
25,26 - 25,30, il reste chahuté au
sein du SME.

LE YEN
Certains observateurs annon-
cent une petite récession au Ja-
pon. Déclaration à prendre avec
précaution. Cela dit, la devise
japonaise était à la peine, extrê-
mement f aible contre dollar, elle
ne vallait guère mieux contre
f ranc suisse: 95,15 - 95,40.

LE DOLLAR
A USTRALIEN

Après avoir dépassé très mo-
mentanément le per, le dollar
australien est retombé à 98,10 -
98,60 mercredi.

J. Ho.

• Données recueillies auprès de M.
Jeanbourquin de la SBS

Un peu de
monnaie?



Côte irlandaise, (1990) aquarelle, 13 x 20 cm.

(Photo sp)

Aloys Perregaux éprouve le besoin
de se ressourcer dans la nature.

Pour lui, la peinture prend ses
racines dans l'expérience du

terroir. Son travail, ses recherches
actuelles, visent à transmettre le

paysage figuratif. Dans la mesure
où cela est le reflet d'un sentiment
intérieur. Ce chemin, c'est celui de ,
l'homme, celui que chaque jour il

suit, cette rivière qui s'écoule, c'est
encore sa vie.

Aloys Perregaux fait voir des
aquarelles, paysages jurassiens,

sous-bois, celles, croquées sur le
vif en Irlande, lors d'un récent

séjour. Masses rocheuses, sables,
espaces célestes ou aquatiques,

l'imaginaire se mêle au réel, le ^̂^ ,
visible à l'invisible. D> ? •*- ^ *
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Entrer en
nature

La musique, c'est l'essence
du tableau. A l'atelier d'Em-
manuel Chassot, les musi-
ciens sont là. Au mur, une
toile vierge. De la perfor-
mance naîtra la forme.
L'émotion inventera la cou-
leur. Alors s'établira la
translation. Huile sur toile,
technique mixte sur papier,
d'un coup de pinceau
Chassot dissocie le style
des émotions. Né à Fri-
bourg en 1950, Chassot a
travaillé, peinture et musi-
que, avec de grands maî- .
très. Etabli à Zurich depuis
1983, il fait voir ses œu-
vres, pour la première fois
dans la région, à la Galerie
de l'Encadreur.

40

Voir la musique

La France possède les meilleurs humoristes,
mais le public n'est pas à la hauteur! C'est l'un
des constats que fait Jean-Baptiste Plait avec
qui nous avons évoqué l'évolution de l'humour
en France. Bien placé pour en parler, ce comé-
dien qui après avoir monté le «Phèdre» de
Pierre Dac joue un spectacle «Alphonse Allais»
qu'il a créé au Sentier des Halles à Paris, avec
un succès qui a nécessité une prolongation jus-
qu'à la fin de l'année.
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[Jean-Baptiste Plait
évoque l'humour
en France

«Pretty woman», c'est la première place au
box-office américain, mais ailleurs aussi. Cen-
drillon devenue paripatéticienne rencontre le
prince charmant transformé en «reider». Le pu-
blic veut rêver; Hollywood le fait rêver. C'est
charmant, et Julia Roberts a un «pep» fou, de
longues jambes et un nez bizarre. «Sailor et
Lula, c'est aussi une forme de rêve, mais beau-
coup plus brutal. Et son réalisateur, l'heureux
gagnant du dernier festival de Cannes, David
Lynch est véritable auteur de films. Près de
deux cents organisations et personnalités sont
actuellement consultées sur un projet de nou-
velle loi sur le cinéma. Voici notre deuxième
épisode de ce feuilleton. Et que se passe-t-il au
festival de Leipzig? Diable, que de propositions
dans «Grand écran»!
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Grand écran \

Vulgarisateur très largement apprécié, Hubert
Reeves est l'astrophysicien qui a mis le cosmos
à la portée du grand public. Son nouvel ou-
vrage, Malicorne, médite sur les rapports entre
«ce qu'on sait» et «ce qu'on fait». Comment les
connaissances nouvelles que la science nous
apporte changent-elles le regard que nous por-
tons sur nos activités d'humains? Cette ré-
flexion concerne non seulement les rapports
des hommes entre eux, mais l'ensemble des re-
lations que nous entretenons avec la nature.
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Nouvelles rêveries
d'un promeneur
solitaire
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ien des choses ont
changé du côté de ce
que l'homme appelle
sa «moitié» - une ex-

pression très ancienne qui
laisse sous-entendre, im-
plicitement, que si Lui est
entier . Elle n'est que la
moitié. Bref, maintenant
que les bases sont posées,
passons à l'essentiel.

Ça bouge donc, dans
cette «moitié» du monde.
La douce moitié, dont le
type idéal était, il n'y a pas
si longtemps, représenté
sous un aspect filiforme,
prend de plus en plus
d'ampleur et les manne-
quins s'arrondissent - ce
qui n'est pas désagréable
d'ailleurs.

La Dame de Fer dispa-
raît soudain de la scène
politique mondiale mais
en laissant une impression
de grandeur que bien des
mâles pourraient lui en-
vier, même en n'étant pas
toujours d'accord avec
elle.

Une mère de famille est
élue présidente de la Ré-
publique par les Celtes de
la verte Irlande et dame le
pion à l'ancien leader.
Chez les Celtes gaulois, la
femme-fleur remporte
l'éprouvante Route du
Rhum et bat tous les mus-
clés à plate couture par la
seule puissance de son
cerveau et de sa volonté.

Chez les Helvètes, ça
bouge un peu, aussi, mais
difficilement. Il y a bien eu
une timide tentative, il n'y
a pas si longtemps, mais
malheureusement suivie
d'un échec retentissant
dans le secteur des ma-
chines à laver.

La leçon a porté. Ce
n'est pas demain qu'ils
vont recommencer! Et
pourtant, n'est-ce pas le
grand Goethe qui faisait
dire à son Faust, en plein
18e siècle, que «la femme
ennoblit l'homme»?
Deux-cents ans ont passé
depuis...

L'armée, elle, a compris.
La raison en est simple: il
n'y a plus de Landsturm -

il faut combler le vide - et,
surtout, plus d'armée se-
crète, donc plus aucun
danger de fuites - tout le
monde sait bien qu'on ne
peut confier un secret,
même militaire, à une per-
sonne du sexe!

Une manière comme
une autre de faire illusion
en donnant un peu de mou
aux partisan(anes) de
l'égalité des sexes. Mais
pour ce qui est de celle
des salaires... doucement,
doucement!

Chaque chose en son
temps. Il ne faut pas mé-
langer. A chacun son mé-
tier et les vaches seront
bien gardées. Les élec-
teurs s'occupent des sa-
laires et les électrices des
paniers â commissions!

D'ailleurs un effort re-
marquable vient d'être
fait le 27 novembre der-
nier. Une date historique !
Toutes les femmes hel-
vètes ont désormais le
droit de vote! (Ils auraient
quand même pu attendre
le 700e).

N'est-ce pas extraordi-
naire et un bel exemple
d'ouverture démocrati-
que pour les pays qui nous
entourent et qui envient
secrètement nos institu-
tions et notre chocolat?

Personnellement, je
trouve cette décision du
Tribunal fédéral un peu
hâtive. C'est vrai, on
s'était habitué à ce village
d'irréductibles à l'inté-
rieur d'Appenzell. Un en-
droit idéal où passer des
vacances reposantes, en-
tre hommes quoi, comme
avant au Club alpin ou au
Club 44.

Et puis, c'est encore une
de nos images folklori-
ques qui s'en va, avec le
chocolat... Dommage, on
aurait pu en faire une ré-
serve naturelle, un coin
superbe pour les adeptes
du KKK (Kinder, Kùche,
Kirche). ^ -̂-frrf

Michel Cugnet

HUMEUR
Le 19e Prix de Lausanne, concours international pour jeunes
danseurs, se déroulera au Palais de Beaulieu, du 30 janvier au 3
février. Les demandes d'informations sont nombreuses déjà, 80 à
100 participants sont attendus.

Le jury sera présidé par Jean-Yves Esquerre, directeur artisti-
que des Ballets de Monte Carlo. A ses côtés siégeront: Natalia
Bessmertnova, étoile du Ballet du Bolchoi, Moscou, Betty Oli-
phant, Canada, Kathryn Wade, Royal ballet school, Londres,
Yvan Nagy, Londres, Michael Birkmeyer, Vienne, Norio Ohara,
Tokyo, Suki Schorer, New York, Kirsten Simone, Copenhague,
Uwe Scholz, Zurich.

19e Prix de Lausanne,
du 30 janvier au 3 février

Les points sur les i
Ne dites pas
la culture coûte trop cher,
dites plutôt
la culture ne sert à rien.

lei eue. lûëHeuCpu

• La Chaux-de-Fonds
Pantomime
Tomaszewski de Wro-
clav (PL)
(Service culturel Mi-
gros)
Théâtre
Mardi 11 décembre,

' 20 h

• La Chaux-de-Fonds
«Casse-noisette» ballet
de Tchaïkowsky
par l'école de danse clas-
sique Hélène Meunier
avec le concours
d'Etienne Frey
Théâtre
Vendredi 7, samedi 8
décembre, 20 h
Dimanche 9 décembre
14h

• La Chaux-de-Fonds
Concert de l'Orchestre
Diapason
40 jeunes musiciens
Temple de l'Abeille
Vendredi 7 décembre,
20 h

• La Chaux-de-Fonds
Chœur de chambre
Jubilate
Oratorio de Noël
Temple Farel
Samedi 8 décembre,
20 h 30

• La Chaux-de-Fonds
Chœur d'oratorio
de Lausanne
Oratorio de Noël
Salle de musique
Dimanche 9 décembre
17h

• La Chaux-de-Fonds
Chanson du Pays
de Neuchâtel
«La joie partagée» musi-
que de Pierre Kaelin,
textes de l'abbé Pierre.
Jazz ensemble Rudi Frei.
Temple de l'Abeille
Dimanche 9 décembre,
17 h 30

• Les Ponts-de-Martel
Ensemble de cuivres
neuchâtelois
direction Jean-Pierre
Bourquin
Temple des
Ponts-de-Martel
Lundi 10 décembre, 20 h

AGENDA
Qu'est-ce que le néoclassicisme? Quand ce mouvement est-il
né, comment a-t-il évolué dans l'architecture, la sculpture, la
peinture? Découvertes de Pompei et Herculanum, Ecole de
Rome, classicisme révolutionnaire, Antonio Canova, autant de
thèmes traités par Mme Costanza Thompson Pasquali, profes-
seur.

Le cycle de huit leçons de 60 minutes, sur le thème du néo-
classicisme, débutera à Neuchâtel mercredi 16 janvier à 18 h 30,
dans un lieu à déterminer en fonction du nombre d'inscriptions.
Renseignements «Dante Alighieri» Boine 55, 2000 Neuchâtel,
tel 038 / 25 60 51

Le néoclassicisme

Pour son deuxième Festival international des mimes automaties
et des automates mécaniques à Sainte-Croix, le comité organisa-
teur lance un concours d'affiches. Les travaux sont à remettre
jusqu'au 31 décembre. Le règlement et autre renseignement
peuvent être obtenus à l'Office du tourisme de Sainte-Croix , Les
Rasses, rue Centrale 10, 1450 Sainte-Croix, tél. 024/61.27.02.

Concours d'affiches

Pour sa troisième édition d'estampe, le Musée des beaux-arts du
Locle a choisi une gravure pointe sèche de Martial Leiter. Tirée à
50 exemplaires, signés et numérotés par l'artiste, cette oeuvre est
offerte en souscription au prix de 220 francs jusqu'au 31 janvier
1991. Les commandes, à envoyer au MBA, case postale, 2400
Le Locle, seront prises en note dans l'ordre d'arrivée.

¦t .' :

Martial Leiter pour
le Musée du Locle

Le Béjart Ballet Lausanne annonce un cycle de spectacles à la
Halle des fêtes du Palais de Beaulieu.

Samedi 8 et dimanche 9 décembre à 18 h, lundi 10 décembre
à 20 h, la compagnie présentera le ballet créé en mai dernier au
Caire sur des musiques traditionnelles islamiques «Pyramide - El
nour».

Le deuxième programme propose, mercredi 12, jeudi 13, ven-
dredi 14 décembre à 20 h, samedi 15 et dimanche 16 décembre,
à 18h, «M pour B» sur des musiques de Mozart, ballet créé le 9
octobre dernier à Bruxelles pour l'anniversaire de Sa Majesté le
Roi Baudoin. «Sept tangos» «Nomos Alpha» «Hamlet» compo-
sent encore ce programme.

Une représentation exceptionnelle avec la participation du cé-
lèbre danseur du Bolchoi, Andris Liepa, samedi 15 décembre à
14 h annonce le «Chant du compagnon errant» «L'oiseau de
feu» «Hamlet»

Béjart Ballet Lausanne

Apparaît depuis quelques semaines déjà, en Suisse romande,
une copie restaurée intégrale d'un film essentiel pour l'histoire
du cinéma, «L'atalante» de Jean Vigo, avec Michel Simon (à
Neuchâtel, cette semaine en 5 à 7). Pour une copie sauvée, à
grand frais, combien d'autres qui risquent de disparaître.

Ainsi tel animateur apprend qu'il existe bien encore une copie
du «Docteur Mabuse» de Fritz Lang, mais qu'il faut la projeter en
prenant de multiples précautions. Et le même doit sagement re-
noncer à revoir «Citizen Kane» de Welles, la copie qui reste en
Suisse étant en trop mauvais état... Triste, tout cela, et plus triste
encore le manque de moyens pour sauver des films... Pourtant
(voir ci-dessous).

\ '. r. ¦

Copies restaurées... ou foutues

Pour souligner la sortie de son numéro hors-série, «Suisse 700
ans, l'âge critique», «Le temps stratégique» a organisé, hier 6 dé-
cembre à L'Uni 2 de Genève, une projection exceptionnelle de
«La vocation d'André Carrel» de Jean Choux (1925 - voir ci-
dessous). Dans le futur cadre du 700e anniversaire de la Confé-
dération, «Le temps stratégique» monte cette opération pour fi-
nancer le sauvetage d'un film de la cinémathèque. Cette opéra-
tion coûteuse - transférer des films «nitrate» inflammables sur
«acétate» - nécessite un important soutien économique...

Les introuvables du
cinéma suisse

Jean Choux fut d'abord critique de cinéma à «La Suisse» dans
les années vingt. Admirateur de Delluc, Gance, Dulac, Epstein, il
sentit naître en lui une vocation de cinéaste. Il donna a un acteur
débutant sa première occasion de jouer dans un film: ce débu-
tant fit une immense carrière dans le cinéma et sur les planches. Il
se nomme Michel Simon... Dans son «Histoire du cinéma suis-
se», Freddy Buache écrit: «Le film se veut poème du lac, ce qui
déjà le distingue de la production suisse obnubilée par les stéréo-
types alpestres. Et Michel Simon y compose un personnage qui,
d'emblée, par sa qualité de présence et sa complexité psycholo-
gique, annoncé le très grand comédien».

La vocation d'André Carrel

La Faculté des Lettres de l'Université de Lausanne informe qu'un
colloque portant sur les différentes théories du jeu de l'acteur,
aura lieu du 12 au 14 décembre, sur le site universitaire de Dori-
gny.

«Vers une théorie de l'acteur: Meyerhold, Koulechov et quel-
ques autres», est un colloque organisé par la section «Histoire et
esthétique du cinéma» nouvellement créée à l'Université de Lau-
sanne. Ce colloque donne un prolongement à la rétrospective
que la Cinémathèque suisse consacre actuellement à Kouiechov.
Plusieurs spécialistes du théâtre et du cinéma soviétiques, venus
de France, des Etats-Unis, d'URSS, d'Allemagne et de Grande-
Bretagne, y prendront part et des projections viendront émailler
les interventions.

Le colloque s'ouvrira mercredi 12 décembre à 14 h. Bâtiment
central, Centre audiovisuel. Il se terminera vendredi 14 en fin de
journée.

Colloque à l'Université
de Lausanne

Le compositeur Aaron Copland est mort dimanche 2 décembre
dans un hôpital de Westchester (Etat de New York) à l'âge de 90
ans, a annoncé son avocat, Me Ellis Freedman.

Aaron Copland dont la musique a d'abord été influencée par le
jazz, s'est ensuite orienté vers le folklore américain. Considéré
comme le doyen de la musique américaine, il est notamment le
compositeur de ballets, en particulier «Billy the Kid» (1938) . Aa-
ron Copland a également écrit deux opéras et la musique de plu-
sieurs films, dont celle de «L'héritière» (The Heiress) de William
Wyler, qui lui a valu un oscar.

Aaron Copland qui a eu une grande influence sur la musique
contemporaine américaine, avait étudié à Paris.

Décès du compositeur américain
Aaron Copland
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Théâtre du Grenier

Le 
jeune «théâtre du Grenier», troupe récemment créée à

Neuchâtel et dirigée par le comédien Olivier Nicola, pré-
sentera «Werther» de Filip Forgeau, d'après Goethe.

Le «Théâtre du Grenier» réunit Katia Brischoux, Cathe-
rine Wisser, Mathieu Menghini et Eric Augsburger. Le spectacle
est accompagné de musique interprétée par Ivan Roquier, Jeff
Fleury et Christine Griessen.

Filip Forgeau a théâtralisé le récit de Goethe en le situant dans
un château où erre un mystérieux personnage qui sort de l'ombre
une fois par an pour raconter la triste histoire du jeune Werther,
amoureux fou d'une jeune femme qui ne lui rend pas son amour,
et qui finit par se suicider.

«Les souffrances du
jeune Werther»
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oici la truculence, la
gaieté et la santé popu-
laires du Wayang-
Wong balinais qui

nous conte le Ramayana (le
geste de Rama).

C'est la forme théâtrale la
plus archaïque de Bali. Elle est
encore intacte dans deux ou
trois villages montagnards per-
dus comme celui du Telepud,
hameau de cent habitants
dans lequel on ne compte pas
moins de dix temples.

Les représentations du
Wayang-Wong - qui sont pour
les Balinais un rituel, une of-
frande aux dieux - apparais-
sent comme une illustration vi-
vante des manuscrits sacrés de
ces temples.

Les villageois de Telepud fa-
briquent eux-mêmes leurs ma-
gnifiques costumes et mas-
ques. Ces derniers sont d'une
variété et d'une fantaisie in-
croyables dans le dessin, la
forme, la couleur. Ils sont sur-

montés de hautes coiffes do-
rées, dentelées, ciselées, ou
bien, chez certains démons,
d'énormes perruques.

Le spectacle là-bas, peut du-
rer deux jours et deux nuits... la
tranche de «Ramayana» qui
nous sera offerte à Couvet ne
durera que deux heures!

«Wayang-Wong»
Théâtre masqué et dansé de Bali

LA CHAUX-DE-FONDS

FÊTE D'OUVERTURE DE
L'ABC

• KABWA
Je 20 décembre, 20 h 30

• COMÉDIE DE SAMUEL
BECKETT
Par le Théâtre des Gens
Ve 21 décembre. 20 h 30

• STEP ACROSS THE
BORDER
Film de W. Penzel et N.
Humbert
Sa 22 décembre à 16,
18, 20, 22 et 24 h

SAINT-IMIER

• UMBERTO MAGGIONI
Exposition
Jusqu'au 21 décembre
Lu, me, ve, sa, de 14 h à
18h
Centre de culture et de
loisirs

NEUCHÂTEL

• PATRICK LAPP
Sa 15 décembre, 20 h 30
Di 16 décembre, 17 h
Théâtre du Pommier

• HUMPHREY
Avec Philippe Cohen
Ma 11 décembre,
20 h 30
Théâtre de Neuchâtel

• LES SOUFFRANCES
DU JEUNE WERTHER
Par le théâtre du Gre-
nier
Les 18, 19 et 20 décem-
bre, 20 h 30
Salle de la Cité univer-
sitaire

• ZHI-JUAN CHEN
Peintures
Jusqu'au 21 décembre
Galerie du Pommier

COUVET:

• WAYANG-WONG
Par Le théâtre masqué
et dansé de Bali
Di 16 décembre, 20 h
Salle des spectacles

RECONVILIER

• LE BEL HUBERT
Ve 7 décembre, 20 h 30
Théâtre de l'Atelier

AGENDA

Patrick Lapp dans son one-man-show

En 
collaboration avec le Café de l'Industrie, le Centre cultu-

rel neuchâtelois présente «Bravo Lapp» au Théâtre du
Pommier.

Subtil comédien aux yeux tristes, artiste lyrique et poly-
valent, Patrick Lapp n'est pas l'homme du rire gras et fétiche. Au
contraire, plutôt pince sans-rire, fin, presque désolé d'être drôle,
il suscite le rire plus qu'il ne l'impose.

Etre généreux et modeste, Lapp dit de lui-même: «Issu des
plus grandes écoles, ce précurseur nous offre le meilleur de lui-
même».

Après le spectacle, Paul Cachelin, du Café de l'Industrie pro-
pose un petit en-cas par lui concocté. .. J, 

Bravo Lapp

Philippe Cohen dans «Humphrey»

On 
se souvient de l'affolante virtuosité du comédien Phi-

lippe Cohen dans «Le Cid improvisé» où, seul en scène, il
faisait défiler des armées, couler des bateaux, déplacer
tout le public tout en improvisant sur des thèmes lancés

par le public.
On retrouve dans «Humphrey» la solitude de l'acteur de fond

qui semble se complaire à accumuler difficultés et obstacles in-
surmontables: on assiste à un math de boxe, une tragédie grec-
que, un polar à la TV, une fête dans un village africain, un drame
de Shakespeare et quantité d'autres événements.

Tout cela ponctue par l'incroyable variété des bruits et sons
qui sortent de la bouche de Philippe Cohen et des démonstra-
tions de mimes éblouissantes.

abc
la Chaux-de-Fonds 

Musique afro-jazz J

ean-Daniel Staempfli: cla-
viers; Claude Junod: sa-
xophone; René Dambury:
percussions; Yves Simo-

nin: basse.
Massimilien Baldassari:

peintre.
Kabwa, groupe afro-jazz ou-

vrira les feux dans sa formation
habituelle, mais avec en toile
de fond en «live» la gestuelle
picturale de Balda...

Pause % heure: Couleur
Café...

Kabwa encore, élargi à une
dizaine de musiciens de
cultures et de styles différents,
jouera entre flirt et confronta-

tion et s'aventurera dans des
paysages musicaux inatten-
dus, nouveaux peut-être, où
l'improvisation aura la part
belle.

Avec:
Valentino Rammos de Fi-

guereda: Djembé.
Georges Cabassi: saxo-

phone.
Jean Marmier, Biaise Froi-

deveaux, Gilles Schwab,
Claude Junod: quatuor de
saxophones.

Christophe Krell: guitare.
Sylvie Girardin dit un poème

de la Guadeloupe de Gerty
Dambury.

«Kabwa»



La  
musique, c'est l'es-

sence du tableau. A
l'atelier du peintre,
les musiciens sont là.

Au mur, une toile vierge.
De la performance, des ac-
cords, naîtra la forme.
L'émotion inventera la
couleur. Alors s'établira la
transfusion, la translation,
la musique sera peinture.

S'il s'agit bien, pour Emmanuel
Chassot, de convoquer les élé-
ments les plus insaisissables,
cela implique d'autre part une
maîtrise très sûre de la transpo-
sition plastique, là, où, sur la
toile ou le papier, se manifeste-
ra la plus étroite connivence
avec la musique.

Il y a, si l'on veut, deux ins-
truments que Chassot emploie
selon les circonstances. Huile
sur toile, style teinté d' impres-
sionnisme, et technique mixte
sur papier. Du coup, Chassot
force la distinction des styles.
Le geste sur papier est plus
nerveux.

Les tableaux offrent la possi-
bilité de plusieurs lectures.
«Quoi qu'il en soit, dit Chassot
d'entrée de cause, j'entends
laisser à la personne qui re-
garde, le droit de rêver, sans
quoi je ne verrais pas le sens
du dialogue...»

Miles Davis, technique mixte, 76 x 55 cm. (Photo sp)

Emmanuel Chassot, peintre, musicien,
poète, à la Galerie de l'Encadreur

La première lecture, se lais-
sera entraîner par les mouve-
ments de la matière, huile sur
toile, réduite ici à une subs-
tance picturale délicate et
fluide. Les coloris tout en sub-
tilités de tons atténués, retien-
nent la musique, le passage de
la musique, d'une manière plus
sûre et plus souple que ne peut
le faire une référence natura-
liste.

La seconde lecture, techni-
que mixte sur papier, est atten-
tive à l'ordonnance du geste, à
la polyphonie des couleurs, au

jeu des variations, digressions,
à l'impulsion.

Ici, c'est l'émotion qui com-
mande d'abord et qui ordonne
seule en définitive. La poussée
des passions surgit en vagues
de rythmes précipités, irrésisti-
bles . Seule compte ici l'inten-
sité de la situation et son écla-
tement dans le geste.

Pour le dire autrement, face
à un telle œuvre, le plaisir de
l'imaginaire et celui de l'intelli-
gence sont strictement indis-
sociables.

• Emmanuel Chassot, né
en 1950 à Fribourg, pein-
tre, musicien, poète, vit
depuis 1983 à Zurich. Il fait
voir son œuvre, pour la
première fois dans la ré-
gion, è la Galerie de l'Enca-
dreur (Numa-Droz 23). Du
lundi au vendredi 14 à 18 h
30, samedi 10 è 12 h 30 et
sur rendez-vous. Jusqu'au
15 janvier.

Voir la musiqueEntrer en nature
Irlandaises et jurassiennes,
Aloys Perregaux fait voir
ses récentes aquarelles

«Le Seyon en hiver» 53 x 74 cm.

A

loys Perregaux
éprouve le besoin
de se ressourcer
dans la nature.

Pour lui, la peinture prend
ses racines dans l'expé-
rience du terroir. Son tra-
vail, ses recherches, vi-
sent à transcrire le pay-
sage. Dans la mesure où
cela est une nécessité in-
térieure. Ce chemin, ce
sous-bois, composent
l'environnement quoti-
dien de l'homme. Cette ri-
vière qui s'écoule, mur-
mure, scintille au soleil,
c'est encore sa vie. Aloys
Perregaux fait voir des
aquarelles, paysages ju-
rassiens, celles, croquées
sur le vif en Irlande, lors
d'un récent séjour.

Perregaux a eu besoin de re-
tourner aux forces originelles.
Cela l'a mené à cette forme
d'expression, à la fois forte et
raffinée, apte à transposer
quelque mythique pastorale,
croyances ou sentiments, re-
montant à la nuit des temps.
Perregaux a raison lorsqu'il dit
que sa recherche, si elle vise à
transcrire le paysage, la na-
ture, cela ne vaut que dans la
mesure où celle-ci est le reflet
d'un sentiment intérieur. Il
n'entend pas peindre un arbre

uniquement pour sa beauté
ou sa fonction plastique dans
l'équilibre du tableau, mais
pour le bien-être que l'arbre
dispense à l'homme. Alors il
s'en remet à la logique interne
de son activité créatrice. Et
d'autant plus près qu'il s'ins-
pire des forces cachées de la
nature au lieu de reproduire
seulement ses aspects exté-
rieurs.

L'œuvre s'alimente alors
aux sources profondes et inta-
rissables du terroir, dont l'ar-
tiste par ailleurs a besoin pour
se réaliser.

Par petites touches de cou-
leurs, il capte le thème, dilué
dans une matière fluide, char-
gée d'énergie pourtant. Ces
plages de couleurs, vertes,
roses, beige, évoquent le ter-
reau originel dont toutes
choses ont été modelées.

• Galerie des Amis des
arts, (quai L.-Robert 1)
Neuchâtel. Du mardi au
vendredi de 14 à 18 h, sa-
medi et dimanche de 10 à
12 et de 14 à 17 h. Jus-
qu'au 20 décembre

Cottage en Irlande» 35 x 50 cm. (Photos sp) j

D'une autre planète
Pierre Loye
au Manoir de Martigny

Montagne avec jardin, 1989, gouache 55 x 75 cm.

P

ersonnage très atta-
chant, discret, pru-
dent dans ses juge-
ments, Pierre Loye

est un artiste qui pourrait
venir d'une autre planète.
A vrai dire, il habite loin
dans la montagne plus pré-
cisément au Trétien, très
haut dans un lieu où l'on
peut encore méditer et vi-
vre vraiment.

L'ensemble présenté actuelle-
ment au Manoir de Martigny,
survol de près de trois ans de
travail, est riche des attitudes
et des formes qui renvoient très
directement à l'univers de
l'homme et de la nature; là les
touristes et les dévastateurs
sont des intrus aussi symboli-
ques que les petits nains dans
les jardins.

Dans l'univers de Loye, la
montagne est reine. Mais dans
sa quête d'un monde à recréer
ou du moins à sauvegarder,
l'artiste emmène sur des che-
mins tortueux, tourmentés; au
regardeur de rechercher les
signes, comme les pierres du
petit Poucet, ou les éléments
donnés, tracés sur des parois et
qui ne sont pas sans rappeler
les peintures de Lascaux ou les
signes des primitifs australiens.

Comme le dit très bien An-
dré Seppey dans le catalogue
de l'exposition...«la vérité de
son attitude évoque essentiel-
lement chez Loye le désir
d'une communication univer-

selle et la quête d'une réalité
spirituelle...»

Certains n'ont vu et compris
que l;aspect ésotérique; l'ar-
chétype de la montagne, clas-
sique et omniprésente en Va-
lais, n'a pas été compris dans
sa dimension universelle, cou-
ronnée ici d'une poésie à la
plastique d'une très grande
modernité.

Pour Henri Maître, coauteur
de l'ouvrage dédié à l'artiste
valaisan: «Dans sa figuration
des hommes et des objets,
Pierre Loye simplifie les atti-
tudes et les formes; on a même
l'impression que souvent sa
statuaire est archaïque, que ses
peintures renvoient à des civili-
sations primitives: c'est pour
les dépouiller de leur représen-
tation objective et les investir
du pouvoir spirituel de l'inno-
cence et du mystère...»

Connu déjà cdmme un
grand artiste valaisan, Pierre
Loye fait son entrée dans le
cercle des grands de Suisse ro-
mande.

J Ç. (§^Jj<? r=l

• Au Manoir de Martigny,
jusqu'au 30 décembre 1990.
Pierre Loye 132 p. 80 illus-
trations, livre relié. Edition
D. Bollin, Branson, VS
1990; catalogue Pierre
Loye par A. Seppey 54 p. ri-
chement illustré Ed. Ma-
noir 1990.



La vocation
multiple de
l'Orchestre
de la
Suisse
romande
L

'Orchestre de la Suis-
se romande, sous la
direction de Michel
Tabachnik, a donné,

le 9 octobre dernier, un
concert à la Salle de musi-
que de La Chaux-de-
Fonds. Or, le même soir,
l'Orchestre de la Suisse ro-
mande, dirigé par David
Porcelijn, se produisait au

Un orchestre ne se construit
pas en un jour. Tous les
«grands» ont une histoire, des
traditions propres qui les dis-
tinguent les uns des autres. Ce
sont de véritables institutions,
obligées de fonctionner com-
me telles.

Chaque saison, les 118 mu-
siciens titulaires de l'Orchestre
de la Suisse romande, assurent
à Genève, en coproduction tri-
partite avec la Radio-Télévi-
sion Suisse romande et la Ville
de Genève, deux séries de dix

Grand Théâtre de Genève,
dans l'exécution de «Ro-
méo et Juliette», ballet de
Serge Prokofiev. Com-
ment était-ce possible? Et
où était donc passé le chef
titulaire, Armin Jordan?
Cette curiosité a suscité
l'intérêt d'un lecteur de
notre journal.

concerts d'abonnement cha-
cune et une troisième série de
cinq concerts. Dix de ceux-ci
sont repris à Lausanne.

Ils assurent en outre environ
70 représentations lyriques et
chorégraphiques au Grand
Théâtre de Genève, deux
concerts symphoniques orga-
nisés par la Ville de Genève en
saison d'hiver et six à huit
concerts-sérénades en saison
d'été, les épreuves du
concours international d'Exé-
.cution musicale de Genève, le

Ernest Ansermet, fondateur de l'OSR.

concert annuel offert par la
Ville de Genève à l'occasion de
la Journée des Nations-Unies,
quatre à cinq concerts pour la
jeunesse, d'autres avec des so-
ciétés chorales à Genève et
Lausanne, ainsi que cinq
concerts symphoniques pour
la Radio-Télévision suisse ro-
mande, dont la majeure partie
est donnée dans des villes de
Suisse romande hors du bassin
lémanique.

A cela s'ajoutent les enregis-
trements et une tournée ¦ à

l'étranger de douze à quinze
concerts tous les deux ans.
Cette activité représente, par
saison, environ cinq cents ser-
vices d'orchestre, en plusieurs
formations, allant du grand or-
chestre symphonique à des ef-
fectifs de 50 à 60 musiciens,
ces derniers pouvant être em-
ployés en deux formations si-
multanément.

En compagnie
de Jean-Sébastien Bach

De 
prestigieuses rééditions, qui viennent s'ajouter à quel-

ques brillantes réussites pius récente, incitent à passer
cette fin d'année en compagnie de ce fabuleux maître. De
sa production, véritable pain quotidien de tout artiste et

mélomane, voici une sélection de coffrets de deux CD qui font le
prix des belles collections.
- A quel instrument Bach a-t-il destiné les 48 Préludes et Fu-

gues du Clavier bien tempéré? Les bonnes raisons ne man-
quent pas d'opter pour le clavecin, le clavicorde ou le piano-forte.
Aurait-il adopté le piano moderne s'il l'avait connu? Sa vive curio-
sité permet de l'envisager.

D'une impressionnante densité, les pièces précitées (écrites,
comme le titre le sous-entend, dans tous les tons et demi-tons de
la gamme) constituent deux Livres distincts: le premier datant de
1722, alors que le compositeur'est au service du prince Léopold à
Côthen, le second achevé ultérieurement au cours des années
passées à Leipzig.

De cet immense cycle, le pianiste S. Richter nous avait donné, il
y a bien une vingtaine d'années, une traduction absolument ma-
gistrale de naturel et de clarté atteignant à la grandeur de la pre-
mière à l'ultime mesure. Le report sur CD permet de mesurer com-
bien cette interprétation est demeurée irremplaçable. Le Chant du
Monde LDC 278525/26 pour le 1er Livre. LDC 278528/29 pour
le 2e. Technique: moyenne.
- L'année même (1973) où Richter achevait l'enregistrement

du 2e Livre, N. Milçtein nous donnait une intégrale des six So-
nates et Partitas pour violon seul qui, par son relief et sa géné-
rosité expressive, apparaît comme une norme en la matière. Il n'est
peut-être pas inutile de rappeler à propos de ces richissimes pages
dans lesquelles certains on vu avant tout un outil pédagogique,
que les Sonates comportent chacune un second mouvement en
forme de fugue et les Partitas un nombre variable de danses. DG
423 294-2. Technique: fort bonne.
- Le violoncelle a reçu lui aussi un royal cadeau sous la forme

des six fameuses Suites. Toutes composées selon un ordre strict,
elles soulignent en priorité le rythme de la danse. P. Fournier les
avait gravées en 1961 dans une approche qui dosait savamment la
rigueur de l'écriture, l'élégance du phrasé et le chant intérieur. On
reconnaît là toute la noblesse du regretté maître français. DG 419
359-2. Technique: bonne.
- Il est admis que l'essentiel du matériau des sept Concertos

pour clavier provient d'œuvres antérieures. Etrangement, dans
les cas où la première version a été confiée au violon, c'est â dire
dans les Concertos en la mineur, mi majeur et le quatrième Bran-
debourgeois, il n'est pas courant d'entendre les transcriptions
pourtant réalisées avec un art consommé.

Le pianiste A. Schiff possède un jeu d'une lisibilité et d'une plé-
nitude qui mettent superbement en valeur ces chefs-d'œuvre. Il
est soutenu par l'Orchestre de chambre de l'Europe dont l'engage-
ment égale celui du soliste. Decca 425 676-2. 1989. Technique:
bonne.
- Les 45 mélodies originales des Chorals du Petit Livre d'Or-

gue (il s'agit en réalité de préludes de chorals destinés à introduire
le chant des fidèles) constituent un recueil d'un intérêt musical et
pédagogique unanimement reconnu.

Pour en faire mieux ressortir l'ingénieuse invention, l'enregistre-
ment que voici présente d'abord la version domestique, autrement
dit le Choral confié à une voix de soliste, discrètement soutenue
au positif, puis seulement le prélude du Choral lui-même. Le ténor
I. Honeyman et l'organiste J.-Ch. Ablitzer nous en offrent une
interprétation d'un goût parfait. Le coffret est enrichi d'une notice
exemplaire. Harmonie Records 8508/9. 1985. Technique: très
bonne.

Des emprunts, l'on en rencontre un nombre appréciable dans
l'Oratorio de Noël (l'un des plus étonnants étant la berceuse du
N° 19, air d'alto qui s'adresse au «doux enfant» et qui, dans une
Cantate profane antérieure, revient à un soprano chargé de bercer
le petit Hercule!).

Heureux auditeurs, les fidèle de Leipzig qui furent les premiers à
découvrir cette fresque. Heureux discophiles aussi, ceux qui dé-
couvriront l'enregistrement de Ph. Herreweghe, l'un des inter-
prètes les plus sensibles à cette musique. Trois des quatre solistes
donnent toute satisfaction, l'alto manquant manifestement de
style. Quant au Chœur et à l'Orchestre du Collegium Vocale de
Gand (le premier plus encore que le second), ils n'appellent que
des éloges. Virgin Classics 7 90781 -2. Technique: très bonne.

S

uccesseur d'Ernest An-
sermet à l'Orchestre de
la Suisse romande, prin-
cipal chef invité de l'En-

semble orchestral de Paris, Ar-
min Jordan ne court pas après
la gloire. Il dirige les orchestres
qu'il aime et déteste le «star
System».

Il ne voulait pas faire de la
musique un métier. D'abord il
a étudié la médecine, la théolo-
gie et le droit, «avec toujours à
côté, un peu de musique».
Puis il eut envie de diriger, il
est entré au Théâtre de Bienne
et y a fait ses classes. Il a passé
ensuite cinq ans à l'Opéra de
Zurich.

Avec l'OSR, revenu aujour-
d'hui à un haut niveau, il a en-

vie d'aller encore plus loin.
Après avoir été'une formation
mondialement célèbre sous la
baguette d'Ansermet, pendant
un temps l'orchestre a baissé.
Pas à cause des successeurs
d'Ansermet, Kletzki, Sawal-
lisch, Stein, mais parce que la
moyenne d'âge de certains pu-
pitres, était trop élevée.

Jordan a eu la chance d'arri-
ver, dît-il, à un moment où une
grande part de l'effectif devait
être renouvelé. La moyenne
d'âge actuelle est de 36 ans.

Comme autrefois avec Ansermet, le nom d'Armin
Jordan devient inséparable de celui de l'OSR.

(Photos archives)

Armin Jordan
était à Paris

L

'Orchestre de la Suisse
romande a été fondé en
1918 par Ernest Anser-
met (en fondation de

droit privé). Dirigé par son fon-
dateur pendant plus de cin-
quante ans, l'OSR, seul grand

1 ensemble symphonique de
Suisse romande, a été étroite-
ment lié à la création des
grandes œuvres du répertoire
symphonique de la première
moitié de ce siècle et, de ce
fait, sa renommée devait large-
ment dépasser nos frontières.

alors même qu'au moment de
sa création sa vocation avait
surtout un caractère régional.

En 1967, Ernest Ansermet a
remis la direction de l'orchestre
à Paul Kletzki qui, quelques
années plus tard, a été suivi par
Wolfgang Sawallisch, direc-
teur artistique et chef de l'OSR
pendant dix ans, et par Horst
Stein à partir de 1980. La fonc-
tion de directeur artistique a
été reprise en septembre 1985
par Armin Jordan.

Quelques mots
d'histoire

Le 
financement et le bud-

get de l'institution (envi-
ron 17 millions de francs
en 1989) sont à l'image

de la multiplicité de ses fonc-
tions et de sa vocation ro-
mande.

La ville et le canton de Ge-
nève y participent respective-
ment à concurrence d'environ
40 et 34%, la radio et la télévi-
sion romandes à raison d'envi-
ron 15%. La ville de Lausanne,
le canton de Vaud, le produit
des concerts et le mécénat pri-

vé, auquel se consacrent prin-
cipalement les associations ge-
nevoise et vaudoise des Amis
de l'OSR, assurent le solde des
ressources nécessaires.

Signe des temps, l'initiative
privée - particuliers, sociétés
industrielles et commerciales -
joue d'ores et déjà un rôle
croissant dans le financement
de l'institution, pour soutenir
et développer l'OSR, instru-
ment culturel indispensable à
la Suisse romande.

A propos
du financement de l'OSR



Rose
Laurens

(Flarenasch Carrère 50 052,
distr. Disques office)

E

lle vient de sortir un
nouveau CD avec
neuf titres auxquels
Rose Laurens a parti-

cipé pour les textes. Aux-
quels aussi se sont associés,
pour quelques-uns, Francis
Cabrel et Jean-Jacques
Goldman. Une référence.

Le disque est beau, mais il
gagne à être écouté par pe-
tites doses. Les vibratos de la
voix de Rose Laurens, dont
elle joue parfois un peu ex-
cessivement, sont un peu
agaçants à la longue.

Reste que l'on découvre de
très jolies chansons sur ce
disque, comme «J'te prêterai
jamais», «J'ai roulé toute la
nuit», «P'tit frère», «Louis»,
ou encore «L'absence», entre
autres. Les textes ne vont pas
très loin, mais ce sont de jo-
lies chansonnettes que pro-
pose Rose Laurens.

DISQUES Mais Jean-Baptiste Plait
croit au
talent des humoristes

A 

('encontre des tendances actuelles
du spectacle, où la «création» prend
une place toujours plus grande, au

détriment souvent de la qualité, Jean-
Baptiste Plait fait revivre des humoristes
comme Pierre Dac ou Alphonse Allais.
Avec un succès certain, d'ailleurs. Avec ce
comédien de talent, auteur aussi, que
nous avons découvert la semaine der-
nière, nous avons également évoqué
l'évolution de l'humour, du siècle dernier
à aujourd'hui, à bâton rompu.

- Il y a actuellement
pléthore d'humoristes, ce
qui me paraît être un
phénomène nouveau. On
ne connaît en effet que
très peu d'humoristes du
siècle passé ou du début
de celui-ci, par exemple.

- C'est vrai, mais probable-
ment que dans cent ans on
n'en retiendra pas beaucoup
de notre époque.

- Coluche, peut-être?

« - Oui, encore que Coluche
c'était un comédien, et on ou-
blie facilement les comédiens.
Les gens qui restent le plus
sont ceux qui écrivent.

- Y a-t-il alors une
différence fondamentale
entre l'humour du siècle
passé et celui
d'aujourd'hui qui
provoque cette
profusion?

- C'est à dire qu'il y a actuel-
lement une demande formida-
ble d'humour. Car ce qui a tout
changé, c'est l'avènement de
la télévision.

L'humour maintenant est
complètement populaire, alors
qu'à l'époque d'Alphonse Al-
lais, le grand public allait au
caf'conc', voir des choses du
genre pétomane, bref, des
choses accablantesl

Il y avait bien des lieux com-
me le «Chat noir», mais ce n'est
qu'une certaine élite qui s'y
rendait. Là, il y avait des au-
teurs qui disaient leurs textes,
des poètes aussi. C'étaient en
général des chansonniers.
Maintenant, la diffusion est
beaucoup plus large.

- Mais le style
chansonnier, justement,
n'a-t-il pas presque
disparu au profit d'un

humour beaucoup
moins... intellectuel?

- C'est vrai, mais est-ce que
vous le déplorez?

- Je considère plutôt que
faire rire aujourd'hui avec
l'humour d'Alphonse
Allais ou de Pierre Dac
est une sorte de constat
d'échec de l'humour
actuel, qui, il me semble,
tourne un peu en rond.
Non?

- C'est vrai que les anciens
savaient faire rire avec des su-
jets originaux, mais il y avait
une audience moins large, que
celle qu'offrent aujourd'hui les
médias.

Je crois qu'il y a toujours ac-
tuellement de l'humour de
grande qualité, mais ce n'est
pas forcément celui qu'on voit
le plus.

Il y bien sûr le risque que ce
qui est bon soit noyé dans la
masse du quelconque, pour-
tant le fait qu'un spectacle
moins accessible a priori rem-
porte un franc succès est ras-
surant.

Il y a tout de même un tas de
gens qui sont affamés de cho-
ses dignes d'intérêt, qui en ont
assez de tous les gens qui les
flattent avec un rire au-des-
sous de la ceinture.

Si «Phèdre» de Dac, était un
peu trivial, c'est ce qui le ren-
dait difficile à monter. Je ne
suis pas bégueule, mais je
pense que dans le spectacle,
ce qu'il faut éviter, ce sont les
fautes de goût. Et plus on s'at-
taque aux sujets scabreux, et
Dieu sait qu'il faut le faire car il
faut rire de tout, plus c'est diffi-
cile.

Alphonse Allais le faisait.
C'était d'une audace folle dont
on ne se rend plus compte car
le langage a changé. Mais
quand il raconte qu'à Londres,
pris d'un besoin pressant il en-
tre dans une pharmacie et de-
mande une analyse d'urine,
qu'il ne vient bien sûr pas cher-
cher le lendemain, c'est assez
gonflé de raconter çal Dans un
texte désopilant de quatre
pages sans une faute de goût.

- Mais selon vous,
comédien et humoriste,
l'humour a-t-il évolué?

- La forme a évolué, oui. Je
crois qu'il s'est un peu débou-
tonné. Ce qui est bien. On peut
aborder tous les problèmes
plus facilement, il y a moins de
barrages.

Il y a des choses qui me
consternent, c'est vrai, mais je
ne suis pas trop pessimiste car
je trouve qu'il y a toujours une
palette de gens qui ont du ta-
lent.

On peut regretter que tel qui
a du talent plaise moins au
plus grand nombre que tel au-
tre. Il y a toujours de l'injustice.

Mais même si actuellement
il n'y a pas de grands ténors, à
part Devos ou Bedos qui sont
tout de même des gens d'un
certain âge dont on ne peut
plus attendre de grande sur-
prise car ils ont leur carrière
derrière eux, je pense qu'il va y

avoir des choses qui sortiront
de la pépinière actuelle.

- Mais peut-on imaginer
que dans dix ou cinquante
ans, des gens comme
vous adaptent un
spectacle sur des textes
des comiques
d'aujourd'hui?

- C'est difficile à dire. Il est
vrai que l'humour actuel est as-
socié, par le fait de la médiati-
sation, à un visage ou à une
voix. Le look, comme on dit,
prend une proportion démesu-
rée.

Et c'est une lapalissade de le
dire, il y a de plus en plus d'au-
teurs, mais de moins en moins
de bons.

De plus, et c'est triste à dire,
je crois qu'en France on a les
plus grands humoristes mais
un public qui n'est pas à la
hauteur! Le public français rit
de choses salaces, du pauvre
type, alors qu'il y a autre chose.

Alors qu'on a eu des gens
comme Max Linder ou Al-
phonse Allais, qui avaient une
approche beaucoup plus large
de l'humour. On peut faire rire
avec beaucoup de choses, le
loufoque, le fantastique, la
cruauté, que sais-je. Mais le
public est un peu limité.

En Angleterre, ils vont beau-
coup plus loin dans l'humour.
Je ne sais pas si quelque chose
comme les Monthy Python au-
rait du succès en France!

Je suis sûr que mon specta-
cle Alphonse Allais fonction-
nerait bien au Québec par
exemple, où l'on attache beau-
coup plus d'importance que
chez nous à la défense de la
langue française.

Ce qui confort e toutefois
dans une certaine mesure mon
optimisme, c'est qu'il a très
bien marché à Paris. J'ai eu par
exemple un soir un punk qui
s'est «égaré» au Sentier des
Halles et qui a été enthousias-
mé. Ce fut une surprise, mais
aussi le constat que l'humour
de qualité peut plaire à n'im-
porte quel genre de public.

- Avez-vous d'autres
envies, d'autres projets
de spectacles?

- Bien sûr. J'ai un projet
pour la télévision, à deux qui
mettra en scène sur le mode
comique deux pilotes dans un
cockpit d'avion. Une série de
sketches courts.

- Car vous êtes pilote
vous-même, ce qui est
assez loin de l'humour!

- Oui, c'est une activité qui
semble-t-il n'a rien à voir. Mais
j 'ai gagné ma vie quelques an-
nées en étant instructeur et je
continue à garder le contact
avec ce milieu.

Mais en ce qui concerne le
spectacle, j'ai quelques envies.
Je considère que le one man
show et la troupe sont deux
activités complémentaires,
deux satisfactions réelles.

Le one man show, c'est très
intéressant, c'est plus facile
dans la mesure où il y a moins
de problèmes psychologiques
à régler. S'il y en a avant le
spectacle, on les résout avec
soi-même et ça va tout de
même plus vite; sur scène,
c'est l'entente parfaite...

Mais la troupe, c'est une
aventure très intéressante. J'ai
donc envie de monter à nou-
veau une troupe et de jouer
des textes d'amis, ou de moi,
ou d'écriture collective, dans le
genre des Monthy Python.
Une vraie création où je ne se-
rais plus seulement le serviteur
des grands aînés !

Jean-Baptiste Plait est
avant tout un comédien au
service de l'humour, et un
serviteur de talent du rire
de qualité. On ne peut
donc que lui souhaiter de
réaliser bientôt ses pro-
jets. En attendant il a re-
pris pour un temps le spec-
tacle Alphonse Allais au
Sentier des Halles et nous '
pourrions peut-être avoir
la chance de l'applaudir "
dans notre pays.

/O. <7)-
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(WFA 9031-72139-1, distr.
Musikvertrieb)

Le 
double album que

présente Véronique
Sanson est, par contre,
d'une autre dimension.

Sous le titre de «Symphoni-
que Sanson», on trouve le ré-
cital qu'elle a donné avec
l'orchestre symphonique Fi-
syo de Prague.

Sous cette forme, la musi-
que de Véronique Sanson
prend une ampleur merveil-
leuse, et la voix de l'interprète
s'en trouve comme sublimée,
de même que son jeu au pia-
no devient celui d'une vérita-
ble soliste.

C'est un grand moment
d'union de la musique de va-
riété à la musique classique
au travers de dix-huit chan-
sons comme «Le temps est
assassin», «Je les hais», «Le
train», «Je serai là», ou même
le «Saint-Lazare» de Bruant.

Une réalisation qui va bien
au-delà de la simple fantaisie
d'artiste. Une démarche mu-
sicale particulièrement réus-
sie.

Véronique
*' Sanson

ii
P

arlons un peu de cette
humour d'aujourd'hui,
évoqué ci-dessus par
Jean-Baptiste Plait, au

travers du disque compact que
propose Jean Roucas.

Roucas est avant tout un
conteur d'histoires, un imita-
teur et un animateur avant
d'être un véritable humoriste. Il
possède l'art de faire un sketch
souvent très drôle en brodant
autour d'une histoire éculée.
Qui souvent «vole bas»! De
ces histoires que l'on raconte
après les cafés arrosés lors de
banquets de famille.

Sur ce disque, on retrouve
donc les personnages que
connaissent bien les auditeurs
de midi d'Europe N°1, Ginette,
le père Favier, Mme Grinder, le
Dr Jacot, Jean-Lou et autres.
C'est amusant, mais à ne pas
mettre entre toutes les oreilles.

En prime, quelques chan-
sons-parodies, dont un hom-
mage à Coluche, bien faites
mais sans plus. Une autre fa-
cette d'un artiste de talent mais
qui donne l'impression de ne
pas toujours l'utiliser à meilleur
escient.

(PEM CT 930 582,
Disques office)

Les
roucasseries



S

ailor (Nicholas Cage) et
Lula (Laura Dern) sont
les enfants «innocents»
d'un monde violent et

pervers. Si Sailor assassine à
mains nues un Noir, c'est pour
se défendre de la jalousie hys-
térique de la mère de Lula.

Si les deux tourtereaux par-
tent en «cavale» vers le Sud
des Etats-Unis, c'est pour fuir
ce monde (des adultes) qui les
poursuit de ses assiduités ma-
ladives... et vivre en toute séré-
nité leur amour fou d'adoles-
cents attardés.

RÊVE ET RÉALITÉ
Le monde dont rêvent Sailor et
Lula se nourrit de musiques et
d'images, d'Elvis Presley (sa
veste en peau de serpent) et de
l'univers féerique du «Magi-
cien d'Oz» (ses couleurs
criardes); le monde dans le-
quel ils déambulent dégouline
au contraire de fureur, à feu et
à sang. Ils ont ainsi le «cœur
sauvage» (titre original du
film) des enfants sages qui se
révoltent contre leurs parents...

Les deux personnages de
David Lynch apparaissent ain-
si plutôt stupides; bercés
d'amour, de rock et de che-
wing-gum, Sailor et Lula n'of-
frent aucun espoir d'évolution
psychologique.., leur bêtise
stagne, béate, dans leur bon-
heur passionnel (sex 'n'roll) et
leur imaginaire vibre au kitsch
de dépliants publicitaires.

SUR PLACE
Courageux David Lynch, qui
raconte plus de deux heures
durant le parcours non-initiati-
que d'une midinette et de son
ami (s'ils se déplacent sans
cesse, c'est pour mieux avan-
cer dans le vide).

Le cinéaste propose ainsi le
portrait symbolique de l'Améri-
que... et son univers inconsé-
quent, constitué de bric et de
broc, sans histoire, sans
culture, sans philosophie.

Accrédite la thèse la forme
clip et capharnaùm du film, as-
semblage de saynètes aux

genres différents, zapping
mental sans queue ni tête.

LE PIÈGE
Mais Lynch ne va pas au bout
de sa démonstration; il se
laisse même piéger par ce
contre quoi il s'élève. Grand
styliste et maître des formes,
David Lynch affectionne le
symbole: «Sailor et Lula» re-
gorge ainsi de gros-plans si-
gnifiants, d'inserts impromp-
tus, de mouvements baroques;
autant d'effets induisant un
Œdipe douloureux ou un ave-
nir en souffrance.

Mais à force de surenchérir ,

Lynch se laisse emporter par la
mécanique du «toujours plus
fort, toujours plus loin». Il os-
cille sans cesse entre la vio-
lence et l'humour, le choc salu-
taire et la vulgarité gratuite...
comme s'il avait eu «peur» de
ces deux personnages, peur de
leur bêtise et de leur honnêteté
naïve...

LYNCH-MYTHE
Lynch prend alors ses dis-
tances d'avec ses créatures, les
regarde de loin, ironique, se
débattre dans des images de
caricature; alors que le film au-
rait gagné à se fondre, discret,

dans leur pauvreté psychologi-
que!...

La démonstration vire à la
farce; «Sailor et Lula» ne dé-
nonce plus rien: pire, il se
transforme à son tour en objet-
culte d'un certain fanatisme
pro-lynchien... «Wild at Heart»
s'inscrit ainsi en lettres de feux
dans le panthéon des réfé-
rences obligées d'une culture
moribonde, entre le Magicien
d'Oz, Coca-Cola, ET. et Walt
Disney.

Sailor
et
Lula de

David Lynch, cinéaste de nos origines

D

'ordinaire, je ne me fie
guère à la physiogno-
monie, cette «science»
qui prétend nous éluci-

der, en nous tirant le portrait.
En la circonstance, j'avoue ce-
pendant que David Lynch se
prête assez bien à ce genre
d'élucubrations; en d'autres
termes, qu'il porte son cinéma
sur la figure !

Visage poupin, aux traits dé-
grossis, Lynch exprime encore
le masque de l'adolescence,
paraît toujours fermenter sa
puberté... comme arrêté sur ce
seuil d'incertitude d'où l'on se
ressent en vie comme jamais.

A voir son visage, l'on pres-
sent que l'auteur de Sailor et
Lula fera de la pulsion l'unique
sujet, qu'il s'ingéniera à dévoi-
ler dans l'homme ce qui résiste
au procès de civilisation, ce qui
demeure toujours de ses ori-

normal! Il ne peut sacrifier
cette œuvre de commande à
ses obsessions t habituelles,
tout juste tente-t-il d'appro-
prier à cet univers de science-
fiction l'aspect d'un monde
originaire (rien qu'un désert).

A ce jour, Blue velvet
(1986) constitue l'aboutisse-
ment de sa démarche: décri-
vant le milieu d'une petite ville
américaine, Lynch démontre
que celui-ci n'est que le dérivé
d'un monde originaire; s'y ac-
tualisent avec une facilité dé-
concertante instincts et pul-
sions (voyeurisme, maso-
chisme, et tutti quanti...); fil-
mant un joli gazon, la caméra
s'en approche jusqu'à cadrer
vers et insectes qui y grouil-un

gines... bref, qu il pratiquera, a
l'instar de Bunuel ou von Stro-
heim, un cinéma naturaliste.

Erashead (1976) livre à
l'état brut ce dessein «instinc-
tif»: vision depuis l'intérieur
d'un monde originaire ressurgi
sur les ruines de notre civilisa-
tion, ce film se voue à la des-
cription des pulsions, jusqu'à
l'incohérence (ce vers quoi
tend toute pratique natura-
liste).

Ce point de vue est comme
inversé dans Eléphant Man
(1980) : nous civilisés obser-
vons un individu monstrueux,
mais le ressentons comme lié
au mystère de nos origines (au
moins une fois, avons-nous
été cette «chose» mi-reptile ,
mi-homme).

S'essayant à la superproduc-
tion (Dune, en 1985), Lynch
semble perdre ses moyens...

de Gary Marshall

G

arry Marshall? Incon-
nu au régiment! Est-il
important d'avoir un
regard et un style pour

traiter pareil sujet? Ce film n'a
rien à voir avec le cinéma
d'auteur. C'est un honnête ar-
tisan, donc il s'agit d'autre
chose. «Pretty woman» est en
tête au box-office américain,
ayant cueilli déjà, début octo-
bre, 170 millions de dollars,
devant «Ghost». Succès amé-
ricain seulement? Le film est
aussi en tête en Allemagne, au
Danemark. Il sera bientôt bien
placé en Romandie... Un phé-
nomène plus sociologique
que cinématographique? En
partie...

Deux personnes qui
n'avaient aucune raison de se
rencontrer font connaissance.
C'est l'histoire de Cendrillon
et du Prince Charmeur... mo-
dernisé, bien dans une ligne
américaine, et de comédie, et
d'esprit de Walt Disney. «Pret-
ty woman» est un produit
«Touchstone», la branche fic-
tion de l'empire Disney, qui
aurait acheté un scénario qui
finissait tragiquement pour le
repeindre en rose... Et ça
marche!

LE RATDER ET LA
PÉRIPATÉTICIENINrE

Lui, le prince, est un «raider»
qui rachète les entreprises en
difficultés pour les revendre,
avec un large bénéfice, en
pièces détachées. Il s'appelle
Edward, interprété par Ri-
chard Gère à l'élégance un
peu molle. Elle, Vivian, pau-
vre, presque naïve, vend pas
cher ses charmes sur un bou-
levard à Hollywood. Elle est
blonde ou rousse, c'est selon.
Ils se croisent par hasard. Ils
se plaisent, car ils ont un point
commun. «Tous les deux,
nous baisons les gens pour de
l'argent» dit Edward assez
tendrement à Vivian qui éclate

d'un rire de fauve - ce serait le
rire même de Julia Roberts
(mais pas dans la version fran-
çaise!). Pour une semaine,
elle demande quatre mille dol-
lars, il en offre deux mille. Ils
se mettent d'accord sur trois
mille, pour lui un rien, pour
elle la fortune.

L'avocat arriviste qui
conseille Edward se «ferait»
volontiers la belle de son ami.
L'amie de Vivian, droguée,
n'aime que l'argent. Le châ-
teau est un luxueux apparte-
ment dans un grand hôtel.
Mais voici, après Cendrillon,
un brin de Pygmalion. Le di-
recteur de l'hôtel inculque à
Vivian les bonnes manières,
car il est souvent difficile de
savoir quelle est la fourchette
à poissons...

PIMENTS EROTIQUES
TIMIDES

Mais tout de même, en 1990,
Cendrillon et le prince, c'est
trop gentil. Alors on y ajoute
un zeste d'érotisme, verbal
(voir ci-dessus), un plaisir
buccal donné mais suggéré,
une gâterie dans un bain de
mousse. Au contact de Vivian,
Edward devient bon! Il va
sauver l'entreprise qu'il vou-
lait détruire. Au contât d'Ed-
ward, Vivian devient véritable-
ment une grande dame élé-
gante. Cette rencontre fait rê-
ver. C'est vif et charmant...

Et il y a Julia Roberts, déjà
charmante dans un film passé
presque inaperçu, «Potins de
femmes», où elle mourait de
leucémie. Elle a de longues
jambes de un mètre et dix cen-
timètres: cela doit être vrai.
Elle a un rire étonnant, un nez
bizarre, une démarche chalou-
pée. Elle a surtout un «pep»
fou et rare...

Prettv woman

Leipzig 90, festival des temps nouveaux

M

anifestation émi-
nemment politique
du temps de la RDA,
l'édition 90 du festi-

val de Leipzig s'est plutôt
transformée en un vaste mi-
roir, le dernier que tendaient à
leurs concitoyens les ci-
néastes de ce pays disparu. Il
n'était pas encore question de
s'interroger sur l'avenir parti-
culièrement sombre pour la
majorité, mais plutôt de tenter
de comprendre l'échec de ces
quarante années.

Vision dramatique de Sy-
bille Schônemann par exem-
ple, qui règle des comptes
avec son passé dans «Verrie-
gelte Zeit». Cinéaste comme
son mari , travaillant à la
DEFA, tous deux deman-
daient à partir, un trop grand
nombre de leurs projets ayant
été refusés.

C'est alors qu'ils sont arrê-
tés, deviennent des ennemis
du peuple qu'on calomnie
même face à leurs enfants, et
ne doivent leurs sorties de la
RDA qu'à leur rachat par le
gouvernement de Bonn. La
cinéaste retourne dans la pri-

son modèle où elle a vécu;
pas de répression violente
mais feutrée, une guerre des
nerfs psychologiques qui pro-
voquera la mort de beaucoup.

Elle va plus loin, elle veut
connaître et rencontrer son
ancien directeur, les juges qui
l'on condamnée, le flic de la
Stasis qui l'a pourchassée. On
découvre l'envers d'un sys-
tème répressif qui travaillait
pour le soi-disant bien de la
cause, mais avant tout contre
une majorité de gens. Revi-
vant son drame, la cinéaste
n'arrive cependant pas com-
plètement à exorciser les fan-
tômes qui hantent ses rêves.

Autre exemple parfait dans
sa démonstration que «Wer
hat dich die schôner Wald»
de O. Lippmann. Il s'agit d'un
film de commande du dépar-
tement des eaux et forêts au
demeurant parfaitement ano-
din.

Mais il devient très vite po-
litique quand il aborde la pol-
lution venant des industries
du Nord de la Tchécoslova-
quie et qui détruisent les fo-
rêts du Sud de l'Allemagne.

On ne peut pas ternir l'amitié
avec le peuple tchécoslova-
que, première coupure.

A force de démonstrations
écolos-pacifistes, le film subit
de multiples censures, il arrive
dans sa septième version à la
commission qui l'a comman-
dité... et qui décide de l'inter-
dire totalement car présentant
d'une façon nocive son sujet!

André Nitschke s'intéresse
lui à un jeune homme mort du
cancer. «Was bleibt?/Que
reste-t-il?» est son titre et la
question que beaucoup se
posaient à Leipzig, comme
dans le reste de la RDA pris
dans la frénésie de la société
de consommation.

Beaucoup de jeunes et
moins jeunes n'étaient plus
au rendez-vous du festival de
cette année. Ils n'avaient pu
supporter un si brutal change-
ment de société qui les remet-
tait totalement en question.
Ils ont préféré faire un grand
saut dans le vide.

J Ç. &MJ<?rs(

La loi sur le cinéma (2)
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ans un premier texte
(cf Singulier / Grand
écran du 30.11.90),
nous avons rappelé

ce qu'est la loi actuellement
en vigueur, les raisons d'un
nécessaire rafraîchissement
(place de plus en plus impor -
tante de la diffusion TV et par
cassettes), la constante do-
mination américaine et l'op-
tion entre une révision de la
loi ou une adaptation des or-
donnances.

Une bonne loi règle le plus
grand nombre possible de
problèmes. Avec le projet, la
distribution et l'exploitation
sont réellement libéralisées,
ce qui est du reste dans l'air
du temps.

Le contingent est aboli,
remplacé par une notion as-
sez équivalente de «parts de
marché» à ne pas dépasser
par un seul distributeur ou un
seul exploitant. Les capitaux
étrangers sont acceptés et la
résidence en Suisse des res-
ponsables de sociétés est de-
mandée, mais plus la natio-
nalité suisse.

La loi actuelle permet déjà
d'aider la production de films

suisses. Mais les coûts de
production sont en forte
hausse.

Ils dépassent souvent le
million pour un long métrage
de fiction, ce qui reste fort
modeste face aux coûts amé-
ricains.

Pour rentabiliser un inves-
tissement de un million, il en
faut trois au moins en re-
cettes dans les salles. Le mar-
ché suisse parvient rarement
à lui seul à couvrir un tel in-
vestissement.

Une aide accrue aux co-
productions devient indis-
pensable. Les aides dans
tous les secteurs doivent
augmenter. La loi ne prévoit
que le principe d'un crédit
budgétaire, pas son montant.

Toutefois, certaines consi-
dérations dans le texte d'in-
troduction sont intéressantes
à relever.

Une taxe sur les billets
pourrait rapporter quinze mil-
lions chaque années (c 'est
effectivement le cas, mais ce
sont les communes qui en-
caissent!).

Une autre taxe sur les cas-
settes vierges ou impression-

nées rapporterait aussi quel-
ques millions. Le crédit pour
le cinéma devrait tenir
compte de ces virtualités,
donc, en gros, passer de dix
millions à l'heure actuelle à
vingt dans un proche avenir,
remarque valable avec ou
sans loi nouvelle.

AIDE AU SUCCÈS
Seule véritable innovation du
projet de loi, l'aide au succès,
qui tiendrait compte de trois
facteurs, le nombre d'entrées
dans les salles, l'audimat sur
le petit écran et le nombre de
cassettes, absorbées par le
commerce.

Plus le succès serait grand,
plus la nouvelle loi amènerait
d'argent au producteur. On
ne prêterait ainsi qu'aux pres-
que riches...

Modifier seulement les or-
donnances, ce vers quoi on
semble bien s'acheminer, ne
permettrait pas d'accorder
cette aide au succès. Ce n'est
pas tellement regrettable...

"Vj L



La 
manière dont nous

concevrons à l'avenir
notre relation à l'Eu-
rope influencera indi-

rectement notre législation en
matière de protection de l'en-
vironnement». Le numéro de
novembre de «Protection de
la nature» (périodique de la
Ligue suisse pour la protec-
tion de la nature) cite quel-
ques exemples de protection
de la nature hors des fron-
tières de notre pays et se de-
mande si le niveau légal élevé
de nos normes antipollution
pourra être maintenu lors de
transactions avec la CEE.

Les normes légales antipol-
lution relatives au bruit et aux
émissions de gaz d'échappe-
ment sont plus sévères en
Suisse que dans les autres
pays européens. La révision
de l'Ordonnance sur la pro-
tection de l'air aboutira au
renforcement des prescrip-
tions d'émission pour les
combustibles et chauffages.
De telles prescriptions se-
raient considérées par la
Communauté européenne
comme des entraves au com-
merce. Un traité instituant
l'Espace économique euro-
péen ou une adhésion de la
Suisse à la Communauté
pourrait avoir comme consé-
quence l'affaiblissement de
nos normes antipollution.

En vertu des conditions de
la CE, des initiatives popu-
laires telles celles en faveur
des Alpes ou des petits pay-
sans seraient contraires à la
loi. Nos organisations pour la
protection de l'environne-
ment verraient leur pouvoir
fortement affaib.li.par la réduc-.
tion du droit d'initiative et de
référendum'."Eh conséquence,
la LSPN, en coopération avec
d'autres associations, dont le
WWF et l'Association suisse
des transports (AST), a créé
un poste de coordination
pour les questions euro-
péennes, poste occupé par
Mme Theresa Herzog, juriste.
Mme Herzog aura pour tâche
de veiller à ce que, lors des né-
gociations avec la CE, les
normes légales admises en
Suisse en matière d'environ-
nement ne soient pas ba-
layées en faveur d'une harmo-
nisation, (extr. comm. LSPN).
«Protection de la nature»
8/90, «Europe». Disp. via
LSPN. C.P.. 4020 Bâle. tél.
061/312 74 42.

De l'art difficile
de penser

globalement...
Nouvelles rêveries

d'un promeneur solitaire
Autour de Malicorne, d'Hubert Reeves

V

ulgarisateur très
largement apprécié,
Hubert Reeves est
l'astrophysicien qui

a mis le cosmos à la portée
du grand public. On peut
rappeler ses ouvrages «Pa-
tience dans l'Azur»,
«Poussières d'Etoiles»
«L'Heure de s'enivrer». H.
Reeves avait conclu ce
dernier par des préoccupa-
tions morales et écologi-
ques. Il leur a donné une
suite dans «Malicorne»,
qui vient de paraître.

Du nom du village bourgui-
gnon dans lequel Reeves ré-
side, Malicorne, ou les «Ré-
flexions d'un observateur de la
Nature», a été conçu pendant
les promenades champêtres
d'un rêveur solitaire. Un rêveur
lucide, qui nous dit que son li-
vre n'est pas fait de thèses
structurées et cohérentes,
mais plutôt d'impressions
personnelles, motivées par
des spectacles tout sim-
ples: les reflets de la lu-
mière solaire sur un arbre,
les sous-bois fleuris aux
premiers rayons chauds du
soleil printanier, un vol de
papillons, un clocher, une
cheminée dans la cam-
pagne. . ¦ t:i\ : " ;c,.i.:„' ¦

SAVOfif Et FAIRE
Ce nouvel ouvrage d'Hubert
Reeves est une méditation sur
les rapports entre «ce
qu'on sait» et «ce qu'on
fait». Comment les connais-
sances nouvelles que la
science nous apporte chan-
gent-elles le regard que nous
portons sur nos activités d'hu-
mains? Une réflexion qui
concerne non seulement les
rapports des hommes entre
eux, mais l'ensemble des rela-,
tions que nous entretenons
avec la nature.

Plusieurs chapitres de Mali-
corne traitent de l'illusion
dont l'homme s'est longtemps
bercé que les chiffres et les lois
scientifiques pouvaient tout
décrire fidèlement, y compris
l'avenir! Les controverses ac-
tuelles sur les questions d'envi-
ronnement démentent large-
ment ces prétentions. Ne se-
rait-ce que la «mort des forêts»
européennes, dont personne à
ce jour n'a établi la cause de
manière satisfaisante.

LE MONDE EN FORMULES
Dieu est un géomètre. Les
nombres sont l'ultime réa-
lité. C'est ce que pensaient les
Grecs, les savants de la Renais-
sance, Einstein. Une thèse
qui, pendant des millé-
naires, a eu un grand suc-
cès. Les chiffres envahi-
rent progressivement tous
les domaines de la
connaissance, souligne H.
Reeves.

Avec cet aboutissement, au
XVIIIe siècle, dans l'illusion
que la nature tout entière
sera mise en formules ! Cir-
conscrit par des équations
mathématiques, l'univers
deviendra transparent à
l'investigation humaine.

Pendant longtemps,
ajoute Reeves, on a cru que
cette recette allait nous
permettre de prévoir tout
l'avenir. Aussi bien les fu-
tures éclipses de Soleil que
les grandes migrations des
oies sauvages au-dessus
de la toundra arctique,
quand les jours commen-
cent à s'allonger.

Notre Univers évolue vers des structures de plus en plus complexes: depuis les galaxies... jusqu'aux créatures,
plantes et animaux qui peuplent notre planète. (Photo ZH)

CALCULS IMPOSSIBLES '
Les migrations des baleines
grises longeant les côtes de
Basse Californie fait écho à
l'exemple des oies sauvages.
Personne n'a prévu que ces
grands cétacés modifieraient le
tracé et le but de leur voyage,
ce qu'on observe aujourd'hui.
Dans d'hypothétiques équa-
tions, il aurait fallu inclure par
exemple le seuil de sensibilité
des baleines au bruit des ba-
teaux perturbant leur commu-
nication. Ou tenir compte de

¦toute une série de paramètres
liés au développement sûr les
côtes mexicaines de l'industrie
(pêche et exploitation du sel
de mer) et du tourisme (dont
les visites guidées auprès desi
baleines).

Songeons aussi qu'un chif-
fre en apparence aussi simple
que le nombre de lièvres dans
nos campagnes nous échappe
complètement. Le déterminer
nécessiterait un investisse-
ment hors de nos moyens. Là
aussi, la pratique contredit la
chimère d'une nature tout en-
tière mise en formules.

Autres chiffres qu'on peut
croire simples à obtenir à l'ère
des satellites: quelle surface de
forêts tropicales reste-t-il et -à
quel rythme celles-ci disparais-
sent-elles? Consultons au ha-
sard quelques statistiques de
provenances diverses: les chif-
fres y varient largement. Affaire
de définition! On connaît plu-
sieurs types de forêts tropn,
cales et, selon les regroupe-1
ments que l'on opère, on ob-
tient des surfaces ou des taux
de destruction différents. Sou-
vent une manière de noyer un
très gros poisson...

HUMILITÉ
Retour au livre de Reeves: Au-
jourd'hui, les scientifiques '
admettent que toutes les
théories de la physique
contemporaine, (...) les
mathématiques ne nous
donnent que des représen-
tations approximatives et
limitées de la réalité,
même si ces représenta-
tions sont quelquefois ex-
trêmement fidèles

Il n'est pas de problème sim-
ple, et en aucun cas parmi
ceux qui touchent à l'environ-
nement. Impossible de tout
connaître, de tout mesurer
sans marge d'erreur. La
science se voit donc contrainte
de simplifier, de donner une
lecture particulière des pro-
blèmes.

Les climatologues, par des
modèles très généraux traitant
un petit nombre de variables,
peuvent aujourd'hui se risquer
à évaluer le réchauffement
moyen de l'atmosphère pour le

siècle prochain: 2 à 5°C d'ici à
2100. La fourchette est large...
Par contre, on attend des mé-
téorologues des prévisions très
précises. Mais celles-ci
concernent les mouvements
d'une quasi infinité de parti-
cules gazeuses et, même infor-
matisée, la tâche n'est pas ai-
sée (on le constate régulière-
ment). Au-delà de quelques
jours, elle devient tout simple-
ment impossible...

SAVOIR QUE FAIRE
Reeves pose dans Malicorne
la question du rapport entre
ce qu'on sait et ce qu'on
fait. Mais que nous reste-t-il
donc à faire dès lors que ce
que l'on sait surtout, c'est
qu'on sait peu?

Reeves avait repris, dans
L'Heure de s'enivrer, cette
formule: Penser globale-
ment, agir localement...
Assortie de cet avis: il est vain
de vouloir changer la so-
ciété par des actions
d'éclat de nature politique.
Notre sphère d'influence
est restreinte, mais elle
n'est pas nulle. Seuls les
gestes à l'échelle person-
nelle ont quelque chance
de contribuer à (sauver
l'homme contre lui-
même).

Dans Malicorne, Hubert
Reeves nous livre une mise en
pratique de cette formule:
J'adore planter des arbres,
en particulier ceux qui ont
une grande longévité. (...)
Etre responsable de ces ar-
bres qui me survivront
longtemps me plaît infini-
ment (Je sortirai de ma

. tombe si quelqu'un s'avise
de les couper).

Tout porte à penser, en effet,
que l'avenir de la préservation
des milieux réside dans l'action
au niveau des individus et de
collectivités régionales. Un
exemple particulier, en Suisse,
nous est donné actuellement
par ce contraste entre la len-
teur dans l'élaboration politi-
que d'une nouvelle loi sur la
protection des eaux, dans le
même temps où des associa-
tions, voire des communes,
prennent en main la destinée
de cours d'eau. Pensons à l'ac-
tion récente en faveur de la Ve-
noge. Ou, plus près de chez
nous, à l'attention permanente
dont le Seyon est l'objet de la
part d'un groupement efficace
de gens du lieu. Au point que
le WWF n'a jamais à interve-
nir...

FATALISTES & OPTIMISTES
Hubert Reeves reconnaît au
travail de vulgarisateur une
lourde responsabilité. La vul-
garisation n'est pas inno-

cente, écrit-il dans L'Heure
de s'enivrer. Puisque ce que
l'on sait n'est pas sans rapport
avec ce que l'on fait ou fera...

A ceux qui distillent le fata-
lisme en prétendant que la Vie
est un processus absurde, acci-
dentel, ou encore que l'Uni-
vers finira dans une monotonie
glaciale, Reeves répond dans
Malicorne, avec ce que l'on
pourrait appeler un «opti-
misme cosmologique», que la
Vie ne contredit aucun prin-
cipe de la physique et qu'un
chaos universel n'est pas ten-
dance naturelle. C'est l'inverse
qu'il nous faut constater!
L'extraordinaire diversité
des formes, des agence-
ments et des comporte-
ments de notre univers
contemporain n'existait
pas il y a quinze milliards
d'années. Voilà sans doute
l'apport le plus significatif
à notre réflexion sur la na-
ture du monde.

S'il faut tirer une leçon de
cette évolution du Monde vers
la complexité, c'est que la
monotonie est plutôt «vieux
jeu». Méditons ici sur le «pro-
grès» qu'on veut nous faire
voir dans les campagnes uni-
formisées, privées de leur haies
et de leur faune pour les be-
soins d'une agriculture ration-
nalisée...

SAVOIR ET FER
Plusieurs fois, l'Univers a
échappé à l'uniformité totale.
Ainsi, nous dit Reeves, le «rê-
ve» de la force nucléaire
(la force qui lie les particules
au sein de l'atome, il ne s'agit
pas ici de politique) serait de
transformer toute matière
en fer. Toute substance,
hydrogène, uranium ou
confiture de fraise, sur la-
quelle cette force pourrait
développer jusqu'à ses li-
mites, sa formidable puis-
sance de cohésion, devien-
drait immanquablement
du fer.

Si l'évolution de la ma-
tière cosmique avait été
entièrement dominée par
la quête de stabilité, notre
univers ne contiendrait au-
jourd'hui que des atomes
de fer. C'est l'expansion de
l'Univers, ajoute Reeves, qui
lutte contre les forces «unifor-
misantes».

Mais la surface de la Terre,
elle, ne peut s'étendre pour
compenser les actions par les-
quelles nous menaçons sa di-
versité...

NOUVELLES VALEURS
Dans L'Heure de s'enivrer,
Hubert Reeves concluait que
la reconnaissance, grâce
aux acquis des sciences

contemporaines, du vaste
mouvement d'évolution
cosmique dans lequel les
étoiles, les grenouilles et
les humains apparaissent
comme autant de manifes-
tations -des merveilleuses
potentialités de la matière,
fonde pour chaque être, le
droit à l'existence et à la
dignité. Dans Malicorne, il
ajoute que cette vision du
monde peut éclairer les
choix moraux des gens et
des sociétés. Il revient au-
jourd'hui à notre espèce d'ac-
cepter toute responsabilité
sur le devenir de la bio-
sphère, (...) de prendre en
charge l'aménagement de
notre planète.

À CONSOMMER «NATURE»
A mes pieds, un ruisseau
coule. De grands aulnes al-
longent au bord de son lit
leurs racines noueuses où
l'eau se faufile et s'agite.
Les rayons du Soleil argen-
tent les remous que ces
obstacles imposent aux
mouvements du liquide.
Des dessins moirés oscil-
lent et brillent en minces
bandes lumineuses. Une li-
bellule au bleu de bronze
métallisé y circule,
bruyante.

Ce carnet de notes qu'est
Malicorne est un aller-retour
continuel entre connaissances
et vie quotidienne. Nous y
avons saisi quelques pistes,
initiant des réflexions géné-
rales sur nos relations à l'envi-
ronnement. Mais l'ouvrage de
Reeves touche également à la
poésie, à l'éducation, à la reli-
gion... En une série de médita-
tions sur cette angoisse qui, il y
a longtemps, a assailli Hubert
Reeves étudiant: Est-ce que
la science, en expliquant
les couchers de soleil, tue
leur magie?

Une nouvelle édition, revue,
de Patience dans l'Azur
(1980) a paru en 1988 (Le
Seuil, coll. Points Sciences).
Poussières d'Etoiles
(1984), ouvrage somptueux,
mais coûteux, L'Heure de
s'enivrer (1986) et Mali-
corne (1990) ont été publiés
tous trois aux Editions du
Seuil, dans la collection
«Science Ouverte».

Ouvrages
d'Hubert Reeves

L

'actuelle menace qui
pèse sur la diversité
biologique ne
concerne pas que des

espèces sauvages exotiques.
La standardisation que nous
avons introduite dans l'éle-
vage du porc a rejeté dans
l'ombre une race primitive de
cette espèce. Qui connaît en-
core aujourd'hui le porc lai-
neux? Originaire de l'an-
cienne Autriche-Hongrie, cet
animal était très répandu jus-
qu'en Suisse au siècle der-
nier. L'élevage du porc lai-
neux s'est effondré après la
Deuxième Guerre mondiale.
Quelques spécimens ont été
conservés en Allemagne et
en Suisse. La Hongrie n'en
compte pour sa part pas plus
de 200, fortement menacés
de consanguinité.

Une fondation, «Pro Spe-
cie Rara», s'efforce actuelle-
ment de sauver la race et veut
réunir des fonds pour finan-
cer des échanges entre éle-
vages existants. Elle cherche
par ailleurs des personnes in-
téressées par la création de
nouveaux élevages.
Info: «Pro Specie Rara »,
case postale 125, 9003
Saint-Gall 3

En voie de
disparition...



Idée-cadeau:
un livrePAGE 48
A l'approche des Fêtes de fin d'an-
née, on est souvent à la recherche de
cadeaux. Et pourquoi n'offrirait-on
pas un livre? Une suggestion qui sera
peut-être à même de porter secours à
ceux qui se trouvent en manque
d'imagination.
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Le palet de ces dames
QÉand hockey sur glace se décline au féminin
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ILe charme est au rendez-vous, PAG E 47l'efficacité suivra. (Galley) Î ^MĤ ^̂ ^M

L'invincibilité
des KhanPAGE 5C
A Toulouse, Jansher Khan est deve-
nu champion du monde de squash
pour la troisième fois, confirmant ain-
si qu'il est le maître incontesté de la
discipline. Il n'a fait que prendre la
succession d'un autre Khan, Jahan-
gir (photo Widler) qui a régné sans
partage de longues années durant
sur ce sport.

En championnat
du monde!PAGE 51
Philippe Girardin est ambitieux. Le
pilote des Brenets (photo Galley), ré-
cent - et surprenant - dixième du der-
nier Rallye du Valais, s'est fixé un ob-
jectif plutôt élevé: devenir le premier
Suisse à marquer des points en
championnat du monde. Joli défi
d'un homme passionné par l'auto-
mobile.



DROIT AU BUT

Changement
volant

«Il n'y a plus de femme ni
d'homme, on est tous pa-
reils. Sauf que moi, je me
mets de la crème. » C'est
Florence Arthaud qui
s'est exprimée en ces
termes sitôt la ligne d'ar-
rivée de la Route du
Rhum franchie. Nul doute
qu'à l'avenir elles seront
nombreuses à aspirer à
reprendre les paroles de
la reine des mers. Reste
que le chemin est long,
qui mène à un tel exploit.

Il est pourtant de moins
en moins de jours sans
qu'une représentante du
sexe dit faible ne se si-
gnale à l'attention. Et
dans des domaines dia-
métralement opposés à
celui qui a fait la gloire de
Mmes Kopp ou Thatcher.
Il est ainsi de moins en
moins de jours sans que
notre fierté de mâle do-
minateur ne soit titillée.
Méchamment parfois,
comme dans le cas de la
naviaatrice française.

En matière de hockey
sur glace, ces dames sont
encore loin, très loin du
compte. Certes, elles
existent et ne manquent
pas de faire valoir leur
droit de hockeyeuse. Ce
qui, du côté de la Ligue
suisse, ne fait pas forcé-
ment que des heureux.
«De par sa nature, le
hockey est réservé au
sexe fort...» commente
René Fasel, président de
la LSHG. Un René Fasel
qui n'avait pas craint, un
jour d'avril 1988 à Oslo,
de traiter les hockeyeurs
helvétiques de «femme-
lettes» après une défaite
retentissante face à la
France. Des mots qui sont
encore à travers la gorge
de bon nombre de sélec-
tionnés de l'époque.

Sport qui incarne la
force, la virilité, sport qui
privilégie le contact et les
charges physiques, le
hockey sur glace semblait
bel et bien l'apanage des
hommes. Or. depuis quel-
ques années, les femmes
se font sans cesse plus
nombreuses à le prati-
quer. Ce dont il ne saurait
être question de les blâ-
mer. N'empêche: à la vi-
sion de ces dames, l'es-
thète, l'amoureux du
hockey n'y trouve pas son
compte, qui en prend un
sacré coup. Au même ti-
tre d'ailleurs que la fémi-
nité.

Mais finalement,
qu'importe la boisson,
pourvu qu'on ait l'ivresse,
la vraie. Celle qui attire
des filles au demeurant
parfaitement conscientes
que le sport qu'elles pra-
tiquent ne sera jamais
que du hockey féminin.
Dès lors, et quoi qu'il ar-
rive, ces dames et ces de-
moiselles resteront tou-
jours les parents pauvres
de leur sport.

Et si, afin d'une part de
ménager quelques sus-
ceptibilités masculines
et, de l'autre, de se dé-
marquer complètement,
elles choisissaient de pra-
tiquer leur passioq sous
un autre nom? Un chan-
gement volant en quelque
sorte, qui serait profita-
ble à tout le monde, à
commencer au hockey
sur glace lui-même.

Jean-François BERDAT
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PAROLES DE FOOT

A l'image des terrains de ces
dernières journées de cham-
pionnat, le football se débat
dans un merdier Invraisem-
blable! Cloaque visqueux où
se mêlent violence, argent
sale, dopage, tricherie... Ras-
le-bol de ce football-là, pas
envie d'en parler. Assez des
irritants caprices de Maradi-
va, des problèmes contrac-
tuels entre Lausanne, Cha-
puisat père et fils et Bayer
Uerdingen, assez des contri-
buables baisés par des diri-
geants malhonnêtes, tapis
dans l'ombre de leurs caisses
noires, assez de notre for-
mule de championnat imbé-
cile qui pourrait nous faire
jouer jusqu'au 23 décem-
bre... Rageant, exaspérant!

Hilarant aussi quand on
pense que l'on renvoie les
matches au Hardturm zuri-
chois des Grasshoppers et
que, dans les mêmes temps,
l'on joue sans problème à
Wettingen, sur l'Altenburg
situé à moins de 10 kilomè-

tres à vol d'oiseau I Lorsque
l'on sait que les «Sauterel-
les» comptaient plusieurs
blessés pour affronter Neu-
châtel Xamax, tout s'expli-
que et l'on comprend mieux
pourquoi personne n'a tenté
quoi que ce soit pour rendre
le terrain praticable! A Lu-
cerne, l'on préfère attendre
plutôt que de jouer; ainsi,
l'on pourra faire ses petits
comptes, le moment venu,
pour être sûr de se trouver
au-dessus de la barre! Et la
ligue nationale de tout ac-
cepter, d'être manipulée, de
ne rien imposer ou décider...
Lamentable!

Péripéties de peu d'impor-
tance que tout cela, me di-
rez-vous; et vous aurez rai-
son. Mais, constat beaucoup
plus grave: la réaction du pu-
blic, des supporters, des fans
qui désertent les stades,
abandonnent leur équipe.
30% en moins autour des pe-
louses suisses. Frigorifiés,
par la température: déçus.

choqués, mécontents par les
spectacles.présentés.

La formule Rumo et le ca-
lendrier qu'elle impose ne
font plus recette; elle, qui ne
se justifiait que par l'aug-
mentation de spectateurs, a
du plomb dans l'aile et de-
vient progressivement indé-
fendable. La barre maudite,
source de suspense, de cu-
riosité malsaine quand un
«grand» du football suisse
risque de passer à la trappe
du tour de relégation, a per-
du de son intérêt. Comme le
vrai amateur de courses au-
tomobiles ou motocyclistes
ne se rend pas autour des cir-
cuits pour assister à des ca-
rambolages, celui du foot-
ball ne se contente plus de
cette parodie; il souhaite un
jeu de meilleure qualité et en
a assez de subir ces équipes
apeurées, • recroquevillées
sur elles-mêmes qui refusent
de jouer, qui spéculent et
calculent. Payer, ils veulent
bien, mais non pour s'en- no-

nante minutes durant. Et ce
n 'est pas la campagne désas-
treuse des clubs suisses en-
gagés dans les compétitions
européennes qui va faire
taire les adversaires de cette
formule qui devait nous ap-
porter des succès sur le plan
international! Ses partisans
ne peuvent même plus se
raccrocher à l'exemple de
l'Autriche - même mode de
championnat - dont l'équipe
nationale et les clubs sont au
fond du trou !

Rêvons un peu, la période
s'y prête, et souhaitons que
les présidents de clubs, lors
des prochaines assemblées,
réfléchiront et auront l'intel-
ligence, la sagesse de ne pas
persister dans un système
présentant autant d'incon-
vénients! «Il n'y a que les im-
béciles qui ne changent pas
d'avis!»

«Papa, moi veux des sou-
liers de cotball co ça, avec
des rampons dessous!» Mon
fils m'apporte des chaus-

sures de football et me les
tend; ses yeux brillent de dé-
sir, son sourire éclatant me
rassure, me redonne vie. Sa
détermination me ravit. De
football c'est aussi un enfant
qui n 'échangerait pas son
ballon contre tout l'or du
monde. C'est surtout ça, ce
n'est même que ça!

Une volée dans un ballon
de baudruche, et ma ran-
cœur de disparaître. Oubliée
cette gadoue, meurtrie par
des coups de pieds rageurs.
Envolée ma hargne contre
les turbulences du monde
footballistique.

Aucune formule, ni ma-
gouille ne pourra m'enlever
cette joie de voir un enfant
shooter dans un ballon. Dans
ma hotte de père Noël, il y
aura, c'est sûr, les souliers de
«cotball» tant désirés...

Bernard CHALLANDES
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Le grand merdier et le papa Noël

Ballon invisible
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PHOTO DE LA SEMAINE

Mais où est ce damné ballon? Le Chaux-de-Fonnier Jean-Jacques Sauvain et le Vaudois de Blonay Michel Friedli sont en
train de se disputer un ballon invisible. On appréciera la symétrie du mouvement... même s'il semble que ni l'un, ni l'autre
ne parviendra à s'emparer de la sphère orange. (Galley)



Le palet de ces dames
HOCKEY SUR GLACE

Quand un sport d'hommes se décline au féminin
Bien sûr, pour ce qui est de
ce côté-ci de la Sarine à
tout le moins, bien sûr
qu'elles n'en sont encore
qu'à leurs premiers ho-
quets ! N'empêche: on au-
rait tort de ne pas les pren-
dre au sérieux, et il faudra
s'y faire: ces dames ont dé-
cidé de manier la canne et
le palet. Et malheur à celui
qui tentera de leur cher-
cher des crosses. Casquées
et gantées, protégées
telles des forteresses, elles
ont entrepris de se lancer
dans le sillage des meil-
leures lames de la planète
hockey. Conscientes de
leurs limites certes, mais
bien décidées à aller au
bout de leur passion.

Depuis le début de la saison,
deux nouvelles formations
sont donc venues grossir les
cadres de l'Association neu-
châteloise de hockey sur
glace: le HCC féminin et le HC
Le Locle Les Aigles, deux équi-
pes totalement autonomes par
rapport à leurs «grands frères»
masculins. Plus pour très long-
temps en ce qui concerne le
HCC puisque l'on envisage de
formuler une demande visant à
regrouper tous ceux et celles
qui militent pour la cause du
hockey du côté des Mélèzes.

A La Chaux-de-Fonds,
l'idée trottait depuis belle lu-
rette dans l'esprit de Daniel Vi-
ret. «La plupart des filles
jouaient dans le Championnat
des Montagnes neuchâte-
loises. Nous avons alors pensé
qu'il serait plus attractif de
créer une équipe.» Aussitôt
pensé, aussitôt fait! Et l'en-
gouement fut réel, puisque
vingt-et-une filles, dont l'âge
varie de 14 à 35 ans, sont dé-
sormais en possession de leur
licence.

Quand charme et hockey sur glace font ménage commun.
¦
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UNE VILLE DE HOCKEY
En coulisses, un comité se
forme, dont la présidence est
assumée par Pierre-Alain Thié-
baud. «Pas évident de mettre
toute l'administration sur pied.
S'il s'appuie sur des structures
au sein de la LSHG (Ligue
suisse de hockey sur glace), le
hockey féminin est loin d'avoir
acquis toutes ses lettres de no-
blesse. Pourtant, forts du fait
que La Chaux-de-Fonds est
une ville de hockey, nous
avons voulu créer ce club à
tout prix.»

Des allures de Tosio ou de Wahl...
(Galley)

Etre entouré de filles dési-
reuses de tenter le grand saut
est une chose, encore fallait-il
placer toutes ces dames et de-
moiselles en de bonnes mains.
Celles de Didier Chaboudez
semblent parfaitement remplir
toutes les conditions. Aujour-
d'hui âgé de 26 ans, le bon-
homme a lui-même évolué au
sein du mouvement juniors du
HCC. «Les contraintes étaient
sans cesse plus nombreuses et
il faut bien dire que je n'étais
pas très fort...» Bref, sa carrière
de joueur fait long feu et Didier
Chaboudez passe de l'autre
côté de la bande, qui dirige
trois ans durant des juniors des
Mélèzes.

C'est alors que Daniel Viret
l'approche. «J'ai trouvé là le
parfait dérivatif. Certes, la dif-
férence est sensible au niveau
du contact. On ne peut pas
parler à des dames ou à des
filles de la même manière que
l'on s'adresse à des garçons.
Cela dit, j'ai gardé les mêmes
méthodes d'entraînement.»

UNE INCONNUE
S'il convient que le hockey dé-
cliné au féminin peut surpren-
dre, Didier Chaboudez n'a
pourtant pas hésité une se-
conde à se lancer dans ce qui
constituait tout de même une
inconnue. «En comparaison
avec les juniors, les filles té-
moignent de beaucoup plus de
volonté et de discipline. Même
si tout n'est pas parfait, il n'est
pas nécessaire de «se battre»
pour les faire travailler» pré-
cise-t-îl.

C'est donc que ces dames se
sentent parfaitement à l'aise
une fois les protections en tout
genre revêtues. Des dames qui
n'ont nullement l'impression
de commettre un crime de
lèse-majesté en s'adonnant à
la pratique de ce qui est deve-
nu leur sport favori. «On a
choisi le hockey parce qu'on
aime ça. Il n'y a plus de raison
de faire une quelconque diffé-
rence entre un homme et une

femme. Les hommes pani-
quent la danse sans que nous
nous en offusquions. Dange-
reux le hockey? Nous sommes
protégées et c'est de toute
façon moins violent que le
foot.» Et d'avouer ne pas pati-
ner derrière un modèle mascu-
lin. «De toute manière, on ne
parviendrait pas à l'imiter...»
Qu'à cela ne tienne!

Si les Chaux-de-Fonnières
nourrissent quelques ambi-
tions - pas utopiques au vu de
leurs premiers résultats et cela
quand bien même la fameuse
«pression» leur a joué de vi-
lains tours - au niveau du
championnat, les Aigles lo-
cloises, elles, songent avant
tout à limiter les dégâts. «A
l'évidence, nous sommes d'un
niveau inférieur» confesse,
sans gêne aucune Ludovic
Mussi, président du club.
«L'équipe manque d'argu-
ments, trois nettes défaites en
attestent. Néanmoins, toutes
les filles sont motivées. Et puis,
il faut bien un début...»

NUANCE DIFFICILE
À SAISIR

Si les règles en vigueur dans le
«vrai» hockey ont cours au ni-
veau féminin, il faut savoir que
les matches se disputent sur
une durée de trois fois quinze
minutes. En outre, les charges
sont interdites en LNB, ce qui
n'a pas l'heur de plaire à toutes
ces émules des Gretzky, By-
kov, Chomutov et autres Nie-
derhauser ou Caporosso.

De plus, lorsqu'elles ont af-
faire à des équipes romandes,
Chaux-de-Fonnières et Lo-
cloises n'ont pas droit au slap-
shoot, droit qu'elles retrouvent
face à des représentantes des
clubs d'outre-Sarine. Une
nuance difficile à saisir.

Comme bien on l'imagine, et
malgré le fait d'évoluer en Li-
gue nationale, nos
hockeyeuses de charme ne re-
tirent aucun autre profit que le

Mais ne dit-on pas qu'à
cœur vaillant rien n'est impos-
sible?

par Jean-François BERDAT

(Galley)

plaisir de la pratique de leur
sport. Du reste, les clubs ont
suffisamment de comptes à ré-
gler sans que des primes quel-
conques viennent encore
ponctionner leur budget. «Il y a
les cotisations à la LSHG, à
l'Association cantonale, les li-
cences, les heures de glace, les
arbitres, les déplacements...»
constatent, marris, les prési-
dents.

UN GÉNÉREUX
SPONSOR...

Dans ce domaine, Pierre-Alain
Thiébaud est un peu mieux loti
que son voisin du Locle. «Si le
hockey au féminin commence
à «passer», pas question pour-
tant de songer à un soutien ex-
térieur. Pour cette saison, nous
parviendrons à boucler la bou-
cle. Reste qu'il faudra tout re-
prendre à zéro la saison pro-
chaine. A moins qu'un géné-
reux sponsor...» rêve Ludovic
Mussi.

Si ce n'est pas pour demain,
ce sera selon toute vraisem-
blance pour après-demain. Il
faut en effet laisser le temps à
toutes ces patineuses de dé-
montrer que leur avenir
«hockeyistique» est teinté de
rose. Elles en sont toutes per-
suadées et font leur maximum
pour convaincre les amateurs
de ce sport qu'elles sont dans
le vrai. Ce qui, il faut bien en
convenir, constitue un, sacré
défi.

B R È V E S

BRILLANT PARCOURS
L'équipe nationale suisse a ac-
compli un brillant parcours
lors de la saison 1989/1990,
parcours qui s'est soldé par
sept victoires pour trois dé-
faites. Lors des Mondiaux
d'Ottawa, les Suissesses ont
pris la cinquième place, der-
rière le Canada, les Etats-Unis,
la Finlande et la Suède, mais
devant la Norvège, la RFA et le
Japon.

L'écart qui sépare nos repré-
sentantes des meilleures est
toutefois encore réel. Ainsi,
lors de ces joutes, elles se sont
inclinées 16-3 face aux Etats-
Unis et 10-0 devant la Fin-
lande. Consolation: en décem-
bre dernier et en match amical,
elles avaient littéralement ba-
layé leurs rivales françaises sur
le score de 21 -2.

VINGT-QUATRE ÉQUIPES
A l'heure actuelle, ce sont
vingt-quatre équipes qui sont
inscrites dans le championnat ,
suisse, réparties en quatre
groupes. LNA: Bergrûn,
Bùlach, Fribourg Unterstadt,
Lyss, Weinfelden et Grasshop-
per. LNB, groupe 1: Boden-
see, Kloten, Rapperswil-Jona,
Grasshopper/Dubendorf, Zu-
rich et Saint-Moritz. LNB,
groupe 2: Bâle/Petit-Hunin-
gue, Langenthal, Lugano, Lu-
cerne, Reinach et Zoug. LNB,
groupe 3: Bomo, La Chaux-
de-Fonds, Lausanne, Le Locle
Les Aigles, Marzili/Lânggasse
et Thoune.

MERCI AUX DONATEURS
Au- contraire de l'équipe du
Locle qui a vainement cherché
le soutien d'un sponsor, le
HCC féminin bénéficie lui de
l'apport de quelques généreux
donateurs, parmi lesquels le
journal «L'Impartial». «Nous
confirmons ainsi notre pré-
sence dans le hockey sûr
glace, glisse Laurent Chal-
landes, responsable de la pro-
motion. En outre, ces filles mé-
ritent d'être soutenues et il faut
bien admettre que leur dé-
marche comporte un petit côté
sympa.»

TOUS AU LOCLE
PUIS AUX PONTS

Afin de boucler leurs comptes,
les responsables loclois orga-
nisent le 15 décembre pro-
chain dès 17 h 30 un skataton
auquel tous les parrains et
marraines potentiels sont
d'ores et déjà conviés. Le len-
demain dès 20 h 15, la pati-
noire du Bugnon aux Ponts-
de-Martel sera le théâtre d'un
derby qui fera du bruit dans la
région. Le Locle Les Aigles -
HCC féminin: un rendez-vous
à ne manquer sous aucun pré-
texte.

DEPUIS PLUS
DE DIX ANS

Dans la province du Québec,
le hockey féminin est reconnu
comme tel depuis plus de dix
ans. «Une ligue universitaire
est bien implantée, précise une
ressortissante canadienne de
passage aux Mélèzes. Le jeu
est plus rapide, les équipes
plus équilibrées qu'ici où l'on
déplore un évident manque de
cohésion. Là-bas, les matches
entre demoiselles attirent énor-
mément de monde à tel point
qu'un projet de ligue améri-
caine est à l'étude.»

DÉS 12 ANS
Une fille doit avoir passé le cap
des douze printemps pour mili-
ter en LNA ou en LNB. Jus-
qu'à cet âge-là, toutes les
hockeyeuses en herbe ont la
possibilité de jouer avec les
garçons. Et nombreuses sont
celles qui ne s'en privent pas.

J.-F. B.



Idée-cadeau:
un livre

A l'approche des Fêtes de
fin d'année, on est sou-
vent à la recherche de ca-
deaux. Pourquoi n'offri-
rait-on pas un livre? Cette
suggestion sera peut-être
à même d'aider ceux qui
sont en manque d'imagi-
nation.

Les quelques livres pro-
posés ici ont été choisis au
hasard. Ce choix, évidem-
ment arbitraire, n'est pas
exhaustif, il a pour seul
but de mieux faire connaî-
tre quelques ouvrages
consacrés au sport. Il va
sans dire que de nom-
breuses autres parutions
sont sur le marché en
cette période d'étrennes.
Le lecteur n'aura que l'em-
barras du choix. Et c'est
très bien ainsi, (ga)

ITALIA WORLD CUP 90. -
Cet ouvrage en deux vo-
lumes, sur la Coupe du mon-
de de football 1990 est riche
en photographies et articles
de journalistes spécialisés.

Format: 23 x 30 cm.
492 pages dont 312 en

couleurs. Texte français, alle-
mand, italien et anglais.

Edité en faveur de la Fon-
dation de l'Aide sportive
suisse et de l'Aide sportive du
Liechtenstein.

Diffusion: Sport Suisse Edi-
tions et Diffusion SA, rue
Boissonas 9,1227 Genève.

e
VÉLO PASSION - Ce livre
est richement illustré et les cli-
chés en couleurs sont d'excel-
lente qualité. C'est un Tour
d'horizon des grands événe-
ments du cyclisme.

Format: 24,5 x 33 cm.
128 pages.
Editeur: Richer.
Prix: 73 francs.

ITALIE, COUPE DU
MONDE 90 - Nombreuses
photos couleurs et résumés
des matches font de cet ou-
vrage grand format un article
de références pour les fans de
foot.

Format: 27,5 x 37,5 cm.
160 pages.
Editeur: Calman-Lévy.
Prix: 49 francs.

O
L'OBERLAND BERNOIS À
SKIS - Du Titlis aux Diable-
rets, un terrain idéal pour le
skieur tant les possibilités
sont nombreuses.

Format: 23 x 26,5.
240 pages.
Editeur: Denoël.
Prix: 74 fr 60.

e
ENCYCLOPÉDIE DE LA
BOXE - Les combats d'an-
thologie, les figures mythi-
ques, les termes techniques et
les palmarès figurant dans cet
«encyclo» raviront les incon-
ditionnels du noble art.

Format: 25,5 x 28, 5 cm.
264 pages.
Editeur: Ramsey.
Prix: 137 fr 90.

TOUR DE FRANCE 1990 -
Entièrement consacré à la
Grande Boucle, cet ouvrage
écrit par Pierre Chany, un spé-
cialiste de la petite reine, et
fort bien mis en valeur par de
belles illustrations en cou-
leurs.

Format: 24,5 x 29 cm.
120 pages.
Editeur: Hachette.
Prix: 53 francs.
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Idée-cadeau:
un livre

SPORTIVES. - Un livre su-
perbe consacré exclusive-
ment à la femme dans ses ac-
tivités sportives. Les illustra-
tions sont de haut de gamme
et de qualité rare au point que
c'en est un ravissement pour
l'œil. Cet ouvrage porte le la-
bel des photographes de
l'Agence Vandystadt, une ré-
férence mondiale en ce qui
concerne la photo sportive.

Format: 24,5 x 35 cm.
160 pages.
Editeur: Vandystadt.
Prix: 95 fr 60.

BYKOV — KHOMUTOV.
HOCKEY PASSION. - Un
très beau livre, né des plumes
de Bernard Heimo et Félix
Clément illustré de quelque
130 photos couleurs et noir-
blanc qui retrace toute la vie
des deux hockeyeurs soviéti-
ques, devenus la coqueluche
du Tout-Fribourg et de ses
environs.

Format: 20,5 x 27 cm.
114 pages.
Disponible en français et

en allemand auprès du HC
Fribourg Gottéron, p.a. Escor
SA, rue de l'Industrie 14,
3186 Guin.

Prix: 30 francs.

SWISS SKI TEAMS -
Guide 1990-91.-Tout, ab-
solument tout ce qui
concerne le ski suisse se
trouve dans ce guide, les pal-
marès, adresses, compéti-
tions. Une aide précieuse
pour les fans du ski.

Format: 14,7 x 21 cm.
112 pages.
Editeur: Fédération suisse

de ski.
En vente auprès de la Fé-

dération suisse de ski,
Worbstr. 52, 3074 Muri-
Berne.

Prix 7 francs.

O
SURF ET MONOSKI. -Un
livre-guide avec de nom-
breuses explications et
images sur les techniques du
surf sur neige et du monoski.
Un guide précieux pour
connaisseurs et débutants.

Format: 210 x 240 cm.
140 pages.
Editeur. Denoël.
Prix: 57 fr 60.

TOUT SUR LA FORMULE
I 1990.-Magnifiquement il-
lustré, cet ouvrage conte les
moments forts du sport auto.
II traite des pilotes, donne
des détails sur les circuits ain-
si que les résultats et palma-
rès. Un livre de référence.

Format: 23,5 x 30,5 cm.
208 pages.
Editeur: J.-P. Taillandier.
Prix: 57 fr 40.

o
L'ANNÉE 1990 DU FOOT-
BALL. - Un ouvrage qui pa-
raît annuellement. Pour sa
18e édition, «l'Année du
foot» est consacrée essentiel-
lement au «Mondiale» italien.
Avec de brefs résumés et il-
lustrations des rencontres
ainsi qu'une partie archives, il
est aisé de se retremper dans
les belles heures d'«ltalia
90».

Format: 22 x 27,5 cm.
254 pages.
Editeur: Calmann-Lévy.
Prix: 56 fr 20.

BF^rtfflft.Tt fl  ̂ T̂ iflll Bk il SB js HH n Wffl MHBB  ̂¦ fUmSffl PSPi ¦&#* .
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B f I I 9 I i I H . -̂ ^̂ L̂9B#^ .H ŜééJéBB!
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C I T R O N
P R E S S É

Déguisements
C'est dommage que les
clubs de football ne
soient pas gérés comme
des usines. Mieux, com-
me une banque. Sérieux.
Application. Motivation
sur le terrain et dans les
livrets de comptes. Bien
sûr ce serait plus le par-
fum du showbiz. Plus de
scandales. Plus d'appels
pathétiques à la généro-
sité des sponsors et du
public. Mais le bon peu-
ple qui paie cher sa place
debout dans lés travées
aurait au moins l'impres-
sion de ne plus être trahi
par des hommes-diri-
geants qui jouent à ga-
gner de l'argent comme
on joue au poker. Se fi-
chant bien d'engager leur
petit honneur et le plus
grand, chancelant de plus
en plus, attaché aux bas-
ques et aux cuissettes
des clubs.

Le sport, ce n est plus
du sport. Ça, on com-
mence à le comprendre
tant bien que mal. Il faut
laisser passer encore un
peu de temps, encore
quelques minables em-
brouillaminis financiers
pour que la persuasion
fasse son effet dans nos
têtes d'idéalistes paten-
tés. Le sport est encore à
côté . de ses vraies
pompes. Il se croit encore
aux temps de l'ancienne
morale, du régime de la
camaraderie, de l'union
qui fait la force et la san-
té de la jeunesse. Il n'a
pas encore osé franchir le
ruisselet qui le sépare de
sa nouvelle appellation,
millésimé an 2000 ou ap-
prochant, qui lui dessine-
rait enfin ses nouveaux et
véritables habits. Et lors-
que le pas sera accompli,
les championnats et les
équipes cotés en bourse,
allons savoir, on sera plus
à l'aise. Plus à l'aise face
aux faux airs de madonne
effarouchée par la
presse, le public et les
pouvoirs politiques se
donnent quand Bordeaux
fait le sac, Servette n'ar-
rive plus à nouer les deux
bouts et sombre dans le
ridicule. Les dirigeants
qui dirigent sont de vieux
Messieurs qui n'ont pas
senti l'air du temps bou-
ger d'un iota et qui
croient encore et tou-
jours que l'on croit en-
core et toujours que le
foot à la papa, il n'y a que
ça de vrai et qu'il n'a rien
à voir avec une saine ges-
tion d'entreprise.

Les histoires d'argent
pas nettes dans le foot-
ball, les crasses du do-
page en athlétisme ou ail-
leurs, tout cela c'est du
pareil au même. Les sales
manies de Senna itou.
C'est la sale période de
mue du sport. Lequel de-
viendra sûrement un
grand garçon très inté-
ressant pour peu qu'on
lui laisse suffisamment
de lucidité pour endosser
sa nouvelle panoplie, dé-
barrassé une fois pour
toutes des lambeaux
d'amateurisme qui ca-
chent mal sa désormais
vraie nature. L'homme
est un grand loup pour
l'homme, tout partout.
Autant faire avec.

Ingrid

L'invincibilité des Khan
SQUASH

Ils sont Pakistanais et réduisent l'opposition à néant

A Toulouse, Jansher Khan
est devenu champion du
monde de squash pour la
troisième fois. Cela ne lui a
pas procuré plus de joie
que d'habitude, c'est à
peine s'il a souri, la victoire
est chose courante.

Comme Jahangir Khan, Jans-
her Khan est Pakistanais. Cette
nation a fait du squash, sport
en pleine expansion, son af-
faire. Les Pakistanais dominent
cette discipline sans partage.
Ils jouent mieux, plus vite, plus
longtemps que n'importe qui.
La dynastie des Khan est im-
battable, dans la cage de verre
l'opposition est réduite à
néant, c'est ainsi.

Histoire...

La colonisation anglaise a
eu au moins cela de positif, les
gens du Peskawar découvrent
un sport bizarre: le squash. Les
Pathans comprennent vite les
ficelles de cette étrange spé-
cialité, les Anglais ont trouvé
leur maître.

En 1950, Hashim Khan de-
vient champion du monde, son
frère Azam est son principal
concurrent. En 1957 Roshan
Khan obtient le titre, son fils
Jahangir suivra l'exemple et
deviendra une véritable lé-
gende!

iJ. .. r\~ . - .,.-.
CINQ ANS ET DEMI

SANS PERDRE
Le phénomène Jahangir a fait
beaucoup pour le squash. Pen-
sez donc, pendant cinq ans et
demi il n'a pas perdu une seule
rencontre.

Tout au plus, laissait-il de
temps à autre un jeu à ses
contradicteurs.

Le secret de cette domina-
tion était pourtant simple, un
travail inhumain et une exis-
tence dédiée uniquement au
sport. «Le squash six jours sur
sept, sept à huit heures, plus
du footing, tout ou presque ré-
side dans la condition physi-
que».

Pourtant, en 1986 à Tou-
louse, l'Australien Ross Nor-
man devient champion du
monde, Jahangir ne gagnera
pas un sixième titre consécutif.
La brèche est ouverte. Même
dans la défaite Jahangir a su
rester grand. S'il n'est plus nu-
méro un, il n'est pas loin du
sommet. Y reviendra-t-il un
jour? Pas sûr car son succes-
seur paraît, comme lui à l'épo-
que,... invincible!
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JANSHER:
L'AUTRE KHAN

La dernière merveille de cette
étrange tribu s'appelle Jansher
Khan. A 21 ans, c'est le maître
incontesté du squash. En fi-
nale à Toulouse il a écœuré
l'Australien Chris Dittmar. Nor-
mal.

Jansher est un homme qui
ne se pose pas de question, le
squash est la seule préoccupa-
tion dans sa monotone exis-
tence. Lorsqu'on le voit, on au-
rait tendance à s'inquiéter pour
sa santé.

Garçon timide, un peu
gauche, au physique frêle, il se
transfome dans la cage de
verre et devient littéralement
sauvage. Jeune et talentueux,
il a faim de victoires. Dès qu'il
apparaît sur le circuit, ses ad-
versaires comprennent, Jans-
her ne fait pas de quartier.

Rapidement il fait le mé-
nagev Le respect, la peur et le
doute ne font pas partie de son
univers. Jahangir Khan plie,
les autres aussi.

Comme Jahangir, il s'entraî-
ne sept à huit heures par jour.
«J'aime ce sport et je m'amu-
se!».

Depuis son enfance il vit
pour le squash. Devenir le
meilleur joueur de la planète'
était son ambition.

ASCÉTISME
Il s'y est employé avec rage et
obstination. Quand l'occasion
s'est présentée, son bras n'a
pas tremblé. Aujourd'hui,
après trois titres mondiaux,
Jansher n'est pas près d'abdi-
quer. Au sommet de son art, il,J '
peut régner encore de longues
années sur le squash. Rien ne
pourra le détourner de sa voie.

Jansher est un ascète. Il est
entré dans l'histoire., pour Ion-
temps.

- , .. „22ll
par Bernard HEIMO

Le squash, une histoire de famille pour Jahangir Khan et les siens. (Widler)



B R È V E S

«LONGUE GIQUE»

Qui dit pilote de rallye sous-
entend forcément naviga-
teur. Philippe Girardin s'est
associé voici un an à Patrick
Spart. Dessinateur en génie
civil, ce Chaux-de-Fonnier
est né le 16 novembre 1970,
et avoue aimer bien manger,
faire la fête (sic!) et aller au
cinéma. Il pratique à côté de
cela le vélo tout-terrain et la
course à pied.

Petite-ou plutôt grande! -
particularité, Patrick Spart
mesure... 203 cm. «Nous
avons dû en partie modifier la
voiture et fixer le siège du na-
vigateur en retrait» précisent
les deux compères de
concert. Il est vrai que «ca-
ser» un gabarit comme Pa-
trick Spart dans une voiture
de rallye n'a rien d'évident.

DÉBUTS FRACASSANTS

Les débuts de Philippe Girar-
din ont été fracassants. «J'ai
gagné la première course
chronométrée à laquelle je
participais en laissant derrière
moi Jean-Claude Bering,
Jean-Pierre Balmer, Daniel
Rollat, Michel Barbezat et
mon frère Eric. Ce résultat
m'a conforté dans mon idée
de faire du rallye et m'a don-
né envie de persévérer.»

Ce dont on ne doute pas
un instant. Il est vrai que les
noms inscrits au tableau de
chasse de Girardin inspirent
le respect.

VÉHICULE ADAPTÉ

La Ford Sierra Cosworth
4 x 4  dont bénéficie le tan-
dem Girardin-Spart a été spé-
cialement travaillée (en plus
du réglage du siège du navi-
gateur...)

Acheté neuf, le véhicule a
été entièrement démonté à la
carosserie Barbezat. La co-
que et la structure ont été to-
talement renforcées, de ma-
nière à en augmenter la fiabi-
lité et la rigidité. «Il nous fal-
lait tenir compte du fait
qu'une voiture souffre davan-
tage sur terre que sur route.»
Quant à la partie mécanique,
c'est l'atelier boudrysan GTO
qui s'en est occupé.

TROP DE CHEVAUX

Cette Cosworth, justement,
développait 280 CV lors du
dernier Rallye du Valais.
«Mais c'est beaucoup trop
pour la neige, précise Phi-
lippe Girardin. J'ai fait des es-
sais récemment, et la voiture
patinait continuellement. On
devra donc s'astreindre à des
réglages précis en fonction
du terrain.»

«PAS DES SAUVAGES!»

Le pilote de rallye est souvent
considéré comme un fou ou
un sauvage en Suisse. «Ce
n'est pas le cas, rejettent les
deux Neuchâtelois. Faire du
rallye, c'est un moyen de
prendre du plaisir en exploi-
tant à 100% les possibilités
d'une voiture puissante et en
maîtrisant certaines difficul-
tés naturelles sur les routes.
Le tout en parfaite connais-
sance de cause, en étant res-
ponsable de ses actes.»

R. T.

En championnat du monde!

PORTRAIT

Le pilote Philippe Girardin a de l'ambition à revendre
Philippe Girardin en veut!
Le rallyman des Brenets en
avait déjà surpris plus
d'un, lors du récent Rallye
du Valais, en terminant à la
dixième place. Mais, avec
son navigateur Patrick
Spart, il n'entend pas en
rester là. A long terme,
l'objectif fixé est de mar-
quer des points dans un
rallye de championnat du
monde. Ni plus, ni moins!
Un défi intéressant pour
un pilote qui ne l'est pas
moins.

Oui, Philippe Girardin a surpris
en Valais. Lui le premier.

Explications: «Mon objectif
était de terminer la course,
c'est tout. Cela, dans le but de
roder tout le monde et de
m'habituer à ma nouvelle Ford
Sierra Cosworth. Sur deux
jours, l'occasion était toute
trouvée de bien progresser. En
fait, il s'agissait des débuts de
notre préparation pour la sai-
son 1991.»

Le résultat a dépassé toutes
les espérances, «Plus le rallye
avançait, plus on s'approchait
des meilleurs. Je n'arrivais pas
à le croire, à plus forte raison
quand je me suis aperçu que
j 'avais battu Eric Camandona
lors deux spéciales.» Assuré- ^-
ment, la performance méritait
d'être relevée.

I
SE CONNAÎTRE

Philippe Girardin se montre
donc ambitieux. But avoué:
devenir le premier Suisse à
marquer des points en cham-
pionnat du monde. «L'équipe
est en train de se monter genti-
ment, au niveau de l'assistance
également. Quant à mon copi-
lote, Patrick Spart, je l'ai connu
à la Scuderia Taïfyn. Entre

Philippe Girardin: le regard vers le haut. (Galley)

deux mordus de rallye comme
nous, le courant ne pouvait
que passer.»

Tant il est vrai que l'entente
est primordiale à ce niveau. «Je
dois absolument faire
confiance à mon navigateur,
de même que ce dernier doit
également sentir que je lut fais
confiance. En fait, il faut bien
connaître son coéquipier à
tous les niveaux. Et puis, il ar-
rive que l'on passe 8 à 10
heures par jour dans la voiture.
Il est impératif que l'on s'en-
tende bien, de manière à se
supporter.»

Ce qui semble être le cas.
«En tous les cas, notre premier
résultat au Valais l'a démontré»
se réjouit encore Philippe Gi-
rardin.
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CHANGEMENTS
Philippe Girardin ne brûlera
toutefois pas les étapes: «Ce
point mondial, je l'ai plus ou
moins budgété pour 1992.
L'an prochain, je concentrerai
mon activité sur le champion-
nat d'Europe, en participant à
des manches sur routes non
goudronnées principalement.»
Logique: en championnat du
monde, la plupart des
épreuves se disputent «sur ter-
re», ainsi qu'on le dit dans le
jargon.

Reste que ses habitudes en
seront passablement modifées.
«Il va de soi que l'on va au-de-
vant de grands changements.
IF faudra se libérer plus long-
temps, et nous devrons mettre
sur pied un programme précis
le plus rapidement possible.»

Qu'en est-il au niveau finan-
cier? «Il faut savoir qu'une
manche de championnat d'Eu-
rope coûte entre 5000 et
10'000 francs, et qu'on peut
joyeusement doubler cette
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Philippe Girardin (à gauche), Patrick Spart et leur Ford Sierra Cosworth 4M:
«La bonne entente entre pilote et navigateur est primordiale en rallye».

(Privée-Galley)
somme pour une épreuve
mondiale. Nous devrions nous
en sortir.»

De bons résultats attirant
plus facilement l'intérêt des
sponsors, Girardin-sait<:e qu'il
lui reste à faire.

depuis mes débuts. Dès que
l'on met un casque et que l'on
s'installe au volant, on a tou-
jours l'impression qu'on le fait
pour la première fois.» -¦

Et puis,, Philippe Girardin
peut compter sur ses qualités
de pilote: «Je sors en effet très
rarement de route. Je n'ai pas
la réputation de casser sou-
vent.» Un avantage non-négli-
geable.

routier est surchargé. De plus,
le sport automobile dérange
les gens. C'est une question de
mentalité, et cela peut expli-
quer, le fait qu'aucun Suisse
n'ait encore marqué le moindre
point en championnat du
monde.»

Girardin saura-t-il montrer le
chemin? En tous les cas,
l'homme est fermement décidé
à y parvenir.

Et dans le fond, un tel objec-
tif nécessite-t-il un entraîne-
ment physique particulier?
«Disons que je ne fais pas vrai-
ment attention à cela, du
moins en championnat suisse.
Il faut aussi dire que les rallyes
s'apparentent plus à des
sprints de nos jours: la récupé-
ration se fait donc beaucoup
plus facilement que par le pas-
sé, même si l'effort est plus vio-
lent. De toute manière, je pré-
fère rouler que courir.»

Bref silence... Et puis: «Mais
qui sait, peut-être s'apercevra-
t-on en cours de saison qu'on
doit passer par là. Quoi qu'il en
soit, je tiens à conserver mon
statut d'amateur. Je suis un
peu trop vieux pour songer à
une carrière professionnelle.»

L'exploit n'en serait que plus
beau. .

«m wmmmmmm
par Renaud TSCHOUMY
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PAS UN CASSEUR

En ce moment, le tandem neu-
châtelois nage dans le bon-
heur. «Il n'y a pas de raison
qu'il en soit différemment, pré-
cise Philippe Girardin. Nous
nous sommes fixé des objectifs
élevés pour sorjir du marasme
du championnat suisse.

»Et je me montre optimiste:
la motivation n'a pas changé

À L'ÉTRANGER
La préparation de Girardin est
pourtant rendue difficile: «Il
n'y a pas de miracle: si l'on
veut s'entraîner, il faut aller à
l'étranger. En Suisse, le réseau

Nom: Girardin.
Prénom: Philippe.
Né le: 4 juin 1958.
Taille: 1 m 78.
Poids: 65 kg.
Etat civil: célibataire.
Domicile: Les Brenets.
Profession : graveur.
Pratique le rallye depuis:
1984.
Palmarès : participations au
Tour de Corse et au Rallye de
Suède en tant que navigateur
de Michel Barbezat. Comme
pilote, deux victoires et plu-
sieurs places d'honneur en
championnat suisse (gr. N).
Autre sport pratiqué: au-
cun.
Hobbies: aller au cinéma,
s'occuper de ses deux chats.

Fiche
signalétique
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